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PG J.-P. MIGNE, Patrologiae cursus completus, series 
graeca, Parisiis, 1857 s. 

PL J.-P. MIGNE, Patrologiae cursus completus, series 
latina, Parisiis, 1844 s. 

PO Patrologia Orientalis, éditée par R. GaAFFIN, 
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Conspectus siglorum 

Vaticanus Graecus 699. 

Laurentianus Plut. IX. 28. 

Sinaïticus Graecus 1186. 

W Vindobonensis Theol. Graecus 9. 

m éd. Montfaucon. 

win éd. Winstedt. 



LIVRE V 

Où J'on trouve la description du. tabernacle et l'accord 
des prophètes et des apôtres. 

1.. Quant au tabernacle construit 
Le maître de Cosmas dans le désert par Moïse, il est 

auteur temps d'en donner la description 
d'un commentaire 

telle que nous J'avons reçue du très 
sur l'Exode 

divin maître ; ayant pris son point 
de départ et ses témoignages dans la divine Écriture, il 
a commencé! pat la sortie d'Égypte, à l'époque où les 
premiers-nés des Égyptiens mouraient, subissant la dernière 
des plaies par J'entremise de Moïse, et où les Israélites man­
geaient la Pâque, après l'avoir sacrifiée, debout, les reins 
ceints et le bâton à la main, prêts à J'exode, dès le soir du 
premier jour du premier mois, taudis que la lune était déjà 

L'Exode figure de 
l'œuvre du Christ 

à son quatorzième jour, actions 
qu'ils ont accomplies en tant 
qu'ombre et figure de ce qui allait 
se produire sous le Seigneur Christ, 

j'entends J'affranchissement de la servitude tyrannique, la 
reconstruction du monde accomplie par la résurrection des 
morts, et le repos éternel des hommes. 

11. Entendant par « très divin maitre » MoYse, et observant que 
MoYse ne pouvait pas prendre son point de départ dans l'Écriture qui 
n'était pas encore rédigée, Mc Crindle (p. 138, n. 1) rapporte en 
conséquence les deux participes à Cosmas. Il propose donc la carree-

192 D Aorm: E' 

'Ev éfl ècr·n 't'~Ç O'K1JV~ç ~ 8L<XypC<q>~, x.o::~ TNv ttpOq>1Jt"iûv xcd 
&:rr.ocr-r:6Àoov ~ cru~-tcp<.ùvl<X. 

1. I1Ep1 8è -ô)ç O'X1JV~Ç, 't'~~ èv 't'1) èp-J,!L~ a~a M<ùUO't<ùç 
XIX'TCWXOUC<cr6dcr"lj<;, XIXLpO<; ÀOL7t0V xd IXU'T~<; -rYjv a'"'YPIX<p-/jv 
1COL-ljaom6c.u, xafi<l xaf. 1t<Xpe:À<i~O!J.EV èx 't'OÜ 6e:w't'<i't'OU 3'~3'<XaX<i­
ÀOU &v3'p0~ &nO 't'~Ç 6daç rpe<qJ~Ç 't'àç àqJOp!J.OCÇ xe<f. 't'0Cç !J.C<Ç)'t'U-

193 A s pte<ç no~1JO'e<!J.é'llou, &p~a!J.évou &nO 't'~Ç è~63'ou e<f.nêlw 't'~Ç è~ 
A~y0n't'ou, ~\lfxe< 't'OC 7tp<ù-r6-roxe< 't'Wv A~yU7t't'L<ù\l è't'e:Àe:Û't'<ù\1 
-rYjv 6cr.,.épC<v 7tÀ"I)y~v ~ei',ocfL<VIX ~,,); Mwucréw<;, 6n xC<t 1:0 
IT&.axe< ~qJe<yov 60ae<v-re:ç ot 'lape<1JÀÏ-rw. l:>p6w~, rce:pLe:~<ùa!J.évot 
't'0CÇ Oa<pÛe<ç xaf. 't'à<; p&.~3'ouç èv 't'C<Î:Ç xe:pal X<X't'éxo\l't'EÇ, ~'t'OL!J.OL 

10 npàç ~Ço3'ov, 't?j npW't'i) 't'oU rcpW't'OU !J.1JV0ç &qJ' éa7tépe<~, 
't'EO'O'C<Ç)EO'Xe<~3'e:x<i't'1]\l ~3'1] èxoÛa1JÇ 't'~Ç O'EÀ1jV1JÇ, 81te:p O'XLà\1 
xe<f. 't'Û7t0\l è't'éÀOU\1 't'W\1 !J.EÀÀ6V't'<ùV y(ve:afie<t ènf. 't'OÜ .6.e:<rn6't'OU 
X - ' L À' ~ À 1 ... \ ' 

1 
Ç)LO''t'OU, <X<p~O'E(ùÇ, e:y(ù, oOU EL<XÇ 't'UÇ)<XV\ILX1JÇ XC<L 0:.\IC<X't'L-

O'E(ùÇ x60'!J.OU è~ &ve<O''t'<iO'E<ùÇ \IEXpWv èx't'EÀOU!J.éV1JÇ xaf. X<X't'C<-
15 'J"t'C<Ûae:(J)Ç &v6p6:m(ù\l e<!<.ùv(e<ç. 

AOPOk E' : hic denuo incipit S fol. ?Or cf. t. I, p. 559, appar crit 
ad IV, 15 d deest V usque ad pict V, 19. 

1, 5 èl; om L Il 6-Jjvl.xct 't'OC: i)vl.x.ct 't'OLvuv ('t'0(\11)\1 eras L) 't'à: LS. 

tion 1t'OLl)O'&!J.e\loç ... &pl;&flevoç, et traduit : <<And having made divine 
Scripture our starting point and accepted its testimonies, we begin ... » 

Mais le a très divin maitre )) est Mar Ab a, le maître de Cosmas, cf. Top. 
Chrét., Il, 2 et VIII, 2.5. 
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Importance 
du premier mois 

de l'année 

2. Il semble bien, en effet, que 
c'est à ce moment-là (de l'année) 
que l'univers a été créé par Dieu et 
a eu en lui son commencementl; 

il en va de même du nouveau commencement de l'univers 
sous Noé, après le déluge; au même moment eut lieu la 
libération des Israélites de l'esclavage égyptien; au même 
moment .aussi se produisit la conception par la Vierge du 
Seigneur Christ selon la chair', ce deuxième Adam, chef de 
la deuxième condition ; au même moment encore survint la 
résurrection d'entre les morts de notre Seigneur Jésus­
Christ selon la chair; et l'on dit que la résurrection univer­
selle aura également lieu au même moment. 

Invective contre 
les gens du dehors 

3. D'ailleurs, les gens du dehors 
témoignent eux aussi en faveur de 
ce moment : voleurs qu'ils sont, ils 

imaginent avancer leur propre opinion lorsqu'ils posent en 
principe que le Bélier est le commencement du cycle zodia­
cal' ; or c'est bien dans le Bélier que se situe le premier 
mois selon la divine Écriture; c'est là encore une preuve 
manifeste contre eux, surtout en ce qu'ils admettent un 
commencement pour un cycle, ce qui pour eux est ridicule. 
On ne trouve rien de bon chez eux qu'ils n'aient volé à la 
divine Écriture; cependant, possédés par l'orgueil et le 
désir de surpasser les autres hommes, ils usent des idées 
d'autrui comme si elles étaient les leurs. 

Ombre, image, 
réalité 

4. Que la Loi joue le rôle 
d'ombre des choses à venir, l'Apôtre 
l'atteste lorsqu'il dit : « La Loi n'a, 

en effet, qu'une ombre des biens à venir, non l'image même 
des réalités• »; il dit « ombre », entendant par là l'esquisse 

2 1• Une exégèse ancienne fort répandue faisait coïncider la date de 
la création avec la date de la Pâque, et par conséquent avec la date 
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2. 'Ev a?rc·éi) yàp -r<;> xaLp(i} cpo:.lve't'O:.L xo:.t b x6a!J.OÇ no:.pà 
0eoü 1to:.po:.x6dc;; xo:.t &px~v E:ax"'}xWc;; ev wht;)· O(.Lo(wc;; xo:.t E:1tt 
't'OÜ N&e, !J.E't'à 't'àv XO:.'t'O:.XÀUa!J.6v, &px~ 7t&.Àtv x6a!J.OU' Èv 

B o:.Ù't'CÏ> 7t&.Àtv È~ A~y{m't'ou èJ..eu6epLo:. 't'ÙW 'Iapo:."'}Àt't'&v· èv o:.Ù't'li} 
5 7t&.Àtv xo:.t ~ atiÀÀ"'}t.Ptc;; 't'OÜ .6.ea7t6't'ou Xpta't'oÜ XO:.'t'à a&.pxo:. èx 

't'~Ç Tlo:.p6évou yeyév"'}'t'O:.t, 't'OÜ aeu't'épou 'Aa&!J., 't'OÜ &pX"'})'OÜ 
't'~Ç 3eu't'épo:.ç XO:.'t'O:.G't'ciO"e<ùÇ' xo:.t èv whli) ~ &vcicr't'O:.O'tÇ -lj !Ï:1tà 
vexp&v yevo!J.éV"'} 't'OÜ Kup~ou fJ!J.&v 'l"'}aoü Xpta't'OÜ xo:.'t'à 

1 • , ~~ 1 , 6 À 1 , 1 , • .... , cro:.pxo:. cpo:.crt oe xo:.t 't''Y)V xo:. o tX"'}V a:VO:.O"t'O:.O'tV ev O:.U't'<p 7tO:.Àtv 
10 yevécr6a:t. 

3. Ma:p't'upoücrt 3è 't'li) xo:.tpli} xo:.t at é~Cù6ev, xÀé7t't'O:.t Ô7t&.p­
xov't'eç, l3~o:.v 36~av ~yoU!J.eVot, &px-IJv xtixÀou ~<p3to:.xoü 't'àv 
Kptàv Ô7tO't't6é!J.eVot, èv <'r7tep 0 7tp&-roc;; !J.~V XO:.'t'à -r'ljv 6do:.v 
rpo:.cp-ljv Ô7t&.pxet, ao:.cp-ljç éÀE)'XOÇ o:.(n&v xo:.t èv 't'Oti't'<p ytv6-

5 !J.EVoç, (.L&:Àta't'o:. x.o:.t &px-IJv x.Üx.Àou 7to:.péxov't'eç, éi1tep yeÀo'Lov 
' ' 1 .~ 1 0' ~~ ~l._ ' "" ' 61 • 1 " .,)., x.o:.'t' au't'ouç u7tapxet. uoev o~ o:.u't'otc;; o:.yo:. av evu7tapXEL, o !J.IJ 

C ~XÀ<<j;()(V tx 'r~Ç 6d()(Ç rp"''f>~ç· 1:0'f>'f> 31: X()(1:EX:6[LEVO' X()(L 
• ' ' À ·' • 6 ' 6'À ; ~ ·~, ... U7tep 't'OUÇ Ot1t0UÇ C(IJ pCù7tOUÇ e OV't'eÇ Ef.VO:.t, CùÇ LOLOLÇ 't'OLÇ 
&;ÀÀO't'plotç x.éxp"'}V'TO:.L. 

4. ''Ü't'L aè crx.tiiÇ 't'&.~tv Ï7téxet 0 v6!J.OÇ !J.EÀÀ6V't'CùV 't'tVùlv, 
!J.O:.p't'upe'L ô 'A7t6a-roÀoç ~o&v· « :2:x.tàv yàp éx<ùv ô v6!J.o<;; 't'ùlv 
", ' 6"' ' ' 1 1 • 6 - , !J.EAAOV't'CùV O:.)'('J. <ùV 1 OUX. ('J.U't'YjV 't'"'}V etX V('J. 't'CùV 7tpay!J.O:.'t'CùV a ))1 

« crx.tOCv n cp-ljaac;;, &c;; &v 8't'e: 't'LÇ crxtaypacp-ljcret &v6p(t)7tov, !1--lï 

3, 2 ~yo6(J.evot : xcà add Lm. 

4• Héb. 10, 1. 

de la passion et de la résurrection du Christ. On la trouve développée, 
entre autres textes, dans une homélîe que son dernier éditeur date du 
IV 0 siècle, mais que d'autres font remonter au ue siècle; cf. éd. P. Nau­
tin (SC 27), Paris,1950, p. 145-149 (texte du§ 17) ct p. 72-75 (commen­
taire). 

2'. Cf. Top. Chrét., V, 9. 
3 1• Cf. Top. Chrét., IX, 28, n. 1. 
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qu'on ferait d'un homme, sans exécuter son image, c'est-à­
dire ses traits et tous ses membres, de façou à le faire 
reconnaître tel qu'il est, vieux ou jeune, beau ou laid, mais 
eu esquissaut seulement sa stature corporelle ; de même, 
l'Apôtre nomme « image » les traits et les signes distinctifs, 
c'est-à-dire les mystères qui s'accomplissent en faveur de 
nous autres, chrétiens, j'entends la régénération par le 
baptême et la participation aux mystères. 5. Et ce qu'il 
nomme << réalités )), •c'est la résurrection d'entre les morts, 
la transformation de nos corps, le passage de la corrupti­
bilité à l'incorruptibilité, l'immutabilité de l'âme au lieu de 
sa mutabilité, la parfaite connaissance au lieu du savoir 
partiel, une demeure, le repos et l'accès au ciel : au lieu des 
biens terrestres, les biens célestes, au lieu des bien passagers, 
les biens éternels. Tous ces dons ont été assurés à la race 
humaine par notre Seigneur Jésus-Christ. L'Apôtre nomme 
donc la Loi << ombre n de ces choses, tandis qu'il nomme 
<< image n et signes distinctifs, les mystères qui s'accom­
plissent en faveur des chrétiens; j'en donne pour exemple 
l'agneau offert en sacrifice qui figure la passion du Christ, 
ainsi que le dit l'apôtre Paul : "Le Christ, notre Pâque, a 
été immolé a. n Jean-Baptiste à son tour s'exprime comme 
suit : «Voici l'agneau de Dieu, celui qui ôte le péché du 
mondeb. n 

L'Exode figure de 
l'œuvre du Christ 

6. Puis, après la Pâque, ce fut, 
pour ces Israélites, la fuite devant 
l'ange exterminateur et l'esclavage 

du Pharaon; pour nous, c'est la fuite devant le diable et 
devant l'esclavage de la très pesante Loi; pour eux le 
passage de la mer, le séjour dans le désert, le don de la Loi 
et la construction du tabernacle, pour nous le passage du 
baptême, le séjour au sein de l'Église et le don de l'Esprit 
Saint; pour eux l'eau qui jaillit en abondance du rocher, afin 
de les maintenir en vie, pour nous les mystères vivifiants; 
pour eux le repos dans la Terre promise, pour nous le repos 
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5 7tOdjcret 3è -rYjv dx6vor; or;(rroU, 't'OU't'écr·nv 6!.jJetc; xocl !J.éÀ"fj mÎv't'or;, 
tvoc yvwptcr61j (mo'i:oc; 't'U"(X,<Xvet, ~ 7tOCÀoctOç ~ véoc; ~ e:Ùnpe7t~Ç 
~ &7tpe7t~Ç, àÀÀOC (1.6vov 't'à !J.É:ye:6oc; 't'OÜ crWp.oc't'OÇ mnocypor;-

, .•1 1 • 6 Àt ' 1 1 u,r, 1 1 q:>î'jcre:t" OU't'W XIXL (( €LX VIX )) ~;:yet OCU't'OCÇ 't'IXÇ thyELÇ XOCL 't'OUÇ 
xor;pax't'Yjpocc;, 't'OU't'É:cr't'L 't'OC 3t' 1}!1-&V 't'&v XPLO''t'LIXVÛ>V ~X't'EÀOU­

D 10 p.e:vor; !1-Ucr't'~pta, &vayÉ:wï')crLv 't'e: ÀÉ:yw Tf)v BtOC 't'OU ~an't'LcrtLOC't'OÇ 
xat l-'-e:'t'&À1J!.jJtv tLUcr't'"f)pLwv. 5. Aù't'OC Bè 7t&Àtv 't'OC (( 7tp&yl-'-a't'a >> 

À ~ ' 1 ~ ' ~ • ' 1 1 XC't EL IXU't'î')V "'IV EX VEXpWV <XV<X()'t'C'tcrtV, TIJV !LE't'C'tcr't'OLJ(ELWcrLV 
-r&v crw(J.&-rwv 1}!-L&v, Tf)v &7t0 q:>fiopéic; etc; &cp6or;pcr(av tLE't'a­
~oÀ~v, -r~v TI}c; !.jJux.Y)c; &v't't -rpon9jc; &'t'pe:7t't'6't'ï')'t'ct. xd -reÀe(av 

5 yvWmv &\l't't (J.Epm9jc;, -rO oLX"f)'t'~pto\1 xoct Tf)\1 x.a-c-&7taUcrt\l x.al 
't'1)v e~croBo\1 Tf)v de; 't'à\1 oÙpor;\IÙv, &\l't'l 't'il>\1 è7ttydwv oùp&.\lta, 
&\l't't 7tpocrx.a(pw\l atWvta. TaU't'a Bè 7t&V't'C't BtOC 't'OÜ KupLou 
1}(1.&\1 'l"f)croU Xptcr't'OÜ x.a't'wp6W6ï'} 't'ql yé\let 't'Ù>\1 &'116p6:mw\l. 
« Lx.tOCv » oÙ\1 -roU't'W\1 't'àv v6!J.OV X<XÀeL, << elx.6\I<X n 3è x.ocl 

10 xocpor;x't'Yjpocc; -rOC 3tOC -r&v Xf>LO''t'L<X\IÙ>\1 è:7tt't'EÀOÔ!J.€\I<X !1-Ucr-djptoc, 
o!6\l 't'L ÀÉ:yw 't'àv &l-'-\10\1 't'àV 6u6i-J.e:VO\I &\1-rl 't'OÜ 1tcf.6ouc; 't'OU 

196 A Xpto:-roU, x.a6&7te:p xd 0 &7t6cr't'oÀoc; llocUÀoç Àéyet· << Kocl yOCp 
-rO TI&.ax.oc i)(J.&\1 ~-rû61) Xptcr-r6c;a. >> Kal 'Iw&wï'}c; 3è 0 Ba1t­
't'tcrTijc; o{h·wc; ÀÉ:yet · << ''IBe: 6 &fL\IOc; -roü 0eoU 0 atpwv Tijv 

15 &1-'-or;p't'Lctv -roü x6cr(J.aub. » 

6. E!'t'<X TIJ'~~ èx 't'OÙ't'ou yt\IO(J.É:\I"f)V è1t' èx.d\lotc; !J.è\1 't'oÏ:c; 
'lcrpoc"f)ÀL'T<XLÇ 't'6't'e q:>uy~v &7t0 't'OÜ ÛÀo6peu't'oU &yyéÀou xa:l 
't'Yjc; 3ou/..dac; 't'OÜ <l>ocpoc<il, 1}!J.Ï:V Bè &7t0 't'OÜ Bta~6Àou xor;l 't'Yjc; 
8ouÀd()(Ç TOU ~()(pU-rOCTOU v6p.ou· txe(voLç 8LOC~MLÇ e()(Mtm'l)ç 

s x.d èp~i-J.OU Btaywy~ x.ocl v60ou B6crtc; xocl crx"f)V07t"f)ytoc, 1}fÛ\I 
Bt&.~a:crtc; ~<X7t't'LcrtLct't'OÇ xocl Btaywy~ 'ExxÀ"f)aLac; xd II \leU­
fL<X't'OÇ &.yLou Bwpe& · èxdvotc; èx 7té-rpor;ç &q:>6o\IOV e:Lc; ~w-/jv 
63wp, 1}(-LÏ:\1 i-J.UO''t'~ptor; ~wonot&· èxd'llotc; i} 't'Yjç è7tayye:À(<x:ç y9j 
X<X't'&.7t<XUcnç, i}(.L'i:\1 OÙf><X\IàÇ IJ.x.e:tp07tOL"'J't'OÇ X<X't'&7t!XUO'LÇ' èx.d-

5, 9 -roU't'rov m :. 't'OU't'ov L 't'OÜ't'oV S 't'oU't'ou win [1 12 yœp : xcd add 
mwin Il 13 ,à om S. 

6, 2 &.yyéÀou om mwin. 

sa. 1 Cor. 5, 7 b Jn 1, 29. 

2 
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dans le ciel qui n'est pas fait de main d'homme; pour eux 
la vie passagère, pour nous la vie éternelle, la justice, la 
sanctification, la rédemption, la félicité. Les choses d'alors 
ont donc, en quelque sorte, un rôle d'esquisse, celles qui sont 
nôtres sont images et signes distinctifs des réalités mêmes ; 
cependant, ces réalités, nous ne les avons pas encore 
atteintes, mais un jour nous nous lèverons d'entre les 
morts. En effet, personne ne les a atteintes, si ce n'est le 
seul Seigneur Christ selon la chair qui fut le premier de tous 
à se lever d'entre les morts. 

7. Comme les Égyptiens pres­
Histoire de l'Exode : saient les Israélites de sortir de 

poursuite 
par le Pharaon, 

traversée de la mer 

l'Égypte, ceux-ci emportèrent sur 
leurs épaules la pâte qu'ils avaient 
pétrie pour les pains azymes, sans 

avoir eu le temps de la cuire. Ils étaient donc partis et 
approchaient de la mer Rouge, lorsque le Pharaon égyptien 
se ravisa et, organisant une expédition, se mit à leur pour­
suite; il les rattrapa près de la mer, devant le campement', 
entre Mag dol 2 et (la mer3,) face à Béelséphon 4 • Alors, le 
soir venu, la colonne de nuée, ou plutôt la colonne de feu, 
qui précédait constamment les Israélites et leur montrait le 
chemin, se déplaça cette nuit-là sur leurs arrières et empêcha 
les Égyptiens de les attaquer. Ensuite, au point du jour, 
comme les Israélites invoquaient Dieu, celui-ci ordonne 

71, Ex. 14, 2 et 9 (LXX ; l'hébreu a ici un nom propre : ({ devant 
Pi-Hahirot »);cf. aussi Itinerarium Egeriae, 7, éd. H. Pétré (SC 21), 
Paris, 1948, p. 122 : Nam et Epauleum oslensum est nobis ... Voir 
L. H. GROLLENBERG, Atlas de la Bible (trad. du néerlandais par 
R. Beaupèrc), Bruxelles, 1954, p. 48 et carte n<> 9, p. 45, pour la suite 
de l'itinéraire. 

7 2 • Cf. EusÈBE, Onomastikon, éd. E. Klostermann (GCS 11}, 
Leipzig, 1904, p. 124 : M&y3'ooÀo.;· -rtj.; d:Ç> AtyU7t'l'OU 1t'opdo:.; 'l'OÜ 
'IO'pct~À mct6!J.6.;, ~v6a XO:'l'~V'O)mX.v7tpÙ 'l'l}.; èpuElp.i.; ÜaÀ&crcrl').;. Cf. aussi 
Itinerarium Egeriae, 7, éd. cil., p. 122: .•. et Magdalum {uimus. Nam 
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10 vmç 7tp6crxe<tpoç ~w~, ~(J.Î:V cdwvta ~w~, 3matocrÔVi') -re: xd 
B &.yto:crtJ.àç xo:t &noÀÙ-rpwcnç xo:t (J.O:Xapt6t"i')Ç. 'Exe:î:vo: 't'O(vuv W~ 

tv 't'&Çe:t crx.taype<q>te<ç Ü7t&pxoucrt, -rOC i)pA:-re:pa 3è: aù-r&v -r&v 
7tpayp.ri't'WV dx6ve:ç x.at xapax.-r~pe:ç· aù-r&v Sè: -r&v 7tpayp.&­
t"WV tv-ràç o57tw tye:v6p.e:8a, tJ.éÀÀO(J.E:V 3è: tx. -r&v ve:x.p&v &vLcna-

15 cr8e<t. E~ p.~ yàp 0 ~e:crn6-r1JÇ Xptcr-ràç p.6voç x.a-r<X cr&px.a, 
g't'e:poç tv-ràç -r&v npe<yp.&.-rwv oùx tyéve:-ro, np&-roç n&.v-rwv 
cx.Ùt"àç &vacr-ràç &nà TWv ve:xp&v. 

7. Ka-ra0'7te:uS6v-rwv -r&v Alyun-rLwv -roUç 'lcrpai')À('t'aç 
tÇe:ÀOet:v tx 't'~Ç ALyÙ7tt"OU, e<Ù-rà -rà O''t'C<tç IXÙ't'&v, a trpùpcx.cro:;v 
' 'l"' ' "1 A' ' ~ ' ' l( ''"~ A ELÇ IX~Uf10UÇ1 fl"t) XC('t'C(AIXI-"OV't'EÇ 01t't'i')O'C(t ê7t wp.WV êAC(t-"OV. 

'EÇe:À86v't'wv oûv aù-r&v x.at -r?i 'Epu8p~ OaÀ&:crcrn npocre:yyt-
5 ~6v't'wv, 0 C(~yÙn't'toç <l>apcx.W p.e:-rap.eÀ'l)8e:1ç x.at cr't'pœro7te3e:Umxç 
C Xe<'t'e:SLwÇe:v 67ttcr8ev, q>O&.craç Sè: o:Ù't'oÛç 7tÀ1JcrLov Ttjç 8cx.À<fcrO'ï')t;, 

&7tévo:v't't 't'~Ç È:7taUÀe:wç, &vap.écrov May36>Àou xat è:Ç tvo:v't'(aç 
Be:e:Àcre:q>Wv. AomOv ~S'l) écrné:paç xa't'e<Àa~oÙcri')t;, 't'~V vÙx't'e< 
è:xdvi')V 0 crt"ÜÀoç 't'~Ç ve:q>É:Ài')Ç, ~'t'OL 't'OÜ nup6ç, 6 Sta7te<V't'àç 

10 npo&.ywv xat xa8o3i')y&v e<Ù't'oùç, tÀ8Ùlv 67ttcr0ev ocù-r&v tx.d>­
Àucre: -roUç ALyun-rbuç crut-tp.LÇat 't'oÎ:ç 'lcrpC(i')ÀL't'octç. E!'t'oc 
ÀotnOv iJt-tépaç p.e:ÀÀOUO'i')t; y(vecrOoct, ~Oî'jcr&v-rwv 7tpàç 0e:àv 
't'&V 'Icrpo:"t)Àt't'&v, xe:Àe:Ûe:t 0 0e:àç -rcf> Mwücr'Î) t"Û~at 't'ÎÎ p&~S<p 

6, 16 ~'l'epo.; nos : ~'l'epoç; 'l'OÜ in margine ad cr&pxo: habet L f!'l'e:p6.; 
'l'E: oô m om Swin. 

7, 2 aô-r:&'V : xe:pcrt add Lm Il 6 3'è om Lm Il 8 Aomà'V: xat ÀOL1t'ÙV Llm. 

castrum est ibi nunc habens praepositum cum milite, qui ibi nunc 
praesidet pro disciplina romana. 

7 8 • Cf. Ex. 14, 2 : &:névct'VT~ -rtjç !naUÀe:ooç &:'VIi ~J.écro'V May3'WÀou xat 
&:'VIi !J.éO'O'V 'l'1j.; eaÀ&0'0''7)<; €!; è'VO:'V'l'(o:.; Be:e:ÀcrempW'V ... 

7 4• Cf. EusÈBE, Onomaslikon, éd. cft., p. 44 : Be:e:Àae:q:.W'V· npà.; -ti') 
èp~!J.<{l O''l'ct6!J.à.; 'l'&'V ul&'V 'lcrpct~À, èÇt6'VT!tl\l €Ç AtyUn-cou atli 'l'OÜ 
xMcr!J.O:'l'O<;, mxpli 'l'~'V €pu6pd:v 6&Ào:crcrct'V ... , ainsi que l' Ilinerarium 
Egeriae, éd. cil., p. 122: ... el locus Belse{on ostensus est nabis ... Nam 
ipse est campus supra mare rubrum, iuxta latus montis... ubi fi.lii 
Israhel, cum uidissent Egyptios post se uenientes, exclamauerunt ... 
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à Moïse de frapper avec sa verge la mer et de la fendre. 
Moïse exécute l'ordre, frappe et divise l'eau: celle-ci s'érige 
en murs de part et d'autre, et les Israélites passent. Cepen­
dant, les Égyptiens lancés avec leurs chars à la poursuite 
des Israélites périrent tous noyés au moment où ils attei­
gnaient le milieu de la mer, l'eau se retournant contre eux 
avec une violence qui venait de Dieu. 

Klysma : traces des 
chars du Pharaon 

8. Ce lieu se trouve à l'endroit 
nommé Klysma t, à droite, si l'on 
va vers le mont (Sinaï) ; là appa­

raissent les traces des roues de leurs chars, visibles jusqu'à 
la mer sur une distance considérable, et préservées jusqu'à 
présent en signe d'avertissement, non pour les croyants, 
mais pour ceux qui ne croient pas. 

Digression sur la conception du Seigneur 

Conception du Christ 
au premier mois 

de l'année 

9. A Zacharie, entré dans le 
temple le dixième jour du septième 
mois 1, suivant la tradition de la 
Loi, fut annoncée la bonne nouvelle 

qu'il engendrerait Jean d'Élisabeth; celle-ci en était à son 
sixième mois lorsque la bonne nouvelle fut annoncée éga­
lement à la Vierge, ce qui fait le début du premier mois. 

8 1• Cf. Eusèbe, note précédente, ainsi que PmLOSTORGE, Hist. 
Eccl., III, 6, éd. J. Bidez (GCS 21), Leipzig, 1913, p. 35 : i) 
!J.éV't'O~ 'EpuOpd: ènL rrÀe:Î:a-rov IJ."f)X.UVO!J.éVYj dç Mo ·nvd:ç &:rro!J.e:p(~e:-ro:t 
x6Ànouç. Kcà '!0 !J.È:VIXlvr7jç è7t' Aty67t''t'OU xoopd KMcr!J..IX, xct€1' 8 't'eÀeU't'~ 
't'è è7t'Ù>VU!J..OV <pépov· ôt' oi'.i mÎ),ocL xoct 't'à 'Icrp1X1JÀL't'LXàV <pe6yoV't'~ 't'OÙÇ 
Atyu7t'-r(ouç &~p6xcp -rà Peï:Opov ÔLe1t'epoctW01Jcrocv 7t'oôL Les ornières 
laissées par les chars des Égyptiens sont mentionnées par ÜROsE, 
Hisloriarum adversus paganos libri VII, I, 10, éd. C. Zangemeister, 
Lipsiae, 1889, p. 24, ainsi que par un fragment (emprunté à la partie 
perdue de l' Jlinerarium Egeriae ?) conservé dans Petri Diaconi Liber 
de locis sanctis, éd. P. Geyer, Itinera Hierosolymilana saeculi IV- V III 
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8 "E 'è ' ' ' 6 ' - t Tr,' • cr·n o ~U't'OÇ o 't' 7tOÇ ev 't't{> Àe:yof.t.E:Vt{> Lv.UO'f1.1XT~, 

&:7tepx.of.tÉVCùV ae:~Léf €7tt 't'à Opoç· ~v0~ x~t 't'OC 'Lxv"!) 't'Ù>V 't'pox.Wv 
't'Ù>V àpf.t&.'t'(t}V ~Ô't'Ù>V 't>CXLVOV't'~t, ëCùÇ fJ~f..&.cm'ljÇ &:7tà tx~voiJ 
't'67tOU <f>CXLV6f1.EV~ x~t e:icré't'L x~t ViJV crc.p~6(J.eV~ dç 0''1jf1.E:Î:OV 

s 't'O'i'ç CÏ7t(O"t'otç, où TOÎ:Ç 7tmToÏç. 

IIapaypatp~ dç TI)v aUÀÀ1J<)nv -coil Kup[ou 

9. ToU Zr:xxapLou aex&.'t'n 't'OÜ é~36(J.OU f.t'ljVàç dcret.06V't'OÇ 
, \ \ \ ...)., ~ 1 1~ ) , 

E:LÇ 't'0\1 \ICl0\1 X<X't'<X 't' 'IV 't'OU VOfLOU 7ttXp~oOO'LV XIXL e;u~yye:ÀtcrfJév-
't'OÇ 7tOL9jcrr:xt 't'àv 'JCù&.W'ljV èx Ttjç 'Ef..tcr&.~e:'t', 't'<;} gX't'!p f1."1jVt 
aô't'9jç x~t 1) Ilap0évoç eÔ"'jyyef..Lcr0"1j, &ç e:Ivat Ti;} 7tpcil't't:p !l.'Y)Vt 

8, 4 0'1)!-f.e:Ï:ov : 0'1JIJ..eÏ:<X. Swin. 

(CSEL 39), Vindobonae, 1898, p. 115-116; Klysma est aussi un port 
pour le commerce avec l'Inde et une forteresse contre les Sarrasins, 
ibid., p. 116. 

9 1
• D'après H. LESÊTRE, Dictionnaire de la Bible, 5, 1 (19222), 

col. 648, s. v. Prt!.lre, «on n'a aucune donnée certaine sur l'ordre dans 
lequel les vingt-quatre classes se succédaient pour le service hebdo­
madaire. C'est donc sans aucun résultat qu'on a cherché à déduire n 

du texte de Luc une indication chronologique sur la date de la vision 
de Zacharie et donc sur celle de la naissance du Christ. C'est seulement 
en faisant coïncider celle~ci avec sa célébration liturgique le 25 dé­
cembre qu'on aboutit au« septième mois» pour l'épisode rapporté ici. 
Cette datation peut avoir ensuite facilité la confusion qu'on trouve 
en V, 37, entre l'office accompli par le prêtre Zacharie et celui que 
le grand prêtre accomplissait une fois l'an, au début du septième 
mois. 
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Étant donné que Zacharie reçut la bonne nouvelle le dixième 
jour du septième mois et qu'Élisabeth conçut au cours du 
même mois, il est clair que six mois de l'année s'étaient 
alors écoulés et qu'il en restait six autres, moins ces dix 
jours 2 et ces autres jours, deux, trois ou sept, jusqu'au 
retour de Zacharie chez lui, de sorte que cela fait 168, 167 
ou 163 jours. Ainsi le début de la conception dn Seigneur, 
c'est-à-dire le début du premier mois, correspondit certai­
nement au sixième mois d'Élisabeth, selon la tradition des 
Évangiles; en effet, Dieu a toujours gardé et continue de 
garder le même ordre'. On peut le tenir pour certain, du 
moment que nous célébrons tous la Nativité dn Christ 
à l'accomplissement du neuvième mois, à partir dn débnt 
du premier mois, c'est-à-dire Je vingt-huit dn mois de 
Choiak•. 

La Nativité 
et 1 'Épiphanie 
à Jérusalem 

10. Par contre, les Jérusalémites, 
partant apparemment du bien­
heureux Luc qui dit que le Seigneur 
a été baptisé " lors de ses débuts, 

à trente ans environ a )), célèbrent la Nativité au jour de 
l'Épiphanie'. L'évangéliste et les Jérusalémites ont raison; 
cependant, il n'en est pas exactement ainsi; certes, c'est 
au jour de la naissance qu'eut lieu le baptême, comme 
l'affirment à 1~ fois Luc et les Jérusalémites. 11. Mais, 
depuis les temps anciens, l'Église, de crainte qn'en célé-

9~. Du début du septième mois. 
9 3• A savoir de tout commencer au premier mois de l'année, 

cf. Top. Chrét., V, 2. 
9~. C'est-à~dirc le 25 décembre. 
101• Sur les origines et les dates de célébration des fêtes de Noël 

ct de l'Épiphanie, voir. W. HARTHE, « Ueber Jahrespunkte und Feste 
insbesondere das Weinachtsfest )) (Deutsc/1e Akademie der Wissen­
scha{len zu Berlin, Scllri{ten der Sektion für Allerlumswissenscha{t, 6), 
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s &px~v. 1\..,,c(~ll y<Xp ~oü t~~6fLou fL'JVÙç eôocyyeÀLcr6dç b Zocxoc-
197 A p~œç xcd Èv o:.?rri{) 't'<f) !-l.:t)vt xcd ~ 'EÀtmf~e:'t' auÀÀcx~oümx, aY}Àov 

éh·t ~Ç ~cro:v !J.'ljve:ç 7tocpe:À66v't'e:ç -roü èvto:U't'oU x.oct ~~ ë't't ÀOL7to:.­
~6!J.e:VOL no:;pc( -ràç aéxcx ~!J.épa<; Èx.dvo:c;, Yj x.cd. riÀÀCI.Ç 8Qo ~ 't'pe:Ï:ç 
~ é1t-r&, éwe; O-re: &7t~À8e:v e:lc; -r0\1 o!xov o:Ô't'oU 0 Zocxap(ac;, &c; 

10 dvocL -lwepocç p~'J' '!) p~r '!) p~y'. 'H &px~ oilv ~ijç cruÀÀ~<j;ewç 
't'oU Kup(ou, -rou-récr,nv 7) &px~ 't'OÜ 7tpÙ:rrou !J.1)V6c;, éx-Toç !J.~V 
~v 7t&.v't'CùÇ Tfi 'EÀr.cr&.~e:T, Xe<'t'à TI)v -r:Wv Eôayye:ÀLwv rcap&.­
Oocrr.v· &d yàp 0 0e:Oç -rwh1JV TI)v -r&.Çr.v lcpÜÀe<Çe: xat cpuÀ&.-r't'EL. 
''Eve:cr-rr. Oè: yvWvar., l1t'e:r.3~ xat rc&.vTe:.; aùTI)v -r~v yévvav -roU 

15 Xpr.cr-roU 7tÀ1JpOUtJ.évou -roü èvv&.-rou !J.'tjVOç &rcO -r1jç &px.1jç 't'OÜ 
7CpW't'ou tJ."')VÛç rcmoÜtJ.EV, 't'OUTécrn Xotàx X"!)'· 

10. Ot Oè: ·le:pocroÀUtJ.Î:Te<r., Wç èx 't'OÜ fle<Xe<p(ou Aouxéi 
f..éyov't'oç rce:pL 't'OÜ f3e<rc't'r.cr61jvar. 't'àv KUpr.ov << &px.6t-te:voç Wç 

B è't'ÛJV 't'pt&.xov-raa )), 't'oÏ:ç 'Ercr.cpav(or.ç rcotoücn -r~v yévvav. Kat 
&f.."')6e:Ue:r. tJ.È:V xd 0 e:ôayye:Àr.cr-r~ç xat ot •Je:pocroÀUtJ.Î:'t'C<L' oôx 

5 1j &xpL~ELC< ÙÈ: o6-reùç ~X.EL, &f..À' èv e<Ô't'Ji 't'Îi yéwq. èyéVE't'O xd 
, r.t , 1,. 1 • A ... 1 ~ ~ 1 , -'t'O t-'C<7t't'LO'!J.ct, wÇ C[)C<O'L 'XC<L 0 OUXCXÇ XC<L OL EpOO'OAUtJ.r.'t'C<L, 

11 'Et: , '0 <::-' • 'E "1. 1 11 ~ , ,... 1 ~ , • ~ r., apx.ar.ove:v oe: 1J 'X'XA"')O'Le<, ~.va 1-'-•l Ta:ç ouo e:opTcxç 

9, 5 &px~v mwin : &px~ LS. 

toa Le 3, 23. 

Berlin, 1956, ainsi que J. LEMAmîo:, Dictionnaire de spiritualité, 1 
(1960), col. 863-879, s.v. Épiphanie. On sait que deux fêtes, assez 
proches, de la manifestation du Seigneur se sont développées au 
Ive siècle, la fête de la Nativité à Rome, le 25 décembre, et la fête de 
l'Épiphanie en Égypte, le 6 janvier, jour déjà choisi par les gnos­
tiques pour honorer le baptême du Christ. Bientôt les deux fêtes furent 
célébrées à la fois en Orient et en Occident, sauf à Jérusalem, cc qui 
contribua à en différencier le contenu. 
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brant les deux fêtes à la fois on ne fasse tomber l'une d'elles 
dans l'oubli, a ordonné d'intercaler (entre elles) douze jours 
selon le nombre des apôtres et d'instituer ainsi la fête de 
l'Épiphanie ; de même elle a ordonné d'observer lors de la 
résurrection du Seigneur le jeûne de quarante jours que 
le Seigneur avait accompli en se préparant à lutter contre 
le diable, afin qu'à son exemple, luttant et imitant le Sei­
gneur dans la mesure du possible, nous prenions part, nous 
aussi, à la passion et à la résurrection du Seigneur ; pour­
tant, le jeûne du Christ n'a pas eu lieu en ces jours-là. Ainsi, 
l'Église a ordonné que l'Épiphanie de notre Seigneur Christ 
ait lieu douze jours après sa Nativité. 12. Seuls les Jéru­
salémites, guidés par des considérations vraisemblables, 
mais inexactes, célèbrent (la Nativité) le jour de l'Épi­
phanie. Au jour de la Nativité, par contre, ils commémo­
rent David et l'apôtre Jacques; pas du tout parce que les 
deux personnages sont morts ce même jour; c'est, comme 
je le crois, pour ne pas rester, eux non plus, en dehors de 
la fête, qu'ils célèbrent tous la mémoire des parents selon 
la chair du Christ, glorifiant Dieu par toutes choses. Amen. 

La marche des Israélites à travers le désert 
après l'Exode 

Histoire de l'Exode : 
tre étape, de la 

mer Rouge à Merra 

13. Une fois parvenus sur le 
rivage opposé, au lieu dit Phœni-
kôn 1, les Israélites commencèrent 
à s'engager dans le désert de Sour; 

le jour, Dieu déployait sur eux une nuée pour les abriter 
des ardeurs du soleil et les guidait de ce nuage; la nuit, il 
apparaissait en une colonne de feu et les menait à travers 

131. C'est-à-dire « endroit planté de palmiers on de roseaux »; il 
s'agit des abords de la mer Rouge, qui s'appelle en hébreu «mer des 
roseaux». 
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Op.o\3 notoücroc À~91)v 7tot1Jcr!J tJ.Liiç èÇ rxô-r&v, èvof.lo8é't'1)0"E: 
!1-E:cr<f~e:t\1 8~8e:xoc "Îj!J.fpcxç x.o::"t"ct 't'0V àf>Lfl!J.ÛV 'T:ÙlV à7tOO''t'6ÀWV 

xcà of5't'WÇ y(ve:cr8ra Tijv éop-r~v -r&v 'E7ttcpe<:v~Cùv, &crnep èvo!-Lo-
5 8é'TIJcre: x.cà 't'~V -re:crao:.paxov81jtJ.e:pov VYJcr't'do:.v 't'OU Kupfou, ~v 

7tp0ç 't'Ùv 8t&~oÀov !J.éÀÀwv &ywvt~e:cr6ctt èv1)cr-re:ucre:, cruv't'e:­
Àe:~cr8oct èv 't"{j -roü Kup(ou &v!Xcr't'&:cre:t, ~vor; xcû "Î)(J.dç xa:t"à -rOv 
't'Ü7tov, Ocrov Èv~éxe't'o:.~, &y<.ùvt~6{Levo~ xo:.t {1-L{LOU{LEVOL rto:.po:.À&-

c A ' '6 ' ., , L - K ' , ' -t-'<.ù{LEV 't'O 7t0:. OÇ XO:.L 't'tjV O:.Va:.O"'t'O:.OW 't'OU upwu• OU {J-EV't'OL 't'O:.LÇ 
10 ocù-ro:.f:ç 1){Lépo:.tç èyéve't'o. Ü{h<.ùç oùv xo:.t 't'd: 'Erttcp&vto:. 't'OÜ 

~ecrrt6't'oU 1){L&v Xptcr-roü ÈVO{Lo6é't'"I)O'E y(ve:cr6o:.~ {LE't'd: ~exo:.SUo 
1){Lépo:.ç Ttjç yevécre:<.ùç o:.Ù't'oÜ. 12. M6vot Sè ot clepocroÀutJ.f:-roct 
ÈX O''t'OXO:.O"{J-OÜ 7tL6o:.voÜ, oÙx &xpL~&ç 8é, 1tOLOÜO'L 't'OÎ:Ç 'E7tL(j)O:.­
v(mç• 't''Îi 8è yévvtf !J.V~!J."I)V ÈrtL't'e:ÀoÜcrt 't'oÜ ~o:.ut8 xoct 'lo:.xG~ou 
-roü &nocr't'6Àou, où rc&v't'<.ùÇ -r7i o:.ù-r?j 1){LÉ:ptf x.a1 't'&v 8Uo 

5 't'EÀEU't'"I)O"âv't'<.ùV, &.ÀÀ', &ç ye: o!!J.o:.L, Lvo:. x.cû o:.Ù't'ot 11-1) ~Ç<.ù6ev 
-r1jç éop-r1jç !J.E:Lv<.ùm, 't'&v x.cx:'t'd: cr&px.cx; cruyyev&v -roü Xptcr't'oÜ 
èx.-re:ÀoÜm !J.V~!J."')V, rc&v-reç -ràv 0eàv 8td: rc&v't'<.ùV SoÇ&~ov't'e:ç. 
'A11-~v. 

'H [J.<'t<X Tljv ~~o8ov tv tp~[J.CJ> 
-r&v 'lcrpO:."')ÀL't'Ù>V 8ttf~CXO'LÇ 

13. I1ocpe:À66v't'<.ù\l oùv 't'ÙlV 'Icrpo:."')Àt't'&v dç -rà rcépav, dç -ràv 
D Àey6[J.evov <I>mvLxwv<X, ~p~<XVTO ~<X8(~ew Tljv ~p1)[J.OV ~oùp, TOU 

0e:oü ij!J.épaç ve:cpÉ:À"')\1 cxù-ro'Lç e:lç ax.É:7t"')V 8to:.7te:'t'avvUv't'oç &rcà 
't'OU x.aÛcr<.ùvoç -roU ~À~ou x.d 08"/)yWv whoUç Èv oclh?j x.cd 

5 vux-ràç èv cr't'UÀcp rtupàç cpaLV<.ù\1 x.o:.t x.oc8o8"1)y&v o:.Ô't'oUç rciicrocv 

11., 5 '1'E:O'crœpœx.ov8~!J.e:pov mwin: '1'e:crcrœpœx.ov'1''h!J.e:pov LS Il 8 è:vMxe:­
't'IXL : i:x..Séxe:-rœL mwin Il 12 ye:vécre:wc; win : ye:v(-v- add Dm)-f)cre:wc; 
Lm ye:vvécre:wc; S. 

1.2, 2 7toLoÜcrL scil ...ljv yéwœv cf. V, 10. 
13, 4-5 ô&Yjy&v ... ~cdvwv ... x.œSo&TjyéJv : O&Tjyoüv .. oc; ... ~œ(vovToç 

... x.a.So&l)yoüvTo<; Lm. 
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tout le désert, ainsi qu'il est écrit : " II déploya une nuée 
pour les abriter, un feu pour les éclairer la nuit•. , II est 
donc possible de dessiner également cela de cette manière'. 

14. Ensuite, partant de Merra, 
2• et 3• étapes : ils arrivèrent à Élim que nous appe-

de Merra à Élim et 
d'Élim au mont Sinaï lons maintenant Raïthou 1, où il y 

avait douze sources et soixante-dix 
fûts de palmiers ; les sources s'y 

sont conservées jusqu'à maintenant; les palmiers sont 
devenus beaucoup plus nombreux. Jusqu'à cet endroit, les 

par Raphidim 

132• Dans cette suite de trois dessins étroitement liés au texte, on 
remarquera 1) un élément anecdotique qui persiste dans toutes les 
miniatures : la foule des Juifs qui marche dans le désert, menée par 
Moïse et Aaron, précédée d'une colonne de feu et protégée par un 
nuage contre l'ardeur du soleil ; la main dans l'angle supérieur droit 
signifie la présence de Dieu (cette main disparait dans le troisième 
dessin pour faire place à la ville de Raphidim) ; 2) un élément topo­
graphique qui change d'une miniature à l'autre.- Le premier dessin, 
reproduit d'après le Sin. (fol. ?3r), est, dans le groupe LS, placé 
correctement tout de suite après la formule d'introduction (le début 
du livre manque dans le Val.). Le sujet en est la purification des eaux 
à Merra (Ex. 15, 23-25), première étape après la traversée de la mer 
Rouge. Reprenant après le dessin, le texte signale précisément le 
départ des Juifs de Merra. Nous restituons le nom de Merra pour 
suivre l'habitude qu'a Cosmas - on l'observera par la suite - de 
préciser les noms des lieux. Moïse enfonce sa verge dans les flots, 
figurés par des languettes qu'on voit sortir de la terre. Dans le Laur., 
le dessin est très réduit du point de vue thématique, voir Introd., 
fig. 3. 

141• Dans un des fragments cités par le Petri Diaconi Liber de 
locis sanctis, éd. cil., p. 118, Élim se trouve identifié avec Arandara; 
cf., pour la comparaison de ces divers itinéraires, R. \VEIL, La pres­
qu'fie du Sinaï. Élude de géographie et d'histoire, Paris, 1908, p. 224 s. 
et H. PÉTRÉ, dans l' lnlrod. à son édition de l' Itinerarium Egcriae, 
p. 31-35. 

taa Ps. 104, 39. 
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-rl}v S!p1)!J.OV, x~66lç yéyp~7t't'~!.' « .l1te:1tÉ't'~O'E: ve:cpÉÀ1)V dç 
crx.É7t1)V ~ô-ro'Lç x~t 7tÜp -roü cpw-r(cr~t ~ô-roLç -rl)v vUx't'~a. » 
''Ea't'tV OÙV X.~'t'~yp&lfJco. x.r.d 't'OÜ't'O 't'O!.Ù>O'~E:. 

14. Eh-oc rr:&.f..<v oaeocrocvTeç &rr:o or'ijç Meppôiç ~f..6ov dç 
'EÀd!J., ~..., vüv xtXÀoüv.e:v (Poc~Ooü, S!v6oc ~a~v ~e:x~~Uo 7t1Jy~t x.cd 
E:~aotJ.-ljxov-r~ a't'e:ÀÉX1) cpotvLK(ù\1' or;~ [.Lèv 7t1Jyoc1 dcré-rt xoct vüv 

200 A acf>~ov't'~t, at aè cpo(vmeç 1toÀÙ 7tÀe:(ouç Ë:yévovt'o, "E(ùç aè 't'Ù>\1 
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Israélites avaient la mer à leur droite, et à leur gauche le 
désert ; à partir de cet endroit ils montèrent 2 dans la direc­
tion de la montagne ; ayant laissé la mer derrière eux, ils 
marchaient droit devant eux dans le désert. Lorsqu'ils se 
trouvèrent à mi-chemin entre Élim et le mont Sinaï, la 

L'institution 
du sabbat 

manne tomba sur eux ; là, pour la 
première fois, ils célébrèrent le 
sabbat suivant les ordonnances non 
écrites que Dieu avait données 

à Moïse à Merra. On peut donc dessiner également ces choses 
comme suit a. 

142• Dans le grec de Cosmas, le verbe est au présent. Une des 
caractéristiques de la langue de Cosmas, dans ce commentaire sur 
l'Exode, est en effet le passage fréquent du passé au présent et du 
présent au passé dans le même développement, et de façon parfois si 
inattendue qu'il n'a pas toujours été possible de faire de même dans 
la traduction. S'agit-il simplement de négligence, le grec d'ailleurs 
étant en cela plus souple que le français ? Ou bien le présent est-il 
amené par le fait que Cosmas a devant les yeux les illustrations 
bibliques qu'il commente, plus nombreuses d'ailleurs que ce11es qu'il 
reproduit ? Ou encore, les faits rapportés par l'Écriture ont-ils pour 
Cosmas tant de « présence )) historique et religieuse qu'il en vient par 
moment à les évoquer au présent ? Nous signalons en tout cas cette 
particularité qu'on retrouve notamment en V, 16, 18, 19, 41, 46, 
48, 49 et 61. 

143 • Dans les manuscrits, la miniature vient correctement après la 
formule d'introduction. Le texte a précisé l'étape intermédiaire : 
de Merra à Élim. Or, on voit sur le dessin une ville figurée par une 
tour carrée et qu'une légende, «la ville Élim qu'on appelle actuelle­
ment Raïthou », permet d'identifier. Au-dessus, dans l'angle gauche 
du dessin, on aperçoit douze languettes qui figurent « les douze 
sources ». La légende « les soixante-dix palmiers » permet également 
de reconnaître Élim. Dans la bande sombre (bleue dans les mss) qui 
longe le bord gauche du dessin se retrouve la manière de figurer la 
mer que nous avons déjà notée sur la carte d'Axoum (II, 55) ; nous 
restituons donc la légende 8&À(X<J<Jo:. On se souvient, en effet, que les 
Juifs qui jusque-là (( avaient la mer à leur droite, et à leur gauche 

(Su île de la note p. 30) 
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14, 9 ()pou.; : 6poç S Il picl. in margine haec verba habent LS : 
<Sv >"t"câ)8a auÀÀé!;av't"e~ ëva yo!J.Ù>p, IJ.é't"pov oÜ"t"w xaÀoO!J.evov, l!véf3aÀov 
dç &yyoç X?U<JOtîV, <J't"ti!J.V0\1 OÜ'TW~ X<XÀ001J.€VO\l" <"t"alJ"t"><X <JUVé"t"a~ev 
<XÙ"t"otç KOpwç dç s~a'T~P'l)OW "t"<XÎ:Ç IJ.€'Tii ·raU't"a ye\leo:tç· xo:1 ~81jXO:\I 

(Suite p. 31) 
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15. Une fois parvenus ici 1, à Éli rn, venant de Merra, ils se remirent 
en route, s'élevant dans le désert entre Élim et le mont Sinaï, là où 
la caille s'abattit sur eux vers le soir et la manne vers le matin; là 
aussi, ils commencèrent pour la première fois à célébrer le sabbat, 
car la manne du sixième jour se conservait durant le sabbat, alors 
qu'aucun antre jour on ne pouvait la garder : elle sentait mauvais 
et fondait; c'est ainsi qu'ils apprirent à observer le sabbat; en efict, 
quelques-uns voulurent ramasser la manne le jour du sabbat aussi et 
n'en trouvèrent pas, ainsi qu'il est écrit. 

16. Ensuite, ils campèrent à 
Halte à Raphldlm 

Raphidim 1 qu'on appelle mainte­
nant Pharan 2• Comme ils avaient soif, Moïse, sur l'ordre de 
Dieu, partit avec les anciens - la verge à la main - au 
mont Horeb, c'est-à-dire au mont Sinaï', proche de Pharan 
d'environ six milles 4• Là, Moïse frappa le roc, des eaux 

le désert», laissent, à partir d'Élim, la mer derrière eux et s'engagent 
dans le désert, s'élevant vers la montagne. Aussi, sur le point de 
quitter Élim, tournent-ils déjà le dos à la ville et à la mer, et avan­
cent-ils vers le triangle de droite que nous identifions avec le mont 
Sinaï, restituant également la légende ()poç :Ewii, d'après le dessin 
de V, 19 (comparer le même détail dans le Laur., fol. 103v, voir 
Introd., fig. 4). C'est pendant cette étape, entre Élim et le mont 
Sinaï, que la manne tombe sur les Juifs ; on en voit la récolte dans 
la partie supérieure de la miniature ; la légende précise : << le peuple 
des Israélites ramassant la manne )), Le dessin s'accompagne d'une 
explication à moitié effacée et incomplète, placée dans le Sin. au bas 
de la page, sous le dessin ; dans le Laur., mieux lisible et plus complète, 
elle se trouve sur la marge, au haut de la page, précédant texte et 
dessin : « Ici (c'est-à-dire entre Élim et le mont Sinaï), ayant recueilli 
un gomor (de manne)~ c'est ainsi qu'on appelle cette mesure-, ils 
le mirent dans un vase d'or qu'on appelle slamrws; le Seigneur leur 
ordonna de conserver ces choses pour les générations futures ; ils les 
placèrent dans l'Arche de l'Alliance, et construisirent le tabernacle. 
La caille leur fut également accordée pendant trente jours et la manne 
pendant quarante jours. )) Cette explication ne nous paratt pas revenir 
à Cosmas : elle anticipe sur les faits. Il est inutile de rappeler ici la 
construction du tabernacle, auquel sont réservées de nombreuses 
pages par la suite, pas plus que la chasse aux cailles représentée sur le 
dessin suivant. La langue de ce passage est encore plus maladroite 
que celle de Cosmas. Nous le plaçons dans l'apparat critique. 
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15. Ka.-av-c~crav-re:ç èv.-aü8a dç 'E).d!-L &nb -rYjç Me:ppiiç xal. n&:À~v 
08e:Ucrav.-e:ç &vd:. (J.écrov 'EÀe:t(J. xal. -roü ~wa(ou Opouç e:[ç .-~v ~P'tJ!J.OV, 
dç ~v èxe:r xal. Op-ruyo(J.~-rpa xa.-YjÀ8e:v èn' aô.-oùç dç écrnépav xœl. 

B e:tç .-0 npwt -rb !J.&:wœ· èxd n&:Àw ",Jp~œno np&-c-ov crœ~~a-c-(~e:~v, -roü 
5 !J.&:Wa 8~1X't"YjpOu!J.€vou &nè 't"'ÎjÇ ëx-c-'t)ç xal. -c-OÜ O"tX~[3chou, èv èÎ.ÀÀT/ 8è 

~(J.€p<:f (J.'l) 8uvtX!J.€vou t.tdvœ~, &ÀÀ' è:n6~0\I't"OÇ xtXI. &rpœv~~O(J.évou- xtXI. Btd:. 
-c-oü.-o 8t8tXcrx6t.te:vot crtX[3[3œ-r(~e:tv' ~OéÀ'f)triX\1 y&:p -rtve:ç xœl -r0 crtX[3[3&:-rcp 
cruÀÀé~œt KtXI. oùx e:ùpov, xœOd:. yéyptX7t't"tXt. 

1'6. El-ra 7t&À~V 7tape:vé~aÀov dç tPacpt8(v, dç ~v vüv 
Àe:yotJ.ÉV"f)V <De<p&v. Ke<t 8to/~cre<v-re:ç, 7tope:Ùe:-re<t x.e<-rOC 7tp6cr-raÇtv 
0e:oü 0 Mwücr~ç !J.E:'t'd: -r&v 7tpe:cr~u-répwv- xat ~ p&~8oç èv -r'(i 
x.e:tp~ aô-roü - dç Xwp~~ t'à f5poç, -rou't'ÉO''t'LV èv -r(t) ~wcûtp 

5 ' 1 !! ... if>. \ t ' \ À( •Il;:' K \ ' ... 'l::' e:yyuç OV't'~ 't'"f)Ç w1Xp<XV WÇ C(7t0 !J.L ~(I)'J e:~. (XL SX.E:r. 1tiX't'<X~C(V't'OÇ 

dç 'tl)v x~[3w-rèv -roü !J.!Xp-ruptou, xœl -r~v ax.'f)v'i)V ènoL'f)trtXIJ. 'ExopYjy~€11) 
Bè œù-ro~ç xœt ~ Ôp't'UYOtL-/j't"p!X 'Tpt&:xov-ra ~tLÉ:pœç, -.0 aè ~-trfvva -recrcra­
p&:xov-ra. 

1.5, 7 'rOÜ't'O : 'T00't"OU L. 
16, 2 8ttJl~ttiXV't"E:Ç : a~tJlYjtr&:IJ't'WV IXÔ't'&v L (?) a~tJle:ucr&v-rwv aù-r&v m 

8ttJle:Ucravnç win. 

151• Ce renvoi à la ville dessinée sur la miniature souligne la valeur 
cartographique attachée par Cosmas à son illustration. Tout le 
paragraphe 15, qui répète le paragraphe précédent, n'était proba­
blement à l'origine qu'une explication placée à l'intérieur du cadre 
ou sur les marges entourant le dessin. 

16 1
• D'après EusÈBE, Onomaslikon, éd. cil., p. 142, Raphidim se 

trouve près de Pharan et du mont Horeb (mais celui-ci n'est pas 
identique au mont Sinaï, comme il l'est chez Cosmas). De même, le 
fragment (d'Egeria ?) conservé dans Petri Diaconi Liber de locis 
sanctis, éd. cil., p. 118, place Raphidim à côté de Pharan. 

162 • Pour la localisation de Pharan, voir EusÈBE, op. cil., p. 166. 
163 • Cf. en sens opposé, le fragment conservé dans Petri Diaconi 

Liber de locis sanclis, éd. cil., p. 120 ... C!wreb qui eidem monti 
(Sinaï) coniunclus est. Il n'est donc pas identique au mont Sinaï. 
De même, l' Ilinerarium Egeriae, 4, éd. cil., p. 108: in alto monte qui 
ei periunclus est. 

164• Suivant l' Itinerarium Egeriae, 6, éd. cil., p. 118, par contre, le 
Sinai est situé bien plus à l'est : Faran, quod sunt a monte Dei mil1a 
triginta et quinque ... 
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abondantes jaillirent, et le peuple en but, ainsi que David 
le proclame dans les Psaumes : « Il ouvrit le roc au désert 
et il les abreuva comme à un gtand abîmea n, et : << Il 
ouvrit le roc et les eaux jaillirent, elles coulaient dans 
un lieu aride comme des fleuves b n, ou encore : << Du roc 
il fit sortir l'eau et fit descendre les eaux comme des 
fleuves 0 • n 

Le rocher 
figure du Christ 

17. L'apôtre Paul dit à son 
tour : « Ils buvaient au roc spiri­
tuel qui les suivait ; ce roc était le 

Christ• "• pour faire entendre : De même que l'eau jaillie 
en abondance du roc les suivait et les abreuvait généreu­
sement, de même le Christ, dont le roc était la figure, 
nous offre des sources vivifiantes par le moyen des 
mystères 1 • 

18. C'est en ce lieu encore que les Israélites engagèrent 
une bataille contre Amalech et le mirent en déroute; c'est 
là également que J éthro vint à la rencontre de Moïse, son 
gendre, avec les deux fils et la femme de celui-ci; Moïse 
avait, en effet, répudié sa femme et ses enfants, lorsqu'il eut 
la vision de l'ange dans le désert et qu'il faiblit; c'est là 
encore que Séphora circoncit son deuxième fils qui était 
incirconcis 1• 

171• Cf. Top. Chrét., V, 6. 
181• Le paragraphe 18 semble suggérer la présence de trois autres 

dessins - la bataille contre Amalech, la rencontre de Moïse avec 
Jéthro, et la circoncision du second fils de Moïse. Cependant, une telle 
supposition n'est pas nécessaire. Il est possible que Cosmas suive, 
en l'abrégeant, un itinéraire qui énumérait à propos de Raphidim et de 
Pharan plusieurs événements arrivés en ces lieux, ainsi que le font 
Eusèbe (Onomastikon, éd. cil., p. 142 : eau du rocher, Amalech) et le 
fragment conservé par Pierre Diacre, éd. cil., p. 118 : locus ille Raphi-
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't"~V 1t1hpav, è:ppÙYJO"!XV iSBa't"a 7tOÀÀà xat ë1tLEIJ ô Àa6ç, xo:6&1tep 
xe<l Ll.e<ut3 &v ':l" e<ÀtJ.oëç ~oif· « LI.Lépp1J1;< 7té-rpe<v &v icp~tJ-'1' xe<l 
è:1t6·ncrev aÙ't"oÙç Nç è:v &~ùcrcrcp 7tOÀÀ?j a H, xat 1tciÀtV' << 6-tép-

C p"Y)Çe: 7té't"pav xat è:ppÙ"Y)O'!XV iSBa't"a, È:7tope:Ù61Jcrav èv àvUBpotç 
10 7tO't'Uf.!.oLb ))' xat 7t&ÀtV' (( Kat è:Ç~yo:ye:v iSBwp èx 7té-rpc<ç xo:t 

xo:-r~yaye:v Wr; 7tO't'rxfJ.oÙç iSBa-ro: 0 • >> 

17. '0 31: &7t6<noÀoç ITe<uMç q>1Jow· « "Emvov yocp &x 
7tVEUf.!.!X't'Lx-Yjç &xoÀouSoUcrYJÇ 7té-rpaç· 1] Bè 7té't'pa 1jv Ô Xpt­
cr-r6ça ))' Lvc< e'l1t"(j' ".Ocr1te:p èxe:Lvouç èx -r-Yjç 7té't'pc<ç Bat.jnÀèç 
iSBwp &xoÀouSoüv &cp96vwç È:7t6't't~e:v, oiS't'wÇ 1Jf.!.LV ~wo7totà 

5 v&wx.'t'a 7tc<péx_e't'at ô Xptcr-rOç Btà 't"ÙJv f.!.UO''t'"Y)p(wv, où 't'Ù7toç 

1jv -!) 7thpO<. 
18. K&xeL Bè nciÀLV xœrc<7tOÀEf.!.~O'c<V't'e:ç 't'ÛV 'Af.!.c<À1}x È:Tpo-

7tfucravt'o' è:xe:L nciÀLV Û7tc<V't'(f 'loOWp -ret'> yaf.!.~Pct'> aù-roü Tet'> 
Mwücr?j f.!.Et'à t'&v BUo 1to:Œwv aÙ't'oÜ xo:L T-Yjç yuvrxmOç aù-roU· 
f)v yOCp ô Mwücr1jç à1tocr-rpét.jlc<ç ~v yuva'Lxrx o:Ù't'oU xat -rOC -réxva, 

om m 5 1]vLxa elBe -r~v 07t-rc<crLrxv 't'OÜ &yyéÀou èv -r1î è:p~f.!.<p xc<t È:fJ.rxÀa­
xLcr6"Y)· ëvSc< xcd. 't'Ûv èf.ÀÀov utOv 1] ~encpWpa &xp6~ucr't'OV 8v-ra 

ne:pté't'Ef.!.E\1, 

16, 7 ~o~: è~6œ S. 
17, 3 ".Ocrnep m: 01t'ep Lwin Ocrnep S Il 50 omS. 
18, 3 -r:Wv om Lmwin Il 4 &nocr-rpé~aç : Unocr-rpé~aç S Il "téx.voc hic 

deficit L fol. 104v usque ad aô-roLç oM' oô v.lJ (V, 19, in appar 
crit). 

1sa. Ps. 77, 15 b Ps. 104, 41 c Ps. 11, 16. 
17a. I Cor. 10, 4. 

dim, ubi Amalech occurrit fi-liis Israhel, et ubi murmuravit populus pro 
acqua, et ubi Iethro socer Moysi ei occurrit). 

3 
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On peut donc dessiner également ces choses comme suit•. 

19. Au troisième mois, les Israé-
Halte des Israélites 

lites arrivèrent au mont Sinaï; à au mont Sinar 
diverses occasions, Dieu, de la 

colonne de nuée, parla à Moïse; après quoi, il fit voir au 
peuple la terrible vision que l'on sait, de sorte que le peuple 
fut violemment frappé de stupeur et d'effroi, car la mon­
tagne s'enflammait et la fumée montait comme d'un four; 
il y avait ténèbres, obscurité et tempête, des sons de 

Vision de la genèse 
et don de la Loi 

trompes se faisaient entendre. C'est 
là que Dien fit monter le grand 
Moïse et, après l'avoir caché durant 
quarante jours à jeun dans la nuée, 

il lui montra par des visions comment il s'y était pris pour 
créer l'univers; il étendit la création sur six jours et le 

18~. Dans les mss Laur. et Sin. le dessin est placé, incorrectement 
à notre avis, après la formule xcdM: yéypo:Tt-ro:L du paragraphe V, 15 : 
cette formule se rapporte toujours à l'Écriture et non aux dessins. 
Bien qu'il mentionne la caille, figurée seulement sur la miniature 
suivante, le texte donné en V, 15 résume plutôt le sujet du dessin 
précédent et n'apporte aucun élément topographique nouveau. C'est 
au paragraphe V, 16 qu'apparaît une nouvelle étape : Raphidim, 
«qu'on appelle actuellement Pharan )) ; c'est de Raphidim que Moïse 
part au mont Horeb à la recherche d'eau. Sur la miniature on voit, 
derrière les Juifs, « la ville Élim ))' et devant eux « la ville Raïthou », 
erreur manifeste, puisque Raïthou est, pour Cosmas, le nom contem­
POI'ain de l'Élim biblique ; aussi corrigeons-nous en Raphidim. De 
même nous supprimons la légende rt"l)ycà ~W placée en face du rocher 
que frappe Moïse : les douze taches noires correspondant aux douze 
sources sont un contresens, car ces sources ont déjà été dessinées 
à propos d'Élim (V, 14). Il est à remarquer aussi que sur toutes les 
miniatures Moïse apparaît jeune et imberbe, tandis qu'Aaron, jeune 
lui aussi, porte une barbe. Voir le dessin du Laur. dans l' Introd., 
fig. 5. - Dans le Laur., le texte s'arrête aux mots 't'à -réx.voc (V, 18) 
et présente, par rapport au Sin., une lacune qui s'étend sur la fin du 
paragraphe 18, tout le paragraphe 19 et le dessin figurant Moïse au 
mont Sinaï. Dans le Sin., le paragraphe 18 finit par une formule qui 
d'ordinaire introduit un dessin. Cependant, il n'y a là aucun dessin. 
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19. Tpl't"cp 31: [!.'I)Vt 'ljÀ6ov dç 't"O 6poç 't"O ~.viX, x<Xt 3L<Xq>6pwç 
ÀaÀ~craç 'ti!) Mwücr?J èv O''t"ÜÀ<}> ve:cpéÀ'f)Ç, !J.E:'t'OC 't'ClÜ't'a ae:btVUO't\1 
0 0e:Oç 't'<!) Àa(!} 't'~V cpof3e:p0Cv èxdv'f)V Ô7t't'acr(av, &cr't'e: 7t't'oe:Lcr6ar. 
-ràv Àaàv xcd cpof3e:Lcr3at crq;68pa, 't'OU 6pouç cpÀe:yo!J.évou xat 

s 't'oU xa1tvoü 6lç &1tà xa!J.(vou &vtov't'oç- xaL crx6't'oç xcà yv6q;oç 
1tap1}v xaL 60e:ÀÀa xat cpwvat craÀ7ttyywv ~xoucrWv èy(vov't'o. 
K&xe:L &vayayWv Tàv !J.éya M(ùücréa xat xpO~aç èv ~ 
ve:cpéÀ"() &m't'ov è1tt 't'e:crcrap&xov't'a ~!J.épaç 't'6't'e: 8dxvuow w)'t'i!) 
8t' Ô7t't'aatWv 7t&ç ~p~a't'o 1tot9îcrat "Càv x6cr!J.OV' xd 7tapé't'e:tve: 

10 't'"ljv 7tOt1Jcr!.V è1tt ~~ 'lJ!J.épatç xd 't'7) éf386!J."() xa't'é7taucre:. Kat 
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septième il se reposa'. Voici Dieu qui donne à Moïse la Loi 
écrite; c'est donc l'illustration de ce qui a été dit précé­
demment'. 

Le peuple des Israélites s'en allant de Raphidim 
au mont Sinaï 

Moïse recevant la Loi de Dieu 

1. Moïse resté à jeun à l'intérieur de la nuée durant quarante jours 
et quarante nuits. 

2. Le peuple des Israélites s'émerveillant de la terrible vision du 
mont enflammé et couvert de fumée. 

3. Moïse recevant la Loi de Dieu. 
4. Ici, le grand Moïse, après les quarante jours, fut jugé digne de 

voir, au cours de six autres jours, à travers des visions, comment Dieu 
avait, en six jours, fait le ciel, la terre et tout ce qu'ils contiennent; 

19 1• Cette révélation de la création préfigurée par des miracles 
- les plaies d'Égypte - a été racontée au livre III, 8M15 et 25-40. 

192• Le dessin, précédé de son titre, vient correctement après la 
formule d'introduction dans le Sin., fol. 75v, seul manuscrit à donner 
le paragraphe V, 19. Le texte a signalé l'étape qui suivit celle de 
Raphidim : l'arrivée au mont Sinal; ccci s'accorde avec Ex. 19, 1-2, 
qui fait passer les Juifs directement de Raphidim au mont Sinal, et 
aussi avec les dires de Cosmas qui situe Raphidim à six milles du 
SinaL Le récit de Cosmas ne semble pas présenter ici de lacune, comme 
le veut Winstedt, pas plus que la suite des miniatures (voir la note 18, 1), 
dont l'objectif est de marquer les étapes de l'itinéraire suivi par 
les Juifs. La miniature cumule plusieurs épisodes dont le sens est 
chaque fois expliqué par une légende. A gauche, en haut et en bas, 
on voit une crx.'t)v~. Sans doute, cet objet ne veut-il représenter que 
l'armature des tentes sous lesquelles campaient les Juifs au pied du 
mont Sinar. Voir le dessin du Vat. dans l' Introd., fig. 6. Dans le Laur., 
le folio correspondant est arraché. 

19, pict. lit. verba Aœàç - 0eoti post oih·wç et ante pict pon S 
om win Il .,;oU: t1pouç add S Il post pict. n. 1-4 (Mwüa1jç- 0eoü) inter 
pict partes pon V fol. 45r qui hic denuo incipit (cf. t. I, p. 568, 
appar crit ad IV, 23), partim in margine, partim inter pict 

(Suite p. 39) 
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o(hwc; 8L8wcrt -ràv v6{1-ov &yyp&<pwc;· ëcr-rtv oUv 'lj Otaypa<pYj -r&v 
npoetp"t)!l-évwv o(hwc;. 

Aœàç 'Iapœ·I)ÀtT&v è:rd. Tà Opoç .,;à :Etvii à.Tt'à .,;oU 
'PœcptOtv &.1t'epx6JJ.evoç 

Mwücrljç Oex6JJ.evoç Tàv v{lflOV 1tc.:p& 0eo\3 

1. Mwücrljç ~crw8ev 't"'Îjt; vecpéÀl)t; &{3pw.,;oç Outj.~.dwxç i)(lépc.:ç Tecrciœp&­
x.ovToc x.cd vUx..,;aç .,;ecrcro:p&x.ovToc. 

2. Aœàç 'lcrpOCl)ÀtT&v 6auJJ.&SovTeç è:trt .. ?i cpo{3ep~ ÔTt'Tœcr(q: ToU ()pouç 
cpÀeyo(.lévou x.oà x.<l7tVt~O!J.É:vou. 

3. Mwücr"ijç 't"àv v6!J.OV Àcq.t{3&:vwv 7tocp& 0eoü. 
4. 'Ev't"œü6œ l}E:t&61) 0 jJ.éyo:ç Mwücr"ijç flE:TlX Tàç Tecrcro:p&x.oVTct 

i)(lépaç è:v liÀÀatç ~Ç, i)(lépwç todv Ot' ÔTt'To:crt&v, 1t&ç è:v .,;o:tç &Ç, fJflépatç 
ÈTt'o('tjcrev 0 0e:àç .,;àv oùpo:vàv x.at TYjv yljv x.o:t 7t&V't'o: .. a è:v ~.ÙTotç- xa't"& 
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Dieu encouragea Moïse à décrire cette création suivant l'ordre de 
chaque jour, après que son visage eut été glorifié par Dieu a. 

Le tabernacle 
réplique et figure 

de 1 'univers 

Texte 

20. Donc, descendu de la mon­
tagne, Moïse reçoit de Dieu l'ordre 
de construire le tabernacle qui 
était la réplique de ce qu'il avait vu 

sur la montagne, j'entends l'image de l'univers entier'. 

193• Après le dessin, il y a une lacune dans le Sin. : le texte reprend 
au troisième commandement du Décalogue. Le Laur. qui, à quelques 
mots près, reprend comme le Sin. contient également un Décalogue. 
Celui-ci existait-il dans l'original? Nous ne saurions le dire étant 
donné qu'il est absent du Vat., lequel, après le dessin, reprend avec 
le paragraphe 20. L'introduire dans le texte de la Top. Chrét. serait 
brouiller le développement de l'ouvrage; aussi le reléguons-nous dans 
l'apparat critique, en donnant ici la traduction (Ex. 20, 5-17): << ... ni 
ne les serviras ... 3. Tu ne prononceras pas le -nom du Seigneur, ton 
Dieu, en vain : le Seigneur ne purifiera pas celui qui prononce son nom 
en vain. 4. Souviens-toi du jour du sabbat pour le sanctifier. Durant 
six jours tu travailleras et tu feras tout ton ouvrage ; mais le septième 
jour est le sabbat pour le Seigneur, ton Dieu; tu ne feras en ce jour 
aucun ouvrage, ni toi, ni ton fils, ni ta fille, ni ton serviteur, ni ta 
servante, ni ton bœuf, ni ton attelage, ni l'étranger résidant chez toi. 
5. Honore ton père et ta mère, afin d'aller bien et de vivre longtemps 
sur la terre. 6. Tu ne tueras pas. 7. Tu ne commettras pas d'adultère. 
8. Tu ne voleras pas. 9. Tu ne porteras pas de témoignage mensonger 
contre ton prochain. 10. Tu ne convoiteras pas la femme de ton pro­
chain, ni son champ, ni son serviteur, ni sa servante, ni ses bœufs, 
ni son attelage, ni aucun bétail, rien de ce qui est à ton prochain. )) 

20 1• Toute science véritable ayant, suivant Cosmas, ses origines 
dans la révélation, l'objectif du développement qui commence ici est 
d'apporter une confirmation théologique à la cosmologie exposée aux 
livres II et IV. Ces livres, de même que V, 20-40, traitent des sujets 
identiques aussi bien pour le texte que pour l'illustration: l'ensemble 
de l'univers et l'ensemble du tabernacle avec leur division bipartite, 
la terre et la table avec leur forme deux fois plus longue que large, 

201 A 
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't'&l;w t-t~iiç éx&crt""f)Ç 1)11-épaç 6 ®e:Oç xat"e:6&pp"f)O'E xoà cruyyp&tPa~ 't'aiha, 
aoaacrOe:tç xat t"0 1t'p6crw1t'ov {mO 't"OU ®e:oü. 

TO xe:t!J.e:vov 

20. Aomàv Ktl't'E:À1)Àu66't'oç aÙ't'OÜ &:x 't'OÜ 5pouç 7tpocn&.'t'-
c 1 t.:.\ ~ "' ' 1 ,, f J. ~ c 1 ' 

't'E:'t'G(~ U7t0 ~E:OU 7t0LE:LV 't"ljV O"K1)V1)V, 1) 't'U7tOÇ 'lV (.i)V e;(ùpG(XE:L E:V 

't'cfl 6pe:L, Àéy(ù 8~ 't'OU 7tOCV't'àç x6cr!J.OU 't'à èx(l.aye:'Lov· « ''ûpoc 

partes S in appar crit win )) n. 2 AaOç- wxnvt~O!).évou om Swin Il 
n. 3 TiapOC : UnO V win JI post lacunam in imo fol. 75v pergit S ... où 
/..-f)tPn t"O l.)vo~J.a (Ex. 20, 7 s.) haud dissimilis hic denuo incipit L 
(fol. 105r) ... aÔ't'oi:ç, oô3' oô 11-~ Àct't'pe:Ucre:tç aôt"oi:ç (Ex. 20, 5) qui pergit 
cum S ... y' oô À1)tjJn 't'O l.)vo~J.a Kup(ou 't"OÜ E>e:oü crou è:Tit tJ.a't'a(cp· où 
yOCp [J.~ xaOo:p(crn Kûp~oç Tàv Àafj6vt"a 't'à Bvo11-a aÔ't'OÜ è:Til tJ.a't'a(cp· 3' 
11-v1)cr6"f)t"~ t"~V -f)[J.épav 't"Ù)\1 crafjfj&'t'wv &y~&~ew aôt"1)v· ~!; -fj[J.épo:ç è:pyé{. 
xal 7t'Ot1)cre:tç 1t'&Vt"C( 't"!X ~pya O'OU' 't"n aè 1Jt-tépq:; t"n ~~ a&f'fja't'ct Kup(cp Til> 
®e:4'> crou· oô 1t'ot1)cre:~ç è:v aÔ't"n Tifiv ~pyov, crù xal 6 ut6ç crou xal 1j 
0uycfnJp O"OU, 0 mÛÇ O'OU xal 1j 7t'at3(0'X"f) O'OU, 0 f'oüç O"OU xat 't"à 
Ô1t'o~Uyt6v crou xat 0 1t'pocr1)Àu't"OÇ 6 no:potx&v €v cro(· e:' 't"([J.a t"Ov no:'t'épa 
crou xal -rljv IJ."f)t"épa crou, tva e:iS crm yéV"f)'t"et~, xo:l tva [J.axpoxp6v~oç yévn 
€Til tijç yïjç· c;,' oô cpove:Ucre:~ç ~~ où 1-Lo~xe:Ucre:t;· "f) 1 oô xÀétPe~ç· e' où 
4Jeu3oj.~.ap't'up1)cre~ç Xa't"OC 't"OÜ 1t'À"f)cr(ov crou !1-0:P't'UP(o:v ~e:u31j· ~~ oôx 
€1t't0u~-t1)cre~ç -r~v yuvai:xo: 't'OÜ nÀ"f)cr(ov crou, oôaè 't"OV &:ypOv cxÔ't'OÜ, oôaè 
't"Ov Tiai:Ba aÔ't"oÜ, oô3è -rljv Tia~arax'f)v aô't'oü (rasma in S usque ad èx 
t"OÜ Bpouç, V, 20, lin. 1), oôaè 't'OÙ<; f'6aç o:Ù't'oÜ, oùaè 't'à Ô1t'o~Uywv 
aÙt"oÜ, oùaè Tifiv xt"1jvoç aÔt"OÜ, où3è Ocra 't'4'> 1t'À"f)cr(ov aoU èat"W. Haec 
omnia desunt in V. 

ante 20 TO xd~-tevov om V. 

le cycle des luminaires et le chandelier avec leur symbolisme du 
nombre sept (voir Top. Chrél. Il, 35-36; Ill, 51-52; IX, 11). Il est 
à remarquer cependant que dans cette suite de représentations rela­
tives au tabernacle rien ne rappelle la forme cosmographique essen­
tielle que nous avons appelée <<symbole de l'univers )) (IV, 2), le rec­
tangle arrondi en haut. Pour la retrouver il faut se reporter au dessin 
du livre V, 36 représentant l'Arche d'Alliance (voir la note corres­
pondante). 
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" Regarde, dit Dieu, tu feras le tout suivant le modèle qui 
t'a été montré sur la montagnea. >> 

Le 1er tabernacle 
D'autre part, le bienheureux 

apôtre Paul a déclaré dans son 
et son symbolisme É 'pîlre aux Hébreux que le premier cosmique : Jer espace 

tabernacle était la figure de ce 
monde-ci; il dit : " La première (Alliance), elle aussi, avait 
des institutions cultuelles, ainsi qu'un sanctuaire de ce 
monde-ci 2 ; un tabernacle, en effet, avait été dressé, le 
premier tabernacle, dans lequel étaient le chandelier, la 
table et les pains de proposition, et qu'on appelle Saint•. » 
L'ayant qualifié de sanctuaire<< de ce monde-ci))' parce qu'il 
était la figure de ce monde, Paul ajouta : " Dans lequel 
il y avait le chandelier ))' ce qui veut dire les luminaires, 
« la table )), c'est-à-dire la terre, et « les pains de proposi­
tion )), pour désigner les fruits annuels de la terre; << lequel 
tabernacle s'appelle Saint», dit l'Apôtre, pour faire entendre 
le premier tabernacle. 

21. Ensuite, il parle aussi du 
deuxième tabernacle : «Nous avons 
un tel grand prêtre, qui s'est assis 
à la droite du trône de la Majesté 
dans les cieux, ministre du sanc­
tuaire et du tabernacle véritable 

Le 2e tabernacle : 
son symbolisme 

cosmique (2e espace) 
et christologique 

(Christ-grand 
prêtre) 

que fixa le Seigneur et non pas un 
hommea ))' ou encote : « Le Christ survenu comme gtand 
prêtre des biens à venir, traversant le tabernacle plus grand 
et plus parfait qui n'est pas fait de main d'homme, c'est-à­
dire qui n'est pas de cette création, entra une fois pour 
toutes dans le sanctuaire, non pas avec le sang de boucs et 

202• Kocrp.tx6v signifie dans ce texte « terrestre " par opposition 
à« céleste», Cependant on interprète parfois ce terme (et c'est le sens 
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B y&.p, ~"l)crt, rto~'f)aetc; 1t0Cv-roc Xrt.'t'.X -rOv 't'Ùnov 't'àv Os:tx6é:vt'a crot 
5 èv -re{) 6pe:L a, » 

(0 Oè !J.omOCpwc; ll<XiJÀoç 0 dn6a-ro/..oç 't'~V (.Lèv 7tpÙl't'"IJV 
J.. , ..... , , , ..... \ (EA , 

O"X."')VtjV 't'U7tOV 't'OU X.OO'!-LOU 't'QU't'OU ev 't"{J 7tp0Ç i 1-"PCICLOUÇ 

'Ertta-roÀ1j dm::v e:!vat· cp"l)crt yOCp· « E!xe: (.Lèv yàp x.cà ~ 7tpdl-rY) 
Omrt.LWlJ.<X:t'<X Àa't'pdaç, 't'6 't'e: &ytov XOO'f.ttX6v· CiX"fjV~ yàp x.a-re-

10 crxe:u0Ca61) 1) 7tpW-r1J, èv fJ ~ -re Àuxv(oc xoct -i) 't'pchte:~oc xcd ~ rtp6-
6e:cnç 't'&v &.p't'ù.)v, ~-nç f..éyr::'T.xt "Ayto:.b. » EhcWv !J.èV aÙ't'~v 
<< XOO'!J.LX.6v », &cravd -r01tov 't'OÜ x6crf.LOU -roÙTou, èrt~veyx.ev· 

'E z. " À , " , , ..... ~ • , « v u 1J -re: uxvtoc », ~vrt. et7t1) 't'OU<; cpwat'1)p<Xç, « xa~ 'fJ -rpo:.-
rte~IX », 't'OU't'écr't'LV 1j y~, << xat 1j 7tp66emç 't'Wv ètp-reùv )), lvet 

15 e17tTl -roùç èvto:.ucr~ouç x.o:.çmoùç a0-r9jç, << 1j't't<;, q>YJcrL, )..éye"tat 
''Ayta »,tva 8"t)ÀWa1) "t~V 7tpc1't'YJV O'X.YJV~v. 

21. Ehoc xoct 7t<pt -rijç aeu-répocç <p"ljcr[· (( Towil-rov ~X:Of'EV 
C &pX,tepéoc, è)ç èx&Jhcrev èv 8e~t~ 't'OÜ 6p6vou -r9jç !1-eyaÀwa{N"t)Ç èv 

-roî:ç oùpavoî:ç, -r&v &:.y(wv Àet-roupyàç xaL -t"Yj<; O'X"fJV9jç -r9jç 
&À1)6tv9jç, ~v g7tYJ~ev 0 KUpwç xaL oùx &v6pw7toça ))' xo:.L 7t&Àtv· 

5 (( Xptcr-ràç aè 7tapo:.yevÔ!-LEVOÇ &px.tepeùç 'T:Ù'JV !J.EÀÀÔV't'(J)V &ye<:-
6Wv, 8t0C -r9jç !J-ef~ovoç xe<:L 't'eÀeto't'épe<:<; O'X"t)VYjç, oÙ X,etp07t0t~­
't'OU, 't'OU't'éO''t'tV OÙ 't'O:.ÜTI)Ç 't'YjÇ X.'t'~O'EWÇ, o08è 8t' e<:t!J.e<:'t'OÇ 
-rp&ywv xaL !J.Ôcrx.wv, 8tOC 8è -roü L8Lou at11-o:.-roç dcr9jÀ6ev èq>cbta~ 

20, 4 qJ'f)cr( om LS Il 16 8'f)À00crn : etnn LS Il 't'~v npOO't''f)V : 't'tv<X (pro 
-rljv œ') LS. 

21, 4 xœl' om L Il 58< om LS. 

20a. Ex. 25, 40 b Héb. 9, 1-2. 
21a Héb. 8, 1-2. 

sous-entendu par Cosmas) comme (( fait à l'imitation de l'univers », 

cf. H. LECLERCQ, DACL 8, 1 (1928), col. 827, s. v. Kosmas Indicopleus­
tès, ainsi que J. LETRONNE, « Des opinions cosmographiques des Pères 
de l'Église rapprochées des doctrines philosophiques de la Grèce ))' 
dans la Revue des Deux Mondes, 1 (1834), p. 608. 
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de jeunes taureaux, mais avec son propre sang, ayant 
acquis une rédemption éternelleb ))' ou enfin : « Ce n'est 
pas, en effet, dans un sanctuaire fait de main d'homme, 
copie du véritable, que le Christ est entré, mais dans le 
ciel même, afin de paraître maintenant devant la face 
de Dieu• »; l'Apôtre appelle le ciel tabernacle " véri­
table )), et << copie >> les choses aménagées par Moïse ; voilà 
pourquoi il dit "fait de main d'homme » pour ce qui est 
de Moïse, et << non fait de main d'homme n pour les choses 
véritables 1• 

Description 
du tabernacle 

22. Donc, après avoir reçu 
l'ordre de construire, Moïse cons­
truit, conformément au modèle du 

tabernacle qui lui a été montré, ainsi qu'au modèle de tous 
ses ustensiles': l'Arche du Témoignage et, au-dessus d'elle, 
le Propitiatoire, les deux Chérubins qui l'ombragent d'en 
haut de leurs ailes déployées, et aussi le voile, la table, le 
chandelier, les rideaux du tabernacle, c'est-à-dire les 
premières tentures, ainsi que les bâches de feutre faites 
avec du poil de chèvre, c'est-à-dire foulées 2, formant les 
secondes tentures du tabernacle, et aussi les troisièmes, 
confectionnées avec des cuirs couleur de feu et d'azur, qu'on 

21 1• A remarquer l'argumentation exclusivement christologique 
à propos du deuxième espace de l'univers, cf. Top. Chrét. III, 81-86 
et VII, 10 s. 

221• Cf. III, 70 sur la construction du tabernacle par Béséléel et 
ses compagnons guidés par l'inspiration divine, et l'opposition entre 
le savoir humain et le savoir révélé.- A l'exception du voile, les objets 
énumérés ici figurent tous sur les dessins suivants. Certains sont chargés 
d'un sens cosmique ; d'autres ne concernent que des détails techniques 
de la fabrication du tabernacle. Il est intéressant de comparer à ce 
propos le développement de Cosmas avec le texte parallèle de Philon 
d'Alexandrie dans le De vila Mosis, II, 72-105, éd. R. Arnaldez, 
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de; -ra &yw. cd<.ùv~o:...., ÀÜ-rp<.ùmv e:ôp&f.te:voc;b », xo:.t 1t&.À~...,. « Où 
10 yap e:Lc; x.e:~po7toL1)-ro:. &y~o:. dcri)ÀBe:v 6 Xpta-r6c;, &v-rL-ru7to:. -r&v 

&ÀYJBtvÙl'J, &AA' e:lc; aù-rOv -r0\1 oùpo:.vOv vUv èf.t<pe<Vt.aBi)ve<t -ré;) 
7tpoadmcp -roU 0e:oUC ))' << &.ÀYJBtvl)v >> f.tèv O"X."fJVljv -rOv oùpo:.vOv 
d7tdlv, (( &.\1-rL-runo:.}) .aè -ra a~.a -roU M<.ùUO"é<.ùc; XC<'re<ax.e:uo:.aBév-ro:.· 

D 66e:v -ra M<.ùUO"é<.ùc; (( x.e:tp07tOL"fJ't"O:. )) xo:.Àe:Î:, -ra aè &.ÀYJewa 
15 (< &.x.e:t.po7toLYJ't"C< ». 

22. Ilpoa-ro:.x.Be:lc; oOv 7tot1jao:.t, 7tote:'i:, x.ocBWc; è3e:Lx.BYJ aù-ré;) 
-rà nocp&ae:tyf.to:. 't"~Ç O"X"fJVi)c; xcà -rà 7te<p&ae:tyf.te< n<fv't"<.ùV 't"ÙlV 
ax.e:uOOv aù-ri)c;, xo:.!. t""tjv xt~<.ù-rOv 't"OU !J-OCp't"up~ou xo:.t -rO LÀoccr't"~-

' ' ' ' ' "'' X A~ ' 1 ' 1 ptOV 't"O E7t0CV<.ù XO:.t 't"O:. oUO e:pout-"~!J- EX't"EL\IOV't"OC 't"OCÇ 7t't"E:puyo:.c; 
s xo:.t crucrxt&.~o\l't"O:. èn&v<.ùBe:v -rO tÀo:.crT~ptov, ÛtJ.oL<.ùc; xo:.l -rO 

xo:.'t"e<7té't"o:.crtJ.o:. xoct t""tjv -rp&.ne:~ocv xo:.t 't"ljv ÀuxvLo:.v x.o:.!. 't"ac; 
o:.ÙÀo:.fo:.c; 't"i)<; crx"fJvi)c;, ~vo:. e:Ï7tf1 -ra crxe:n&.crf.tO:.'L"'O:. -r&: 7tpÙl't"o:., xo:.t 
-rac; aéppe:tc; Tac; 'L"'ptx.t...,ac; -rac; &.nO èpL(ùv o:.~y&v, Lvo:. e:ïnn 
O"'t"U7t't"<f, 7t&.Àt'J xe<!. o:.ù-ra ae:Ü't"e:po:. O"Xe:7t<fO"(.LO:.'t"O:. -ri)c; O"X."fJV~c;, 

204 A 10 OtJ.oL(ùc; xo:.!. -ra -rpL't"o:. èx 3e:ptJ.&-r<.ùv 1tuppù'>..., xo:.!. &.e:pt.v&v, &c; 

21, 10 ô om LS. 
22, 5 'Ç'O ÎÀœcr't'~p~ov èrr&.vweev transp LS Il 7 œÔÀtdca; œôÀth; 

LS. 

21b Héb. 9, 11-12 0 I-Iéb. 9, 24. 

C. Mondésert, J. Pouilloux, P. Savinel (Les œuvres de Philon d' Alexan­
drie, 22), Paris, 1967, p. 224-238. 

222. ~'t'u1t't'&.: ne figure pas sous cette forme dans les dictionnaires. 
Est-ce l'adjectif verbal du verbe cr-rûrpw - contracter ou resserrer­
qui indiquerait le mode de fabrication : fouler le poil (par opposition 
à tisser) pour obtenir du drap ou du feutre ? 
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appelait peaux, toutes de teintes variées, admirables. Et 
voici le dessin du tabernacle•. 

1. L'arrière du tabernacle ; six colonnes d'une coudée ct demie 
(de large) font neuf coudées; de plus, aux angles, deux colonnes d'une 
demi-coudée font, pour les huit colonnes, dix coudées; c'est la 
largeur du tabernacle. 

2. Il a un rideau que l'on tire, appelé épispastron4, 
3. Barres passées à travers les anneaux. 
4. Barre du milieu passée à travers les planches. 
5. Barres passées à travers les anneaux. 

223• Dans les trois manuscrits, cette formule d'introduction est 
suivie de plusieurs petites digressions (nos paragraphes 25-26) qui se 
terminent, dans le groupe LS, par un dessin comportant deux per­
sonnages vêtus de longues tuniques et tenant des rouleaux ; ils sont 
désignés comme « gens du dehors atticistes » : ot ~~(t)ee..., 'ArnxoL 
Nous reproduisons ce dessin dans l' Inlrod., fig. 12, d'après le Sin. ; 
celui du Laur. est très efiacé. C'est ensuite que vient le dessin du 
tabernacle, suivi d'explications techniques ( § 23). Cet ordre n'est certai­
nement pas correct. Aussi établissons-nous une suite où les textes et 
le dessin se lient davantage : formule d'introduction, dessin du taber­
nacle avec le passage qui l'explique, digressions. Nous omettons le 
dessin des « gens du dehors )) ; bien qu'il se rattache à la mention 
d'Hypéride et de Ménandre, il n'est pas annoncé dans le texte; de 
plus, il est absent du Vat. - L'auteur a représenté le tabernacle, 
formé d'un soubassement et de planches assemblées avec des tenons ; 
il a dessiné l'élévation sud-ouest de l'édifice, combinée avec une 
représentation de l'intérieur vu d'en haut. Le long du mur gauche 
on lit « tabernacle intérieur, Saint des Saints )) ; le long de la ligne 
divisant le tabernacle, « voile », Le légende qu'on lit de l'autre côté 
de cette ligne et qui continue le long du mur sud explique «tabernacle 
extérieur, Saint n, A l'extérieur du mur droit on lit «la porte du taber­
nacle )), Dans le Saint des Saints on voit « l'Arche du Témoignage » ; 

dans le Saint, au nord, « la table » avec douze pains répartis aux 
quatre angles et, au sud, « le chandelier "· Autour du tabernacle sont 
notés les quatre points cardinaux. Nous reproduisons le dessin du Vat., 
fol. 46v, parce qu'il figure les objets chargés d'un sens cosmique, qu'on 
verra par la suite redessinés séparément, tandis que le groupe LS 
ajoute la verge, le vaisseau d'or, les tables de la Loi, le serpent d'airain, 
additions arbitraires par rapport au texte. Voir le dessin du Sin. dans 
l' ~ntrod., fig. 8; celui du Laur., à de minimes détails près, lui est 
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txo\Àouv 8L<p6fp"'ç, 7tOLl<lÀ"' 7to\VT(l(, 6(l(UfL""'To\. "Ecm 8~ ~ 
8L(l(YP"'<f'-lj Tijç crl<'l')Vijç OÔTWÇ. 

1. T&: btdcrOta. 'trjç crKYJ\Irjo:;" cr-rÜÀot ~~-&nO 1t~xe(t)c; (.l.ûic; i}(.Ltau y(\lo\1-ro:L 
7t~Xe::Lc; èwéa. xcd Mo a-rÜÀOt de; -ràc; "((t)\l(ac; &7t0 7t~xe(t)o:; i}(ltau y(...,ov'to:t 
-r:Wv Ox-rW a-rUÀ(t)\1 1t~Xeto:; 8éxa· -roü-ro -.à 1tÀ&-roc; 't"rjç GX1)\1"1jc;. 

2. "Exoucra ~rjÀo\1 crup-rà\1 Àey6(levov è7t(cr7tet:IJ't'fJO\I, 
3. MoxÀol 8tà -.w..., ~o:ÀI.B(t)v 8t~x...,oUflevot. 

4. MoxÀàç (.Lécroo:; 8t&: -rW\1 cravŒ(t)\1 8t~X\IOU!J.e\loç. 
5. MoxÀot 8td: -rw..., ~o:ÀŒoo..., 8t~x...,oUw;...,ot. 

22, 11 8tcp6épao:;: xat add LS Il post pict. n. 1-5 Td: lmtcr6ta- 8ttx­
\IOU!J.evot in appar crit pon win Il n. 2 "Exoucrrx - è1tlcr1tacr-r:pov om 
L Il è1t(cr7t.XO''!pov cf. Ex. 26, 36: è1t(1taa't'pov VSwin Il n. 3-5 MoxÀot-
8ttxvoU(J.e\IOL om LS. 

identique. - La ressemblance entre le tabernacle et l'univers porte 
essentiellement sur leur «division par le milieu », avec cette difiérence 
que le tabernacle est divisé verticalement par le voile et l'univers 
horizontalement par le firmament. Ce même dessin réapparaît encore 
une fois au livre VII, 87. 

22~. C'est le terme de l'Exode, que Cosmas explique par le mot 
~rjÀo\1 ( = velum latin) et qui désigne un grand rideau manœuvré 
à l'aide de cordages, cf. A. PELLETIER, « Le voile du temple de Jéru-
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23. Les vingt colonnes sont autant de planches dressées, 
larges chacune d'une coudée et demie ; les vingt colonnes 
font trente coudées ; telle est la longueur du tabernacle. 
Les bases des colonnes étaient doubles, emboîtant la 
planche de l'intérieur et de l'extérieur ; elles étaient en 
argent. Les chapiteaux, par contre, étaient simples, mais 
dorés, de même que les anneaux, les planches, les barres et 
les tenons. Ces derniers consistaient en deux pièces de bois 
recouvertes d'or et clouées à chaque planche : placées 
à l'opposé l'une de l'autre, elles se rencontraient de manière 
à rattacher toutes les planches ensemble. Ces tenons et les 
barres passées à travers les bagues, ou pour mieux dire 
à travers les anneaux, liaient solidement le tabernacle tout 
entier. La cinquième barre au milieu n'était pas tenue par les 
anneaux, mais passait à travers les planches, celles-ci étant 
perforées, pour une plus grande sécurité du tabernacle. La 
hauteur de chaque planche était de dix coudées; la largeur 
du tabernacle était de dix coudées, et le mur opposé était 
semblable à ce mur-ci. 

Le symbolisme 
du voile déchiré 

du temple 

24. Quand le voile du temple se 
déchira en deux', lors de la passion 
du Seigneur, ce fait eut une tri­
ple signification : premièrement, il 

confondit l'audace des Juifs à l'égard du Seigneur, le temple 
divin s'étant en quelque sorte plongé dans le deuil et 
déchiré; deuxièmement, (il révéla que) les institutions 
judaïques allaient être dissoutes et bouleversées avec la 
disparition du premier tabernacle ; troisièmement, le taber­
nacle intérieur, invisible et inaccessible au commun, réservé 
qu'il était aux prêtres, devint visible et accessible aux 
hommes. Gloire en toutes choses au roi des siècles, Dieu 
pour les siècles. Amen. 

salem en termes de métier », dans Revue des Études Grecques, 77 
(1964), p. 70-75. 

2lP, Matth. 27, 51, Mc 15, 38, Le 23,45 emploient x.o::-roc7tbr1Xcri.J.IX qui 
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204 B 23. Ot etxom O"'t"ÜÀOL elxocrt cro:.vŒe:ç da-tv LcrT&f.LE:Vctt, G(7tO 

n~xewc; !LL<iç ~f.Ltcru -rO nÀ<ft'o<; E:x.&crt"f)c; cro:.vL3oc;· yLvov't'cxt 't'&v 
râx.om r:rr:ÙÀwv 7t~Xe:tc; 't'pt&.x.ov't'o:.' -roU-ra 't'O f.L1Jxoc; 't'1)<; OXfJV~ç. 
At ~&crete; 3è ctùrWv 8tnÀaÎ: i)crav ëcrw8e:v xd ë~w8ev ne:ptcr't'W-

5 crer:t -r~v cro:.vŒo:.· &pyupo:.L 3è -tjaav d f3&cre:tc;. At 8è x.e:rpo:.f..Œe:ç 
• '\ ~ or ~ ~L • ' ' • ,1. '\ ~~ 1 • ''>!> C<7tMlL 7')0'0CV, XPUO'O:.L o~, O{-tOLCùÇ XO:.L O:.L 'f'O:.Atoe:ç x.o:.~ o:.t cro:.vtoe:c; 

x.cd at tJ.OXÀOl xcd at &yx.wvLcrxot. Ot 3è &yxwvLcrxot e:Lcrt aoo 
~ÙÀo:. xpucrétJ.1t1XO''t'et: xcd x.o:.81)ÀWp.évo:. de; éx.&.cr't'"f)V cro:.vŒo:., 
cr-rpe:cp611-e:V1X xcà &.v't'mbt't'O\I't'O:. à"AÀ~Àotç, tv<X cruv8e:a!J.e:Uwcn 

10 7t&craç -rOCe; cro:.vŒocc; .. Aô-rot at &yx.wv(crx.ot xcà ot fLOXÀol 3tOC 
-r:&v 3<XX't'UÀf.wv, 1)-rm -r&v ~rùŒwv, 8t"CX.VOÛf.têVOL è:8écr!1-EUOV 

C &mpa"Aôiç 7tiicrav TI)v <>XYJV~V. '0 Sè 7té!-'7t't"OÇ !LOXÀOç 6 1-'écroç 
oô 3tà 'T&v 3C<x:ru/..f.wv "}Jpe:-ro, &ÀÀa 8ta !J.Écrou -r:&'J O'C('Jt8Cù'J 
8tïx'Je;Î:-r:o, O'XC(7t'T:ÙJ'J oùcr&'J -r:ûw O'C('Jt8Cù'J npàç nÀdo'Jor; &crcp&~ 

15 ÀEL<Xv Tijç crxYJv~ç. Tl> SI: d<j;oç hoccr't"YJÇ crocvlaoç 7t~zowv aéxoc 
1j'J, xd -r:à nÀ&-r:oç -r~ç O'K1J'J~Ç 7t~X€Cù'J 8éxoc 1j'J, x.al. 6 &"AÀoç 
-roî:xoç 6f.LOLOÇ 1j'J -r:o0-r:<:> -r<f> -ro~X<:>· 

24. 110-r:e -r:à XC(-r:ocné-r:C(crf.Loc -roü 'Jocoü ècrx(cr61J ènl -r:oü n&6ouç 
-roü KupLou eiç 80o, è'J -rocù-rc't> -r:p(or; ècr~(J.C('JE;" npW-r:o'J -r~'J 
-r6Àf1.C('J -r&'J 'lou8oc(Cù'J 8t~Àeyxe, ~'J xoc-r:a -r:oü Kup(ou ye'Jo-
f.LÉ'J1j'J, Wç ne'J6oü'J-r:oç -r:oü 6etou 'Jaoü xal neptcrXL~Of.Lé'Jou· 

s 8e0-r:e;po'J 6't'L XC(-r:ocÀu6~cro'J't'oct -r:a Lou8aïxa xd cruyxu6~cro'J~ 
-rat, à'JatpOUf.LÉ'J1jÇ 'T:~Ç 7tpcil't'1JÇ O'X1j'J~ç· -rp(-r:o'J e-r:t 1) ècrCù-r;Épor; 
O'X1J'J~, 1) &cpa'J-Ijç xd &.~oc-roç n«crr. xocl. -roî:ç tepeÜcrL'J oùcro:, 
XOC'T:O:CflO:'J~Ç XC(f. ~or;-dj -r:of:ç cl'J6pÙ>7tOLÇ yéyo'J€. Ô.6~or; 8ta 

D 7t&'J-ro: -r(il ~OCO'LÀe'i: -r&'J cdcil'JCù'J 0eip etc; -r:oùç C(l&'Jor;ç. 'Af!~'J. 

23, 4 1t'E:ptcr"t'Wcrat : 1t'e:ptcr"t'0Ccrat Lmwin IJ 6 ~crav ci1t'Àctr transp LS Il 
xctt at r.jJaÀ(3e:ç om LS Il 14 3ttxve:r"t'o- cravL3!ùv om LS. 

24, 1 'oü rr&8ouç : ~o rr&8oç LS Il 7 ~ om V Il 9 Eloi;> : Xp.a~ijl LS Il 
'A~-t~v om V. 

évoque plutôt le voile séparant le Saint des Saints, et non celui 
(è1t'Lcr1t'OGcr"t'pov) qui fermait le temple. Ainsi l'a compris l' Épftre aux 
Hébreux suivie par Cosmas. Cf. cependant H. LEsÊTRE, Dictionnaire 
de la Bible, 5, 2 (1928 8), col. 2449, s. v. Voile. 
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Digression 

25. Il faut signaler ici encore une 
Le tabernacle fois que l'Apôtre dit « tabernacle 
véritable et le assemblé par Dieu » pour le taber-

tabernacle de Moïse nacle véritable, c'est-à-dire pour 
le ciel. 

Encore une digression. Il qualifie de « non fait de main 
d'homme » et de « parfait n ce tabernacle, c'est-à-dire le 
ciel, parce qu'il a été fait par Dieu ; en effet, il qualifie de 
"fait de main d'homme »le tabernacle aménagé par Moïse. 

Encore une digression. C'est par opposition au taber­
nacle aménagé par Moïse que Paul qualifie l'autre de« véri­
table "• car il subsiste pour toujours, tandis que le tabernacle 
de Moïse est destructible. 

26. De plus. Moïse nomme les courtines << rideaux n; 
c'est ainsi que les appellent aussi les gens du dehors atti­
cistes qui disent << rideau » pour un grand voile aux couleurs 
variées. L'orateur Hypéride dans son discours Contre 
Patrocle dit : " Les neuf archontes festoyaient sous le por­
tique, après en avoir séparé une partie par un rideau 1 n, 

de même Ménandre : « Feutre, éléphants, myrrhe, vin, 
rideau 2• >> 

Symbolisme 
du tabernacle : 
1er tabernacle -

ter espace 

la montagne et qui 

Digression 

27. C'est ici' que Moïse, après 
avoir été honoré sur la montagne 
de ces terribles visions, reçoit de 
Dieu l'ordre de construire le taber­
nacle selon le modèle qu'il a vu sur 

était la figure de l'univers entier. 

261, Ka't"OC IIct't'poxÀ~ouç 7t'Poo::yooyektç, d Y"~cnoç, discours connu 
seulement par des fragments, cf. uns 138-145 dans Hyperidis Orationes 
sex cum ceterarum {ragmentis, éd. F. Blass, Lipsiae, 1894; le frg. 139 
(p. 118) représente la citation de Cosmas. 
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25. 'EntO"'t)!J.<XV't'éov È:v-raü6a 7t&Àtv 5-n << 7tE:7t't)yuLav O"X."t)V~V 
7t<Xp<X 't'OÜ 0eoü >> Àéyet -rljv &À1)6tv~v, 't'OU't'écrt't 't'~>V oùpav6v. 

"E ' K ' '" ' ' À- '-' 'Tt 7t<Xp<Xyp<XCfJ't)· IXt 7tiX tV (( 1XX,ë:Lp07tOL1)'TOV )) XIX e:t <XU "'j\1 
x. at « 't'e:Àdav >> O"X.Y)V~v, -rou't'é:O"'t't 't'Ov oùpav6v, &ç mxp<X 't'OÜ 

s 0eoü ye:Vo!J.é:V"t)V' << x.etpo7t0(1J'T't)V n y<Xp x.aÀe:L -rljv O"X.'t)V~v, 1-jv 
Mcvücr~ç x.a-re:ax.e:Uacre:v. 

''En 7t<Xpaypacp~. Ka't'a &v't'L3tacr't"OÀ~v 3è 't'!f}ç crx.1Jv~ç 't'~Ç 
{mO Mwüaéwç X.IX'T<Xcrx.e:uacr6dcr'tjç « &À't}6tv~v >> 't'<XO't''tj\1 x.cxÀe:Ï, 
Wç &e:t <XÙ't'~Ç 8't<X!J.E:V00cn')ç, tx.dV'fJÇ 3è X<X't'<XÀUO!J.é:V1jÇ. 

26. ''E't't. << AùÀdaç >> T<Xç x.op't'(wxç xaÀe:L· oÜ't'WÇ 3è x.aÀoÜ­
crtv IXÙT<Xç xat at ë~cv6e:v 'A't''t'txoL Àé:yov't'eÇ << o::ÙÀo::(a >> -rO 
!J.éya xat rcotx(Àov rcapa7té't'e<O"!J.e<. (lrcepfa'tjç 0 p~'t'cvp tv 't'ii'> 
xo::'t'à: Ila't'poxÀéouç À6ycp· « Ot 3è Èvvé:a &px.ov't'e:ç e:L<r't'tc'ùv't'o 

B s E:v t'1j cr't'o~, cppo::~&!J.e:Vot -rO !J.époç aù-r~ç o:.ÙÀo:.(q: », ÜfJ.oLcvç xat 
Mé:v<Xv3poç· « :S't'urcrce:Lov, tÀécp<XV't'IX, p.Upov, o!vov, o:.ÙÀo:.Lo:.v. >> 

205 c 

27. 'Ev't'aü6a Mcvücr~ç, !J.E:'t'<X -rO &~tCù61)vo::t E:v -r<ï> 6pe:t 't'éûv 
Ô7t't'<Xcrtc'ùv tx.dvcvv 't'éûv cpo~e:pWv, rcpocr't'&'t''t'e't'aL rco::p<X 't'OÜ 
0e:oü rcot!fjcro::t O"X.'t}V~v xa't'<X 't'0v TU7tov, tv é::cvp&xe:t tv -r<ï> 

25, 3 napaypacp~ om LS Il 4 't'Ou't'éO''t't om LS Jl 5 xetpo1t'o(Y)'t'YJV : 
xe~ponoL"f)'t'OV LS Il 7 1t'ctpaypct'fl'fJ om LS. 

26, 1 xaÀd 't'li~ xop·diJa~ transp LS Il 5 't'Û : 't'L V Il 6 l:'t'U1t1teÏ:o\l L : 
O''t"tmdo\1 V win O''t"Ômno\1 S O''t'Ult''t'ef:o\1 m. 

27, 1 Mwoaljç : 0 Mwoaljç LS. 

262• Citation connue seulement par Cosmas et reproduite dans 
Menandri quae supersunt. Pars altera. Rcliquiae apud veleres auclores 
servatac, éd. A. Koerte, Lipsiae, 1959, p. 216, no 684. 

271, «Ici», c'est-à-dire au mont Sinaï, renvoie à la miniature V, 19. 
Dans le groupe LS, cette digression vient après le xd!J.evov de V, 30-32 

4 

1 
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« Regarde, dit Dieu, tu feras tout suivant le modèle qui t'a 
été montré sur la montagne•. »Étant donné qu'illui avait 
été révélé comment Dieu avait créé le ciel et la terre, 
comment, le deuxième jour, il avait formé au milieu le 
firmament et fait d'un seul espace deux espaces, Moïse, 
(procédant) de même, construisit le tabernacle d'après le 
modèle qu'il avait vu et plaça au milieu un voile : le divi­
sant, il fit d'un tabernacle unique deux tabernacles, l'exté­
rieur et l'intérieur. L'Apôtre a nommé le premier « figure >> 

de ce monde-ci, s'exprimant ainsi:<< La première (Alliance}, 
elle aussi, avait des institutions cultuelles, ainsi qu'un 
sanctuaire de ce monde-ci ; un tabernacle, en effet, avait 
été dressé, le premier tabernacle, dans lequel étaient le 
chandelier, la table et les pains de proposition, et qu'on 
appelle Saintb », ce qui veut dire qu'il est la figure de ce 
monde, dans lequel se trouvent la terre, les fruits, et les 
luminaires. 

2e tabernacle -
2e espace : 

symbolisme 
christologique 

28. Puis, expliquant aussi le 
deuxième tabernacle, Paul dit ce 
qui suit : «Le Christ survenu comme 
grand prêtre des biens à venir, tra­
versant le tabernacle plus grand et 

plus parfait qui n'est pas fait de main d'homme, c'est-à-dire 
qui n'est pas de cette création, entra une fois pour tontes 
dans le sanctuaire, non pas avec le sang de boucs et de 
jeunes taureaux, mais avec son propre sang, ayant acquis 

et le dessin des tentures, incorrectement, à notre avis : il n'y a pas de 
raison de la détacher de l'ensemble qui, depuis le paragraphe V, 20, 
traite des formes générales du tabernacle ct de l'univers. Peut-être 
s'agit-il encore d'un feuillet inversé. La présence d'un second titre 
« digression » s'expliquerait bien si, comme nous le pensons (cf. 
note 22, 4), les petites digressions des paragraphes 25-26 figuraient 
primitivement dans les marges du dessin V, 22. De fait, si on consi­
dère son contenu, c'est bien la digression V, 27-29 qui correspond 
au texte des paragraphes 20-22. Il est intéressant, pour les procédés 
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Ope~, 't"Ü1tov oùcro:.v 7tO:.V't'èç 't'OÜ x.6cr~ou. cc ''Opo:. y&p, cp"f)crt, 
S 7tOL~O'E~Ç 7tcl.V't'O:. XO:'t'à 't"à'J 't07tOV 't'èV Ùetx.8év-ro:. 0'0~ èv -rc'9 

D 8peta. » 'E7tetd-/) oùv è8'dx.8"f) o:\rt"c'9 1t&ç è7tOL1Jcrev 6 0e0c; 't'èv 
oùpo:.vOv xo:.t TI)v yYjv xd 't'ÎÎ S'eu't'ép~ Yj~ép~ xo:.'t"o:~éao8ev 
è7toL"f)aE 't'Ù cr'tepéw~o: xo:t è7toL1JaE 't'èv ëvo:. x.&pov S'Ua x.!Gpouc;, 
xo:.t O:.Ù't'èc; O~o(wc; XO:.'t'à 't'àv 't'01tov, av É:wp&xet, è1tOL1JO'E -rl]v 

10 ax"f)v~v xo:.t ge1Jx.e xo:.'t'o:.~éao8Ev xo:.'t"o:.7té't'o:.a~o:., xcd S'tû.Ù,w 
' l """ l ' . ~ 1 '!:" 1 ' • 1 E1t0 'fJO'E ~'IV ~ lXV O'X'fJV'fJV ELÇ oUO, E~ù)'t'EpO:V XIXL EO'W't'EpO:.V. 
(0 'A7t6a-roÀoc; oùv Tijv è~w't'épo:.v 't'OÜ x6cr~ou 't'00't'OU 't'07tov 
è~e'i:7tE Àéywv o\hwç- << EL xE ~èv yàp xo:.t 'lj 7tp!G't'"f) dmo:tW~o:'t'o:. 
ÀO:.'t'pEb:c;, 't'6 't'E IJ.ytOV XOO'~tx6v• O'X.1JV1) yàp XIX'tEO'XEU<fa81) 'lj . 

15 ïtp(Û't''tj, Èv fi 1) 't'E ÀUX.Vlo: xo:.t 1j 't'pcf7tE:~O:. XIX~ 1) 7tp68EO'LÇ 't'ùlV 
&p't'wv, ~'t'LÇ ÀéyE-ro:t '1Ayto:.b n, Wao:.vd -rU7toV è7téx.et 't'OÜ 

208 A x6cr!J.OU 't'00't'ou, èv <{) ècr-rtv 'lj y1j xo:.t ot xo:p7tot xo:t ot cpwcr-r1jpEç. 

28. E!'t'o:. xo:.t TI)v Ù'Eu't'épo:.v É:p~1JVEÜwv cp1Jatv o{hwc;· 
« Xpta-ràc; dè 7to:po:yEV6!J.EVOÇ &pX.tEpeùç 't'&V ~eÀÀ6v-rwv &yo:.­
S&v, dtd: 't'1jc; ~d~ovoc; xcd -reÀE:LO't'épo:.c; ax'tjv1jc;, oô X.ELpo7tot1)­
't'ou, 't'OU't'éO''t'LV OÔ 't'O:.Û't''fJÇ -r1jc; X't'LO'EWÇ, oÔÙ'è S't' o:.t~O:.'t'OÇ 

s 't'p&.yeùv xo:.t ~6axwv, S'tà S'è 't'OÜ Ldtou o:.t~o:.-roc; da1jÀ8ev 

27, 11 È:O'!ù'TépctiJ xat è~!ù"répctv transp LS Il 13 rcpc1-r1j (scil a~a­
B~X"IJ) : O"X.'f)IJ~ add codd mwin (cf. Hébr. 9, 1 appar crit) 1117 -roU-rou: 
1'0Ü LS Il !J.1JV~ctt'ot ante xapno~ add LS. 

27~"~ Ex. 25, 40 b Héb. 9, 1-2. 

de Cosmas, de suivre la progression : V, 20-21, Moïse reçoit l'ordre 
de construire le tabernacle, réplique de l'univers, avec citations 
de l'ÉpUre aux Hébreux ... V, 22 Moïse se met à la construction, .. 
V, 27-29 Moïse a déjà construit le tabernacle, réplique de l'univers, 
reprise des citations de V, 20-21... Entre le texte V, 20-21 ct la digres­
sion V, 27-29 sc place le dessin du tabernacle accompagné d'une 
explication technique (V, 23-24) et de petites digressions (V, 25-26). 
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une rédemption éternellea n, ce qui veut dire : De même 
que le grand prêtre entre, une fois l'an, dans le tabernacle 
intérieur pour rendre Dieu favorable au peuple avec le sang 
des boucs et des jeunes taureaux, de même le Christ entra 
dans le tabernacle qui n'est pas fait de main d'homme- il 
veut dire le ciel -, ayant une fois pour toutes acquis une 
rédemption éternelle; il ajoute : << Ce n'est pa.s, en effet, 
dans un sanctuaire fait de main d'homme, copie du véri­
table, que le Christ est entré, mais dans le ciel même". >> 

29. Il dit encore : <<La Loi n'avait, en effet, qu'une ombre 
des biens à venir a »; comme dans une esquisse, elle préfi­
gurait par le tabernacle intérieur l'ascension du Seigneur 
Christ selon la chair et l'entrée (au ciel) des hommes justes. 
C'est pourquoi, Paul ajoute cet avertissement : << Ainsi, 
donc, frères, puisque nous avons, par le sang de Jésus, la 
liberté d'entrer dans le sanctuaire par la route nouvelle et 
vivante qu'il a inaugurée pour nous à travers le voile, 
c'est-à-dire sa chair, et puisque nous avons un prêtre sou­
verain à la tête de la maison de Dieu, approchons-nous 
avec un cœur sincèreb, >> Et faisant comprendre une fois 
de plus que c'est à l'intérieur du ciel que réside le Christ, 
Paul ajoute:" Dieu l'a exposé, instrument de propitiation par 
son propre sangc », car le Propitiatoire était placé, lui aussi, 
à l'intérieur du deuxième tabernacle'. Mais bien d'autres 
indications de ce genre se trouvent dans les Épîtres de 
l'Apôtre, ainsi que dans la divine Écriture tout entière. 

291• Plus loin (en V, 36), Cosmas dessine l'Arche du Propitiatoire 
et en développe le symbolisme christologique, reprenant les mêmes 
citations « pauliniennes », 
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ètp&.~to:.Ç dç -rà ''Ayw. dwvfocv ÀÛTpCùa"LV e:ôp&!J.e:Voça n, 
&acxvd· "Qa7te:p b &px~e:pe:ùç &mx~ -roü èvtcw-roU dcrépxe:-rcu e:lç 
-r~v ècr(ù't'éprxv crxYJv1jv 3t' rxlp.rx't'o<; 't'p&.y(ùv xrxt tJ.6crx(ùv è~t­
Àe:oUp.e:voç 't'àv Àrx6v, o{h(ù<; xrx1 0 Xptcr't'àç eLcrY}À8e:v dç -rljv 

10 &.xe:tpo7toLYJ't'OV crxYJv~v, Lvrx d7t1J "Tàv oôprxv6v, è<p&.nrxÇ 
a~(ùvLrxv ÀÜ't'p(ùmv eUp&.p.e:voç· xrx1n&Àtv' « OU y<Xp e:Lç xe:tpo­
noLYJ't'rx "Aytrx e:Lcr~À8e:v 0 Xptcr"T6ç, &.v't'L't'urcrx "T6lv &ÀYJe~vwv, 

B &ÀÀ' de; rxô't'Ov 't'àv oôprxv6vb, >> 29. Krx17t&.Àtv Àéyet' << ~xt<Xv 

y<Xp dxev 0 v6!J.OÇ 't'&v !J.EÀÀ6V't'(ù\l &.yrxB&va n • &ç èv crxtrxyprx­
<pLq: y<Xp 7tpoe't'{mou 3tOC 't'~ç ècr(ù't'éprxç O"XYJV~ç Tt]v &vo3ov 't'OÜ 
Ô.e0'1t6't'ou Xptcr't'oÜ xa't'd: cr&.pxa xd 't'&v 3txd(ùv &v8p6:m(ùv 

s -rljv e:'Lcro3ov. "08ev7t&.Àtv vou8e't'&v È7tt<pépet• << "Exav't'eç oùv, 
&.3eÀ<poL, 7tappYJcrLrxv dç 't'~V e:'Lcro3ov 't'Wv •AyL(ù\1 èv 't'<j> 
rxl~J.rx't't '11)croü, ~v èvexcdvtcrev ~!J-'LV 630v 7tp6crcprx't'ov xrx1 
~&crrxv, 3t6: 't'OÜ xa't'a7te't'&.cr!J.a't'oç, 't'OU't'écr't'L 't'Y}ç crrxpxàç rxÙ't'oÜ, 

,. 1 1 ''' 'r ~t:\ ~ ' 6 ' XCXL LEpea !J.Eyav E7tt 't'0\1 Ot.X0\1 't'OU 6EOU 7tpocrepx(ù!J.E: a !J.E't'IX 
10 &À1J8tv1jç xap3façb. >> Krxl 7t&Àtv 31JÀ&v &ç ~cr(ù dç 't'àv 

oôprxv6v ècr't'L\1 6 Xptcr't'àç Àéyet · « ''Ov npoé8e't'o 0 ®eàç 
'À 1 

' ~ ' ~ q C ' ~' ' ' (À~ ' L V L acr't'1Jpt0\l EV 'Tt{> OCU't'OU C(r.!J.OC't'L ))' E7tELo1J XOCL 't'O L v..O''t''t)p 0 

t:cr(ù dç 't'~\1 3e:u't'éprxv O'X1jV1jv t:xe:L't'O. Ka1 &ÀÀoc 3è 7tOÀÀ0C 
c 't'OtaÜ't'oc t:yxe:tv't'at 't'aLe; 'Etttcr't'oÀaLç 't'OÜ 'Attocr't'6Àou xat 
1s "'*"Il '"'ÎÎ 6d~' r pa<pîi. 

28, 8 xcd ante 't'p&ywv add V JI 11 eùp&f.Levoç : e6p6f.Levoç LS 1112 ô 
om LS. 

29, 6-7 tv 't'Ci> œt{LIX't't Tl)croU om Vwin cf. III, 85, lin. 19. 

28• Héb. 9, 11-12 
29• Héb. 10, 1 

" Héb. 9, 24. 
" Héb. 10, 19-22 c Rom. 3, 25. 
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Précisions 
sur le tabernacle : 
rideaux, bâches, 
tentures de peaux 

Texte 

30. Tel est le dessin dn taber­
nacle découvert'. Ses premières 
tenturesa étaient tissées de cou­
leurs diverses, pourpre violette, 
pourpre, lin fin filé, écarlate, de 

même que le voile ; l'Écriture les appelle rideaux. Ils 
étaient oblongs comme des courtines ; la longueur de chacun 
d'eux était de vingt-huit coudées, la largeur de quatre 
coudées ; (l'Écriture) dit que cinq rideaux étaient réunis 
ensemble, et pareillement les cinq (autres); puis c'était la 
jonction des cinq avec les cinq par le milieu : à la lisière de 
l'un des l'ideaux, des anneaux, à la lisière de l'autre, des 
agrafes. On passait les agrafes dans les anneaux et on liait 
les dix ridea,ux ensemble, comme on le fait pour ce qu'on 
nomme portières, ou pour les housses de voyage et les 
bissacs. Lorsqu'on démontait le tabernacle au moment du 
départ, on mettait les rideaux par cinq et on les transportait 
séparément. 

31. On procédait de même pour les deuxièmes tentures• 
faites avec du poil de chèvre foulé et que l'on appelait 
bâches. JI y en avait onze, chacune de trente coudées sur 
quatre coudées de large. Elles étaient liées ensemble, cinq 
d'une part et six de l'autre; jointes au moyen d'agrafes et 
d'anneaux, elles formaient une seule tenture. La longueur 
du tabernacle était de trente coudées. En effet, les vingt 
colonnes, ou pour mieux dire les planches, larges d'une 

301• Il s'agit du dessin V, 22. La formule semble indiquer que le 
passage qui commence ici (V, 30-32) suit immédiatement le dessin 
et la description du tabernacle (V, 22-23). C'est le cas dans le groupe LS 
où la digression V, 27-29 vient après la description et le dessin des 
tentures (V, 30-32). Nous avons expliqué (note 1 en V, 27) pour­
quoi nous avons retenu l'ordre du Vat., en dehors du fait que le Vat. 
est notre manuscrit de base. Nous rappelons, cependant, que le texte 

204 D 
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30. A~Tij -1) aw.yp<X'fl'~ -r~ç '"''lv'ijç YUfl-V'ijç. Ta 31: 7tpÙl-r<X 
, .... ' a .3:. ~ , (., '1: ~ , a , 

O:.UTI'JÇ O'X.E7tClO'[.LO:."t"O:. tjV U(j)O:.V't'OC 7t0LX. /\OC e;~ Urt;X.LVVOU XO::L 

7topcp0pocç xocl xe:x.ÀWO"!-LÉV"t}Ç ~Ucrcrou x.o:.l. x.oxx.( vou &cr1te:p x.od. 
't'0 Xct't'OC7té'&'G<crtJ.a, & xcd o:.ù/..cde<c; x.o:.Àe:~ 'lj rpo:.cp~. THcrœv 3è 

s Wc; x.op't'(vœt btttJ.~X.e:tc;· e:'lx.ocrt Ox.-r<h tt~xe:wv i)v 't'à tJ-1Jx.oc; "1'1jç 
~Ltiic; xocl. 't'écrcro:.pe:c; 7t~Xe:Lç 't'à n/..OC-roc;. Ilév't'e: 3è o:.Ù/..o:(C<ç: Ù(.LoÜ 
X.EX.O)J,jjcr8cu f..éye:t X.CÜ 7t0CÀtV Ô!-!OtCùÇ 1téV't'E' ÀOLttàv O'U!J.~OÀ'lj 
"t"ÙlV 1téV't'E x.cà 7té,l't'E X.OC't'!X(J.écro6e:v, e:lç -r0 xe:î).oç 't'1jÇ f.J.L/iç: 

xpLxm, x.cd e:lc; 't'à xe:L/..oc; 't'1jc; é-c·épocc; &yx.O/..o:.t. Ko:J. fîpov 't'àç 
205 A 10 &:yx.ÜÀaç bd 't'oÙc; xpfxouç x.oct cruve:3écrtJ..e:uov 't'àç 3éx.a OtJ.oU, 

Wc; èrd 't'WV Àe:yo!J.éV(t)\1 atytcr't'po7tuÀWv ~ mpCù{-LOC't'o8écr[.LW\I ~ 
Wc; xcd bd 't'&v 3tO'O'O:.X~(ùV. ''O-re: 3è: a~~pouv 't"~V O'X'Y)V~V tv Tf1 
' ' ' s. ~ l \ ' \ 1:'> 1 \ O:.nO:.p't"LCf:, 7tEV't"E tjO'O:.V XIX~ nE:V't"E, XO:.L O:.U't"O:.L otcttpOU!-LEVIXt XO:.L 
{30:.0''t"0:.~6!J.EVO:.t. 

31. ToU-ro 3è o:.ù-rb xo:.L tnt -r&v 3e:u-rép(ùV crxe:no:.crwi-r(ùv a 
ênofouv, -r&v &nb -r&v o:.Eyd(ùv 5v-r(ùv 3è: cr-run-r&v, &.ç xo:.L 
3éppe:tç èxâÀouv. ''Ev3e:xo:. 11-è:v ijcro:.v· -rptâxov-ro:. 3è: n'Y)XÛlV ijv ~ 
11-fo:., -re:crmX.pwv 3è n'Y)x&v n<ÎÀtv -rb nÀ(hoç. THmxv 8è: Ôp.oü 

5 név-re: xo:.t &ÀÀW .. ~Ç Ô!-Lof)• xoct O'UV~7t't"OV't"O n<ÎÀLV 3tà 't"ÛlV 
' '"~ ' ..., ' ~ ' ' 'À "' - ' T' O:.YXUfl.(ùV XO:.t 't"(ùV XpLX(ùV, XO:.~ e:ytVE't"O no:. LV 'j 7t0:.0'(.( !1-L<X. 0 
!J.!fixoç oùv -rijç O'X'Y)V!f)ç 7t'Y)XÛlV ijv -rpt&xov-ro:.. Elxocrt yàp 
O''t"ÜÀOL 1jcro:.v, ~vo:. e:'ln1J cro:.vŒe:ç, &nb 7t~XE(ùÇ !1-Liç ~!1-LO'U -rb 

30, 2 ÙaK(v6ou : ÙaK(vOrov LSwin Il 3 xat1 om Vwin Il 7 ÀoLrrOv : 
[Àotmh;] Àom&v m Il 91jpov : i)pouv S Il 12 xa~ om LSwin Il 8Lflpouv : 
ljpov Lm i)pouv S. 

31, 2 't'&V - cr't'U:rt't'&v : 't'&v &rrO atydrov 6nrov cr't'Urr't'&v LS Il 
4 't'ecrcr&:p(ùv S:è : xat 't'ecrcr&:prov LS Il 5 ett ante rrév't'e add LS Il xat1 : at 
add LS Il xœt• om LS. 

30• Cf. Ex. 26, 1-6. 
31• Cf. Ex. 26, 7-13. 

de Cosmas s'enchaîne souvent de façon assez lâche pour rendre vrai­
semblables plusieurs solutions. 



56 TOPOGRAPHIE CHRÉTIENNE 

coudée et demie, donnent trente coudées ; ensuite, la 
largeur : six colonnes d'nne coudée et demie font nenf cou­
dées; de plus, aux angles, deux colonnes d'une demi-coudée 
donnent dix coudées pour les huit colonnes, renforcées de 
partout par des barres. 

32. Les dix rideaux joints ensemble formaient donc en 
largeur quarante coudées et recouvraient toute la longueur 
du tabernacle, ainsi que son mur arrière, haut de dix cou­
dées ; en tout quarante coudées. Par contre, les vingt-huit 
coudées de leur longueur couvraient la largeur du tabernacle, 
c'est-à-dire dix coudées, ainsi que la hauteur des deux murs 
opposés, qui était de dix coudées, ce qui fait vingt autres 
coudées ; en tout trente coudées. Les rideaux étaient de 
vingt-huit coudées ; il est clair qu•ns recouvraient un mur 
moins une coudée, et l'autre mur, moins une coudée. Par 
contre, les bâches de feutre recouvraient également ces 
deux coudées ; elles étaient, en effet, longues de trente 
coudées chacune; la bâche supplémentaire retombait à la 
porte du tabernacle. Nous dessinons donc J'aspect de ces 
tentures. Elles sont telles que voici, ainsi que les troisièmes 
tentures, en cuir1• 

321• Ce dessin est omis par le Vat. Dans le Laur. il apparaît altéré 
si on le compare au texte, parce qu'il ne représente que les premières 
et les deuxièmes tentures. Nous donnons cette dernière illustration 
dans l' Introd., fig. 9, et reproduisons ici le dessin du Sin. fol. ?9r. 
Seules les premières et les deuxièmes tentures sont longuement décrites 
dans le texte (pour les troisièmes, voir cependant V, 22). Les dessins 
représentent les groupes de cinq ou six bandes assemblées. Au bord 

(Suite de la note p. 58) 

31, 9 Tb om V win. 
32, 1 etÔÀcû:ocL : aÔÀat LS Il 5 ..-ou't"écr't"L om LS Il 9 ~va TC:;jxu\1 transp 

LS 1112 x.a..-ex.ex&Àacr..-o: x.œ..-ex&:Àœcr"t""o V fl14 &!J..e<: 8è add LS Il ..-phœ: 
-rpta Lmwin !! 8epv.&:-r(r)v :fol. 47v pict V, 32 non habet V necnon 
paragraphos 33-36 qui desunt sed 41, lin. 1-10 If ante pict. in mar­
gine superiore verba quae sequuntur pon S : TaU-roc -reX 7tpW't"et 

(Suite p. 59) 
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7tÀ&'t'oç, y(vov't'aL 7t~xe~ç 't'pt&x.ov't't:X." d't'a x.cd -rà Tt'Àch·oç, 
B 10 O"t'ÛÀOt ~Ç, &nb 1t~X.E:(J)Ç tJ.~iiç ~{J-LO'U y(voV't'ctt 7t~XE:tÇ twérJ.· x.cà 

dç -d:ç ywv(aç a't'ÜÀot 3Uo &rcà 7t~XECùÇ -rà -iJ!.J.tcru y(voV't'G<t 't'Û'JV 
Oxt'ch crt'UÀCùV 7t~Xe:Lç 3éxo::, mivt"o6e:v ~crq>rt:Àtcr(J.éVOL &.7tà t'Û'JV 
!LO)(ÀWV. 

32. A~ o::ÔÀocÏat oOv cruvoc7tt'6!J.e:Vat oc~ 3éxo:: t7totouv dç 7tÀ<it'oç 
7t~Xe:tç t'e:crmxp&xov-roc xoc1 èx&ÀU7tt'OV ()Àov t'à 11-~xoç -r~ç 
crx"l)v~ç xocL -ràv 67ttcr6e:v t'otxov ëxov-roc ô~oç 7t~Xe:tc; 3éxo::· O!J.oG 
7t~Xe:tç t'e:crcro::p&xovt'o::. Ot 3è e:'lxocrt Oxt'ch 7t~Xe:tç t'à {J.:Yixoç 

5 t'Û'JV OCÙÀOC(CùV èx<iÀU7tt'OV t'à 7tÀ<it'OÇ 'T'7jç O'X"I)V~Ç, t'OUt'écrt't 
1 ~1 \ ~/ 1 .., ' ! 1 \ .•1,!, ' 1 7t"I}Xe:tc; oe:xoc, xo::t oua t'OtXCùV t"CùV 7trt:p e:xoct'e:poc -ra u't'oç OC7to 

7t"I)XÛ'JV 3éxoc, yh1oVt'OCt èJ.ÀÀot n~xe:tç dxocn • O(J.oÜ 7t~Xe:tç 
-rpt&xov-roc. -;-Hcrocv 3è &.1tà dxocrt Ôx't'dl· e:Ü3"1)ÀOV napà ëvoc 
n~xuv ëcrxe:7te: 't'àv ëvo:: 't'otxov xoc1 't'àv é't'e:pov 7tocpà 7t~xuv ëvoc. 

10 A~ aè 3éppe:tç, o::L &7tà O''t"U7tt'Û'JV, xat 't'OÙÇ &ÀÀOUÇ aoo 7t~Xetç 
ëcrxe:7tov· ~crav yàp &.7tà 7t~XE:CùV "t'pt&xov't'a t'à 11-!fixoç é:x&crt'"I)Ç' 

C -!) 3è ne:ptcra1) tJ-Lrt: 3épptç elc; TI-jv 60pav 't"~ç crx"l)v~ç xoc"t"e:xe:x&­
Ào::cr-ro. Ô.tayp&q>o!J.e:V oOv xat aô-r&v -rà d3oç. ''Ecr-rtv oOv 
otheùç, &!J-o:: xoct -rà -rpL-ro:: crxe:7t&cr!J.OC"t"rt: -rà &7tà 3e:p!J.&-rCùv. 
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Les sept lampes, les mouchettes, les burettes 

Symbolisme 
cosmique 

du tabernacle 
chandelier = 
luminaires 

33. Voici le chandelier à sept 
lampes•; placé au sud du taber­
nacle, il était la réplique des lumi­
naires, étant donné que, suivant le 
sage Salomon, les luminaires à leur 
lever dirigent leur cours vers le 

sud et projettent leur lumière sur la terre, vers le nord. Les 
lampes sont au nombre de sept pour rappeler les sept jours 
de la semaine, car c'est en commençant par les semaines 
que s'accomplit le temps tout entier, les mois et l'année. 
Moïse prescrit d'allumer les lampes d'un seul côté : la 
table étant placée au nord, elles devaient projeter leur 
lumière du sud vers le nord. Voici en effet comment Salo­
mon parle des luminaires : « S'élevant, (le soleil) va vers le 
sud et tourne vers le nord ; il tourne en tournant, et le vent 
vire sur ses circuits b. n C'est donc d'un point de vue uni-

de chaque groupe, on voit soit des «anneaux >)soit des « agrafes ~. Sur 
les marges, au haut et au bas de la page, le Sin. place deux textes 
explicatifs. N'ayant que le seul témoignage du Sin., nous reléguons 
ces textes dans l'apparat critique, en donnant ici la traduction. En 
haut de la page on lit : {{Voici les premières tentures du tabernacle, 
celles qu'on appelle rideaux; elles sont dix (quand elles ne sont pas 
assemblées par cinq) ; la longueur de chacune est de vingt-huit 
coudées; la largeur, de quatre coudées. Voici les deuxièmes tentures 
du tabernacle, celles qu'on appelle bâches; elles sont onze; la longueur 
de chacune est de trente coudées; la largeur, de quatre coudées. Voici 
les troisièmes tentures du tabernacle, celles qu'on appelle cuirs. » 

Au bas de la page on lit : (( Digression. Voici les tentures du taber­
nacle, les premières, les deuxièmes et les troisièmes. Lorsqu'ils trans­
portaient les cinq plus cinq tentures, ainsi que les six, ils les trans­
portaient séparément. Par contre, lorsqu'ils dressaient le tabernacle, 

(Suite de la note p. 60) 
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33. Ai5't'1J ~ "Aux.v~tl bt't'à "AUxvouç ~xoucrtla, e:lc;v6't'OV XE:L!J.ÉV'fl 
't'i}c; O'X.'flvi}c;, 't'Unac; jjv 't'WV cpwcr't'~pwv, ène:t3~ne:p, x.œrà 't'ÙV 
crocpàv ~oÀO!J.WV't'tl, &vœrÉ:ÀÀOV't'E:Ç ol cpwcrTYjpe:c; xtlt de; v6't'O'J 
3Ltl't'péx.ov-re:c; !nt 't'àv ~oppiiv 't'fi yfl <ptltvoum. Ktlt n&Àtv én't'& 

5 e:lm 3tOC 't'~\1 é~3o!J.&3tl 't'W\1 ~!J.e:pWv, tne:t3~ niic; 0 x.p6voc; &nà 
((.1.~ !<;:. • 6 \ ~ • "\. ..... ' ' , El-"oO!J.CloWV ClPX fLE:VOÇ X.W. !J.1JVE:Ç <X1tO't'EAOU'J't'<XL XOCL E:'JLOCU't'OÇ. 
'Ex 't'oÜ 3è évàc; !J.Épouc; x.e:!.e:Ue:t &v&rt't'e:tv ctÙ't'oUc;, ène:t3~7tep 
~XE:L't'O X.OC't'0C -ràv ~oppiiv 'lj -rp0C7te:~C'l, tvct &7tÛ 't'OÜ v6't'OU È7tt 't'àv 
~ - ' 0'' ' \ ' ~ 1 ( "' "1. 1-"oppocv <ptlL'JCùOW. U't'(I)Ç yocp XIX!. 7tE:pL 't'W'J <pWO''t''l}pWV 0 ~0/\0-

10 !J.Wv "Aéye:t' « 'Avoc't'ÉÀÀWV tlÙ't'Oc; èxnope:Ue:'t'e<L 7tpàc; v6't'ov x.d 
c xuxÀoÏ npàc; ~oppiiv· xux.ÀoÏ xux"AWv, xoct È7t1 xUxt.ouc; tlÙ't'oÜ 

Èntcr-rpécpe:t 't'à 7tve:Ü!J.tlb. » 'A1tà 't'6w oùv xrxBoÀLXCù't'Épwv x.at 

crx.e:1t&:cr[J.aTo:: 't'1jç crx.1Jv1jç, o::t x.aÀoO[J.evat o::ÔÀaro::t' ôéx.a 't'Ov &:ptO[J.6v· 
[.J.1jx.oc; Sx.&:cr't'1JÇ n~xe:~ç X1J'· 7tÀ&:yta 1t~xe:tç ô'. Taü't'a 't'à: ôdm:pa 
O"X.e1t&:O"(J.IX't'<X 't'"ijc; O"X.1JV1jÇ, 0::~ X.IXÀ00[J.eVQ:t ôéppe:tç' ta' 't'b\1 &:pt0[J.6V' [J."ijX.OÇ 
éx.&:<r't''l)Ç ?t~Xe:tc; À'· 1tÀ&:yta 1t~Xe:tç ô'. TO'.Ü't'a: 't'à: 't'pETa crx.en&:cr[J.O::'t'OC 
't'1jç O"X.1JV1jç, 0'.[ x.aÀoll[J.e:vr.a Ôtq.>Oépat !1 post pi ct. in margine inferiore 
sequuntur in S verba haec : Dapœypa:q.>'lj. Taü't'&: dot 't'à: O"Ke:1t&:cr[J.a't'O'. 
't1jc; O"X.1JV'1jç, 't'à: 7tp&"t"a: xal "t'à: ôeUTe:pœ xa:t "t'à: Tp("t"a. "Ott oi'.iv S~acrT&:­
~OVTO 't'à: e:' xat e:' x.œt "t'à: r;,', S~ct<r't'&:~ovTo xa"t"' tôtav. ''OTe: ôè lcr"t"wv 
TI}v O"X'IJV~V, !!crx.enov a:Ô't'~\1 Sv a:Ô"t"orç x.o::l 7lpov "t"à:t:; &.yx.UÀa:c; È:1tl "t"oÙç 
xp(x.ouç x.at cruv1j1t"t"OV "t"O:c; ôéx.o:: Ô[J.OÜ, x.a:t 1t&Àw Ô[J.OÜ "t"à:ç ëvôe:xa:. Kat 
Sn&vw ôè "t'&v W crx.ena:cr[J.&:"t'wV "t'à: ôép[J.a:"t"a È:Àa:[J.~&:v<oV"t"O > (rest win) 
x.cd &:?te"t"dvov"t"o ôtà: crxow(wv e:lç "t"oùç xp(x.ooç xa:L "t'oùç naacr&:Àoor;;, &c; 
()\1-t"WÇ O"X.'l)V~. 

ante 33 ÀO'.~Lôe:c; m cf. Ex. 38, 17; Nombr. 4, 9; Top. Chrét., V, 
166, lin. 8 : À&:~pe:ç LSwin. 

33a Cf. Ex. 25, 31 s. b Eccl. 1, 5-6. 
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verse!' que Salomon aussi bien que Moïse ont parlé des 
luminaires. Nous dessinons le chandelier et la table. Les 
voici donc 2• 

ils le recouvraient de ces tentures ; ils passaient les agrafes dans les 
anneaux et liaient les dix tentures ensemble, et de même les onze. 
De plus, on prenait les peaux et on les étendait par-dessus les deux 
tentures an moyen de cordes (fixées) aux anneaux et aux chevilles, 
comme pour toute tente.))~ Le§ 32 est suivi dans le Vat. du début de 
la digression qui correspond à nos §§ 41-44. Celle-ci traite de l'orien­
tation du tabernacle. Rien ne la justifie ici. Par contre, elle se rat­
tache logiquement aux paragraphes 39-40 qui décrivent le parvis du 
tabernacle et indiquent son orientation. Le Laur. et le Sin., comme 
on l'a déjà dit, placent après le dessin des tentures la digression V, 
27-29, puis celle sur l'orientation du tabernacle. Cet ordre n'est pas 
plus correct que celui du Vat. Faute de témoignage décisif, on peut 
établir le texte de deux manières avec une vraisemblance égale : 
1) placer, comme nous l'avons fait, la digression 41-44 après le texte 
et le dessin relatifs au parvis (39-40), car il est normal que ceux-ci 
viennent après la description des ustensiles du tabernacle, d'autant 
plus que dans Ex. 38, 9-39 la description du parvis précède celle des 
vêtements du grand prêtre, comme dans les manuscrits de la Top. 
Chrét. ; 2) maintenir la digression sur l'orientation du tabernacle 
(41-44) après le dessin des tentures, mais en la faisant précéder du 
texte et du dessin relatifs au parvis (39-40), si on suppose que Cosmas 
entendait finir avec ce qui concernait l'ensemble du tabernacle avant 
de décrire et de dessiner ses ustensiles. Sans doute, une fois de plus, 
s'agit-il de feuillets déplacés. 

331• Cosmas veut-il dire : « à partir de principes universellement 
connus >> ? ou bien : « valables pour tous les corps célestes J> ? 

331• Le dessin, absent du Vat. (feuillet arraché), vient con·ec­
tement dans le Laur. et le Sin. après la formule d'introduction. Il ne 
représente que la table et le chandelier, bien que le titre annonce 
aussi les mouchettes et les burettes. Figuraient-elles sur l'original ? 
Ont-elles été nommées dans le titre uniquement par réminiscence 
du texte de l'Exode ? Quoi qu'il en soit, le dessin représente la table 
placée dans la partie nord du tabernacle, avec les douze pains de 
proposition aux quatre angles. Elle est entourée d'une (( cimaise » 

ondulée figurant l'Océan et d'une (( corniche » symbolisant la terre 

LIVRE V, 33 61 

b ~oÀotJ.Wv xcd b Mwücn)c; èÇe:L7tov ne:pL -r&v (j)WO"'t"~pw\l. 
om m 6-tcxyp&tfiotJ.E:\l xcxL TY)\l ÀUX\l(cxv xcà TY)\l -rp&ne:~cx\1. ''Ea-rtv oi5\l 

15 xd cxù't'OC o{hwc;. 

·><fA~h 
7<>Pt\~'f~&c 

d'au-delà, ainsi que l'explique la digression qui suit. Dans la partie 
sud est placé le chandelier. Les légendes précisent : le long du trépied, 
" chandelier à sept branches », au-dessus, « tige "• puis, en remontant, 
à droite, « calice forgé », à gauche, « fleur d'amandier », « bouton "• 
(( lis », et le long des branches, à gauche comme à droite, " trois 
branches ». Nous reproduisons la miniatme du Sin. Celle du Laur. 
lui est iconographiquement identique (voir Introd., p. 143-144). 
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Table = terre ; 
pains = saisons 

et fruits; 
cimaise = Océan ; 
corniche = terre 

Digression 

34. Cette table est la réplique de 
la terre. Les pains représentent ses 
fruits ; au nombre de douze, ils 
symbolisent les douze mois dn 
cycle annuel. Les quatre angles 
figurent les quatre saisons de !"an­
née, de trois mois chacune. La 

cimaise tressée autour désigne la mer universelle que les 
gens du dehors appellent Océan. La corniche qui en fait le 
tour représente la terre d'au-delà de !"Océan, où se trouve 
le paradis. 

Les quatre couleurs 
du voile = les 

quatre éléments 

Texte 

35. Moïse ordonne de plus qu'il 
y ait un voile• de pourpre violette, 
de pourpre, de lin fin et d'écarlate, 
coloré suivant les quatre éléments' 

et aussi, certes, pour une belle apparence. Car s'il est clair 
que ces couleurs ont été choisies symboliquement, il est clair 
également qu'elles !"ont été aussi pour une belle apparence 
autant que pour !"usage liturgique. Moïse place ce voile au 
milieu du tabernacle, le divisant en deux espaces 2• 

Symbolisme 
christologique : 
le Propitiatoire 

et le grand prêtre 
figures du Christ 

36. Dans l'espace intérieur se 
trouvait 1" Arche du Propitiatoire 
recouverte du voile et invisible 
à qui que ce fût. Le Propitiatoire 
était la figure du Seigneur Christ 
selon la chair, ainsi que le dit 

351, Pour le symbolisme des couleurs figurant les éléments, voir 
PHILON n'ALEXANDRIE, De vila Mosis, Il, 88, éd. R. Arnaldez, Paris, 
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ITapaypc«p~ 

34. A6n1 31; ~ -rp&rc<~a -rll1taÇ &cr-rt -rijç yijç. Ot 3è &p-raL al 
' '- ' "'" " ' R À - ••• -xap7to~ CXU't'YJÇ e~cn • o<.ùoEXIX oe O'U!J.tJO ov 't'WV owoexoc !1-YJVWV 

'TOÜ èvLa:ucnœLou xÛxÀou. AL 't'É:Cr«jor;peç oûv y(ùv(cxt 't'É:acrapéç daL 
-rponat -roü ë:vtcw-roü &nb !J.1)VWv -rpL&v. TQ 3è xu!J.&"nov, -rb 

' - ' À -"" n'À - ' ' À ' 5 a't'pen-rov -r<p xux cp, ~ ,1v va aaaav 7t<xaav 0'1J!J.e<tvet, -rov eyo-

D 

!J.EVOV 7tocp~X -roî:ç g;w '.QxEav6v. T1jv 3è a-rEtp<XV1)V 't'~v néptÇ 
TI-jv népav y~v -roU '.QxEavoü <11)!J.e<tvEt, gvea xat 0 7tocp&3Eta6ç 
è:o"t'tV. 

35. Il&:ÀtV -rb xa-rané:-racr!J.OC a è:Ç ôax(v6ou xd 7toptpÛpaç 
~ ~/ ' 1 À 1 1 Cl /À ' ' XC<~ 1-"UO"O'OU XC(t XOXXtVOU XE EUE!. ytVEO'VOCt, 7tOLXt OV XC('t'C( 't'Cl 

1 "' JJ. ' ~ ' , """' ' ' \ 't'Eaaapa O''t'OtXE!.a, •1-rot xat npoç e:unpe:ne:t<XV. """ave:po:. yctp xw. 
dç -rlmov è:yévov-ro, tpavEpa yàp xctt dç EÔnpénEtocv xat dç 

5 ÀEt-roupyLctv. Kcd -rL61)crt 3tà [J.É:crou -r1jç O"X1JV1jç 3tcttpWv aU't"Yjv 
dç 3ûo xWpouç. 

36 E ' > "' ' ' - ' A ' - 'À ' • t<; -ruv o~:: EO'<.ù't'Epov X<.ùpov 1J xtt-"<.ù't'OÇ -rou t <XO''t'1)pLOu 
1jv XEL!J.É:V1) xd XC(ÀU7t't'O!l-É:V1J Û7tÙ 't'OÜ XOC't'C<7tE't'i.O'!-LOC't'OÇ xat !J.~ 
Op<.ù!J.É:V1J ôn6 ·nvoç. TUnoç 3è 1jv 't'à LÀacr-r~ptov -roü tlEcr7t6't'ou 
XptO''t'Otî X<X't'IX cr&pxa, xae&: <fl'tjO'tV ô 'An6cr-roÀOÇ' (( ''Ov 

35a. Cf. Ex. 26, 31 s. 

1967, p. 232; De congressu, 117, éd. M. Alexandre, Paris, 1967, p. 188 
- et les références à Philon, Josèphe, Clément et Origène données 
en note. Le symbolisme des couleurs n'est pas développé chez 
Cosmas. 

352 • Il est surprenant que Cosmas ne dessine pas ici le ((voile » ct 
ne rappelle pas que celui-ci équivaut, dans l'univers, au firmament. 
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l'Apôtre: «Dieu l'a exposé, instrument de propitiation par 
son propre sanga. >> D'ailleurs, le grand prêtre, lui aussi, 
était la figure du Seigneur Christ. De même que Je grand 
prêtre, dit l'Apôtre, entre, une fois l'an, dans le tabernacle 
intérieur, de même le Christ {( entra une fois pour toutes 
dans le sanctuaire, ayant acquis une rédemption éternelle b.>) 

Je me souviens de l'avoir dit maintes fois. Voici le dessin 
de l'Arche du Propitiatoire'. 

361, Le dessin vient correctement après la formule d'introduction 
dans LS. Dans V il vient après un feuillet arraché. Les légendes pré~ 
cisent son contenu: sous l'armoire cintrée, ((l'Arche du Témoignage n, 
et au-dessus, « Propitiatoire ''• ombragé de deux « chérubins » (cf. V, 
171, n. 1). Deux prêtres, (<Zacharie» et« Abia, (cf. V, 37), encadrent 
l'Arche. Ainsi, après le Saint figurant le monde d'ici-bas, vient le 
Saint des Saints figurant le monde futur. Après les dessins de la table 
et du chandelier qui symbolisent la terre et les luminaires, vient 
l'Arche avec le Propitiatoire- figures du Christ, parce que tous deux 
se trouvent « à l'intérieur du voile )) (cf. V, 20). Nous reproduisons 
ici le dessin du Sin., fol. 82r ; ceux du Laur. et du Vat. sont identiques. 
-La forme de l'Arche évoque celle que nous avons appelée (( symbole 
de l'univers )) (cf. IV, 2, n. 1). Peut-on supposer l'intégration égale­
ment de l'Arche dans le symbolisme cosmique ? Un texte, placé dans 
le Vat. en marge du dessin, avec le titre de<< digression »,et qui, dans 
le groupe LS, sans titre, précède le dessin, semble l'autoriser : « Il a 
ordonné qu'il y ait autour, ici également (c'est-à-dire comme pour la 
table, cf. V, 34), une cimaise tressée qui est la réplique des eaux de 
dessus le ciel. »Apparemment, l'auteur voyait dans le rectangle arrondi 
de l'Arche d'Alliance la forme de l'univers, en identifiant les lignes 
ondulées autour de la porte avec les eaux de dessus le firmament, 
figurées, elles aussi, par des lignes ondulées dans les schémas de 
l'univers (cf. IV, 2). Nous reléguons ce texte dans l'apparat critique, 
parce qu'on ne trouve pas d'affirmations semblables dans la Top. 
Chrél., ce qui, vu la manie des répétitions qui caractérise Cosmas, est 
un argument contre l'authenticité d'un texte. Nous insistons pourtant 
sur le fait que le rectangle au sommet arrondi, en évoquant l'univers, 
confère à l'Arche d'Alliance une valeur de symbole cosmique. Cepen­
dant, si sa forme ressemble à celle de l'univers, ressemble-t-elle à celle 
du tabernacle ? Il existe là-dessus une double tradition. Le dessin 
de V, 40 représente le~ tabernacle recouvert» dressé au milieu du par­
vis; c'est un cube à toiture plate. On retrouve la même forme sur le 
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s 7tpoé6e:'t'o 0 0e0ç ~Àet:O''t'~pto\l t\l 't'(j) aÔ't'oÜ Ct:~!J-Ct:'t'L a. » Ket:t 
212 A 7t&ÀLV 0 &px.tepe:Uç -rUttoç ~\l xaL et:ô-ràç -roü 6.e:crtt6-rou XpLO''t'OÜ. 

''.Ocrtte:p y&p, Cfl"fl0'~\1 1 0 &px.tepe:Uç &7taÇ -roü f.\ltet:u-roü dcrépx.e:-rat 
e:lç TI)v €crw't'épet:v O'X"fl\l~\1, oihwç xet:L 0 Xptcr-rOç « &7taÇ 
dmjÀ6e\l e:lç 't'a ''Ayta et:lw\lLa\1 /..U't'pwow eôp&!J-e:\loçb. >> 

10 Taü't'a Oè 1-'-é!J-\l'l'J!LCt:t 1to/../..&xtç e:ip1)xcilç. 'Ecr-rt Oè 1j Otaypet:qr~ 
't''ljç xt~w-roü 't'OÜ if..et:O''t''l'Jp(ou o5-rwç. 

36, pict. in margine pict titulo llapaypaq;.Yj praemisso V qui hic 
denuo incipit fol. 48r, ante pict sine titulo pon LS: TO xuf!&'t'w\1 't'O 
o"rpe:rr't'0\1 .. o xUxÂcp èxéÀeucrev èv't'aü6a n&Àtv yevécr6on, -rUrrov ( -rUrroç 
Lwin) è>v -r&v U8&nw 't'&v èrr&\l(t) -roU oùpcx.voü. 

3Ga Rom. 3, 25 ' Cf. Héb. 9, 7.11-12. 

dessin des douze tribus entourant le tabernacle du livre V 1 55, dans le 
Val., fol. 52r. Cependant, le Sin., fol. 86v (le témoignage du Laur. fait 
défaut : le feuillet est arraché)1 tout en donnant une disposition géné-

5 
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Digression 

37. Zacharie et Abia 1 furent donc prêtres tous deux l'un 
après l'autre: une fois l'an, ils entraient (dans le Saint des 
Saints) pour implorer la rémission. Ainsi il arriva qu'à 
l'époque de la conception du Seigneur ce fut à Zacharie 
d'exercer la fonction sacerdotale; entré (dans le Saint des 
Saints), il eut, comme l'écrit Luc, la vision d'un ange qui 
lui dit : « Ne crains rien, Zacharie, car ta demande a été 
entendue; ta femme Élisabeth t'enfantera un fils et tu lui 

raie identique à celle du Vat., même pour le carré central, remplace le 
cube par un objet cintré semblable à l'Arche: voir Inlrod., fig. 10. Bien 
plus, le Sin. ajoute une « digression sur l'Arche du Propitiatoire », en 
commençant par une formule qui se réfère au dessin:« Voici l'Arche ... » 

(voir V, 55, n. 1). Manifestement le scribe de la copie remaniée dont 
dérive le groupe LS ne fait plus de distinction entre le tabernacle 
et l'Arche (il laisse l'inscription (( tabernacle » sur le dessin, tout en 
écrivant une «digression sur l'Arche »), et remplace le cube du Vat. par 
la forme cintrée plus familière. La confusion entre l'Arche et le taber~ 
naclc, aussi bien dans leurs formes que dans leur signification cos~ 
mique, s'est donc déjà produite lors de la deuxième transcription du 
manuscrit de Cosmas. Ceci reflète l'état contemporain des sources où 
le tabernacle s'efface devant l'Arche et la châsse à Torah (voir Cosmas, 
Théol. Sc., p. 124~128). D'ailleurs, Cosmas lui non plus ne demeure pas 
conséquent : identifiant le tabernacle à l'univers, il devrait admettre 
pour le premier la forme du schéma de l'univers, rectangle arrondi 
en haut. Mais, dans la série des dessins du livre V, il suit des sources 
de tradition différente, sans accorder les modèles qu'il copie à ses 
propres représentations. La tradition du Vat. est plus correcte du 
point de vue de la fidélité aux modèles copiés ; il y a une continuité 
remarquable : le dessin de V, 55 reprend le dessin de V, 40, repré~ 
sentant le tabernacle couvert de tentures, et le dessin de V, 32 qui 
figure ces tentures. 

371• Cette digression, qui semble n'avoir aucun rapport avec la 
progression du texte, est amenée par le dessin des deux prêtres, 
Zacharie et Abia, encadrant l'Arche. Elle est à rapprocher de la 
(( Digression sur la conception du Seigneur » en V, 9. Mais cette fois, 
le développement de Cosmas est surprenant à plus d'un titre. Zacharie 
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37. ZaxapLaç -roLvuv xd 'A~Là Le:peLç ~crav &!J.<p6't'e:po~, dç 
7t<Xpà e:!ç, xœt'' tvtau-ràv dcre:px611-e:vo~ -rljv &<pemv 7tOL~cracr6et:t. 
''EÀIXXEV oùv xa-rà -ràv xatpOv -roU crUÀÀYJ<p91jvat 't'Ûv KUptov 
tepa't'e:Üetv 't'ii) Zaxap(q:;, xat dcre/..66lv, xa6à yp&<pe:t 0 Aoux&ç, 

B ,. ' ' ' 'À ' ' 7 ' - M-' A -5 ELoEV 01t't'C<O'LCt:V ayye OU, uÇ XCt:t EL7tEV <XU't'cp" (( lj <pOt"OU, 

ZaxapL«, Ù't't dcrYJxoUcr61J 'lj 8éYJcrl:ç crou xat 'lj yuv~ crou 

ante 37 IIapayptX.q;.'lj om V. 

est, d'après Luc 1, 5 à 23, le prêtre à qui fut annoncée la naissance 
de Jean~Baptiste, son fils; il était« de la classe d'Abia»: la répartition 
des prêtres issus d'Aaron en 24 classes par David, et la désignation 
d'Abia comme chef de l'une de ces classes, sont rapportées dans 1 Chrow 
niques 24. Il résulte de ces faits que Zacharie et Abia n'ont pas été 
prêtres à la même époque et qu'ils n'ont été ni l'un ni l'autre grands 
prêtres. Il n'y avait donc aucune raison de les faire figurer ensemble 
auprès de l'Arche du Propitiatoire dont s'approchait une fois l'an le 
seul grand prêtre, pour demander la rémission des péchés d'Israël. 
Le texte de Luc précise bien que Zacharie, lorsqu'il eut la vision de 
l'ange, exerçait à son tour (fixé par tirage au sort), un jour où sa classe 
était de service, la fonction biquotidienne qui consistait à brûler de 
l'encens sur l'autel des parfums. Rien dans cette page n'autorisait 
Cosmas à faire de Zacharie un grand prêtre, et à développer ici une 
exégèse qui établit une correspondance entre la prière de Zacharie, 
« entré pour obtenir la rémission des péchés pour le peuple ))' et la 
nouvelle apportée par l'ange au sujet de « la rémission parfaite de 
l'univers "• dont Jean~ Baptiste sera le précurseur. Mais cette exégèse 
est attestée en dehors de Cosmas, voir JEAN CHRYSOSTOME, Homélies 
sur l'Incompréhensibilité de Dieu, II, 81~101 etla note d' A.-M. Malin­
grey (SC 28 bis, 1970), ad loc. Elle favorisait les calculs de date qu'on 
trouve en V, 9. L'hypothèse la plus probable est que le dessin de 
l'Arche du Propitiatoire était primitivement encadré de personnages, 
peut-être de grands prêtres, qui ne portaient pas de noms. Plus tard, 
des illustrateurs chrétiens de la Bible ont donné à ces personnages les 
noms de Zacharie et d'Abia, s'appuyant eux aussi sur cette exégèse 
fautive. 
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donneras le nom de Jean a)); par ces paroles, l'ange laissait 
entendre ceci : Tu es entré ici en suppliant, afin d'obtenir 
la rémission des péchés pour le peuple, et voici que je 
t'annonce une bonne nouvelle; ta prière est exaucée : il te 
naîtra d'Élisabeth un fils ; il sera le précurseur de celui qui 
accordera la rémission parfaite à l'univers. 38. Certes, ce 
fut le même Jean qui, montrant du doigt le Seigneur Christ', 
proclama : «Voici l'agneau de Dieu, celui qui ôte le péché 
du monde• », ce qui veut dire : Celui qui ôte et anéantit 
la mortalité, la corruptibilité et la mutabilité et nous rend 
immortels, incorruptibles, immuables, inaccessibles désor­
mais au péché. 

Le tabernacle recouvert 

39. Le parvis du tabernacle• est 
Nouvelles précisions 1 d d, ong e cent cou ees avec ses vingt 
sur le tabernacle : 

le parvis 
et ses tentures 

colonnes et large de cinquante cou-
dées, soit dix colonnes. Moïse pres­
crit que, sur la largeur du taber­

nacle qui regarde vers l'est, on ait trois colonnes d'un côté 
et trois colonnes de l'autre, ainsi que des voiles, ou pour 
mieux dire des draperies, uniquement de lin fin, étendues 
sur les quinze coudées de ces trois colonnes, puis des trois 
(autres), et qu'on ait quatre autres colonnes comme porte 
d'entrée du parvis; il prescrit que les voiles (de cette entrée) 
soient chamarrés de quatre couleurs ; pat contre, tous les 
autres voiles du parvis étaient de lin fin, uniquement ; leur 
hauteur était de cinq coudées. Les anneaux, les chevilles 
et les cordes, au moyen desquels on tendait la couverture 

381• Ce n'est pas dans cette attitude - traditionnelle - que 
Cosmas représentera Jean le Précurseur en V, 175. 

376 Le 1, 13. 

LIVRE V, 37-39 69 

37, 7 ut6v cro~ transp LS n 8 aù-rép ; aù't"à LS Il 10 7tÀ1JpOÜ-ra~ : 
1tÀ1JpOÜV't"(j.~ LS. 

anle 39 'H ŒlO')V~ xœraxexaÀUj.l.tJ.éVI') om V. 
39, 3 .3éxa V win cf. Ex. 27, 9 s.: ôWôexa LS Il 5 èx om Vwin Il 6 x<xt 

'pelç om LS Il 8 ~- : dç LS xœl m. 

asa Jn 1, 29. 
39• Cf. Ex, 27, 9-18, 
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du tabernacle ainsi que les voiles du parvis, entouraient, 
suivant la prescription de Moïse, Je tabernacle et Je parvis, 
L'aspect de J'ensemble du tabernacle était impressionnant 
et noble. 40. On peut donc, dans la mesure du possible, 
dessiner' ces choses sous la forme de ce qu'on appelle 
pavillons'. 

Ici, nous avons dessiné le parvis avec, au centre, le taber­
nacle recouvert et dressé au moyen de cordes attachées 
aux chevilles, ainsi que l'entrée orientale du parvis avec ses 
voiles de quatre couleurs, alors que dans J'ensemble du 
parvis ils étaient uniquement de lin fin. 

401• Les folios des manuscrits contenant le dessin et le texte relatifs 
au parvis du tabernacle montrent l'embarras des copistes qui adaptent 
la disposition de l'original à une nouvelle mise en page. Le Vat. place 
le texte correspondant à notre paragraphe 39 et à la première phrase 
du pàragraphe 40 sur la première colonne du fol. 48v, en le disposant 
en forme de H couché, laisse libre la deuxième colonne et, sans tenir 
compte de la formule introduisant le dessin, commence le fol. 49r par 
un développement (fin de notre paragraphe 40, après le dessin) qui 
aurait dù. suivre le dessin au lieu de le précéder. Dans le groupe LS, 
le dessin, placé après la digression sur Zacharie et Jean le Précurseur, 
est suivi par le texte qui l'introduit. Le petit passage « Ici, nous 
avons dessiné ... uniquement de lin fin ))' omis par le Laur., est écrit 
dans le Sin. sur la marge inférieure, en caractères à peine lisibles ; il 
s'intercale au milieu du développement sur le parvis au lieu de suivre 
le dessin. Partout la succession est incorrecte, le parchemin gaspillé, 
la page déséquilibrée.- Ainsi que l'explique l'inscription sur le bord 
supérieur du dessin (omise par le Laur. et placée par le copiste du 
Vat. dans le champ même du dessin), celui-ci (Sin., fol. 82v) repré­
sente « le tabernacle recouvert et dressé au moyen de cordes ct 
d'anneaux )), Au milieu d'un rectangle figurant en perspective cava­
lière le "parvis du tabernacle)) s'élève le tabernacle recouvert de ten­
tures quadrillées semblables à celles de V, 32. A droite, une draperie 
ornée de fleurs de lis indique l' " entrée ». Le long des quatre côtés 
du parvis sont marqués les points cardinaux. Un « tabernacle recou­
vert» semblable réapparaît sur la miniature des douze tribus en V, 55. 
Le dessin du parvis, ainsi que celui de l'Arche du Propitiatoire 
ombragée par les Chérubins, en V, 36, est rapproché d'une miniature 
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O'X'Y)V!fic; xcd 't'à Lcr'd~ Tijc; aôi\9ic;, xe:Àe:Ue:t xUxi\cp Tljc; -re: crx"f)v9ic; 
xcd. TY)c; <XÙÀ'}jc;. Kcd.1i\l cpo~e:pOv xo:1 è:v&pe:'t'ov 6éa!-Lct1'C&a"f)c; "t'1ic; 

D - 40 "E 'l' 1:'- ',!, 1 \ ' 1:' 1 t O"X"f)V"t)Ç. • O''nV OU\1 ota.ypa.'I'<Xt X!X't'<X 't'O E:VoE:X.OfLE:V0\1 X<X 

-rocU't'ct o6-rcvc;, <i>c; èv -r&Çe:t -r&v Àe:yo(J.évwv 7t<X1CUÀLÛlvwv. 

omm 'Ev't'cd36a TI)v aôP3}'.1 x.d !J.É:O"Y)\1 't"Y)v O'X"f)\1~\1 8teyp&~atJ.e:V, 
è:crxe7tacrtJ.ÉV1JV x.al &7to't'e't'a!J.É:V1JV 't'OÏÇ x.&.Àotç dç 't'oÙç 7tacrcr&.­

s Àouç, x.al TI)v etcroûov -rllç aÙÀ!fiç xa-r&. &va-roÀàç è:x. -r&v 
't'ecrcr&.pCùv XPCù!J.&.'t'CùV ~xoucrav 't'à lcr't'La, 't'llç ûè 0À1JÇ aÙÀ'ljç 
&1tO (3Ucrcrou x.at !J.6V1JÇ. 

40, 2 Ttet:7tuÀ~00vwv nos : rta:rtuÀ~6vwv V win rta:rtuÀe00vwv LS Il picl. 
1) OWIJV~- xp(xwv om L Il 3-7 'EvTa:Ü6a:- !J.6V'l')Ç om Lm. 

du Psautier du Pantocrator 61, fol. 165r, par Suzy DuFRENNE, " Une 
illustration ' historique' inconnue du Psautier du Mont-Athos, Pan­
tocrator 61 », dans Cahiers Archéologiques, 15 (1965), p. 90-93. 

402• Papilio en latin, tente de guerre ronde, mais plus fréquemment 
rectangulaire ou triangulaire, d'après le Dictionnaire des Antiquités 
Grecques el Romaines, t. V, Paris, 1912, p. 118-119, s. v. (( Tentorium », 
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Symbolisme 
du tabernacle : 
son orientation 

Digression 

41 1 • Peut-être quelqu'un nous 
demandera-t-il encore : Pourquoi 
Moïse a-t-il prescrit de placer 
l'entrée du tabernacle à l'orient, et 

le tabernacle intérieur, c'est-à-dire le Saint des Saints, 
à l'occident ? Celui-là entendra la brève réponse que voici : 
C'est parce que Moïse avait reçu de Dieu l'ordre de cons­
truire le tabernacle tout entier à l'image de l'ensemble de 
l'univers, selon le modèle qui lui avait été montré sur la 
montagne, qu'il l'a construit ainsi; en même temps il a 
écrit que Dieu ayant formé l'homme lui fit débuter son 
entrée dans l'univers à l'orient et lui ordonna ensuite que, 
croissant et multipliant, il s'étendît progressivement et 
emplît la terre entière jusqu'au couchant; c'est pour cela 
que la porte du tabernacle se trouvait à l'orient et le taber­
nacle intérieur, c'est-à-dire le Saint des Saints, à l'occident. 
42. D'autre part, comme celui-ci était la réplique des seules 
demeures célestes destinées à être révélées à la fin des 
temps par notre Seigneur Jésus-Christ, grand prêtre et roi 
universel, le Saint des Saints fut placé au couchant, en tant 
que tabernacle postérieur. Et parce que ce fut à l'orient 
que le monde des hommes prit son origine pour s'étendre 
progressivement vers le couchant, ce tabernacle en tant 
qu'il est le deuxième et doit être révélé aux derniers temps, 
fut placé à l'occident. 43. Voilà pourquoi l'Église observe 
la tradition qui veut que les chrétiens rendent à Dieu l'ado­
ration spirituelle unique dans la direction de l'orient : c'est 
là qu'il apparut aux hommes pour la première fois; elle 

41 1• Cette digression débute après le dessin des tentures dans le 
Val. (soit après nos paragraphes 30-32) et, dans le groupe LS, après 
la digression sur la construction du tabernacle qui suit le dessin des 
tentures (soit après nos paragraphes 27-29) : voir V, 32, n. 1. Cepen-
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208 c 41. ''lcrCùç &pe'i: 't'~ç 7t0CÀL\I' LlttX't'L È:\1 't'TI &\ltX't'oÀ1) 7tpocré't'tX/;e\l 
0 Mwücr1jç ye\lécr8tXL 't'~\1 e'lcro3o\l 't'1jç crx.'~\11jç xtXt ~\1 ècrw't'éptX\1 
O'XY)\1~\1, 't'OU't'écr'n 't'à "AyttX 't'Û'J\1 &y~w\1, È:\1 't''Îi 30cre~; 'Axoù­
cre't'tXt 0 't'OWÜ't'OÇ crU\I't'O~Ù>'t'tX't'tX' 'E7tet31}7tep È:x~rt;ye'Lo\1 't'OU 

5 7ttX\I't'0ç x6cr~ou ~\1 ÛÀY)\1 crxY)\1~\1 7tpocre't'&yY) 7tot..:rjcrtXt 7ttXpà 't'OÜ 
0eoü XtX't'à 't'0\1 't'Ù7tO\I 't'0\1 3etx8év't'rt; rt;Ù't'é;> èv -ré;> 6pe~, o{hwç 

\ 1 <1 ~\ 1 l_ ·'· • À 1 \ JI o. XIXL 7tê1tOtY)Xë\l, tX~rt; oe; XIX~ O'U\I~::yptX'i'E;\1 U>Ç 1t IXO'IXÇ 't'0\1 tX\IvpU>-
7t0\l 0 0e0ç TI)v &px.~v 't"Yjç elcr63ou tXÙ't'OÜ TI)v È:\1 't'é;> x6cr~cp dç 
• À~ ' 1 1 ,, À 1 \ ' A (.(\IIX't'O 'l\1 ê7t0LY)O'IX't'O, XIX~ OU't"U>Ç XE; E;U€L XIX't'(l 1t()OO't-'ClO'L\I 

10 aù/;tX\16~e\lo\l xtXt nÀY)6uv6~evo\l È:7tex't'd\lecr8tX~ xd 7tÀY)poüv 
7tèXO'tXV -rl}\1 y..:rjv ~U>Ç 3ucr~êiJv• 3~0:, 't'Ot.i't'O 1j 6ÜptX 't"Yjç O"XY)\1-Yjç èÇ 

D &\la-roÀÙw èyé\le-ro, 1j Sè ècrw-répa O'XY)\11}, -rou-récr-rt -rd:. "Ayta 
-r&\1 &yLw\1, È:\1 -r1j 30cret èyéve-ro. 42. 'Ene~a~ 7t&ÀtV xat tXÙ-rl} 
tx~aye'i:o\11j\l -r&\1 oùptXvLwv ~ovWv, èn' ècrx&-rou Sè -r&v x.p6vw\l 
WpLcr8Y) &\la3etxvucr6at 3tà -roü &pxtepéwç xtXt 7ttX!J.~acrtÀéwç 
xat KupLou ~!J.&v 'IY)croü Xptcr-roU, Û>ç 6cr-repa È:7t1 Sucr{J.Ocç 

5 èyéve't'o. 'E7tet3~ &nO -r1jç &\ltX't"OÀ..:rjç 1?pl;a-ro yLvecr8tXt 0 x6cr!J.OÇ 
~ , a ' 1 \ ' A • \ ~ \ • ' -r<ù\1 tX\Ivp<ùnU>\1 X<XL xa-ra npocrt-'tXmv e1tt oucr~aç <X\I<X-rpex<ùv 

è:/;Y)7tÀoU-ro, -roù-rou ëvexa, W.; Seu-répa xa~ È:7t' ècrx&-rwv 
3etX\IU{J.é'J1), È:7tt -rij\1 Sùcrt\1 È:yéve-ro. 43. Lltà -roü-ro xat ~ 
'ExXÀ1JcrLa 7tap&3om\l ëxet nav-rtXx_oü !J.LtX\1 npocrxÙV1)crt\l -r&v 
x.ptcr-rtavWv 7t\le:Up.tX't'tX~\I È:7t' &va-roÀàç 7tOte1:cr6at -ré;> 0ec;>, Wç 
èxe:L 7tp&-ro\l È:7tttptX\Ié\l't't -rot:.; &v6pW7totç, {-Le{J.\IY){J.éV1J -r&\1 

ante 41 "E-n LS cf. V, 32, n. 1. 
41, 1-10 verba "Icrwç - è:rrex't'd-] tantum habet V fol. 47v ubi 

desunt paragraphi 41 (a lin. 10) - 44 et 33-36 Il 1 rr&:Àw è:pei: 't'~Ç 
transp LS Il 12-13 ~ aè- kyévoTO om Lm. 

42, 1 œÔ't'~ Llmwin : aô't'1)v LS. 
43, 2 itxe~ Vmwin: om LS Il 2-3 't'&V xptcr't'w;vWv: 't'OÙÇ XP~O"'t'~<XVOÙÇ 

Dm Il 3 èrr' mwin : &nà LS. 

dant, il est clair que par son contenu elle se rattache au dessin et 
au texte concernant le parvis. 
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garde ainsi le souvenir des temps anciens et rend grâce 
encore maintenant à celui qui multiplia le genre humain et 
l'étendit de l'orient jusqu'à l'occident. 

44. Pour ce qui est des Juifs qui conçoivent Dieu d'une 
manière plus matérielle, ils accomplissaient leurs adorations 
vers Jérusalem où le temple avait été érigé. On peut le 
déduire de l'histoire de Daniel qui ouvrait les fenêtres 
orientées vers Jérusalem et, dirigeant son regard du côté 
du temple, faisait son adoration •. Certes, le Juif qui se 
trouve à l'est de Jérusalem la fait vers l'ouest, celui qui est 
à l'ouest la fait vers l'est, celui qui est au nord, vers le sud, 
celui qui est au sud, vers le nord ; en quelque sorte les 
quatre ont l'air de s'adorer les uns les autres. Il n'en va 
pas de même des chrétiens : Dieu étant in circonscrit, c'est 
suivant un mode uniforme et unique qu'ils adressent vers 
l'orient leur adoration spirituelle à celui qui, dès l'origine, 
leur était apparu du côté de l'orient et leur avait fait 
remplir (la terre) jusqu'à l'occident'. Gloire à lui pour les 
siècles. Amen. 

Au sujet du vêtement du prêtre 

45. Voici le vêtement du prêtre• : tunique garnie de 
franges, éphod, robe descendant jusqu'aux pieds, turban, 
ceintu,re, mitre, diadème; il y avait deux épaulières sur les 
deux épaules du prêtre, tenant l'une à l'autre; ramenées 
en arrière de gauche à droite et de droite à gauche, elles 
recouvraient la nudité de sa nuque; elles étaient brodées de 
fils d'or, de vraie pourpre, de bleu, de lin fin et d'écarlate, 

441• Sur l'orientation de l'édifice dans les cultes païen, judaïque 
et chrétien voir : L. VoELKL, « Orienlierung im Weltbild der ersten 
christlichen Jahrhunderte ''• dans Rivista di Arcl!eologia Cristiana, 
25 (1949), p. 155-170. 
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s 7t&.Ào:~ xcxl vUv eôxo:.ptcr't'oiJcra 't'Ci) &7t0 &va:r:oÀ&v ~(l)Ç 3ucr[J.CÛV 't'à 
yévoç 't'&v &vOpdmw\1 7tÀ1J6Uvov-rt x.cd è:Ça7tÀ6>cravTt. 

209 A 44. Ol yap 'lou8o:.Lot O"l.ù{.LOC't'tXÛYt"epov nept 0eoü cppovoüv-rec; 
Ttjv npocrxUv't)mv ènL "t"!i <Jepocr6ÀU{.LOC, €v6oc 6 vocOc; c:pxo8o­
{.L-f}f:l1), ènotoUv-ro. '1Evecr"t"t 8è {.LOC6e'Lv nept 't'oÙ-rou èx -r~ç xoc-r<X 
"t"èv .Ô.o:.VdjÀ LO"'t"opfocc;, ac; &vof~occ; 't'à<; f:lupŒocc; 't'àç XOC't'à (Iepocr6-

5 ÀU{.LOC ~Àenoùcrac;, ènt 't'àv vaèv npocréxl.ùv Ttjv 1tpocrxÙv1JOW 
SnoteÎ:'t'oa. 'A{.LéÀet oûv 6 &voc't'oÀtXW't'epoc; 't'ÛlV <IepocroÀ6fJ.l.ùV 
eUptcrx6fJ.evoc; èTt"t -rYjv 86crtv -rljv npocrxÙv't)crtv note'L-rat xd 
6 8u·nxW't'epoc;, ènt -rljv &va't'oÀ~v xo::t 0 ~opet6't'epoc;, bd -ràv 
v6-rov xo:1 0 von<Û't'epoc;, ènL 't'àv ~oppéiv, 't'p6nov 't'tvà ot 

10 't'écrcrocpec; &ÀÀ~Àotc; 8emvUfJ.EVOt npocrxuvoUv't'eç. 0~ 8è: XPLO"'t'toc­
vot OÔX of5't'l.ùÇ, &;ÀÀà fJ.OV6't'p07tOV fJ.to::v 7tpocrxUV't)O'LV Tt'VEU­
fJ.OC't'LX-f}V, ~c; &1t'eptyp&cpou Ov-roc; 't'OÜ 0eoü, bd &voc't'oÀàç 
notoUv't'at 't'0 è~ &px!fic; è~ &va't'oÀÛlV aô-ro'Lc; è1t'tcpavév-rt xo:.L 
1tÀ1)p<Ûcrocv-rt aô-roûç ~l.ùÇ 8ucr{l.ÛlV. Aô't'0 1) 86~oc de; 't'oÛç 

B 15 rû&vocc;. 'AfJ.-f}V. 

212 D Ilept -r'ljc; cr't'oÀ'ljç 't'OÙ tepél.ùc; 

45. 'H 81: O'TOÀ-lj TOÜ [opéwça ~O'Tlv OÔTWÇ' )("<"<OV XOO'Uflr 

~OlTOÇ XIX! ~1t0lf.'(Ç XIXl 7t08~p'JÇ XIXl x(81XpLÇ XIX! ~cl>V'J XIX( 

!J.L't'poc xoct 7té't'OCÀOV, 8ùo !Ï7tl.ù!J.ŒEç E~Ç 't'OÛÇ 86o ûSfJ.OUÇ 't'OÜ 
tepél.ùç cruvéxoucroct ocô't'0 é:-répoc 't'~v É:'t'épav xoct &vocxÀW!J.EVO:.t è~ 

s &ptcr't'ep&v bd 't'à 8e~tà xd &nO 8eÇt&v bd 't'à &ptcr't'ep&, 
7t€ptXC<ÀÙ7t't'OUO'C<L 't'~V yÙfJ.Vl.ùcrtV 't'OU 't'pax-f}ÀoU !XÔ't'OÜ' èx 
XPUO'OV~fJ.OC't'OÇ x.d &À't)f:ltv'ljc; nopcpÙpaç xaL x.uocvoÜ XPWfJ.rt't'OÇ 

213 A xaL ~Ùcrcrou xat xoxxfvou xoc6ucpoccrf1.évat ~crav oct è7tl.ùf1.f8ec; 

ante 45 llepl - lepéwç om V qui fol. SOr paragraphos 45 s. post 
paragraphos 37-40 (fol. 48-49) habet. 

45, 3 dç: bd LS Il 4 ctÔ't'é;) e Sept. (cf. Ex. 28, 7 : ~crov-ra~ aô-ré;) •.. ) 
ponitur. 

44a Cf. Dan. 6, 11. 
~5a Cf. Ex. 28. 
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ces épaulières rutilantes. Deux pierres d'émeraude sur les 
deux épaules du prêtre, aux épaulières, étaient gravées aux 
noms des douze tribus, six sur une pierre et six sul' l'autre 
pierre. 46. Le pectoral du jugement était tissé : c'était un 
carré d'étoffe long d'un empan et large d'un empan, 
double, broché de fils d'or, rebrodé de quatre couleurs, ruti­
lant, ayant des pierres sut quatre rangs ; trois pierres par 
rangée, cela faisait douze pierres serties d'or et fixées au 
pectoral, et chaque pierre portait gravé le nom d'une tribu. 
Moïse prescrivit de mettre à la hauteur des deux épaules, 
sur le devant, deux petits boucliers d'or d'où partaient des 
torsades tressées d'or et de fils de couleur pour suspendre 
le pectoral sur la poitrine ; puis ces torsades, au moyen de 
deux chaînettes d'or partant des deux côtés du pectoral, 
étaient ramenées par en bas et par derrière pour se rattacher 
en se croisant aux deux pans des deux épaulières sur le dos 
du prêtre, afin que les chaînettes soient sur le dos du prêtre en 
forme d'X, rattachant le pectoral aux épaulières par devant el 

par derrière. 47. La robe de dessous, tout entière de couleur 
bleue, tombait de la poitrine jusqu'aux chevilles; l'encolure 
était tissée en même temps que la robe. L'extrémité infé­
rieure, comme une sorte de bordure, était large et multi­
colore; des clochettes d'or alternant avec des grenades 
décorées d'or et de fleurs pendaient à cette bordure; le 
prêtre avait de plus un turban de lin fin ainsi qu'une 
ceinture multicolore qui ceignait, haut sous la poitrine, 
la robe de dessous. Sur le front, le prêtre portait une 
mitre, et sur la mitre nn (galon) bien, en guise de bor­
dure, avec un diadème d'or où était gravé le sceau de 
consécration au Seigneur, c'est-à-dire ce qu'on appelle le 
tétragramme ; ainsi vêtu, le prêtre entrait dans le sanc­
tuaire. Il portait un caleçon, c'est-à-dire des culottes de 
lin, tombant des reins jusqu'aux cuisses, afin d'éviter toute 
indécence. 
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7totxÜ.IX~. Kcd SUo Àtfiot O"!J.1Xp&.y3ou, èttt 't'oÙt; 80o <'htJ..ouc; aÙ't'ot.i 
10 de; 't'àç èn:CùtJ..Œrxc;, yeyÀUtJ..tJ..É:Vot -rà 6v6p.rx't'a 't'ÛlV 8W8exa 

q:>UÀÛlv, ~~de; 't'àv g_va f..Leov xd &~de; 't'àv ëva f..Leov. 46. Tà 8è:: 
Àoydov 't'9lç xpLcreCùc; Ùq:>av't'àv ~v p&xoc; crn:t8ap.'ljc; 't'à tJ..9lxoç 
xat O'ttt6cttJ..1lÇ 't'à 7tÀtX't'oc; 't'E't'p<fyCùV0\11 8L7tÀOÜV ÈX XPUO'OV~­
!J.Cl't'OÇ1 n:&ÀtV XctL 't'ÛlV 't'E<m&pCùv XPCùtJ..&'t'CùV xa6uq:>acrtJ..É:Vov 

5 n:otxLf..ov, ëxov xd f..Leouç 't'E't'p&a't'tXov· &n:à f..L8Cùv 't'pt&v 
y(vov't'rxt 3fu1kxa n:eptxexrxÀU!J.!J.É:VtX xpua('l> xd cruyxexoÀÀ'I)­
[Lévoc Tij\ Àoydcp, ~X<XCJTOÇ À(6oç 6VO[L<X [LLôtÇ <pUÀijç yeyÀU[L­

p.É:VOV ëxwv èv êctu't'<;>. 'Aan:t3Lcrxrxc; 8è:: 3Uo xpucr&c; XEÀEÜEt 
yevé:a8ctt èn:l 't'ÛlV 8Uo <'h!J.WV, xa't'à 't'à f..!J.ttpoa8ev !J.É:poç, xat è~ 

10 tXÙ't'Ûl\1 xpomJ'Cù't"à 7tE1tÀeyp.é:va Èx xpuaoü xat XPW!J.&'t"WV, xat 
&n:oxpé!J.acr8ctt 't'à Àoyeî:ov èn:l -rà O''t"9l6oç, xal 7t&Àtv &:f..ùcrecrt 

B 8ucrlv èx xpucr(ou Èx -r&v 8ùo 7tÀeup&v 't'OÜ Àoydou &vrxxÀfu{LEVc.t 
x&'t"Cù6ev xat è~6n:tcr8ev cruv3ecr!J.OÜ!J.EVa èvrxÀÀck~ èttl-r&. 8ùo tt't"E­
pùytct -r:&v 80o èrcw!J.Œwv 't'ÛlV oUcr&v xa't"cX vW-rou 't'OÜ te:péCùc;, 

15 tvoc c1ow ocl. &Mcre:tç dç 't'àV vùhov 't'OU l.e:péwç &ç èv 't'.f~e:t Xt&cr't'ljÇ, 
auv8e:cr~e:6oucroct 't'à Âoydov 't'titç ènw~krw ~~1rpoaOe:v xcà 5mcr0e:v. 

47. Kctt b tmo3Ù-r'ljc; 8f..oc; xu&veoç 't'à XPÛl!J.Gt &1tà 't'OÜ 
O''t'~Souç xcà ëwc; 't'Ûlv crxef..&v x&'t"Cù, 't'à 7teptcr't"6!J.LOV cx.Ù-roü 
cruve:~ucprxtve't"o. ~ H 8è:: x&-rCù &ta, Wc; èn:l f..W!J.ct't"oc;, 1jv ttÀct't"eLa 
èx xpwp.&-roov 1tOLXLÀwv· xctl xW3wvctc; xpucroüç xctt Potcrxouc; 

5 XfJUO'OÜÇ xat &v6dvouç ëvcx. 7tctp' ëvct eixev &n:oxpEfJ.tX!J.É:VOUÇ Èv 
't'ii> ÀÙ)!J.tX't"'.' xcx.t xŒaptV ~UO'O'LV~V Xctt ~fuV'I)V 7t0tX(Àî')V 1 ~ 
nepte~Wwue:v &vcv6ev Ù1tà 't'à cr't'9l6oc; 't'àv On:o3Ü't''I)V. ML't'pctv 3è 

C èttl tJ..e:-rfun:ou ècp6pet xcx.l On:ep&vCù 't'9lç !J.hpctc;, xùcx.vov, Wc; È1t~ 
ÀÙ)!J.Gt't'OÇ1 f..xov 7tÉ:'t'tY.ÀOV XfJUO'OÜV1 ÈV {j) ~V crcppaylç àyt<fO'fJ.tX't'OÇ 

10 Kup(ou, tva elrcn 't'à Àey6fLe:vov 't'e-rp&yprx!J.!J.OV' xcx.l o{hcvc; 
dcrfJe:t eLc; 't'à ''Ayta. IIeptcrxeÀ'lj 8é:, -rou-ré:cr't't ~O(J.~Cùv&ptrx 
ÀtvOC, ècp6pe:t &nà OacpUoc; ëwc; (.L'I)pÙw 8tOC Tijv &ox'I)!J.OO"{N'I)V. 

45, 10 8W8e:x.<x : 8e:xo::86o LS. 
46, 2-3 't'à tJ.'ÏjXoç - antÛOC!J.'ÎjÇ om LS Il 6 auyxe:xoÀÀ'fj(Lévo:: : xe:xoÂ­

Â'f)tJ.évoc LS Il 10 xpoaaw't'IÎ: : xpoaw't'IÎ: Vwin. 
47, 1 6 om LS Il TOÜ om Vwin Il 3 ~v om LS Il 6 ~ add nos. 
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On peut donc dessiner l'habit du prêtre comme 
suit1• 

Ici, nous avons dessiné la forme des vêtements du prêtre, vu de 
face et de dos. On l'explique avec plus de détails dans le commentaire. 

Digression 

48. Il est clair que les détails de cet habit étaient les 
figures de certaines réalités, mais il est clair aussi qu'ils 
contribuaient à parer et à inspirer de la vénération ; ainsi, 
par exemple, les deux pierres d'émeraude que portait le 
grand prêtre sur les épaules, avec les noms des douze 
tribus, désignaient les douze tribus issues d'Abraham, leur 
aïeul unique; c'est ce qui est démontré par le fait qu'il y 
avait une seule pierre d'émeraude scindée en deux sur l'une 
et sur l'autre épaule du prêtre. Moïse prescrivit de la placer 

471• Le dessin vient correctement, dans les trois manuscrits, après 
la formule d'introduction. Il représente, comme le dit la légende, 
à gauche <<Aaron, grand prêtre, vu de dos », et à droite rr Aaron, grand 
prêtre, vu de face ». L'explication qui, dans le Vat., suit le dessin se 
trouve dans le groupe LS en marge du dessin. Pour l'évolution de la 
forme du vêtement sacerdotal juif et les exemples iconographiques 
voir: H. GRAEVEN, «Die Madonna zwischen Zacharias und Johannes))' 
dans BZ, 10 (1901), p. 2-5. Notons que les vêtements du prêtre ne 
sont pas les mêmes sur ce dessin et sur celui de l'Arche du Propitia­
toire (V, 36), ce qui dénote des sources iconographiques remontant 
à des époques différentes. Nous reproduisons ici la miniature du Sin. 
(fol. 84r) et dans l' Introd., fig. 7, celle du Vat. 

47, 14 -cotoü-rov : -cot6v8e: LS. 
ante 48 Ilocpocypoc~lj add nos cf. Introd., p. 67. 
48, 1 ~ocve:pOC: -cOC add mwin JI 4 8&8e:xoc: 8e:xoc8Uo LS et sic infra IJ 

6 gvoc om LS Il 7 -càv m : -coùç V -co!ç LSwin. 
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''EO''tW oùv x.at aù-rO -rb GX.~!J.a -roü te:pé<.ùç xa-raypOC~at 
't'OtOÜ't'0\1. 

'Evt'o:;i38(X. -cà ax1J!J.<x -c/J)v èv8U!J.Chwv 't'OÜ [e:péwç 8te:yp&~IX!J.E:V, è!J.Tt'po• 
aeo~o:;v'ij xoct Omaeo~av'ij. 'Axpt~écr-re:pov 8è èv -r1i è~"f}yl)ae:t 8e:81jÀW't'O:I 
Tt'e:pt o:;Ô-coü. 

IIapaypa<p~ 

48. El<Jt\1 oùv tpave:pà 't'OÜ ax-f)!La't'OÇ 't'Ù7tot 't'tVÛJ\1 7tpay­
!J.&'t'WV, xat rpave:pà 7tp0ç e:Ô7tpétte:tav xat ttpàç rp6~ov, o!ov oE 
80o ÀŒm 't'OÜ O'!J.ap0Cy3ou, ot ènt 't'ÛJV ûl!J.<.ùV aÔ't'oÜ ~acr't'a~6-
!LE:Vot, èv o!ç ~aav 't'à bv6!-La't'a 't'ÛJ\1 3cil3e:x<X tpuÀ&v, O''tJ!La~-

5 \IOUCJL 't'àç awae:x<X tpuP.àç èÇ évàç 7tpomX-ropoç 't'OÜ 'A~p<Xà!L 
xa't'<XYO!J.évaç' 't'OÜ't'O yàp 3'tJÀO~ 't'à e:!v<Xt g_va J..H:lov O'!J.ap0Cy3ou 
't'à\1 èrc' &!LtpO't'épwv 't'&\1 ûl!L!ù\1 aÔ't'OÜ Elç 30o ye:yov6-r:a. 'E1t' 
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sur ses épaules, afin que le poids des douze tribus reposât 
sur celui qui en avait la charge et approchait Dieu pour 
intercéder en leur faveur. Le pectoral sur la poitrine, étant 
double, désignait l'âme et le corps; c'est justement pour 
cela qu'il était double et posé sur le cœur. 49. Les douze 
pierres, cependant, étaient diverses, car chaque homme a 
des pensées diverses, et diverses étaient les tribus ; là, sur 
les épaulès, comme les tribus étaient issues d'un aïeul 
unique, Moïse prescrivit de mettre une seule pierre d'éme­
raude ; ici, cependant, comme les tribus et les pensées 
étaient diverses, il prescrivit de poser sur la poitrine des 
pierres diverses elles aussi. Sur le front, le diadème portait 
le sceau de consécration au Seigneur, les lettres gravées 
qui composaient le nom de Dieu, ce qui en hébreu fait 
le tétragramme. Les autres parties du vêtement étaient 
pour la parure, les clochettes d'or et les grenades pour 
produire des sons ; mais ceci indiquait symboliquement 
que le prêtre n'osait pas entrer dans le sanctuaire avant 
d'avoir fait entendre leur tintement. En effet, de même 
qu'un homme qui s'apprête à comparaître devant les grands, 
s'il ne trouve personne pour l'annoncer, commence par frap­
per, n'osant pas entrer au hasard, de même ici, il est pres­
crit au prêtre d'avancer au son des clochettes et de les faire 
tinter. Voilà ce que nous avons décrit au sujet du tabernacle 
et du prêtre. 

Histoire de l'Exode : 
approvisionnement 

des Israélites 
dans le désert 

Texte 

50. Il y avait la nuée au-dessus 
du tabernacle durant le jour, le feu 
durant la nuit, à la face de tout 
Israël, pendant toute sa retraite, 
ainsi qu'il est écrit. Les convois des 

marchands, ismaélites et madianites pour la plupart, arri­
vaient continuellement vers les Israélites, de sorte que tout 
leur était fourni en abondance, Dieu prenant soin de leurs 
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48, 9 ln' ctÙ't'OV : bd t'à v LS. 
49, 1 8è om LS Il 8 €v't'e:-ru1t'w(J.évœ : &1tO't'E:'t'U1t'ro(J.évoc LS ))12 ~ om 

LS jj1t'm'i)<Y(J V mw in : 1tOL1jcre~ V1 LS J! 15 Xc.ù8c.ùv(Cù\l : xc.ù800Vc.ù\l LS. 
ante 50 Tà xe(f.tevov add nos. 

6 
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besoins, ainsi qu'il est écrit dans Je Deutéronome: «Apprends 
comment tu as traversé ce désert grand et affreux ; voici 
quarante ans que Je Seigneur Dieu est avec toi; tu n'as 
manqué de rien a. >> Ailleurs, Moïse exprime des idées sem­
blables : cc Tes vêtements ne se sont point usés sur toi, tes 
pieds n'ont pas enflé durant quarante ans, Beconnais dans 
ton cœur que, comme un père corrigerait son enfant, le 
Seigneur Dieu te corrigeb », et de même:« Il vous a fait aller 
quarante ans durant dans Je désert, sans que vos vêtements 
aient vieilli, sans que se soient usés vos souliers à vos 
piedsc. »51. En effet, ce n'est pas que les vêtements et les 
chaussures des Israélites ne se sont point usés en fait, 
comme J'ont supposé certains faiseurs de fables, surtout 
parmi les circoncis, en se référant à ces paroles de Moïse, 
mais que rien, dit Moïse, ne leur a fait défaut dans le désert, 
les marchands leur fournissant continuellement le néces­
saire. Car comment, selon eux, les enfants nés dans le désert 
pouvaient-ils se servir des vêtements et des chaussures de 
leurs pères, ceux-ci étant des hommes faits, et eux, tout 
petits ? Comment, d'autre part, obligés par les ordonnances 
de cuire journellement des pains de proposition frais et de 
les déposer sur la table pouvaient-ils s'en acquitter, si les 
marchands ne les fournissaient pas en blé ? 52. Ou encore, 
d'où leur venait la fleur de froment pour faire les gâteaux 
de miel, d'où les cuirs rouge feu 1 et bleus pour les tentures 
de peaux du tabernacle, s'ils ne les achetaient pas aux 
marchands ? C'est parce que les marchands les approvi­
sionnaient de par la providence divine, et qu'ils murmu-

521• Le mot ÀOCYX1JP&: est inconnu par ailleurs. Montfaucon propose 
la traduction « hyacinthina » ; le dictionnaire de Lampe, lui, donne 
a fleecy », qui ne convient pas au contexte. Il nous semble en effet que 
le passage reprend ce qui est dit en V, 22 des cuirs couleur de {eu et 
d'azur; c'est pourquoi nous traduisons par« rouge feu "• nous rappro­
chant de Mc Crindle qui donne (p. 158) « scarlet ». 
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iC(JOVOOU!J-éVau, xa6à yéypct.iC't'IX~ È:v 't'ii) .Lle:U't'E(JOVO{.L(<tl o{hwç 
« L).,,Xyvc.>O, 7tWÇ a,~ÀÛEÇ Tijv ~p1)(LOV Tijv (L<y&ÀY)V, -r~v 'f'O~<p<iv 
èxdV"I)V" l3où 't'E:crcrœp&:xov't'e< ~'t'"l) KUptoç ô 0eèç (J.E't'à croü, oôx 
ène:3e~6"1)ç PY)!J.a-roça. )) Ke<t n&Àtv -rà cr:Ù't'à é't'épwç Àéye:t' cc Tà 
( 1 1 , 'tl. • \ ~ • ~~ ' , "1. 1 

10 t!l-cr:'t'tcr: crau ou xœ't'e:'t'ptt-'1) e<1to crau, ot 1tooe:ç crau aux e:'t'UAW-
f:lY)crcr:v 't'e:craap&xov't'e< ~'t''tJ. Kat yv<1an èv 't'Jj xap3Lq; crau 6-n 
Wç e:'l 't'tÇ &vf:lpwnoç 7te<t3eÜOf) Tèv ui.Ov aÙ't'oÜ, o{hw KUptoç 
0 0eèç 7tat3e:Ucre:t cre:b n, xaL 7t&Àtv Ô(J.oLwç· << "Hyœyev ÔtLêi<; 
't'e:crcrap&:xov't'a ~'t''tJ èv TJj èpY)(J.cp· oôx è7te<Àe<tÛlf:l1J 't'à t!J.&:'t'~e< 

15 Ô!J.&v xe<t 't'à Un:a3~!J.C<'t'a ÔtL&v où xa't'e:'t'pL~1J à1tè 't'&v 7to3&v 
C ÔtL&v 0 • n 51. Oô y&:p, &ç 't'tve:ç 't'epa't'oÀ6ym, !J-&:Àtcr't'a ai. -rilç 

XC<'t'e<'t'a(J-1)<;, Ô7teV61JO'C<V, !J.-/j naÀatwfl1jvar. 6ÀWÇ aÙ't'6Xp1)!J.tX 't'à 
i.tL<i't'te< e<Ù-r:&v xaL -r:à {mo3~!J.a't'a 't'<{) ofhwç eLneïv -r:Ov Mwucréa, 
.......... ~ ·~.~.. , .... , ,.... .r. , - , , .... 

C</\1\ u't't OUOEV C<U't'OLÇ, <'fl't)O"tV, EAE:L'YEV EV 't'TJ EpY)!J-cp, 't'WV 
5 È:!J.7t6pwv cruvex&ç 't'à È:7tt't'~3e:ta 7tpocrxo!J-t~6v-r:wv. 7 H yàp &v 

xa-r:' e<Ù-r:oûç -r:à yewcil!J.e\la è:v 't'Jj èp-lj!J.cp 7tat3La n&ç èv1)v 't'aÏ<; 
7ta't'ptxo'Lç i.!J-a't'Lotç xat Utto3~tLe<crtv xp1)cr9e<t, Te:Àe:Lwv 6v't'wv, 
aÙ't'iJJV 3è O'!J-LXpo't'&:'t'(I)V ; TI &ç aè x at 't'OÙ<; &p't'OUÇ -rilç 7tpoElé­
crewç xa6' ~!1-épav veapoûç xe:xe:Àeucr11-évm 1tme:Lv xcd -r:t9évaL 

10 È:7tL T1jç 't'patté~Y)<; èv1Jv aÙ't'oÛç 7tote:Lv, !J--f} 't'&v È:!J-tt6pwv e<Ù't'oLç 
XO!J-t~6V't'WV 't'èv crL't'oV ; 52. ~'H n69e:v o::Ù't'oLç cre!J-ŒaÀt<;, tva 
-rà À<iyo::va 7tot&crtv, )) Àayx1Jpà 3ép!J-o::-ra xo::L xuo::và e:Zç -ràç 

D a,q>Oép"'ç -r~ç cr><Y)V~ç, d (L~ i:x -rwv t(L7t6pwv ~y6pe<~ov ; L).,,i 
't'oÜ-r:o yàp 6't't è:xop-ftyouv oi. ~!1-7topot 7tpovotq; -roü 0e:oü, xcd 

50, 8 "t'eaactp&xoV't'IX : "t'e p: V et sic infra Il 11 yvfua71 : yvfuae~ LS 
Il 12 7t'oc~8e:Uan mwin : 7t'IXL8eUae:~ codd. 

51, 3"t'c{) V1LSwin: 't'à Vm II5,.H :elS7)mwin ll9-10xcà- Tt'meiv 
om LS Il 11 crr"t'ov : hic add codd mwin "lcr"t'e yŒp lh~ xoct èv 't'00"t'c.p 
èy6yyu?::ov ÀÉyov't'eÇ" « M~ xctf. &p"t'oV ôUvœ't"oct 8oüvoct 7) hottJ.&criXt 't"p&­
Tt'e?::ocv 't"~ ÀC(~ C(1hoü; >> (Ps. 77, 20) (cf. V, 52, n. 2). 

52, 2 À!XYX.'llPa : À1XXX1JPŒ VS. 

50n Deut. 2, 7 b Dent. 8, 4-5 c Dent. 29, 4. 
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raient contre Dieu et contre Moïse', bien que nantis de la 
richesse des Égyptiens, que Moïse accomplit des miracles 
à l'intention de ces ingrats et de ces incrédules : tantôt il 
leur ofirait l'eau abondante du rocher, tantôt la manne du 
ciel, tantôt la caille venue de la mer trente jours durant; 
d'autres fois, les ramenant à la sagesse, il les châtiait par 
des plaies : tantôt il anéantissait par le feu une partie du 
campement •, tantôt il frappait de mort vingt-quatre mille 
d'entre euxb, tantôt il (les punissait) au moyen des ser­
pentsc, tantôt (il ordonnait à) la terre d'engloutir vivants, 
avec une violence qui venait de Dieu, les compagnons de 
Dathan, d'Abiron et de Korê, leurs familles et leur bétaild, 
enseignant à ne pas être incrédule et ingrat envers Dieu, 
mais à vivre avec sagesse. 

Le don de l'écriture : 
53. Lorsqu'ils eurent reçu de 

Dieu la Loi écrite et se trouvèrent 
inscriptions au nouvellement initiés à l'écriture\ 

désert du mont Sinaï 
Dieu, se servant du désert comme 

d'une école paisible, les laissa graver des lettres pendant 
quarante ans. Aussi peut-on voir dans ce désert, j'entends 
le désert du mont Sinaï, à toutes les haltes, que toutes les 
roches de ces régions, arrachées aux montagnes, sont cou­
vertes d'inscriptions gravées en lettres hébraïques, ainsi que 
je l'atteste moi-même, ayant parcouru à pied ces parages'. 
Quelques Juifs qui les avaient déchiffrées nous ont expliqué 
qu'on y trouvait écrit:« Départ d'un tel, de telle tribu, telle 
année et tel mois )), ainsi que l'on écrit souvent chez nous 

522• C'est à ce passage que se rapporte la scolie qu'on lit à la fln 
du paragraphe 51 et que nous avons reléguée dans l'apparat critique. 
Le copiste ou le scoliaste, s'adressant aux lecteurs, cite l'Écriture : 
« Vous savez que c'est justement pour cela qu'ils murmuraient en 
disant : Et du pain, est-il capable d'en donner, ou de fournir la sub­
sistance à son peuple? (Ps. 77, 20). » 
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5 èy6yyu~ov Xt'Z"t'à 't'oU 0e:oU xd Xt'Z"t'à -roU Mwücréwç, e:!xov Oè 
xrxl. 't'àv nÀoÜ't'ov 't'êùv ALyun't'tCùv, ~ç &xr:xp~cr't'otç Àotnàv x.t"ZI. 
&n~cr't'otç ncxp&Oo~r:x èno~e:t, no't'è !J.È:V ÜÙCùp &{j)Oovov èx. né't'pcxc;, 
7tO't'È: 8è (L<fWt'Z è~ oÙpt'ZVOÜ, 1tO't'È: 8è Ôp't'UYO!J.~'t'pt'ZV èx 6cxJ..<f't''t'tjÇ 
ènl. 't'pt&x.o\l't'O': ~{-LÉ:pt'ZÇ xop't)y~crcxç· t"Zi56tç O'Cù{j)pov(~(t}\1 ènd-

10 8e:ue: 7tÀ1)yt'ZÏ:ç, 7tO't'è fLÈ:V nupl. XIX'tt'ZVt'ZÀLcrxCùv (LÉ:poç 't''ÏjÇ 
ncxpe:!J.~OJ..Yjça, no't'è Oè 6cxv&-rcp SpaÙCù\1 e:lxocrt -récrcrœpcxç 
XLÀt&Oc-::çb, no-rè 8è 8tOC 5cpe:Cùvc, 7tO't'È: 8è xt'ZI. 't'OÙÇ ne:pl. Llcx6àv 
xcxl. 'A~e:tpcbv xd Kopè 6e:1)À<i'Tcp 6py?i ~ y1j ~&v't'cxç 7tt'ZVmxl. 

217 A \ ' ' d ~ ~' .}.. J "' ' ' XIX!. X't''tj\IEO'L X.CX't'E1tLE\l , otoOCO'XCù\1 (L•j t'Z7tLO"TEL\l {1-l')'t'E <ZXOC-
15 ptcr't'e:î:v 0e:(il, &ÀÀà aCùcpp6vCùç ~1jv. 

53. At"Z~6v't'e:ç 8è xrû mxpà 0e:oü 't'àv v6fLOV èyyp&cpCùç xd 
Ùt8t'ZO'X6(1-E:\IOL yp&!J.(Lt'Z't't'Z VE:WO''t'(, xd &crne:p 7te<t8e:U't'1Jp(cp 
~crùxcp 't'?) èp~fL'P XP1Jcr&fLe:voç 0 0e:àç -re:crar:xp&xov't't'Z é-r1) 
e:'Lœcre:v t"ZÙ't'oÙc; XIX't't'ZÀCX~e:Üaoct 't'à yp&(L!J.IX't't'Z. ''00e:v écr't'LV 

s ~Oe:î:v èv èxe:Lvn 't'?) èp~p.cp, ÀÉ:yCù 8~ 'TOÜ ~tva'tou 5pouç, èv 
n&crt'ZtÇ 't't'ZÎ:Ç X.t'Z't't'Zrtcxùcre:m n&v't'cxc; 't'oÙç ÀWouç 't'êùv t'ZÙ't'66t, 
-roùç èx 't'êùv àpéwv &.nox.Àwp.évouç, ye:ypCXfL!J.É:vouç yp&(L!J.C(O't 
yÀun't'oÎ:ç é~pcx'Lxoî:ç, <1>.::; whàç èycb ne:~e:Ücrœc; 't'oÙç 't'6nouc; 
!J.ap't'up&. ''A't'LV!'Z x.t"Zt -rtveç 'lou8aî:ot &vayv6v'TEÇ 8t1)yoüv't'o 

10 ~!J.rv J..éyov't'eç yeyp&cpO~Zt oihwç << ''An~Zpcrtç 't'oU8e:, èx cpuJ..Yjç 
't'1jcr8e:, é't'e:t 't'(ilùe:, fL1)Vt -r(il8e: ))' x.t"Z6à x.œl. nap' ~p.rv noÀÀ&x.tç 

53, 3 ~aux'? : év add LS Il 5 Aéyw a~ om LS Il 6 <alç om LS. 

sza Cf. Nombr. 11, 1-3 
~ Cf. Nombr. 21, 4-9 

1J Cf. Nombr. 17, 11-14 (16, 46-49 LXX) 
a Cf. Nombr. 16, 31-33. 

531• Cosmas a en vue le passage à l'écriture alphabétique; il est 
dit au livre III, 6, à propos des hiéroglyphes : (( plutôt symboles que 
lettres, les lettres n'existant pas encore "· 

532• Il s'agit en réalité de graffiti nabatéens du ne et du me siècle 
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dans les auberges. 54.. Mais les Israélites, comme ils venaient 
d'apprendre les lettres, s'en servaient sans cesse et en cou­
vraient les pierres, de sorte que tous ces lieux sont pleins 
d'inscriptions hébraïques gravées qui se sont conservées 
jusqu'à présent à l'intention des incrédules, à ce que je crois. 
Quiconque le désire, qu'il aille les voir dans ces régions, ou 
qu'il se renseigne à ce propos et apprenne que nous avons 
dit la vérité. Ce sont donc les Hébreux qui ont été instruits 
par Dieu en premier lieu; ils ont reçu les lettres au moyen 
de ces fameuses tables de pierre' et, après s'être exercés 
durant quarante ans dans le désert, ils les ont transmises 
vers cette époque à leurs voisins phéniciens, d'abord 
à Cadmos, roi des Tyriens ; les Grecs les ont prises de lui et, 
par la suite, toutes les autres nations. 

Campement dans le 
désert : disposition 
des tribus autour 

du tabernacle 

55. Les Hébreux établissaient 
leur camp dans le désert suivant 
l'ordre qui leur avait été prescrit 
par Dieu a : les prêtres et les lévites 
entouraient le tabernacle ; autour 

d'eux se plaçaient les douze tribus, trois à l'orient du taber­
nacle - au milieu desquelles, dominant les autres, se trou­
vait la tribu de Juda avec Moïse et Aaron -trois au sud, 
trois à l'occident, trois au nord. 

de notre ère, au nombre de 3 000 environ, cf. J. CANTINEAU, Le 
nabaléen, t. I, Paris, 1930, p. 22-25. Voir aussi un fragment conservé 
dans Petri Diaconi Liber de lacis sanctis, éd. P. Geyer, Itinera Hieroso­
lymitana saeculi IV- VIII (CSEL 39), Vindobonae, 1898, p. 118, qui 
décrit ainsi ces roches creuses et ces inscriptions : « Montes uero tati 
per girum excauati sunt, taliter autem facti sunt criptae illae, ut, si 
suspendere uolueris uela, cubicula pulcherrima sint ; unumquodque 
autem cubiculum est descriptum litteris hebraeis. » 

541• L'attribution à Moïse de l'invention des caractères écrits 
remonte à l'historiographie et à l'apologétique juives. Clément 
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't'LV~<; èv 't'rit<; ~evLrt.tÇ yp&cpoucrw. 54. Aù't'ot 8è xrâ, ~<; ve:wcr't'L 
B (.!OC66v't'EÇ ypcf.fJ.(J.Cl't'rt.1 auvex&ç X.O::Texp&Vt'O X.CÛ ènf..#}uV0\1 

yp&cpoV't'EÇ1 &cr-re 1t'0Cv't"aç -roùç 't'67touç è:x.dvouç (1-E:O''t'OÛÇ, dvca 
ypa(J.(J.i±'t'W'J é~pcâx.&v yÀu7t-r&v dcré·n x.o:1 vüv O''i>~O(J.évwv 8Là 

5 -roùç &:rdcr-rouç, cûç ~ywye o!fLtXt. 'E~Ov 8è 't'0 f)ouÀojLéV(f) èv 
't'of;ç 't'67tot<; yevécr6c-::t x.d 6t::&:cro:.cr6at, '/jyou\1 È:pw-r7)cro:.t x.cà !J.Cl-
8e:Lv 7te:pt 't'OÙ't'OU 6lç &/..~6e:tC>:v EÏ7trt.p.ev. IIpW-c-wç oûv (E~po:Lot 
7te<pc}; 't'oU Ekoü croqw:rBévn:ç xcd yp&.!J.!J.<X't'<X 3LOC 't'&v Àt8Lvwv 
rcÀax&v èxdvwv rcapMa~6vTEÇ xat !J.EtJ.<X8Yjx6TEÇ 't'EO'O'ap&.-

10 XOV't'<X È!'t'YJ èv T'l) èp~tJ.<p yet-rvtWat TOÎ:Ç <l>oLvt~L rcape<3e3Wxacrt 
xe<-r' èxdvo xe<tpoü, rcpci't't:p K&.3(J.t:p -ri{) TupLwv ~e<O'LÀEÎ:, è~ 
èxdvou rce<péÀe<~ov "EÀÀYJVEÇ1 ÀOL7t0V Xe<8eÇ1jç 7t&.v-re< -rOC ~6VYJ. 

55. 'EcrTpe<Torcé3euov 3è èv T1j èp~!l-1{) xe<TOC -r/jv -r&.~tv -r~v 
C 3o8EÎ:O'e<V e<Ù't'OÎ:Ç rce<pcl 't'OÜ @eoüa, XUXÀOÜV't'eÇ 't'~V O'X.YJV~V 

tepe:Ï:ç Te xe<t Ae:uLTe<L xe<t 7tépt!; e<Ù't'Ù'JV at 3W3e:x.e< cpuÀd, EÎç 
&ve<-roÀOCç T'ljç O'X.YJV'ljç -rpe:Lç, èv e<Î:ç {J.écrYJ è-rUyxavev ~ TOÜ 

s 'IoU3e< cpuÀ~ crûv Mwücr'l) xe<t 'AapWv èÇ&:pxoucra TÙ'JV Àom&v, 
xat e:lç v6Tov -rpe:Lç, xd dç 3ucr~J.àç -rpe:Lç, xat e:Lç ~oppfiv -rpe:Lç. 

54, 7 d1t'tx(J-E:V : e:t1t'O(J-E:\I LS. 
55, 5 • Atxpû:lv : hic deficit L fol. 109v usque ad lin. 9. 

55:1. Cf. Nombr. 2, 1-31. 

d'Alexandrie, par exemple, cite Eupolémos (juif hellénisé du milieu 
du ue siècle av. J.-C. utilisé par Alexandre Polyhistor) dans les Siro­
males, 1, xxm, 153, 4, éd. C. Mondésert-M. Caster (SC 30), Paris, 
1951, p. 154 : « Eupolémos - dans Les rois de Judée - dit que 
Moïse fut le premier sage, le premier à transmettre aux Juifs l'écri~ 
ture que les Phéniciens reçurent ensuite des Juifs et les Grecs des 
Phéniciens. >l 
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Elles campaient, levaient le camp et marchaient de la 
manière représentée sur le dessin 1• 

C'est donc de cette manière qu'ils établissaient journelle­
ment leur camp dans le désert. 

551• Dans le Vat., le texte correspondant aux deux dernières 
phrases du paragraphe 54 et à l'ensemble du paragraphe 55 est disposé 
en une figure géométrique où les lignes longues alternent avec des 
lignes courtes de façon à remplir les deux colonnes du fol. 5tv. Le 
dessin en pleine page vient au fol. 52r, alors que sa formule d'intro­
duction reste au folio précédent. La miniature représente les douze 
tribus autour du tabernacle, ainsi que l'expliquent les légendes : 
à droite, c'est-à-dire à l'orient, de haut en bas, « tribu d'lssachar "• 
((tribu de Juda », «tribu de Zabulon »; au sud, de droite à gauche, 
«tribu de Gad », <<tribu de Ruben ~,, «tribu de Benjamin »; à l'ouest, 
de bas en haut, « tribu d'Éphraïm ~~. « tribu de Manassé ,~, « tribu 
d'Aser » ; au nord, de gauche à droite, (( tribu de Dan », « tribu de 
Siméon », «tribu de Nephtali », Dans le carré du milieu, on voit «le 
tabernacle ,~, recouvert de tentures semblables à celles des dessins 
de V, 32 et 40 ; il est entouré de « lévites '' (le mot· est écrit dans 
un angle du carré, en haut et à gauche, et sous le tabernacle), à la 
tête desquels marchent, regardant vers l'est, « Aaron » et (( Moïse n. 

Ceux-ci ne sont donc pas avec la tribu de Juda, comme le dit Cosmas, 
qui commente mal son dessin : ils sont seulement tournés vers elle. -
Dans le Vat., tout est donc parfaitement clair et ordonné : le taber­
nacle, recouvert de tentures, est dans la tradition iconographique 
habituelle de la Top. Clirét. Les choses ne se présentent pas ainsi dans 
les deux autres manuscrits. Le témoignage du Laur. fait défaut, il est 
vrai, le feuillet ayant été arraché, mais, à en juger d'après l'extension 
de la lacune, le Laur. devait, cette fois-ci également, s'accorder avec 
le Sin. Or, dans le Sin., le tabernacle recouvert est remplacé par un 
objet cintré (voir l' Introd., fig. 10) qui rappelle l'Arche du Propi­
tiatoire du dessin V, 36 (voir la note correspondante). De plus, la 
formule d'introduction du dessin des douze tribus, au lieu d'être 
suivie par ce dessin, l'est par la« Digression sur l'Arche du Propitia­
toire '~ que nous avons reléguée dans l'apparat critique ; nous en don­
nons ici la traduction: «Voici l'Arche du Propitiatoire placée à l'inté­
riem du voile, dans le deuxième tabernacle, où étaient déposés le 
vase d'or contenant la manne, la verge fleurie d'Aaron, les tables de 

(Suite de la note p. 90) 
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55, 8 't'IXÛ't"l}\l : verba quae sequuntur hic pon Swin : II1Xpo::ypo::~~ 
dç -rlj\1 x~[jw't'O\l -roü [Àe<:O''t''Y)p(ou. AÜ't'Y) èa't't\l f) XL[3w-r0ç 't'OÜ tÀe<:a'n')p(ou 
~aw6e\l -roü xo::-ra'Tt'e't'&O'!J.IX't'OÇ oùcro::, è\l -.TI Seu't'épq. O'X'tj\l7i, dç ~\1 ~aw6e;\l 
~XeL\l't'O 1} a't'&!J.\lOÇ f) xpua:;j 't'OÜ !J.&Wct xo::t 1} p&[3aoç 'Aapfuv f) [jÀ«O''t'1j­
O'IXO'IX xo::t o::l 1t'À&xeç rijç aLo::6~X'tjÇ xo::t 0 6~~ç 0 X«Àxoüç, xo::t è'Tt'&\lw 

(Suite p. 91) 
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Prise de possession 
de la Terre promise 

la Loi prépare 
la venue du Christ 

56. Donc, après la mort d'Aaron 
et de Moïse, Josué, fils de Navé, 
reçut le commandement, ftt mira­
culeusement traverser le Jourdain 
aux Hébreux et les établit héritiers 

de la Terre promise selon les prédictions et les ordonnances 
venues de Dieu. La tribu de Juda occupa la métropole, 
Jérusalem, jusqu'au temps où naquit de sa descendance 
celui qui était attendu et annoncé à l'avance par la Loi 
et les prophètes, celui par l'intermédiaire duquel Dieu 
accomplit pour l'univers le grand et éternel salut ainsi que 
la restauration, j'entends le Seigneur Christ selon la chair 
(venu) suivant les promesses faites par Dieu à Abraham et 
le dessein formé d'en haut dès le commencement; 57. ainsi 
l'Apôtre, dans son Épître aux Galates - comme s'il était 
interrogé par quelqu'un qui demanderait: «Alors, pourquoi 
la Loi a ? » c'est-à-dire : Alors, pourquoi la Loi fut-elle 
donnée ? - réplique aussitôt et dit : « Elle fut ajoutée 

l'Alliance, le serpent d'airain et, au-dessus de l'Arche, la plaque d'or 
appelée Propitiatoire, à l'aide de laquelle les grands prêtres rendaient 
les oracles, entrant chacun une fois l'an (dans le Saint des Saints), 
afin d'obtenir pour le peuple la rémission des péchés et des fautes 
involontaires ; au-dessus, deux Chérubins de gloire ombrageaient le 
Propitiatoire. Celui-ci, dit l'Apôtre, est la figure du Seigneur Christ 
selon la chair « que Dieu a exposé, instrument de propitiation par son 
propre sang>> (Rom. 3, 25), ce qui veut dire : Le prêtre dans le taber­
nacle accordait la rémission par le sang d'autrui, le Christ obtint par 
son propre sang la rémission pour l'univers. » La formule : « Voici 
l'Arche ... >>indique la proximité d'un dessin. On peut donc se demander 
s'il ne faut pas rapporter cette digression en V, 36 (miniature de 
l'Arche). Cependant, les objets placés à l'intérieur du voile sont 
énumérés suivant une tradition qui nous a déjà paru suspecte dans 
le dessin du tabernacle du groupe LS au livre V, 22, lequel représente 
le tabernacle découvert, avec une vue sur le Saint et le Saint des 
Saints (voir note 3 en V, 22, ainsi que l' Introd., fig. 8). On y a vu 
dans le Saint (et non pas dans le Saint des Saints, comme ici), 
en plus de la table et du chandelier, la verge, les tables de la Loi, 
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56. Te:Àe:ut'~O'e<.Vt'OÇ Àomàv 't'OÛ 'AapÔlv x.at t'OÛ M<.ùücré<.ùç 
x.at 7te<.pe<.Àa~6V't'OÇ e<.Ô't'Û>V Tijv cr-rpe<.'t'1jyLav 't'OÛ 'I1JcrOÜ, -roû 
,_N' '>oo' ''''l'' '' ULOlJ C<.lJ1j, X.C<.L OLC<.t-'LpC<.O'OC\I't'OÇ C<.lJ't'OlJÇ 't'0\1 O(JoC<.V1j\l 7tC((JC(00-

~<.ùÇ, XÀ1JpoUxouç aô-roùç x.a-récr-r1Jcre: -r!f)ç y!f)ç -r!f)ç è7tayye:ÀLaç 
D 5 xa-rcl. -rcl.ç Oe:61kv 7tpopp-ljcre:tç 't'€ xat 3ta-r&~e:tç. Ka-rûxe: aè 1) 

't'OÜ 'lo\.l3oc CfJUÀ~ Tijv !J-1J't'p61t'OÀLV, Tijv ele:poUO'e<.À-Ij!J., !J.éXptç 
oU 0 7tpocr3ox.W!J.e:voç x.at 7tf>OX1Jpu-r-r6p.e:voç 3tOC 't'OÛ v6p.ou x.at 
't'Wv 7tpOtp1)'t'&V è~ ocÔ't'&V èÀ-IjÀu6e:, 3t' oU TI)v p.e:y&À"f)V x.at 
at<.ùvLœv O'<.ù't'"f)pLav x.at &vrix't'LO'LV 0 0d.lç 't'é{) x6crp.cp dpy&cra-ro, 

10 Àéy(ù a~ 't'OÜ 6.e:cr7t6-rou XptO''t'OÛ Xo:'t'OC cr&px.a, X.C<.'t'OC 't'àç 
è7tocyye:ÀLo:ç 't'OÛ 0e:oû 't'cl.ç rcpèç 't'èv 'A~paOC!J. ye:ye:v1)p.évo:ç, xat 
't'èv &v<.ùOe:v x.o:t è:Ç &px!flç aô-roü crxo7t6v· 57. xaOOC x.at 0 'A7t6-
a-roÀoç èv -r1j 7tpàç ro:Àri't'œÇ 'ErctO''t'OÀ?j- Wç èp<.ù't'Ù>V.EVOÇ Ù7t6 
-rtvoç x.at Àéyov-roç· « Tt oûv 0 v6(l.OÇ a; » ti>crocvd o TL oûv è3601J 
0 v6v.oç; - -rocx-6-ra't'e<. &7toxpLve:-ro:t x.ocL <p1Jcrt 0 « T &v napa-

tXÙ-rijÇ né't'C!ÀOV XPU<rOÜV Àey6!.i.eVOV t/.et:O"'t'~pwv, €~ OÔ xo:t èxp"fl0"!.l.Cfl80ÜV't'O 
ot &px~e:pdç, dcrt<Ov f!Ket:O"'t'OÇ xo:'t'' €v~cw-r0v &1ta~, ÀIX!.l.f3&;v@V &q>eat\1 ~C!p­
't'~&v 't'ii} Ào:<j} 't'&v &y\IO"fl!J.&'t'@V o:Ù't'&\1, è1t'&;'J(o) 8è: o:Ù't'oÜ 8Uo Xepouf3l!.l. 
86~"tj<; xo:-roccrx.t&l:ov't'o: 't'Ù t/.o:crrljp~ov. Aù-rO o~v .. o iÀo:O"'t'~ptov 't'Unov e!vo:~ 
1-éyeL 't'OÜ Llecr1t'6't'OU Xptcr't'OÜ xoc-rà cr&pxo: 0 'Arr6cr't'oÀoç, cc ôv 1t'poé8e't'O 0 
@eèç [ÀC!O"'t"~pLov èv -r<j} o:Ù't'OÜ et:!(.I,O:'t'~ >> (Rom. 3, 25), tvoc d1t''(j' 'ExeÎ:\IOÇ 
!.l.év-ro~ (nos : (.I,È:V 't'Ù Swin) èv 't''{j O"X"flvfl èv at!.l.ct't'L &1./.o't'p(cp nocpdxe 
't"~V &(j)E:O"LV, OÔ't'OÇ 8è: èv 't'ii} t8(cp et:!(.I,O:'t'L È:1t'Od)O"O:'t'O Tijv &q>eOW T<j} 
x6<r!.l.Cfl· Il 9 xo:6' €x&;a'ITJV èv 't''{j èp~!.l.Cfl transp LS. 

56, 3 No:uTj : 't'OÜ NœuTj LS Il 9 o:twv(o:v : o:t6wtov LS. 

57a Gal. 3, 19. 

le serpent d'airain. Pourtant, seul le chandelier ct la table ont une 
valeur de symbole cosmique, et seuls ils ont été redessinés séparé­
ment. Ce texte ne nous semble donc pas appartenir à Cosmas, mais 
à l'auteur de la copie remaniée qui, en substituant l'Arche au « taber­
nacle recouvert» du Vat., a ajouté aussi une digression à propos de 
l'Arche. 
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en vue des transgressions jusqu'à la venue de la descen­
dance à laquelle la promesse était destinée, édictée par le 
ministère des anges et l'entremise d'un médiateurb n, ce qui 
signifie : La Loi a été ajoutée pour que le peuple qui avait 
obtenu les promesses, c'est-à-dire le peuple d'Abraham, 
protégé par elle et par l'institution du sacerdoce, soit pré­
servé et ne se mélange pas avec un autre peuple; ainsi, 
celui qui, annoncé à l'avance, allait sortir de son sein, serait 
reconnu de tous, lui, pat l'intermédiaire duquel se renou­
velle l'univers et s'accomplit le dessein d'en haut, l'économie 
de Dieu, 

Économie divine : le 
don de l'existence, 
création des êtres 

doués de raison 

58. Le dessein d'en haut conçu 
par Dieu dès le commencement' 
était de communiquer à d'autres 
l'existence et de les faire participer à 
sa perfection, intelligence, connais­

sance, immortalité, béatitude et tout bien, pour autant 
qu'un participant peut participer. Étant donné que la 
divinité est seule à connaître sans avoir appris et qu'elle 
est effectivementla vraie connaissance, tandis que le propre 
des êtres dépourvus de raison est de se mouvoir par des 
impulsions physiques, sans intelligence ni connaissance 
véritable, et que les êtres inanimés entièrement dépourvus 
de mouvement et d'impulsion physique se trouvent pareil­
lement dépourvus de connaissance, Dieu, ami des hommes, 
créa les êtres doués de raison, afin qu'ils servent, dans la 
mesure du possible, d'intermédiaires; il les jugea aptes 
à recevait une instruction par voie d'enseignement et 

58 1• Ici commence un magnifique exposé de l'économie divine dont 
voici les étapes : le désir de Dieu de créer et de communiquer aux 
créatures ses perfections ; la création de l'univers avec ses deux 
espaces destinés aux deux conditions ; la préparation de l'homme 
à la deuxième condition par l'enseignement et par la révélation; 
l'incarnation et la résurrection de l'humanité du Christ, en qui se 
réalise la destinée de la race humaine. Le même enchatnement d'idées 
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220 A s f30Cae:(t)v xOCptv 7tpoae:TéEhJ, &xpt~ où gÀe1J 't'à aTCép!J.<X, <p èTC~y­
ye:À't'<Xt, 8ta't'aye:tç 8t' &yyéÀ(t)V, èv xe:tpt IJ.EO'L't'OU b ))' Lva e:'l7t1J 
iht · 6.tOC -roUTo 0 v611-oç 7tpoae:TéEhJ, Lva q?UÀax6?i 8t' <XÔ't'OÜ x.o:.L 
T!fiç te:paTdaç q?poupoUp.e:vov Tà gevoç Tà TOC~ èTCayye:À(aç 
Àa{36v, -rou't'éO''t'L 't'à 't'OÜ 'A{3pa0C!J., x.at 11-lJ !J.(Çtç 't'LÇ yév')'j'L"<XL 

10 œÔToU IJ.E:'t'OC é-répou gevouç, i5TC(t)Ç 0 7tf>OX')'}ÇIU't''t'61J.e:voç èÇ aô-roü 
yvWpt!J.OÇ -ro'Lç 1télow Umkpxn, 8t' où x6a~-toç &va;xcuvt~e:Tat 
X<Xt 0 CJXOTCàç xat Yj &v(t)6e:v O~XOVO!J.(<X 't'OÜ 0e:oU TCÀ"t)ÇIOÜ't'<Xt. 

57, 5 (j) : 8 LSmwin. 
58, 6 yv&crtç : yvOOcre:wç V. 

57b Gal. 3, 19. 

qui remontent en dernière analyse à Théodore de Mopsueste se 
retrouve dans les écrits des théologiens nestoriens : THOMAS d'ÉDESSE 
(cf. livre II, 2), Traclalus de Nalivitale Domini Nostri Christi, éd. J. Carr 
(texte syriaque, trad. lat.), Romae, 1898, passim; GuzwARGUIS, 
patriarche d'Orient, Lettre écrite vers 680, dans J. B. CHABOT, Syno~ 
dicon Orientale ou Recueil de Synodes Nestoriens ( ... ), dans Notices et 
Extraits des manuscrits de la Bibliothèque Nationale et des autres 
Bibliothèques, 37, Paris, 1902, p. 490~514, et beaucoup plus tard 
BABAÏ LE GRAND, De Unione, éd, A. Vaschalde (CSCO 80, Scriplores 
Syri, 35), Rome~ Paris, 1953, passim. Voir Cosmas, Théol. Sc., p. 73-85 
et 288-292. Voir aussi des résumés analogues aux livres VI, 29 et 
VII, 71-77. 
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d'expérience et créa, suivant son dessein conçu d'en haut, 
la condition future, c'est-à-dire l'espace supérieur. 

Instruction 
des êtres doués 

de raison : 
tre condition, lois, 
châtiments, mort 

59. Dès l'abord, ayant déterminé 
cette condition, dont il se servit, 
comme d'une école utile, pour notre 
avantage, Dieu la fit mortelle et 
changeante afin que nous puissions, 
par notre faculté de discerner et de 

raisonner, obtenir une participation aux choses bonnes et 
nous détourner des mauvaises. C'est pour cela que la 
condition présente est faite de plaisirs et de chagrins : 
évoluant journellement parmi eux, nous devons fuir les 
uns et nous attacher aux autres; c'est la raison des lois, des 
menaces et des châtiments qui répriment notre penchant 
au mal; 60. en dernier lieu, c'est aussi la raison de la mort 
qui semble être un acte de colère, alors qu'en réalité elle 
met fin à cette vie de peines et à cette école, selon ce que 
Dieu a imposé au premier homme, suivant son économie, lui 
inculquant la haine du péché, le rendant altéré de justice, 
l'aiguillonnant, lui, et par lui tous les hommes, vers la 
condition future préparée pour nous à l'avance, royaume 
éternel, justice, sanctification, rédemption, béatitude, choses 
que le dessein de Dieu avait, dès le commencement, décidées. 
C'est donc avec sagesse, avec une grande sagesse, que Dieu, 
apparemment par colère, lança la mort contre le péché de 
l'homme premier-formé, afin de le lui rendre détestable'. 

Sollicitude de Dieu 
envers l'homme: 

annonces de 
la venue du Christ 

61. Ensuite, pour que l'homme 
ne tombe pas malade de désespoir 
à cause de ses malheurs, Dieu prend 
soin de lui, comme un père prend 
soin de son enfant, et il lui fait des 

601, A s'en tenir à ce seul passage, la thèse de Cosmas sur l'origine 
de la mort et son lien avec le péché d'Adam ne semble pas se réclamer 
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aewç xcd. ndpaç è:3oxLfLaae xat neno(Yjxe xœrà 1:'0\1 !J.È:\1 &'Jw6e'J 
a?rroü crxonO..., TI)\' fLÉ:ÀÀoucra\1 xa't'&cr't'acrt'J, 't'OU't'É:IJ''t't 't'0\1 &...,w 
x.wpov. 

59. IIpùho\1 8è bp(craç -raU·t"~\1 -rlj'J XCY:-r&a't'CY:ow, è;..., flnep xCY:t 

7te<L3eU~>]p(<p X,p>]crlfL<p X.P>JITtXfLEVOÇ 7tp0Ç ~0 "IJf'LV ITUf'~C<ÀÀb­
!J.E\10\11 6\11)1:'~\1 't'E xCY:t 't'penTI)\1 &ttEtpy&cra't'O npàç 't'O 80'JCY:cr6CY:t 
iJ~J.«ç 3tCY:Xpt't'tx?1 xal Àoytx?? ëÇet 't'ÙJ\1 xaÀÙJ\1 't'"lj'J !J.E't'oucrLa\1 

5 X't'«cr6at, 't'ÙJ\1 8è: xax.ÙJ\1 &nocr't'pé<pecr6at. 6.tà xat ij3éoc xd 
c "!. 1 !! .s. ~ 1 '! 6' • 1 ' ' "' /\U7t1jpOC E:XEL 'J \IU\1 XOC't'CX:O''t'C<CJLÇ1 ~\la XC< EXC<O''t'l)\1 EV CX:U't'OLÇ 

&vacr't'pe<p6fLEVOL -r<i !J.È:V <pe0y<ùfLEV1 't'ÙJV 3è &v't'EXÛ>!J.E6a· 8t0C 
't'Ol'ho xcd v611-ot xat &netÀat xat XOÀCY:cr't'~pta 't'OÜ xcx:xoü 't"'f)v 
OpfL~V iJfL&V &vax6n't'O\I't'cx:' 60. 't'EÀEu't'cx:~ov 8è xal 0 8ox&\l 
!J.È:\1 xa't'' bpy~v e!vCY:t e&va't'oç, X!X't'OC 8è 1:'0 &À1j6èç naUÀcx:v 

7te<péx.wv ~îi f'OX.61Jpif ~whn ~wîi XC<t ~0 ""'aeu~wl<p, xe<60: 
xcx:t 't'cf) npW-rcp &v6p6lncp 0 0eàç xa't'' oLxovofL(av è:n~veyxe, 

5 fLLO'l)'t"~V OCÙ't'<f} TI)v &!J.OCp't'(av È:pya~6!J.EVOÇ xat 7t061)'t"~V nmÙJV 
't'~V 8tx.atocrllVYjV, ttpo't'pen6!J.EVOÇ OCÙ't'6v 't'E xat n&V't'!XÇ 3t' 
cx:Ù't'oU dç TI)v 7tpOYj't'OLfLCX:O'!-LÉ:V1JV 1j!J.~V xa't'&cr't'amv, ~acrtÀdav 
't'E aL~vtov xal 3txawcrUV1JV xat &ytacr!J.Ov xCY:t &noÀthpwow 
xat !J.OCXapt6't'1)'t'a, &ttep xcx:t ô crxonàç 't'OÜ 0eoü è:Ç &pxl)ç 
'f'J. '"!. 'E 1 , • Cl , ~ , , ~ 

10 YJ\-"OUAE't'O. 7ttppL1t't'EL 't'OtVUV 0 6-EOÇ O'O<fl<ùÇ1 XClt 7tCJ:VU O'O<flWÇ, 
D 't'n &!J.ap-r[q; 't'OÜ ttp(ù't'07tÀ&cr't'OU &v6pWnou 't'Ov e&va-rov, Wç 

XCY:'t'' bpy~v, Lva !J.LO'Yj-djV aÙ't'<f} 't'!XÜ't'1JV &nepy&al)'t'CX:t. 

61. Ehe< Àomàv 7ttXÀ.v, tve< f'-IJ tx xe<x&v b ètv6pw7toç 
&<peÀntcr't'Lav vocr~crYJ, È:7tt(J.EÀÛ't'at aù-roU Wç na't'"ljp 't'É:x.vou 

58, 11 7t'e:1t'ohpte : èTt"o(l)cre: LS Il t-t€v om S ras in L. 
59, 3 't'e : aè LSmwin. 
60, 6 -re: : t-t€v V win. 
61, 2 &tpe:Àmcr-rl.ctv : &Tt'e:Àmcr't'(av LS. 

uniquement de Théodore de Mopsueste, ni s'opposer nettement à la 
pensée traditionnelle : Augustin aussi enseigne que l'homme a été 
créé mortel. Mais d'autres passages (voir V, 78-81) nous permet­
tront de préciser en quoi Cosmas suit son maître. 
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tuniques 1• Puis, il venge Je sang d'Abel, transporte Énoch 
(au ciel), de sorte que J'arrêt de mort n'a pas de prise sur 
lui, sauve Noé du naufrage universel, choisit Abraham, 
à partir duquel et par la semence duquel il opère la recons­
truction de J'univers, (choisit) Isaac et Jacob, les pa­
triarches, avec leurs enfants et, issues de ces derniers, les 
douze tribus, qu'il délivre, la main haute, de J'esclavage des 
Égyptiens, les guidant miraculeusement à travers Je désert 
et leur donnant la Loi par écrit ; puis, prenant Je comman­
dement du peuple, il lui accorde en héritage la terre de 
Palestine. Il suscite pour eux des prophètes : David, leur 
premier roi, Samuel, Je grand Élie et son disciple Élisée, 
ainsi que les douze et les quatre grands qui vont annoncer la 
venue du Christ issu d'entre eux selon la chair, en qui et par 
qui se réalise et s'accomplit Je dessein conçu dès le commen­
cement, l'économie de Dieu, magnanime et salutaire 2• 

62. En effet, de même qu'à cause 
Économie concernant du péché de l'homme premier­

le Christ 
formé, Dieu prit la disposition de 

faire intervenir la mort, de même à cause de la soumission 
du Christ selon la chair, il prit celle de faire intervenir la 
résurrection, la restauration et la récapitulation de la 
créature tout entièrel, Car voici comment s'exprime Paul: 
<< La mort étant venue par un homme, c'est par un homme 
aussi que vient la résurrection des morts a )>, et : << Récapi­
tuler toutes choses dans Je Christ, celles qui sont dans le 
ciel et celles qui sont sur la terreb. , 

611. Cf. Gen. 3, 21. Pour Cosmas, c'est l'homme, <<rendu à nouveau 
ingénieux par Dieu », qui apprit à confectionner « des tuniques avec 
l'écorce des arbres », cf. livre Ill, 71. 

612 • Toutes ces manifestations de la sollicitude divine sont reprises 
au livre V, 67 s., dans le catalogue des patriarches et des prophètes 
qui prédisent ou préfigurent le Christ, « chef de la deuxième condi­
tion ». Cc catalogue en vient à constituer un véritable Traité sur les 
deux conditions, voir Introd., p. 86 s. 
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x.oct 7tote:~ ocô-ré;) x.~-r&vocç. EL 't'oc è:x3txe:~ 't'à octtJ-oc 't'OÜ "A~e:À, 1:àv 
'E ' 10. " , ,.,..J... , 1 ... o. 1 , VWX. {J-E'r<X't'W)')O"~V, WO"'t'E X<XL ~'IV <XTIO<p<XO"~V 't'OU VCX:VlX't'OU (J.'rj 

5 x.pcx:'t'ÛV è:n' ocÙToü, 't'àv N&e: 3tacr~~EL è:x 't'OÜ xocrtJ-txoü 
vocucx:y~ou, 1:àv 'A~pcx:a!L è:x.Àéye:Toct, &<p' où x.oct 3t' où 't'OÜ 
crtcépfL<X'rOÇ è:py&.~e-rcx:t T"f)v &v&x-rtmv 't'oÜ x.6crtJ.ou, 't'àv 'lmxax. 
xoct -ràv 'lrt:x.Ô}~, -roùç ncx:-rpt&.px.oc;, xcx:t -rm~vrwv 't'd: -réx.vrt: xrt:t 
't'd:ç è:x. -roÙTWV Sc{)3ex.rt: <puÀ&.ç, &crnep x.rt:t tJ.E't'a ~pocx.Lovoç 

10 6<jl't)Àoil Àu~poil~"'' 't"'ijç SouÀd"'ç ~wv Atyu1nlwv, ""'6o31)-
221 A Y~<JO(Ç 'r'ljv gP't)fl.OV e()(Ufl.O(<J~Ûlç XO(l 3oùç v6fl.OV l:yyp<Xq>wç ""'t 

't'<X~tcx:px~crcx:ç 1:0 ë6voç xrt:-rex.À'r)po36T1Jcrev rt:Ù-ro~ç T"f)v y1jv T1jç 
TI À ' K ' .. ' • ' ' A ·t• ' rt: rt:LO"'t'LV1JÇ. <XL ,1ye:tpe:V <XU1:0LÇ 7tpO<p'r)'t'<XÇ, 't'OV Ll.CX:U o, 't'OV 
1tpÙl1:0V whùlv ~CX:CrtÀécx:, ~<X(J-OU~À, 'HÀ~<XV 't'ÙV 't''r)ÀLX.OÜ't'OV, 't'àV 

15 -raO-rou (J.CX:6î"j-djV •EÀtcrcroc~ov, -roùç 36:,3e:xcx: x.oct 't'oÛç -récrcrcx:pcx:ç, 

B 5 

' 'À ' ,.., "À ... 't:' ' ... ' 't'OU(,; {J-eya; QUÇ, X1jpUO"O"OV't'CX:Ç ~'IVE E:UO"LV 't'OU E:1., <XU't'WV eye:tpO-
(.LéVOU xœrd: cr&.pxoc 6.e:cr7t6Tou Xptcr't'oÜ, è:v (9 xcx:t St' oO y~ve:Trt:L 
xoct 7tÀ1JpoÜT<Xt 6 è~ &px.1jç crx.o1tàç x.oct oLxovo!L(<X ToÜ 0e:oü, 
~ fl.EYrXÀ't) ""'( <JCilTI)pL6>31)Ç. 

62. '1i1cr7te:p yap <rxov6tJ.1Jcre: Std: 't'1jç &tJ.cx:p-rLcx:ç Toü 7tpWT0-
7tÀ&.cr-rou àv6p6:,7toU 7t<Xp€LO"<Xy<Xye:iv 't'ÛV 60Cv<X't'OV, o{hwç x.cx:t 
3ta Tfjç Ô7trt:x.o1jç -roü 6.ecr1t61:ou XptO"'t'oÜ xcx:-rd: cr&.px.oc T"f)v 
~- 1 } ,.,..J... ' 1 ' ' ' À ( ' IXVIXO"'t'<XO"LV XCX:~ ~'IV <XV<XX.'t'LO"tV Xrt:L TI)V <XVrt:XE:<p<X <X WO"LV 7trt:0"1jÇ 
xTLcre:wç. ''Ocr1te:p y&.p <p1Jcrtv 0 IlocÜÀoç· « 6.t' &v6pci)7tou 0 
e&.vrt:'t'OÇ xrt:t 3t' &vepcimou &v&.cr't'CX:O"LÇ vexp&va », xrt:L. (( 'Avcx:­
xe:<pcx:Àrt:LC::,crrt:cr6rt:t 't'a 7t&.v't'rt: è:v 't'Ci) Xptcr't'éTl, 't'&. Te è:v 't'4l 
oûprt:véTl xcx:t 't'a è:1tt T1jç y1jçb. >> 

61, 6 St' oO : a~à LS Il 8 xatt om LS Il 16 X1JpUcmov-raç om LS 
1t'f>Oq>1)n0crav't'a:Ç Vm. 

62, 4 mXcnJÇ : 't'l}ç add LS Il 7-8 Tcj> oôpavcj> : 't'oi:ç oôpo::voï:ç LS Il 
8 bd Tijç y~ç : ov <ii YÎÎ LS. 

62a 1 Cor. 15, 21 b Éphés. 1, 10. 

621• L'économie concernant le Christ entre dans le développement 
sur l'économie universelle, comme une des composantes d'un dessein 
plus vaste ayant « dès le commencement »pour objectif de faire passer 
l'humanité dans la condition future. 

7 
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63. Tels sont le salut suprême, 
Économie l'économie et la sagesse de Dieu qui 

universèlle : résumé 
a amené à l'existence toutes choses 

et qui les restaure. Voilà pourquoi, dès le commencement, 
il a créé les deux conditions, et c'est à la condition future 
succédant à la vie d'ici-bas que vise le dessein de la divine 
Écriture tout entière, aussi bien que le message chrétien et 
l'espérance des chrétiens. Voilà pourquoi, lors du baptême, 
à moins de confesser d'abord la confession de la Sainte 
Trinité et la foi dans la résurrection de notre chair, on n'est 
ni baptisé ni compté au nombre des chrétiens, ni proclamé 
fidèle. 

64. Voici le dessein de toute l'Écriture inspirée de Dieu, 
de l'Ancien comme du Nouveau Testament : (démontrer) 
que c'est suivant la figure du tabernacle construit dans le 
désert par Moïse que Dieu fit l'ensemble de l'univers en 
deux espaces, j'entends ce monde-ci, dans lequel, comme 
dans une école, il jugea bon de nous faire vivre d'abord, 
mortels et soumis au changement, et de nous donner l'expé­
rience des chagrins et des plaisirs ; en efTet, sans correction, 
il n'est pas d'instruction possible; «certes, dit l'Apôtre, sur 
le moment, toute correction ne paraît pas sujet de joie, 
mais plus tard• » (elle le devient) 1 • C'est donc pour plus 
tard que Dieu a décidé de nous octroyer, après nous avoir 
éprouvés selon son plan, ses biens éternels dans la condition 
future, et d'accomplir son dessein conçu d'en haut et dès le 
commencement, ayant disposé en tant que Dieu ce qui 
nous concerne, selon qu'il lui convient et qu'il nous est 
avantageux. 

64l, Remarquer la richesse du vocabulaire exprimant les idées 
d'enseignement et d'instruction: tLtÎ01JmÇ, net:pa, naL8eu-r~pwv, 7to:L8dœ, 
ainsi que }CS moyenS qui y conduisent : &.7teLÀcd, XOÀ.XO''t"~pL<X, 0&.\/0::'t"OÇ 
(la mort rend le péché détestable à l'homme et lui fait désirer les biens 
futurs), 1tei:pa ÀU7t1)p&\l 't'e: xoà 1j8éwv (V, 58-64). Car la véritable 
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63. A5't'1J ~ (J.ey&À"'J O'W't'1)pLœ xœt o~xovo!J.Le< xd crorptœ 't'OÜ 
't'à n&v't'e< 7te<pe<yœy6v't'oç xœt 7t&Àtv &vocx't'~~ov-roç E>eoü • .Lltà 
't'Oti't'O xo:;l 't'àÇ 3Üo XOC't'OCO''t'&cre:tç èÇ &pii)ç 7CE7C0(1JXE, x.oct dç 
~V (J.éÀÀOUO'OC\1 (J.E't'à ~\1 èv6év3e ~<ù~V &rpopëf naç Q O'X07CÙÇ 

5 '"rlÎÇ 6d1Xç rp1Xcp1jç XIXl -ro XPL<r-rLIXVOXOV x~puy(liX XIXl ~ kÀ7tlç 
't'êiJv XPtO''t'tocv&v. .Lltà 't'OÜ't'o xa.t èv -r(il f3o:;n-rf~e:cr6oct, d (J.~ 
7tpÙ:rrov O(J.oÀoy~cre:té ·nç ~v 't'~Ç &y~ocç T pt&3oç O(J.oÀoytœv 
'"'~l '~'' ''A' XOCt 't'1JÇ Y)(J.E't'E:pCX.Ç O'C<pXOÇ 't'tjV OCVC<O''t'CX.O'tV 7tLO''t'EUEtV 1 OU t-'OC7t'n-

~E't'C<L xœl cruyxa.-roc'Aéye:'t'a.t (J.E't'à Xptcr't'te<\ICÛV xo:;l 7ttO"t'ÙÇ 
10 &vocyope:Üe't'oct. 

64. ÛÙ't"OÇ 0 O'X07tÙÇ 7t&0'1JÇ 't'1jÇ 6e:o7tVEÜO''t'OU rpocrp1jç, 
llocÀoct<iç -re xœl Koctv1jç Llta.6~X1JÇ, xoc"t Û't't xoc't'OC 't'ÙV 't'Ü7tov 't"Yjç 

C O'XY)vY)ç, 't'Yjç èv 't''!) èp~(J.~ {mO Mwücré<ùç xoc't'occrxeuoca6dcr1Jç, 
3Uo X<.Ûpouç 7tE7tOL1JX€V 0 0e:0ç 't'Ù\1 O'Ü(J.7tOC\I't'lX x.6cr(J.OV, 'Aéy{ù 

5 3-Yj 't'OÜ't'OV 't'Ù\1 x6ap.ov, èv <j) 6V1J't'OÙç xd 't'pE7t't'OÙÇ 6lç èv 
7te<t3e:U't'1Jp(~ è3oxLp.ocae: 7tp&'t'ov i)(J.iiç 3t&yetv xoc"t 7te7tetpiia6oct 
ÀU7t1)p&v 't'e xoct ~3éwv· XCùplç yOCp 7toct3e:Locç &p.~xœvov !J-&6YJ­
crtv yevécr6oct • « 1taaa yOCp 7tat3doc, rpY)crL, 7tp0ç -rb 7te<p0v oô 
3oxe::f: xœpiiç e:!vœt, &'A).à 5cr't'epova. )) 'Eç 5a't'e:pov oOv 7te:7te:tpa-

1o ~J.évotç 'Aoytx&ç è3ox.L!J.occre 7tocpacrxe:1:v 't'à octci>vtoc ocÔ't'oU &ya.6a 
èv 't''(j tJ.EÀÀoÜcrYJ XOC't'OCcr't'&cre:t xœt 7tÀ1Jp&acu 't'Ùv éo:u't'oÜ &vCù6ev 
x.c-:1 èÇ &px1jç O'X07t6v, O~XOVO!J.~O'OCÇ 6lç 0e0ç 't'à xoce' ij!J.iiÇ, 
&ç aô't'(il 6tpette xocl i)(J.'LV auvécpe:pev. 

64, 2 ... Ov om LS Il 7-8 f.I-&:el}aw yevéo-6ca &tJ-1Jxavov transp LS 
9 &ÀÀ!i 6cne:pov : &ÀÀ!i Àll1t'1JÇ Vm. 

644 Héb. 12, 11. 

vocation de l'homme est d'arriver à la connaissance de Dieu dans la 
condition future, à travers l'enseignement reçu au cours de la condition 
actuelle. 
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Histoire de 1 'Exode 
arrivée 

des Israélites 
en Palestine 

65. Nous dessinons' donc le 
campement de ces Israélites dans 
le désert, la traversée du Jourdain 
avec Josué après la mort de Moïse, 
leur repos dans la Terre promise, de 

même que Jérusalem, et comment ils partagèrent cette 
terre et en prirent possession. 

Elle est donc ainsi, la traversée du Jourdain par les Israé­
lites avec Josué, fils de Navé 2• 

651. A en juger d'après l'énumération des sujets qui suit, il devrait 
y avoir ici plusieurs dessins, d'autant plus que ces épisodes sont 
richement illustrés dans les Octaleuques qui sont à la base des minia­
tures de toute cette partie du livre V. Cependant, les manuscrits ne 
contiennent ici qu'un seul dessin et rien n'indique des lacunes, à moins 
qu'il s'agisse de feuillets volants, égarés ou omis par des copistes. 
La chute de ces dessins a pu se produire lors de la première trans­
cription du manuscrit de Cosmas (voir l' Introd., p. 171 s.). La décla­
ration ((nous dessinons» est trop formelle pour qu'on puisse admettre 
que Cosmas n'ait fait qu'un rapide résumé des événements et n'ait 
dessiné qu'un seul épisode, comme on a pu le supposer en V, 18. 

652• Dans le Vat. le feuillet est arraché. Le Laur. et le Sin. font 
correctement succéder à la formule d'introduction le dessin qui 
représente la traversée du Jourdain, dernière étape de l'Exode. La 
légende désigne les gens qui entourent l'Arche d'Alliance (cf. V, 36) 
comme des << lévites l>, et le premier personnage de la rangée supérieure 
qui est à droite de l'Arche, comme<< Josué, fils de Navé ».Les objets 
ronds derrière les têtes de certains personnages sont des pierres 
- douze, suivant le nombre des tribus, - prises dans le Jourdain 
en mémoire de cette traversée miraculeuse (Jos. 4, 1-9). Nous 
donnons ici la miniature du Sin. (fol. 891 ) et dans l' Introd., fig. 11, 
celle du Laul'.,. très proche. 

LIVRE V, 65 101 

65. Llta;ypcfcpo~ev 't'O(vuv xd ~" cr't'p<X't'07te~<XPX~<XV ocù-r&'IJ 
-r&v 'lcrp<X"tjÀt't'Ùl\1 't'~\1 Èv -r1] Èp~~C}>, xoc~ -TI)v 8t0C~<XO'LV 't'~V Èv 
't'ii) 'Iop~&v"() &.(-l.oc -rii) 'I1Jcroü {-te't'à -TI)v -reÀeu-TI)v -roü MwUaéwç, 
xoct -djv xa;-rOC7t<XUO'tV ocù-r&v 't'~v Èv -r1] y1] -r~ç È7tocyyeÀ~<Xç, xoct 

s -r~v 'Iepoucre<À~[J., xe<t 61twç tXÀ1Jpov6[J."I)""" 'r'ljv y~v xe<t 
xoc't'éaxov ocÙ't'~v. 

om m ''Ecr-ri.V oûv o{hwç 1j 8tcf~occrt<; -r&v 'lcrpoc1JÀt-rWv Èv 'Iop3cfvn 
tteTà TOÜ 'I1JcrOÜ 't'OÜ Nocu~. 

65, 1 8tœyp&~o[LeV: 8tayp&~<O(LeV V Il 3 'I~ooü: -roü Nœu~ add LS Il 
7 o!S't'roc; : hic deficit V fol. 53 v usque ad &XÀOC (V, 69, lin. 7) Il 7-8 ij 
8t&:[3ocotc; - Nocuf) om win. 
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Révélation 
progressive de 

la 2e condition : 
prophéties 

et préfigurations 
du Christ, son chef 

66. Pendant que les Israélites 
séjournaient en cette terre, Dieu 
suscitait pour eux, suivant les 
temps, des prophètes, afin qu'ils 
proclament la venue du Seigneur 
Christ selon la chair, par l'entremise 
duquel allait être révélée la condi­

tion future, et qu'ils rappellent à leur souvenir les promesses 
que Dieu avait faites à Abraham. Nous dessinons 1 donc, 
ajoutant des titres', chacun des anciens et des prophètes 
pour lui faire délivrer son message suivant ce qu'il avait été 
jugé digne d'annoncer au sujet de la venue du Seigneur 
Christ, soit en paroles, soit en actes. En effet, il convient 
à notre ouvrage de montrer par là aussi, du commence­
ment à la fin, le dessein visé par la divine Écriture tout 
entières. 

66 1• La formule « nous dessinons ... »indique que le Traité sur les 
deux conditions, qui commence avec l'évocation d'Adam, était illustré. 
Il l'est en entier dans le Val., et en partie dans le groupe LS, voir 
l' Introd., p. 150. 

662• C'est sur ce passage, ainsi compris, que nous nous appuyons 
pour restituer les titres manquant en V, 99, 111, 122, 140, 166, 171, 
173, 175, 213, 215. Voir Introd., p. 67. 

LIVRE V, 66 

221 D 66. 'Ev -raO-rY) -r?j y1) XC<'t'otXOÜcrtV ~yetpe:v ctÙ't'OÎ:Ç Ô @e:àç 
xa-rOC x.atpàv 7tpocp~'t'O:Ç 't'~V ~Àe:umv 't'OÜ 6.a:cr1t'6-rou Xptcr't'oÜ X.!Xt'à 

crOCpxo: 8tcxyope:Ue:w, 3t' oO ~(J.EÀÀe:v &vo::3dx.vucr6at 1} t.J.É:ÀÀouaa 
x.a't'&cr't'acrtç, Û7t01ftp..vflcrx.ov't'aç ocù-roùç 't"&v trc(J.:'(yEÀtÙY.J, ci1v 

s rcpOç 'A~paOC!J. è7tot~mx't'o. ~tayp&cpofJ.EV 't'ofvuv ~Xe<O"t'OV -r&v 
7tpe:cr~u't'épwv x.cû. 7tpO<p1)'t'&v, 57t<ùÇ &vocx.1)plvt''t''() &Çuù6dç p..èv 
drce:'l;v 't't 7te:pt 't'.:;jç è:Àe:Ocre:wç -roU lle:mt6't'ou Xptcr't'oÜ, e:'l't'e: S"tOC 
À6y()}V 7 d't'e: 3t' gpy(ù\17 bttyp&q>OV't'E:Ç. ~Ui-L~&;ÀÀE't'OCL yàp x.c-:1 
't'OÛ't'o -r(Ïl ~!J.e:'t'Ë:pc:p À6yc:p, 61teùÇ xcd èv -roU-ri{) 3d~wfLeV &1t' 

10 &px)'jç ~WÇ -réÀOUÇ dç 8v crX07tÛV &cpop~ 1tiicrct ~ 6doc rpctcp~. 

66, 8 kmyp&'t'OV't'E.:Ç : xcd &;Ç~(J)ed~ d1ts!v ~ 1tod)crca 1tspl. ocÙ't'oU add 
LSmwin (cf. Introd., p. 63). 

663• A la différence des autres dessins, que Cosmas introduit habi­
tuellement en quelques mots, les dessins du Traité sur les deux condi­
tions ne comportent pas de telles formules. C'est pourquoi Cosmas les 
introduit tous à la fois, avant de commencer son catalogue; c'est 
pourquoi également ces dessins n'appartiennent pas, comme c'est 
généralement le cas dans la Topographie, au paragraphe qui les pré­
cède, mais à celui qui les suit. 
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ADAM ET ÈvE 

67. Voici Adam 1, premier-formé, 
Adam prophète 

qui a été jugé digne de prédire au 
sujet de lui-même et de sa femme qu'en raison de la béné­
diction de Dieu ils seraient unis tous deux en uue seule 
chair par l'union conjugale, ce que le Seigneur atteste dans 
les Évangiles •, disant que Dieu a proféré ces choses par 
la bouche d'Adam, lui qui l'a aussi conduit au mariage. 

Adam 
figure du Christ : 

les deux Adam 

68. L'apôtre Paul s'est servi de 
l'exemple d'Adam dans un sens plus 
mystique en le rapportant au Sei­
gneur Christ et à l'Église : " Ce 

mystère est grand : je veux dire qu'il concerne le Christ et 

671, La série des patriarches ct des prophètes qui, « soit en 
paroles, soit en actes », ont annoncé la venue du Christ, initiateur de 
la deuxième condition, s'ouvre avec Adam et Ève, représentés comme 
des personnages nimbés, vêtus de longues tuniques et qui se tiennent 
debout, côte à côte. Adam vieux et barbu, un rouleau à la main, 
apparaît ici en prophète, semblable à ceux qui vont suivre. D'après 
RJEDIN, !{hrislianskaja Topogra{ija, p. 340, ce type d'Adam vieillard 
se retrouve dans le manuscrit de la Bibliothèque Ambrosienne {Ix0 s.) 
contenant les écrits de Grégoire le Théologien, et dans le Psautier J(Jzlu­
dov. Le dessin est reproduit ici d'après le Sin., fol. 89v; celui du Laur., 
fol. 113v, lui est identique à quelques détails près (plis du vêtement, 
position des pieds d'Ève). Précédé du titre « Adam et Ève », le dessin 
vient correctement après le paragraphe 66 et se place au milieu de la 
page. Le feuillet correspondant du Vat. est arraché. On n'a donc 
aucun moyen de contrôler le groupe LS. Cependant, à en juger d'après 
les images d'Isaac, de Jacob et de Juda, les héros du Vat. sont tou­
jours jeunes et beaux. La tendance à vieillir les personnages parait 
caractériser de façon générale le groupe LS. Nous ne pouvons dire 
si elle était déjà propre au rédacteur de la copie remaniée, ou si elle 
doit être attribuée aux copistes du xxe siècle. 

67• Cf. Matth. 19, 4. 
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224 A 67. ÜÙ't'oç 0 rcpw't'6TCÀcxcr't'oç 'A8&tL, 8ç ~1;t&01J rcpoemeî:v 
TCep( 't'E écxu-roU xcxt -rYjç V3~cxç yuvcxLxOç Wç è:l; e;ÙÀoy(cxç 0eoU 
3tà 't'~Ç cruvcxcpdcxç etç cr&pxoc tJ..(ocv &.[Lcp6't'epot cruv0CTC't'OV't'OCL, 
8rcep 0 KUptoç [LOCp't'upeî: è:v Eùocyye)..~oLça Àéywv t'Ùv 0eàv 

s 't'tXÜ't'tX etpY)xévoct 3tà cr't'6fLtX't'OÇ 't'OU 'A30C!J., 8ç xoct VUfL<potywyàç 
cxÙ't'oÜ è:yéve't'o. 

68. (0 3è &.rc6cr-roÀoç TiocUÀoç xoc-rexp-ljcrcx't'o 't'OÜ't't::> 't'c'i} 
rcocpoc3dyfLOC't'L, p..ucr't'tXCÛ't'epov è:rct 't'OÜ ~ecnt6't'ou Xptcr-roU ocù't'O 
È:xÀoc~Wv xoct 't'Yjç 'ExxÀ1JcrLcxç Àéywv· « TO p..ucr't'-/jptov 't'OÜ't'o 
p..éyoc È:cr't'(v· è:ych 3è Àéyw dç Xptcr-ràv xoct dç -rljv 'ExxÀY)-

67, 2 Wç Clir. Pas ch. : o~ Lmwin oç S. 
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l'Église•. » Car de même qu'Adam est le chef de tous les 
hommes dans ce monde-ci, en tant que leur cause et leur 
père, de même le Seigneur Christ selon la chair est le chef 
de l'Église et le père du siècle à venir. Voici celui qui le 
premier fut jugé digne de devenir et d'être appelé image de 
Dieu ; pour le Seigneur Christ, ceci s'accomplit éminem­
ment, comme le dit l'Apôtre : « Il est l'image du Dieu 
invisible". >> Voici celui qui fut le seul et le premier des 
hommes à produire de son flanc la femme, sans semence, 
par l'action de Dieu; le Seigneur Christ selon la chair, lui, 
fut produit sans semence, homme né d'une femme, réalisant 
(ainsi) l'égalité d'honneur et dédommageant la nature. 
Voici celui qui le premier d'entre les hommes pécha, abusé 
par le diable ; le Seigneur Christ paya la dette pour lui, 
déchira par bienveillance la reconnaissance de dette et 
foula aux pieds l'ennemi. 

Digression 

69. Dans l'Épître aux Romains, l'Apôtre a dit qu'Adam 
était la figure du Christ', déclarant : « Il est la figure de 
celui qui allait venir• »; de même il l'a appelé premier 
(Adam), et le Christ deuxième (Adam). 

L'arrêt de mort et 
le péché d'Adam 

Étant donné que Dieu avait 
menacé le premier homme de mou­
rir2 le jour même, s'il transgressait 

l'ordre, et que, la transgression commise, il ne lui imposa 
pas la mort immédiate suivant sa menace mais, se conten­
tant dans sa longanimité de le corriger et de le chasser du 

69 1• La plupart des références aux textes des Pères de l'Église 
traitant les divers thèmes de la typologie d'Adam ont été relevées 
par J. DANIÉLou, Sacramentum fuluri. Études sur les origines de la 
typologie biblique, Paris, 1950, p. 3-44. 

69 3 • Cosmas reprend ici la question de la mort et de son lien avec 
le péché d'Adam (cf. V, 60), question qu'il traitera de digression en 
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5 cr~otv a )). KocL yàp &crnep xe1'otÀ~ ècr-nv b 'A80C~-t mXv-rCùv -ril'Jv 
&v6pCÛnCùV èv -roU-r<p -ri)) x6a~-t<p, No:; al-rtoç otÔ-ril'Jv &v xotL 
1tot-r~p, o{hCù xocL b Llecm6't'1JÇ Xptcr-ràç xoc-rà cr&pxoc 't'1)ç 
'E À ' À' ' ' ~ ~ 1ÀÀ ,_ iXX 1JO'LOCÇ xecpot 1J eO''t'L XotL 7tot~, 1 p 'TOU ~-te 0\/'t"OÇ C<LCù\IOÇ. 

B 00-roç 7t&Àtv 7tpil'J-roç ~ÇLCÛ81J dxchv 0eoU yevécr6ott xoct 
10 XÀ1J6~vott, è1tL 8è -roU Llecr1t6-rou Xptcr-roü xuptcû-repov èx~é~1)xe, 

xe<Sà xd b 'A7t6cr-roÀoç 'Aéyet· « ''Oç èO"t'tV dxchv 't'OU 0eoü -roU 
&op&-roub. )) 00-roç ~-t6voç xat 7tpW-roç &v8pCÛ7tCùV èx 7tÀeupiiç 
8tà -roU 0eoU 7tpo~veyxe -rO (:}~'Au &crrc6pCùç, xcd b Llecr7t6-r1j; 
XpLcr-rà; XIX't'OC a&pxot &crn6pCùç W; &ppev èx -roü e~ÀeCùÇ 7t1Xp~-

15 x61J, -r~v Lcron~-tLav xd 't'à xpéo; 't'1)ç cpUcre:Cùç &vot7tÀ1)pcûcra;. 
OO't'oç 7tpW-roç &v8pCÛ7tWV &not-r1)6d; {mà 't'OÜ S'Le<~6f..ou 
11~-totp-re:v· b Llean6-r1JÇ Xptcr't'àç {mè:p -roU-rou -rà xpéo; &né't'LO'E 
axLcrot; e:ÔÀ6yCùç -rà xetp6ypotcpov xat Xot't'ot7tot't'~O'OCÇ 't'à\/ èx6p6v. 

C 69. 'Ev 't'TI 7tpà; ~Pc.ù~-totLouç 'E7tLO"t'OÀ1j b 'A7t6a't'oÀoç 't'Û7tov 
otÔ't'oÜ 't'oU Xptcr't'oÜ IÏ<p1Jcrev e!vott 't'àv 'A80C~-t 'Aéyc.ùv' « ''0; ècr't'L 
't'Urcoç 't'OU ~-téÀÀOV't'OÇa n, XIX~ Ô!l-O(c.ùÇ 't'OUT0\1 rcpiiJTOV e:!ne Xott 
't'èv Xptcr-ràv 8e:UTepov. 

5 'A7tELÀ~crotv-roç 't'oU 0s:oü -ri)) npCÛT<p &v6pCÛ7t<p otÔEl1J~-tEP0v 
e' ' ~ 1 ~ , À' \ ~ 1 \ , ot\lot't'OV, EL 7totpott-tOCL1J ~,1v EV't'O 1JV, XotL 7totp1Xt-tiXV't'L !1-î'J ETCE-

véyxe<V't'OÇ otÙ't'i)} xœrOC 't'~V &7tELÀ-/jv eôEléc.ùç -ràv 6&vot't'OV, &'A'AOC 
!1-IXXpoflu~-t~O"OC\/'t'OÇ Xot~ !1-6V0\11tiXL8eÜcrotV't"OÇ xd 't'OU 7t1Xpot8daou 

69, 2 œù.-oü : all'rÙv S Il 6 xat 1t'œpa~&.v-rL 11.1J nos : 0 (Cj) Lint) xal 
1t'apa~&.v-rL ffi tJ.1J Lm xal 1t'apa~&.\l't'OÇ xat [.J.~ S xal 1t'CGpa~&.\l't'O~ (J.~ 
win Il 7 &ÀÀà : hic denuo incipit V fol. 54r Il 8 [.J.6vov : v6[J.cp LS. 

68• Éphés. 5, 32 
aga. Rom. 5, 14. 

b Col. 1, 15. 

digression à propos de chaque personnage pour aboutir au développe­
ment polémique que l'on trouve en V, 78-81. 
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paradis, lui permit de trépasser plus tard à un âge avancé, 
il montra, surtout en pourvoyant Adam de tuniques 3, 

qu'il agissait avec beaucoup de ménagement à l'égard des 
hommes et qu'il avait imposé la mort à la nature humaine 
non par un acte de colère, mais par prudence et sagesse, 
enseignant à l'homme le discernement et lui rendant détes­
table le péché et désirable la justice. En lui interdisant 
l'arbre de vie, il lui enseigna d'autre part à désirer et à 
espérer l'immortalité. Gloire à celui qui depuis le commen­
cement et jusqu'à la fin dispose ce qui concerne l'homme. 

Encore une digression 

70. Que ce n'est pas par colère, 
Adam prophète 

mais plutôt par amour de l'homme et 
par sagesse que Dieu a disposé ce qui concerne l'homme, qui 
voudra peut l'apprendre du fait que même après la trans­
gression Dieu non seulement ménagea l'homme et l'entoura 
de soins, mais encore le jugea digne du don de la prophétie. 
Voici ce qui est dit au sujet de la femme d'Adam:« Et il lui 
donna le nom de Vie, car elle allait devenir la mère de tous 
les vivants•." Or, il n'était pas au pouvoir d'Adam de pré­
voir qu'il engendrerait de sa femme un monde d'humains, 
à moins que la puissance divine et la grâce ne le lui eussent 
inspiré. 

71. Bien plus, après que Caïn eut tué Abel qui n'avait 
pas encore procréé d'enfants, mais qui était jeune et pas 
encore à l'âge du mariage, et tandis que Caïn, lui, était en 
vie, Adam, prévoyant que Caïn devait périr avec sa descen­
dance dans le déluge, appela le troisième fils qu'il engendra 
Seth, ce qui veut dire fondement - c'est ainsi qu'on 
explique le nom de Seth -, faisant deux prophéties à la 
fois, à savoir que la descendance de Caïn devait périr et 

693 • Cf. V, 61. 
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"E·n 7to:po:ypo:<p-lj 

70. "Eve:a't't 1t<ÎÀ~V 't'<{) ~OUÀO!J.éV~ !L<X6e:t:v ~ç oÙx Ôpy?i, &Àf..0C 
!J.&ÀÀov cptÀcxv6pwnLq:. xo:1 crocpLq:. 't'à xo:'t'à t'bv &v6pCù7tOV 
<}lxov6!J.1)cre:v, O-n xcxf. !J.E:'t'à 'T'Y)v ncx;p&.~ocmv où !J-6\Iov cpe:L8e:'t'o:t 
x.cd. rcpovoû't'at aÙ't'oti, &Àf..à xcxf. 7tpocpYJ't'tx.oü x.apLcrp.et't'oç 

s ~~(wcre. <ll1Jcrt yàp 1tept ~'ijç yuvo:L>ÛlÇ whou· " Ko:t ix&.Àecre ~à 
6voj.Le< aù't"Yiç Zw-1), 5-n o:Ü't'YJ !J.1}Tf)p 7t<ÎV't'WV -r:&v ~Ù>V'rt'.ùva. » 

225 A Oùx f)v yàp Tijç o:;Ù-roü 8uw:kf.Le:Wç npo·~8e:'i:v 8't'L not1}cre:t x.6cr11-ov 
&v6pùmwv èx. 't'1jç yuvatxàç aÙt"oÜ, d 11--Yj 6do: 8ûvetfJ.LÇ x.cû 
x.&ptç cxù-rèi) ève:rcve:Ucr61J. 

71. Il&À~v <poveOcrClv-roç -roü K&·,v -rOv "A~eÀ (J.-f)nw not~~ 
crClv-roc -réxvoc, <iÀÀd: véov xocl &wpov, 7tept6v-roç 8è -roü K&.r:v, 
7tpo~Àércwv 7t&Àtv Wç XCll K&·,v xd -rO -roU-rou cr1tép11-oc &7toÀé­
cr6Clt ~XeL èv -r0 xoc-rocxÀUcrf.1.0, ôv èyévv'Y)cre 'tp(-rov 1:1)6 

5 7tpocr1)y6peucrev, WcrClvd 6ef.t.éÀtoç- othw yd:p ép!L'Y)VeUe-rocL -rO 
"''ij ' ' ~ ~ 1 1 t 1 Jt ~ \ L -'-'1) -, ev TClU'tcp oua 7tpO<p1)Tetcxç e nwv, uTL x.cx~ -ro cr7tç:pf.1.1Z 

69, 9 auyxrop-/jao:v-roç : O"UYX6>PYjOO:Ç V Il 13 cppov-/jae~ : npoyv&lae~ 
LS Il 8t&xptcrtv om LS Il 16 &6ctvctcr!ctç: &6ctve<cr(ov LS Il 17 xe<! om LS 
Il olxovot-toüv·n : otxovot-t-/jao:v·n LS. 

70, ln&:Àw om LS Il 3 8-n : xo:t 8-rt LS. 
71, 4 '0 om LS Il 5 eefi.éÀtOÇ: ,.,v &v6pfu11:WV add LS Il 'à : 6 LS. 

70 11 Gen. 3, 20. 
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que celui qui venait de naître serait comme un commen­
cement et un nouveau fondement de J'humanité. Et non 
seulement Adam, mais sa femme également, voyant 
d'avance elle aussi, donna un nom à son fils ; il est dit, en 
effet, au sujet d'Ève : " Ayant conçu, elle enfanta un fils, 
et lui donna le nom de Seth, disant : Dieu m'a suscité une 
autre descendance à la place d'Abel que Caïn a tué• »; elle 
exprime, elle aussi, la même pensée : Abel est mort sans 
enfants et la descendance de Caïn va périr ; ce fils-ci, Dieu 
me J'a donné pour être un nouveau fondement de tous les 
hommes. Voilà ce que dit Ève. 

72. Revenons à Adam : après 
Adam image de Dieu avoir raconté la naissance de Seth 
et de son fils Énoch, J'écrivain reprend à nouveau l'histoire 
d'Adam et dit:" Voici le livre de J'origine des hommes; au 
jour où Dieu créa Adam, c'est à l'image de Dieu qu'il le 
créa ; homme et femme il les créa et il les bénit ; il donna 
à J'homme le nom d'Adam, le jour où il les créa. Adam 
vécut deux cent trente ans et engendra un fils à sa ressem­
blance et à son image, et il lui donna le nom de Seth •. » Ici, 
Adam donna lui-même le nom de Seth à son fils, car celui-ci 
allait devenir le fondement de tous les hommes et portait 
ses propres traits et dignités. 

II faut noter ici que, suivant l'Écriture, c'est Dieu qui imposa le 
nom au premier homme, de même que l'homme le fit pour la femme, 
et tous deux pour l'enfant. 

L'homme lien de 
la création : le sort 

des an~es lié 
au sort des hommes 

71 a. Gen. 4, 25. 
72a. Gen. 5, 1-3. 

73. C'est d'après les dispositions 
prises à J'égard de l'homme que les 
Puissances invisibles douées de rai­
son apprennent à connaître ce qui 
concerne Dieu. Comme l'homme est 
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-roü K&·tv &rcoÀécr6at ~x.et xcà oO't'oç 6 ye:w116dç &cr1te:p -rtç 
&px1) xcd 8e:{-LÉ:Àtoç xoctvOç -rWv &v8p6mwv È<ntv. Où [.L6vov 3è: 

' ' 'ÀÀ \ \ ~ ~ • N !/ \ '.....J.. ~À' CW't'OÇ, OC OC XOCL "f) yuv,j OCU't'OU OU't"WÇ, XO:.L OCU ~ 'J 1tf>OtJ ê7t0UQ"OC 
10 7tpOcr1)y6pe:ucre:v ocô-r6v· Cfl1)Cït yàp 1te:pt ocô-r!fiç• « Koct cruÀÀoc­
B ~oUcroc ë't'e:xe:v uLOv xo:.l èx.&Àe:cre: 't'Ù 6vov-o:. o:.Ù't'oU ~~6 ÀÉ:youcroc· 

'E~o:.vécr1'1JcrÉ: v-ot 0 0e0ç cr7tépv-oc ~1'e:pov &v't'L '' A~e:À, 8v &7té­
x-retvev K&·~va ))' -rolho x.cd ocô1'1j ÀÉ:youmr. iht• ''A~e:À &mr.tç 
't'e:Àeu't'q., 't'Ù 3è: 't'OU K&t:v cr7tÉ:p!J.OC &7toÀeL-roct · -roU-r6v v-ot 

15 3é3wx.ev 0 0eàç x.octvàv 6e!J.É:Àtov mXv-rwv &v8p6mwv. Ko:.t 
-rocU-roc j.LÈ:V 1j E()oc. 

72. '0 31: 'AM[L, (LOTà '1:0 ebtdv 'l:OV <>UYY?"''I'é"' 'l:~V yévvYJrr•v 
-roü ~~8 x.cd -roU utoU o:.Ô't'oU 'EvWç, &vocÀOC[.L~&vwv miÀtV -rOC 
xœra -ràv 'A3àj.L Cfl1JO"LV o6-rwç· (( A61'1) 1j ~t~ÀOÇ yevécre:wç 
&v8p&l7twv· ~ 'lj!J.É:pCf È7tOL1Jcrev 0 0eàç -rOv 'A3&[.L, x.o:.-r' e:Lx.6voc 

5 0eoü È7tOL1)0"EV ocô-r6v· &pcrev x.oct 8Y)Àu È7to(1)0"EV ocÙ't'oÙç x.oct 
1JÙÀ6y1)crev o:.ô-roUç· x.oct È7twV6j.!occre: -rO 6vo(.LOC o:.Ô't'oÜ 'A3&(.L, 7i 
'lj!J.É:pCf È7to(1)0"EV ocÔ't'oUç. ''E~"f)O"E: 3è: 'A8à(.L -rpt&x.ov-roc x.oct 

C 3tocx.6moc è:1'1) xcd ÈyÉ:W1)0"E xoc-rà ~v L3éocv ocô-roü x.oct x.oc-rà 
~ • 1 ' N \ ' 1 \ l! ' N ~ '6• 't" 'lV SLX.OVOC OCUTOU XOCL E1tWVO(J.Oc:crE TO uVO(J.OC OCUTOU "'-t1) • )) 

10 'Ev't'ocU8Cl x.oct ocù-rOç èx.&Àecre -rà 6vot-Loc œô-roU ~~6, Wç 8et-Lé­
Àwv 6vTœ 1t1Xv-rwv &vOp6:11twv x.œt cpépov-roc -roùç t3(ouç x.ocpoc­
x.-rY)pocç x.cd -rà ï3toc &~t<Û[J.oc-roc. 

'Erc~O"l')~<Y.V't"Éov ÔÈ: Èv-ro:ü6o: 8-r~ ,.Qv @eàv ).éye~ -reOe~xévo:~ Ù\lo~o: 't"<{> 
7tpW't"<p &.vOpWmp, xo:t -ràv &\IOpwrco\1 "îi yuvo:~xî, xo:l &.!J.<pO't"épouç 't"<{> 

15 't"éxv<p. 

73. 'Ex -r&v 3è: x.oc-rà 't'ÙV éfv8pW7tOV oLxoVO!J.OUt-LÉ:VWV x.oct a.t 
&6poc-rot ~uv&t-Letç Àoytxoct -ruyx&voucroct 3t3&crx.ovToct Tà 7tept 

71 , 9 o(hwr:; : 't"OU't"o~r:; LS Il 7tpO~Àércoucro: : Àéyoucret LS Il 12 'EÇ,o:­
vécr-rl)cré (J.Ot : èÇ,ocv(cr-rl)crt y.Xp LS. 

72, 2 'EvWr:; : -roü 'EvWr:; LS Il 7-8 ~'t"l) -rpt&xov't"et xo:l Ôto:x6mo: 
transp LS. 
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en quelque sorte le lien de la création tout entière et l'image 
de Dieu, les dispositions prises à son égard forment une 
école aussi bien pour lui que pour tous les êtres doués de 
raison. Lorsque l'homme pécha et reçut l'arrêt de mort, les 
anges se lamentèrent, pensant qu'il n'y avait plus d'espoir 
ni pour eux ni pour l'univers ; mais voyant que Dieu entou­
rait à nouveau l'homme de soins, ils reprirent quelque espoir 
pour lui et pour eux-mêmes. Le Seigneur le fait savoir, 
lorsqu'il dit dans les Évangiles : « Il y a de la joie dans le 
ciel pour un seul pécheur qui se repent• », et du chagrin 
évidemment chaque fois qu'au contraire quelqu'un commet 
un péché. 74. L'Apôtre dit, lui aussi, que les anges ont été 
assujettis à servir la vanité, à cause de l'homme, avec 
l'espoir que Dieu leur a donné d'être eux-mêmes affranchis, 
lorsque se réalisera pour les hommes l'espérance qui leur 
est réservée d'être rétablis dans la gloire des fils de Dieu •. 
L'Apôtre aussi atteste que les anges apprennent à connaître 
ce qui concerne Dieu d'après les dispositions prises au sujet 
de l'homme ; il dit : « Afin que les Principautés et les Puis­
sances célestes aient maintenant connaissance, par l'in­
termédiaire de l'Église, de la sagesse de Dieu, infiniment 
variéeb ))' affirmant avec assurance que les anges s'instrui­
sent sur la sagesse de Dieu par l'intermédiaire de l'Église. 

73a. Le 15, 7. 
748 Cf. Rom. 8, 20-22 b Éphés. 3, 10. 

LIVRE V, 73-74 113 

0ooü. '0 yàp &v0pCù7tOÇ cruv3<criJ.6ç 1:.ç &v 7t&cr'I)Ç w•[crowç, 
dx.Wv 8è @e:oü, nou8e:uT~p~ov 't'uyx&ve:t 't'd: 7te::pt <XÔT0v olxovo­

s !J.OÜ!J.EVct xrà <XÙ't'oÜ xat 1t0CV't'WV -r&v Àoytx.&v. cA{Locp't'~O"OCV't'OÇ 
D ' • ... ~ À fJ..' ' • ' .... e · • yocp C.<:UTOU X.Cr:~ O:.t-"0\l't'OÇ TYj\1 IX7t0t'p<Xcrt\l 't'OU IXVOC't'OU, OUt'OL 

è6p~vouv xaf. é<XuT&v xcà 't'OÜ 7tOCV't'0ç &q>e:À7t~O"'t'focv Àoy~~6-
(.LEVO~' 6pÙ>Vt'EÇ 3è 1t&À~V "C'àV 0e0v OCÔ"C'OÜ e1tLf.LEÀ00f.LEVOV e;Ôe;À-
7tLO't'focv "C'~V<J: 7tp00'€À&f.L~OCVOV 7tEpt OCÔ"C'OÜ xoct 7tept ~OCUt'Ù>V. 

10 Toü't'o 8è xoct ev Eôocyye:À~otç 81JÀO~ 0 KUptoç Àl;ywv lht• 
({ Xo::pà ev oôpo::vcî) Y~V€t'OCL e7tt E.vt &p.ocp't'wÀcî} f.L€'t'O::VOOÜV"C'L a», 
<ile; 31jÀO\I xoct ÀÜ7t1j, 5"C'O::V "C'LÇ 't'à evo::v't'fov &t.J.&p't''f} 74. 'AÀÀà 
xrû Ô 'A7t6cr-roÀoç Àéyet <ht xoct ot &.yyeÀot Ô7te't'&y1jcro::v (J.èv 

5 

228 A 

, À , ~ 1 ~ 1 1 ,, 0 .À ,~ , z. \''\' OOU EU€L\I 't'[/ (J.OC't'OCtO't'1j't'L otOC "C'0\1 OCV pW7tOV e; 7ttot "C'LVt, (/ oeo(J}-
X€\1 Ô 0e6ç, Ût't xoct o::thot eÀeufiepoÜVt'OCt, Û't'O::V ot IJ.vfipW7tot 

' .À 1\' 1 ' "' ' ' ' À ~ 1 • \ 1..\ ~ t'1)V E 7ttoOC 't'1)\l OCUt'OtÇ OC7tOX€t(J.€V1JV C(7t0 OC(J.tJOCVWO'LV UtOt ~€OU 
!:v 86/;n xoc6tcr't'&t.J.eVota. Mocp-mpe'L 8è 7t&ÀtV 0 'A7t6cr't'oÀoç <ilç 
at &.yyeÀot !:x 't'Ù>\1 7tept 't'àv &.v6pw7tOV oixovOf.LOUf.LÉVW\1 
8t8&m<.ov-r!Xt 't'li 1tept 0eoü x~Xf <fl1JO"LV' << ''Ivoc yvwptcr6fl vüv 't'ocÎ:ç 
• Apxai:ç xat 't'<XLÇ 'E~oucr[e<LÇ a.a 1:\jç 'ExXÀ'I)cr(aç -1) 7tOÀU7to(-

10 XLÀOÇ 't'OÜ 0eoÜ cro<p(!Xb », cr!X<pÙ>Ç 3t<J: t'1jÇ 'Exx.À1)0'f1Xç d7tchV 
o::Ô't'oÙç 8t8&crxecr6at -TI)v -roü 0eoü croq>Lo::v. 

73, 3-4 '0 yàp &v6poo'1t'Oç - e[x@v 8è 0eoü : 't"OÜ yàp &:vEipC:mou 
(j1Jv8écrJJ.OU l)v-roç 'Tt'&m')Ç x't"(crewç xoà dx6voç 0eoü Lm Il 7 &:tpeÀmcr-r(œv : 
&rreÀmcr-r(œv LS Il 9 éœu-r&v : œù-r&v LSmwin Il 10 0 KUp~oç 81)Ào! 
transp LS Il 12 è:vœv-r(ov : œÔ't'oÜ add LS. 

74, 5 &'Tt'OÀIXJ.I.~&vwcrw : &'Tt'oÀIXJ.I.~&voucrtv V. 

8 
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Abel imitateur 
par anticipation 

de la passion 
du Christ 

ABEL 

75. Voici Abel', le juste : étant 
mort injustement, il montra le 
premier de tous les hommes que les 
fondements de la mort sont fragiles. 
C'est pourquoi même après son 

trépas il parle encore, révélant à l'avance la résurrection des 
morts que le Seign.eur Christ, le premier de tous, montra en 
sa propre personne, anéantissant le pouvoir illusoire de la 
mort. Voici Abel, qui est, comme par allusion, l'imitateur de 
la passion du Christ, lui qui fut injustement tué par son frère 
jaloux de ses bonnes œuvres, et au sujet duquel l'apôtre 
Paul dit dans son Épître aux Hébreux : " Mais vous vous 
êtes approchés de la montagne de Sion et de la cité du Dieu 
vivant, de la Jérusalem céleste et des myriades d'anges, de 
la réunion de fête, de l'assemblée des premiers-nés inscrits 
dans les cieux, d'un Dieu Juge universel, des esprits des 
justes qui ont été rendus parfaits, de Jésus médiateur d'une 
alliance nouvelle et d'un sang purificateur plus éloquent 
qne celui d'Abel•." 

751, Les dessins des trois manuscrits, différents par la composition, 
identiques dans le détail iconographique, montrent l'action exercée 
par la mise en page sur la disposition et la forme de la miniature. 
Nous reproduisons ici le Sin., fol. 9tv, et renvoyons à l' Inlrod., 
fig. 14 et 13, pour le Laur. et pour le Val. Dans le Sin., les paragraphes 
relatifs à Adam et Ève finissent vers le bas de la page : il reste assez 
de place pour dessiner les animaux, mais non pas le pasteur, qui doit 
dominer le troupeau. Le dessinateur déplace donc le personnage vers 
la gauche, sur la marge, de sorte que la moitié supérieure de son corps 
est au niveau du passage se rapportant à Adam ct Ève, et dispose 
sous cc texte, en deux rangs superposés, les huit animaux (un chien, 
des chèvres et des brebis). Dans le Laur., l'attitude du pasteur est 
à peu près identique, de même celles des animaux pris isolément 
(l'une d'elles se retrouve dans le Vat.). Mais ici, le pasteur se tient au 

(Suite de la note p. 116) 
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75. OO't'oç 0 "A~eÀ, 0 ~~xct~oç, Sç &a~x(ùç &7to6ctv6lv 7tp6l't'oc; 
7t0CV't'(ùV &v6pdm(ùv ~SetÇe act6pà dvctL 't'OÜ Sctvâ't'oO 't'à SetJ.É:ÀLct. 
.Ô.td: 't'OÜ't"O xd &7to6ctv6lv ~'t'L Àrt.ÀÛ 7tpO(J.'t)V0(ùV 't'Yjv 't'ÛJV 

"''' (\ (i\ 6 x ' - , VEXp(ùV ctVctO''t'ctO"LV, YJV 0 Ll.€0'7t 't''t)Ç ptO''t'UÇ 7tp(ù't'OÇ 7trt.V't'(ùV 
s tv êctu't'<{) SdÇrxç, Xct't'ÉÀucre 't'OÜ Srxv&'t'oU 't'Ô Soxoüv xp&'t'oç. 

00't'6ç tcr't'LV "A~eÀ, 0 6.:.ç èv ct~v(y(J.rt.'t'L (J.LtJ.'t)'t'Yjç 't'OÜ 7tâ6ouç 't'OÜ 
Xpt<IToÜ émâpx(ùv, 8ç Stà cp66vov &ye<6Wv ~py(ùv émà 't'OÜ 
&Sel-.cpoü &SLx(ùç &7tex't'âv6't), 7tept oÙ xctt 0 &tt6<IToÀoç Ile<ÜÀoç 
&v -rjj 7tpoç 'E~p"'(ouç 'Emcr-roÀjj q>"l)mv· « 'AÀÀoc 7tpocr<À"I)-

B 10 1-.USe<'t'e ~t.Wv 6pet xe<t n61-.et 0eoü ~ÛJV't'oç, (lepoucre<À~(J. 
è7toupe<vLcp, xe<t (J.Uptâcrtv &yyé:l-.(ùv, 7te<VYjyUpet, xe<t èxxÀYJcr(q; 
7tp(ù't'O't'6X(ùV &7toye:ypct(J.tJ.É:V(ùV tv oùpctvof:ç, xcd xptT(j 0e<{) 
7tâV't'(ùV xctt 7tVEU(J.e<cn Stxe<L(ùv 't'E't'EÀEL(ù(J.É:V(ùV xe<t Ste<S~x't)ç 

vée<ç tJ.EcrL'tj) 'I1Jcroü xctt e<l(J.C('t't Pe<v't'LO"(J.OÜ xpef:'t''t'OV Àe<ÀoÜV't't. 
ts ""'Poc -rov "A~eÀ•. » 

75, 6 "A~eÀ, 0 &!!; : 0 "A~eÀ, 8!!; Wç LS 1112 oùpavotç : oùpav0 LS. 

75• Héb. 12, 22-24. 
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Digression 

L'arrêt de mort 
et le cas d'Abel 

76, Dans l'exemple d'Abel il 
apparaît, avec plus d'évidence en­
core, étant donné que c'est le juste 

qui a trépassé, que la mort n'a pas été imposée à l'homme 
par un acte de colère: celui qui n'a pas péché est mort avant 
celui qui a péché - c'est même pour cela que Dieu a de­
mandé compte de la vie d'Abel et a vengé sa mort -, et 
même après sa mort Abel crie•, indiquant par là qu'il 
reviendra à la vie, De plus, comme il n'a pas été permis à 
la mort d'attaquer en premier celui qui avait péché, mais 
bien celui qui n'avait pas péché, on voit qu'elle va être 
abolie, car elle a lancé sa première attaque injustement, et 
non avec justice ; en effet, elle a posé ses fondements sur 
un juste et non sur un pécheur ; on peut en déduire que la 
mort a posé des fondements fragiles ; aussi, très rapidement, 
sera-t-elle abolie, ce qui advint au temps de notre Seigneur 
Christ, lorsque son pouvoir illusoire a été anéanti, Gloire 
à celui qui depuis le commencement jusqu'à la fin dispose 
ce qui concerne l'homme. 

milieu, avec trois animaux à sa droite et quatre à sa gauche. Le 
dessin est pareillement placé au bas de la page, séparé de son texte. 
Dans le Vat., au contraire, la deuxième colonne du folio précédent, 
le 54 v, finit en cul-de-lampe et le dessin, placé toujours avant le texte, 
comme on le verra par la suite, orne la moitié supérieure de la pre­
mière colonne du fol. 55r. La composition en largeur du Laur. et du 
Sin. s'étire ici vers le haut. Des huit animaux du Sin. (des sept du 
Laur.), il n'en reste que quatre, disposés symétriquement des deux 
côtés du pasteur. L'illustrateur du Vat., en ramassant la composition, 
en a réduit les détails. - « Abel, pasteur de brebis », se tient debout 
appuyé sur une houlette. Une peau de mouton qui laisse son buste 
découvert lui descend jusqu'aux genoux. Sa pose aux pieds croisés 
remonte à la statuaire antique, mais manque de stabilité. Il a un 
nimbe, et sa main droite esquisse un geste de bénédiction. Une compo­
sition très proche se retrouve dans les Octateuques illustrés, cf. Th. Us-
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76. 'Ev't'ocU6o:. 3dxvu't'at aa<pécr-repov, -roU 3txodou "A~e:À 
"\. , ( · · · ~ · e' - ' e ' 't'EAEU't''YjO"OC\I't'OÇ, (l)Ç OU XO::'t' opy.1v 0 <XVO:.'t'OÇ 't'tp IJ.V pW7t<.p 

ètte:v~ve:xt'at, On 6 11--IJ &:!J.ap-r~crc(l; npO 't'OU &:p.cxp-r~crcxv-roç 
~6ave: - 3t<X -roU-ra xcd ~~-r1Jcnç 7tQ(;pOC 0e:oU yLve:-rcxt 't'~ç C::wY)ç 

s 't'OÜ ''A~e:À xod èx3fx1Jcrt<; -roU 6cxv&-rou aÙ't'oU -, xcd 8-rr. !-LE-rOC 
(:}0Cvoc't'OV ~a~ a 31JÀWv 3td: 't'OÙTOU 6lç 7tO:Àr.V3pO[X~O'EL dç ~W~V. 

c Kcd 7t&Àr.V b e&:voc't'OÇ p.~ cruyx.t'ùp1J6dç bd 't'ÛV &.fJ.O:.p't'~O'(X\I't'tX 
7tp&-rov È:1te:/..6e:'i:\l, &"A).' bd -rOv 11-~ &fJ.etp't'~cro:.v't'o::, 3dxvu-rar. 
xœro:.Àu6!J.e:voç, ti>ç -djv 7tpÛl't'1)V ~cpo8ov &8Lxwç È7teÀ6~v, xd 

10 où 3~xcdwç· è:1tt 3Lx.octov yàp -ré6etxe 6e!-LéÀtoc, xoct oùxt è:rct 
&wtp-rwÀ6v· 66è:v ëve:an Wt6e:Lv 6-rt aoc6pà 6e:!-LéÀtoc 't'é6e:txe:v 0 
6&:.voc't'OÇ' 8tà 't'Oi:i't'o 't'&:.X,tO''t'OC XOC't'OCÀU6~0'E:'t'OCL, 8 XOCL yéyove;v 
è:rct 't'OÜ Lle:arc6't'oU -IJ!-L&v Xpta't'OÜ, xoc't'ocÀu6èv aÙ't'oÜ 't'0 8oxoüv 
xp&'t'OÇ. Ô6~oc 't'~ ÈÇ &pX,~Ç éwç 't'éÀOUÇ orxoVO!-L~O'OCV't'L -rà XOC't'0C 

15 't'Ov &v6pwrcov. 

76, 4 1t'a:pOC : 't'OÜ add LS Il 13 -/j!J.WV om LSmwin Il xa:'t'IXÀu6èv 
xa:'t'a:Àu6é-J't'Ot:; LS. 

76a. Cf. Gen. 4, 10 et Héb. 12, 24. 

PENSKIJ, Konstanlinopol'skij Seral'sldj kodeks Vosmikni!ija (lzvestija 
Russkogo ArkheologiCeskogo Instiluta v Konslantinopole, 12), Sofija, 
1907, vol. pl. XI, 27, ainsi que le vol. texte, p. 116. Un résumé de 
ce problème, avec la bibliographie et le catalogue des monuments 
conservés (sarcophages, catacombes, fresques et autres, à l'exclusion 
des illustrations dans les livres) est donné par H. LECLERCQ, dans 
DACL, 13, 2 (1938), s.v. Pasteur (Bon), spécialement aux §§ VI 
(col. 2285-2290) et IX (col. 2326-2334). L'article étudie exclusivement 
les images du ChristwBon Pasteur. Bien qu'il existe une contamina­
tion entre les deux séries de représentations (les poses des bergers 
au milieu de leurs troupeaux sont très proches), la série Abel se 
rattache à l'illustration des Octateuques, où Abel-pasteur apparatt 
aux côtés de Caïn-laboureur : le sens narratif l'emporte ici sur le sens 
typologique. 
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77. Que la mort n'est pas un acte de colère ressort en 
plus du fait que les hommes reconnus justes meurent pré­
maturément et de mort violente, tandis que les hommes 
reconnus pécheurs accomplissent leurs jours et trépassent 
dans une extrême vieillesse. << En effet, Dieu a réservé aux 
hommes de mourir une seule fois a)), comme le dit l'Apôtre, 
en l'entendant du plus grand nombre, car ni tous ne sont 
morts', ni Lazare et d'autres que le Seigneur a ressuscités 
ne sont morts qu'nne seule fois ; l'Apôtre vent dire que tous 
les hommes demeurant dans cette condition-ci sont mortels 
et ont été créés ainsi par Dien. C'est après cette vie qu'une 
autre condition sera introduite, une condition meilleure qui 
séparera les justes des injustes, les pieux des impies, et dans 
laquelle la mort n'aura plus de prise. 

Contre la théorie 
du péché originel 

78. De plus. Certains ont pré­
tendu 1 que lorsque le premier 
homme pécha et reçut l'arrêt de 

mort, l'immortalité qui lui était inhérente se transforma en 

771• Par exemple Énoch, cf. V, 82. 
781• Cosmas s'en prend ici directement à ceux qui défendent la 

théorie du péché originel. Sa discussion rappelle d'assez près ce que 
nous savons de la polémique entre Théodore de Mopsueste et les 
Occidentaux. Il montre ainsi que, malgré les expressions atténuées 
employées jusqu'ici dans son exposé, il se réclame au fond des thèses 
de Théodore, là encore. En effet, le système des deux conditions insti­
tuées dès avant la création de l'univers, lequel est fait en deux espaces 
pour loger ces deux conditions, englobe tout le destin de la race 
humaine, et n'est pas compatible avec la doctrine d'un péché originel 
par lequel le premier homme, et par lui tous ses descendants, auraient 
perdu leur immortalité première. L'homme, pour Cosmas, ne peut 
atteindre à l'immortalité qu'en traversant l'état de mortalité, durant 
lequel il reçoit l'enseignement nécessaire pour passer dans la deuxième 
condition où il devient immortel. Cette négation du péché originel 
est d'autant plus significative qu'elle a lieu peu de temps avant le 
concile de 553, au plus fort des discussions sur les doctrines de Théo­
dore de Mopsueste relatives au péché originel. On peut comparer les 
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77. )Ex 't'OÛ't'ou 3dx.vu't'oct n&./..tv !.l.-IJ X.<X't'' àpy}jv e!vocr. 't'Ov 
Cl 1 ,, \ t 1 ~~ 'Y iJ. ' 0' 
U<XVIX't'0\11 O't't XIX!. Ot {LOCp't'UpOUfLE.VOt otX.OCtm €t.WX.t Wpot XIX!. 1-1t~ 

't'E:Àeu't'&ow, at 3è: !J.OCp'rupoÛ!J.eVot &:tJ.cxp't'wÀo(, 1t'À1jpdlaocv't'e:ç 

't'cl<; ~!J.épo:ç tocu't'Wv, €:-v !J.OCXp<{) y~pe:t è-re:/..e0't'1)0"0CV. (( "A1to:.~ y&p 
5 &n6x.et't'o:;t nap<X 0wü 't'of:.::; &v6p6mor.ç &no6ocve:r:va l>, x.oc8&. 

D cp1JOW 6 'An6cr't'oÀoç, è:x. 't'OÜ 1t'Àdovoc; <XÔ't'O npocre:t7tdlv· o\h·e:: 
yOCp n&.v't'eÇ &.no8vflcrx.ouow, oÜ't'e: A&.~ocpoç x.cd oôç ~ye:r.pe:v 
é KUpLOç &/../..ouç &7toc; !L6vov &né6ocvov, &/../..' ~Ve<; eïnn ()'t't 

7tiÎ.V't'eç èv T(i x.a't'ctcrt'&cre:t 't'<XÛ·rn 6v't'e:t; ot &.v6pw7tot 6nJTol 
10 tm&pxovTe:ç xcà 01'hwç X't'tcr6év't'e:t; {mà 0e:oü. Me:'t'à -roÜ't'o 

• 1 .1. • 1 1 ~ 1 e:-re:pa -rte; xœt'o:.crt'aO"tç e:7te:tcraye:'t'at. xpe:t't''t'WV, otax.çnvoucroc 
3tx.a(ouç x.cd &3îxouç, e:Ôcre:~ë'i:ç xal &cre:~e:~ç, !v 1j 6&.va't'ot; 
oôxé't't xpa't'e:Ï:. 

78. "Rrt. Ttvèç ~cpaaocv Ot't, &!J..iXp't'~O'OCV't'OÇ 't'OU 7t(J~'t'ou 
229 A &v6p~7tOU xocl Àa~6v't'oç 't'~V &7t6cpoccrtv 't'OU 6av&'t'ou, !x 't'9jç 

7t(JOO'OÙ<n')Ç IXÔ't'ij} &6aVIXO'ÎIXÇ dç 6V't)'t'6't'Yjt"OC (J.êt"ë{3À~61j, xocl 

77, 6 6 om V Il œ>ho: œÔTwv LS Il 8 &1-1-ouç: &1-1-' ollç v•s &1-1-o< Lm 
&1-1-' ot D Il 9 &v6pomo<: x~t add LS 1110 xœt om LS. 

78, 1 "E·n oro V Il ~<po:.o-o:.v : ~<p1JO'O:.\I mwin. 

77• Cf. Héb. 9, 27. 

affirmations de Cosmas avec celles de Théodore contenues dans un 
écrit partiellement conservé par la Collectio Palatina (Cod. Palal. 
lat. 234), éd. E. Schwartz, Acta Conciliorum Oecumenicorum, I, 5, pars 
prior, Berolini-Lipsiae, 1924-1926, p. 173-176: Theodori Mopsuesteni 
episcopi ( ... )contra sanclum Auguslinum (il s'agit d'ailleurs surtout de 
Jérôme, ainsi qu'il ressort du résumé de l'ouvrage de Théodore fait 
par PHOTIUS, Bibliolheca, cod. 177) defendentem originale peccatum el 
Adam per transgressionem morlalem factum catholice disserentem. 
Naturellement, comme pour la plupart des doctrines de Cosmas, il faut 
admettre entre lui et Théodore l'intermédiaire de l'Église perse, dont 
les théologiens ont souvent soutenu la mortalité originelle de l'homme, 
p. ex. Narsar, Thomas d'Édesse, BarhadSabba, Babaï le Grand et 
le synode de Saberjésus de l'an 596, cf. Cosmas, Theol. Sc., p. 283-287. 
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mortalité ; partant de là, ils ont affirmé dans leurs exégèses 
que la parole divine « le jour où tu mangeras de l'arbre, tu 
périras de mort• »indique que l'homme est devenu mortel : 
en effet, nous ne le voyons pas mourir immédiatement, selon 
la menace, de sorte qu'il est clair qu'il lui a été suggéré : 
D'immortel que tu es, tu deviendras mortel, afin que se 
vérifie, disent-ils, l'arrêt de Dieu ; c'est pourquoi les descen­
dants d'Adam, tombant sous le coup de l'arrêt prononcé 
contre leur père, naissent mortels. 79. Mais si cela est vrai, 
pourquoi, selon eux, pour Abel qui devait tomber sous le 
coup de cet arrêt et était né mortel, cet arrêt n'a pas été 
suffisant, bien qu'Abel ait été juste de toute évidence et 
vierge ? Pourquoi a-t-il eu à subir encore un autre châ­
timent, j'entends la mort prématurée? D'où vient que cette 
peine lui a été ajoutée, à lui, juste et vierge, et qui par 
ailleurs était déjà comptis dans l'arrêt, comme on dit, 
héréditaire, c'est-à-dire qu'il était mortel, alors que d'autres 
mortels justes ont pu être préservés de la mort, ainsi que 
nous le voyons dans l'exemple d'Énoch : lui aussi devait 
tomber sous le coup de cet arrêt héréditaire, comme vous 
dites, et il avait, lui, femme et enfants; pourtant il n'a pas 
subi l'épreuve de la mort, contrairement à Abel, qui n'avait 
ni femme ni enfants. 80. Pourquoi, lorsque Caïn implora 
la mort à la suite de son fratricide, Dieu ne la lui a-t-il pas 
accordée, mais l'a livré au, châtiment bien plus lourd de 
gémir et de trembler sur la terre, affirmant que la mort 
serait une délivrance de sa peine ? Dieu dit, en effet : 
« Quiconque tuera. Caïn, annulera. sept fois la vengeance a ll, 
ce qui veut dire : Quiconque tue Caïn, enlève beaucoup de 
son châtiment et annule sa punition. Ainsi, de ce que 
l'assassinat d'un homme juste et vierge a été permis on peut 
voir que la mort n'a pas été imposée à l'homme par un acte 
de colère, comme le prétendent les faiseurs de fables, mais 
par amour de l'homme et par la sagesse du Dieu miséri-

7Sa Gen. 2, 17. 
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3116ev ép(.L"f)VEOOV't'EÇ f..éyouow O·n 't'à e:bte:'i;v -rèv 0e:àv (( n S' ?lv 
s ~!J.É:pef cp&yn &nà -roü ÇU)..ou, fhwh·cp &no6av7J a >> 6v1J't'Ûv cxù't'àv 

ye:vécr6a~ gcp1Jcre:v· OpW!J.EV y<Xp cdrràv p:~ e:ûfléwc; xo:;-rOC TI)v 
&ne:LÀ'ljv &7to6av6vTa, Ù>ç 3llÀov 8·n 't'oi}ro o:.Ù-r{f) cûvh-re:'t'at, 
8--n· 'A80Cvo::roç &v ye:v~crYJ 8V"f)T6ç, ~vo:. &.À"f)8e6crete:v, <p1Jcr(v, 
1) &.n6cpo:.crtç 't'oü 8e:oü· 88e:v xcd ot è:Ç o:.ù-roü ye:vv<ilp.e:vot, TTI 

10 noc:-rptx1î &.rcocp&cre:t ÔrcorcLrcToV't'EÇ, 8v"f)TOl ye:wWvTo:.t. 79. Koc:l 
e:t 't'OÜTO &.À1)8éç, rc&ç Urcorce:crcilv xoc:'t'' oc:ÔToÛç 0 ''A~e:À 't''ÎÎ 
&.7tocp0Ccre:t xo:.l 8V"f)'t'Oç ye:w"f)f:ktç, Stxo:.toç Sè &.voc:<po:.vdç xoc:l 

e' ' ' ~ ' , ( ' f ' ' ' ~ 'ÀÀ' 7ttXp e;voç, aux o:.pxe:-r.1 e:ye:VE't'O "f) o:.1to<poc:mç E7t o:.u-rou, o:. 
5 é't'épq: nOCÀtV 't'L!-'-Cùp(q: Ô7t07té7t't'(ùXE, Àéy(ù a~ 't'TI &Cùp(q:; II66ev 

B oùv o:.Ô't'<}) 't'OÜ't'o npocreTé81), Stxo:.Lou 6v't'oç xo:.t noc:p8évou, &ÀÀ(Ùç 
't'€ 3è xo:.l Tijç, &ç Àéye:To:.t, no:.-rptx!f)ç &7tocp&cre:Cùç ~31) È:vTOç 
yeyov<ilç, 't'OUTécrTt 8V"f)'t'OÜ, 3uvo:.!J.éVCùV xo:.l 6V"f)'t'WV Stxoc:LCùv 
3tOC:'t'"f)pEicr6o:.t !J.~ 6o:.ve:~v, &crnep Op&!-'-EV xd È:rd -roü 'Evcilx. 

10 lmonecr6vToç t.J.èV xat o:.ÙToÜ 't'Ti 7ttX't'ptx1î &nocp&cre:t, &ç epaTe, 
xoc:l yuvoc:ïxa È:crX,1JX6Toç xoc:l Téxvo:., 7tE~po:.v 3è 8o:.whou !J.~ 
dÀ1Jq;>6Toç, ToU Sè ''A~e:À !J.~'t'E yuvo:.ïxo:. !J.~'t'E Téxva è:crx."f)­
x6Toç ; 80. II&ç 3è xoc:l ToU K&ï:v o:.t't'"f)GtX!J.évou O&vo:.'t'OV Sta 
T~\1 &3eÀcpoxTov(o:.v, 0 8e0ç où SŒ(Ùcrtv, &ÀÀ~ !J.&ÀÀov (3apu­
't'épq: 't'L!J.CùpLq: no:.po:.SŒ(Ùcrt, 't'à O"t'évetv xo:.l Tpé!J.Etv È:1tl T!f)ç y!f)ç, 
XtXl &no:.ÀÀOC:ytj\1 't'00't'OU 't'OÜ XtXXOÜ 't'àV 8cfVtX't'OV dvat Àéyet j 

5 <P"f)crl y&p· « II&ç 0 &.noxTdvaç K&xv én't'a è:xStxoÜtJ.evo:. 
na.paÀÜcreta )) 1 Lvoc e'Lnn· IloÀÀ~ç Tt(J.Cùp(oc:ç &cpoctpe:'i-roct &1t' 
OCÔ't'OÜ xocl 7ttXpa.À0e:t OCÙ't'OÜ 't'~\1 x6Àoc:crL\I n<iç 0 &rtox't'dVCùV 

C o:.UT6v. ''EcrTtV oùv xoc:l È:x 't'OÜ't'ou l3eï:v, Wç 't'OÜ 3txa.Lou xoc:l 
rta.p8évou cruyx.Cùp1)8év't'OÇ &7tOX't'tXV81}voct, &ç où xa.'t'' bpy~v b 

10 6ri.VtX't'OÇ 't'<{) &v6p<il7t<p È:rte:V~VE:X't'OCt 1 xa8a ot 't'Ep1X't'OÀ6yot 
&nocpaLvov't'o:.t, &ÀÀa q;>tÀo:.v8pCùrt(q. xd crocp(q. T1i 7to:.pa Toü 

78, 7 a;Ù't'<î'> V 1win : O:Ù't'à V LS om m JI 8 q>1Jcr(v : q:JO:cr~v Mc Crindle. 
79, 4 &pKe:-r~ : &pxe:-ràç V win Il 6 oUv om LS. 
80, 1 8è om LS Il 3 -rà : -r<î'> V1win Il 5 y&p : oUv LS Il 6 na;po:Mcre:~: 

no:po:Me:~ LSmwin Il 7 &nox't'dvwv : &nox-.évvwv LS Il 11 &ÀÀa : [!&À­
Àov add LS. 

soa. Gen. 4, 15. 
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cordieux (qui vise) à notre instruction, ainsi que nous 
l'avons précédemment exposé. 

81. De plus. Pourquoi, d'autre part, selon eux, lorsque 
le premier homme a péché en mangeant d'un arbre, Dieu 
l'a-t-il condamné, lui et toute sa descendance, à la morta­
lité, alors qu'ayant condamné le premier meurtrier à gémir 
et à trembler, il n'a pas condamné tous les meurtriers pos­
térieurs au même châtiment, mais les a condamnés à un 
autre, celui-là même que le premier assassin avait demandé 
et que, bien qu'ill' eût demandé, il n'a pas obtenu ? 

1 

1 

1 
1 
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oLx:rLp(.LOVOÇ 0e:oü npOc; 7te<t3dav -Y)(.Le't'É:pav, x.C<6<X x.cd ttpW1)V 
e:tp~X.OC!LE:V. 

81. ''E-rt. TI&ç Oè: x.a-r' cdrroOç, -roü ttpdlt'ou &v6pùmou 
OC!Locp-r~cra-rC"Oç èrd ~pWcre:wç évOç cpu't'oÜ, x.oct aÔ't'àv x.cd 
tt&\l'tiXÇ -roùç ècpe:Ç ~ç 6V"f)'t'6't'"f)'Tt x.oc't'e:Ùbtacre, --ràv Oè ttp&-rov 
cpovéa o"réve:tv x.oct 't'pÉ:tJ.e:tv x.a-ro:.Otx.&aaç où rc&v't'IXÇ 't'OÙÇ 

s èc.pe:Ç~ç c.povéocç 't'?) o:;(rc·fl 't't(.LCùpL~ x.o:'t'cx:Ùtx.&~e:t, &"AÀ' é-rép~, 
fl x.cd 0 ttp&-roç 7t<Xpe:x&Àe:t XIX't'C(Ùnw:cr69jvo:.t, x.IXL ttapax.ocÀWv 
oùx. ë't'ux.e:v ; 

81, 2 a.Ù't'àv V1mwin : cdl'ràç V cxÙ't'oU LS Il 6 1t'p&"t'oÇ : 1t'O't'E: add 
LSmwin. 
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ÉNOCH 

la mort apostrophant Énoch 

82. Voici Énoch 1 snr lequel 
l'arrêt de mort n'a pas eu de prise; 
afm qu'il ne vît pas la mort, il a mort par le Christ 
été transporté par Dieu (au ciel), 

Énoch préfigure 
l'abolition de la 

comme le suggère la divine Écriture a; ainsi nous est révélé 
à l'avance à travers lui également que la mort n'aura plus 
de prise sur les hommes, mais qu'au contraire les choses 
arrêtées à son sujet seront abolies, comme cela est arrivé 
au temps du Seigneur Christ, lorsqu'il a anéanti son pou­
voir. Voici Énoch transporté dans la vie pour montrer 
aux générations futures la puissance de Dieu qui peut 
préserver les mortels de mourir et leur faire attendre vivants 
le changement vers le meilleur. Voici celui qui, avec Élie, 
s'opposera aux derniers jours à l'Antéchrist et confondra 
son erreur, comme le vent la tradition de l'Église. Voici 
celui qui par sa foi et parce qu'il plut (à Dien) a évité le 
chemin de la mort. 

82 1• Le dessin est identique, à quelques détails près, dans les trois 
manuscrits. Il s'étend en largeur sur le bas de la page dans le Laur. 
et le Sin. Dans le Vat., par contre, il n'occupe que la première colonne: 
de ce fait, la distance entre les deux personnages est moins grande. -
Énoch se tient debout, vêtu d'une tunique à larges manches et drapé 
dans un manteau. Sa main droite esquisse le geste de bénédiction, sa 
main gauche, cachée sous les plis du manteau, tient un rouleau à la 
hauteur de la hanche. Il est chaussé de sandales. A sa droite, plus 
petit, assis sur un sarcophage, dans une· pose contournée exprimant 
la surprise, apparaît le personnage de «la mort apostrophant Énoch ». 

Son buste est vu de face, sa tête penchée à gauche ; par contre ses 
genoux et ses pieds sont vus de profil vers la droite. Le visage est 
très effacé, mais il semble bien que ce soit le visage d'un homme jeune 
et imberbe, encadré de cheveux flous. Le dessin est reproduit ici 
d'après le Sin,, fol. 93v, La même image d'Énoch conversant avec la 
mort apparaît, avec quelques différences, dans les Octateuques illustrés. 

(Suite de la note p. 126) 
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D 82 0-r 1 
' 'E ' ' ~ " ( ' 6 - 6 ' • U't'OÇ EO"'t'LV VW"J. 7tp0Ç uV OU't'L Y) 0:.1t CflO:.O"LÇ 't'OU f/..VO:.-

't'OU èxp&.'t'"fJO"E" !1-E't'E't'É:&rj y1Îp {mà 't'OÜ @eoÜ 11-1i l8e~v 6<fvo:.'t'OV, 
xo:.6à 't'1j 6dq: rpo:.cp1j Soxe~a, 57twç xo:1 at&. 't'Oihou npo!l-1J­

vu6TI Tj~~V tilç OÙ XptX't"~O"EL È:7tt 't'ê:JV &.v8p~7tWV 0 8<fvcx't'OÇ, &f../..à 
5 À 1 v "''!: .\ ' ' 6 '1 \ 1 ' 1 ~ UO"t OE~E't'CXL 1.'"0:. XO:.'t' CXU't' V, W0"7t€p XO:.L yeyOVEV €7t~ 't'OU 

.L\ecr7t6't'ou Xptcr't'oÜ, xa't'O:.Àu8év't'oç aÙ't'oÜ 't'OÜ xp&'t'ouç. ÜÙ't'6ç 

È:cr't'LV 'Evcilx 0 ~E't'O:.'t'e6etç dç ~W~V dç 8e~y~cx 't'~Ç 't'OÜ @eoÜ 

Suv&~ewç 'l.'"CX~Ç ~e't'a 't'(x;Ü't'a yeveo:.~ç, "t"~Ç auvcx~É:V"t)Ç 8ta"t""t)­

p'ljcro:.L 't"oÙç 8v1J't'OÙç t.J.~ 6ave~v, à/../..d: ~Wv-ro:.ç 't"~V è1t~ 't"à 
10 ~ • ..,À "' • , o-r 1 • ( ,, ~ 'H , • XpEL't"'t"OV IX/\ <xyrJV U7tO~EVELV. U't"OÇ EQ"'t'LV 0 a;~oc 't"t'p À~q: EV 

ècrx&.'t"ottç -ij~épottç àv't'tX<x6tcr't"&!Levoç 't"0 'Av't't"J.p~a-rcp xat 
232 A 'f..é 1 À' ' ~ ' 1 

• ... 1 1 € Y"J.WV 't"l'}V 7t aVYJV O:.U't'OU XOC't'ot TIJV EXX/\"fJO"LO:.O"'t'tK'IJV 7totpa-
" 0' 6 . ( "'\ 1 \ ' 1 , ' oomv. U't' ç EO"'t"tV o otoc 7ttO"'t'e:wç xoct e:uocpe:cr't'1JO"E6:1Ç ex.qmy6:1v 
't'~V Oaàv 't'oÜ 6ocvchou. 

82, 1 oÜ't't : oÜ't'e: V1 LSm Il 2 tJ.1j tae:rv : 't'oü tJ.1j tae:rv LS. 

82& Cf. Gen. 5, 24. 
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Digression 

83. Dans l'exemple d'Énoch éga­
lement il apparaît, avec plus d'évi­
dence encore, que ni la mort ni 

l'arrêt de mort n'ont été imposés à l'homme par un acte de 
colère, mais, comme nous l'avons dit, pour lui faire haïr 
le péché et désirer la justice. Voilà pourquoi ni l'arrêt, ni la 
mort elle-même, n'ont eu et n'auront de prise sur lui.<( C'est 
par la foi, dit l'Apôtre, qu'Énoch fut transporté, afin qu'il 
ne vît point la mort• », indiquant clairement qu'Énoch n'a 
pas vu la mort, mais qu'il attend vivant le changement 
vers le meilleur, avec tous ceux qui resteront vivants 
à l'avènement du Seigneur et n'auront pas le temps de 
mourir, à cause de la soudaineté de la résurrection et de 
la vie survenue. 

84. De plus. Que les faiseurs de fables qui soutiennent 
que la mort nous est advenue à la suite de la colère de 
Dieu et non à la suite de sa sage économie, nous expliquent 
pourquoi, alors que tous les hommes doivent mourir un 
jour en raison de l'arrêt hérité de leurs pères, Énoch n'a pas 
subi cette peine ? 

L'arrêt de mort 
et le cas d'Énoch 

Énoch y tient un codex ; au-dessus de sa tête, à gauche, on voit 
les images du soleil et de la lune; à côté, vers la gauche, s'étendent 
deux bandes superposées : .en haut, des bustes personnifiant les 
douze signes du zodiaque, en bas, des sarcophages de toutes formes, 
cf. Th. UsPENSKIJ, op. cil., pl. XII, 32, ainsi que pour l'Octateuque 
du Vatican (Vat. Gr. 476, fol. 48v), RJEDIN, p. 357, fig. 429. Ces deux 
types d'images correspondent à une double série de textes: 1) L'enlè­
vement d'Énoch est un rapt au cours duquel il traverse les cieux et 
contemple les secrets de la cosmologie divine, cf. l'apocryphe édité par 
A. VAILLANT, Le livre des secrets d'Hénoch, Paris, 1952. Il est surpre­
nant que Cosmas ait passé sous silence cette révélation d'Énoch, alors 
qu'il insiste tant sur l'enlèvement de saint Paul «au troisième ciel» 
où celui-ci contemple, comme Énoch, les rangs des anges et les tâches 
qui leur sont dévolues (cf. V, 220). 2) L'enlèvement d'Énoch est un 
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83, 4 no8~<~v : noOetv~v LS Il 6 'Evwx : o 'Evwx LS Il 11 yevofL<v~ç : 
ywo~év"t)ç LSmwin. 

84, 2 0eoü : 't'OÜ 0eoü LS )) 1t'poayevéa6œt lj~~v transp LSmwin. 

S3a Héb. 11, 5. 

transfert dans le ciel avec son âme et son corps « pour y vivre à 
jamais ))' cf. J. DANIÉLOU, «L'ascension d'Énoch», dans Irénikon, 28 
(1955), p. 257-267, ainsi que R. H. CHARLES, dans J. HASTINGS, 
A Diclionary oftlœ Bible, t. I, New-York, 1898, s.v. Enoch, col. 705-710. 
- Pour l'image de la mort sous la forme d'un jeune homme, dont 
Cosmas offre le plus ancien exemple, voirE. DoBBERT, «Der Triumph 
des Todes im Campo Santo zu Pisa »,dans Repertorium für J{unstwis­
senschaft, Bd IV (1881), p. 1-45, et spécialement une note concernant 
Cosmas et les Oclaleuques, p. 21, n. 22, ainsi que J. J. TnŒANEN, Die 
Genesismosaiken von S. Mal'Co in Venedig, Helsingfors, 1889, p. 130-
131, et D. C. HEsSELING, Chal'OS ein Beitrag zur f{enntniss des neu­
griechischen Volksglaubens, Leiden-Leipzig, 1897, p. 33. 
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Voici l'arche de Noé 
qui porte le monde 

85. Voici sa longueur'. Elle est de trois cents coudées, 
tandis que sa largeur comporte, est-il dit, en bas, cinquante 
coudées, et en haut, une coudée. << C'est en assemblant, dit 
l'Écriture, que tu la feras, et tu la fmiras sur une coudée a. >> 

La hauteur de l'arche était de trente coudées. Noé partagea 
donc ces trente coudées en trois compartiments, hauts cha­
cun de dix coudées. << Tu la feras à deux et à trois étages b )), 

c'est-à-dire : Construis à l'intérieur deux toits et un troi­
sième toit par-dessus, de façon à former trois compar­
timents. Dieu ordonna de mettre dans le compartiment 

951, Les dessins figurant Noé et son arche diffèrent dans les trois 
manuscrits. Il est évident que c'est le Vat. qu'il faut suivre pour 
l'ordonnance et la composition : après la digression sur Énoch, qui 
finit vers le milieu de la première colonne du fol. 56v, vient, précédé 
d'un titre, le dessin de l'arche et le texte correspondant, dans l'ordre 
où nous les reproduisons ici. Description et dessin surprennent dans 
ce Traité sur les deux conditions. Il nous semble plus probable qu'ils 
ont été ajoutés par Cosmas, qui a le goù.t des descriptions techniques, 
ainsi qu'on le voit dans certains de ses développements sur le taber­
nacle, inutiles pour la démonstration de son système. Ni dessin ni 
description ne figurent dans la Chronique Pasclwle qui contient le 
même Traité que la Topograpl!ie, comme nous l'avons dit dans l' Introd., 
p. 87. Cette omission pourrait prouver que le copiste (ou l'auteur) de 
la Chronique a transcrit le Traité d'après un autre modèle que la 
Topographie. Cependant, comme rien n'indique de façon certaine 
que le Traité ait existé à l'état indépendant de l'ouvrage de Cosmas, 
nous croyons que description et dessin ont été délibérément omis 
dans la Chronique, de même que les digressions.- Le dessin représente 
une construction en forme de pyramide tronquée, partagée en trois 
étages. Dans la section supérieure on aperçoit une ouverture, fenêtre 
ou porte d'accès. La figure est schématique, mais correspond parfai­
tement à la description. On connatt deux types de l'arche, très diffé­
rents d'ailleurs : la représentation symbolique qu'on voit dans les 
catacombes, sur les sarcophages et les bas-reliefs, et la représentation 
narrative des manuscrits et des fresques ; le dessin de Cosmas se rap-
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85. ToÜ't'O 't'Ù !J.1Jxo; 't'~; Kt~c.ù't'Q\3. ''Ecr't'~ aè 1tYJXÙlV -rptrt;XO~ 
crLc.ùv, 't'à 3è 7tÀ0CToç, 6lç €Ïp1)'t'rt;t, x&-rc.ùf:lEv [J.èV ~XEt 7t~XEtÇ 
nevT~xoVTrt;, &vwf:lev 3è 7t'ljxuv [J.Lrt;v. « 'E7ttcruv&y<.ùv y&.p, 
cp1)cr(, nm~crEtÇ aô~v xcxt dç 7t'ljxuv cruv-reÀÉ:cretça )), Tà 8è 

5 6ljloç 1tYJXÙlV -rpt0CKOV't'rt;. Ô.tE'D\EV OÙV etç 't'pÛç O"fJKOÙÇ 't'OÙÇ 
-rpt0CXOV't'rt; 7t~XEtÇ, à7tÙ 7tYJXÙlV 8é:xrt; 't'Ù {)ljloç éxcicr't'OU O"fJK0\3. 
<< b.td>pocpoc yàp xd -rptd>pocpoc 7tOL~O'EtÇ aÔT~vb )) 1 6lcrocvd· b.Ua 

C [J.èV cr't'É:y(J.ç -r&Çov ~crc.ùf:lev xoct -rp(TYJV ~v &viùf:lev O''t'É:YYJV, Lvoc 
yé:viùV't'lXt cr'Ylxat 't'pe'i:ç. Koct dç !J.È:V 't'àv xoc't'fu't'epov O'YJKÙV TIX 

85, pict. Aô'O') - xocr[J.ocp6po.; V : Yj xocr[J.ocp6po.; x~~w't'6ç LS 11 

1 Toiho - x~~w't'oÜ om Lm add alia manus in S 11 2-3 xchc.ùOev flèv 
~xe~ ït~XeLç ïtev't'~xov't'o:; : ~O"'t'L [J.èv whw6ev ït'tJX(;}v v' LS Il 3 n9ixuv v.(o:;v : 

rriJX""' '""' LS Il 6 '" 6~oç : '" aè 6~oç LS. 

85• Gen. 6, 17 (LXX) b Ibid. 

proche davantage du type narratif et offre quelque ressemblance avec 
l'arche de la Genèse de Vienne (voir W. R. HARTEL-F. WICKHOFF, Die 
Wiener Genesis, Wien, 1895, pl. 3}, ainsi qu'avec celle du Par. 
Gr. 510 contenant les Homélies de Grégoire de Nazianze (voir 
H. OMONT, Fac-similés de miniatures des plus anciens manuscrits grecs 
de la Bibliollzèque Nationale du VIe au XIe siècle, Paris, 1902, pl. 51): 
toutes deux se présentent sous forme de constructions à trois étages 
se rétrécissant par paliers vers le haut. 

9 
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inférieur les reptiles et les serpents venimeux, parce qu'ils 
sont toujours lovés sous la terre; les quadrupèdes et les 
animaux bondissant sur les montagnes, Dieu ordonna de 
les placer dans le deuxième compartiment, parce qu'ils 
vivent à la surface de la terre et sur les montagnes ; quant 
aux oiseaux et à l'homme, Dieu ordonna qu'ils fussent dans 
le troisième compartiment, car les uns volent dans les airs 
et l'autre est destiné à devenir habitant du ciel'· 

NoÉ 

86. Voici Noé', le juste parfait 
Noé bénissant Sem 

hé 1 1 Ch 
. de sa génération, lui qui subit. une 

prop tsee nst .. · 1 t' d Ivresse mvo on ane, au cours e 
laquelle il vit des choses secrètes. L'Écriture affirme, en 
effet: "Noé se réveilla de son ivresse et il sut ce qu'avait fait 

852• Cf., pour la hiérarchie de la création, III, 43-45. 
86l, Sur la deuxième colonne du même folio (voir en V, 85, n. 1), 

après six lignes de texte se rapportant encore à l'arche, vient une 
figure que le titre placé au-dessus de la tête désigne comme étant Noé. 
C'est un vieillard nimbé, barbu et aux cheveux longs, vêtu d'un 
chiton et d'un himation (voir la description chez RJEDIN, p. 61-62). 
Des deux côtés de la tête, on voit deux oiseaux qui pourraient être 
deux colombes, dédoublement symétrique fréquent dans les repré~ 
sentations de Noé. à moins qu'on ait là, d'une part la colombe, por~ 
teuse du rameau d'olivier, et de l'autre le corbeau, rentrant le bec 
vide. Comme tous les personnages de cette série, Noé apparatt ici 
à titre de prophète annonçant (V, 86~88) et préfigurant le Christ 
(V, 94).- En ce qui concerne l'iconographie de Noé et la bibliographie 
sur le sujet. voir, pour la première période, J. FINK, Noe der Gerechle 
in der frilhchristlichen Kunsl (Beihefle zum Archiv {ür J(ulturgeschichle, 
Heft 4). Münster~Kôln, 1955; pour les miniatures et les fresques 
du vc au xnc siècle, RJEDIN, p. 58~62; et pour les représentations 
juives, F. M. BIEBEL, dans C. H. KRAELING, Gerasa, City of the Deka~ 
polis, New Haven, Connecticut, 1938, p. 319. -Bien que correctes 

(Suite de la note p. 132) 
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10 61)p(oc xoct 't'à lo~ÔÀoc èp7te:'t'à &7té-rocÇe;v e!voct, 6>ç ~l-tcp<.ùÀeUov-roc 
8toc7tOCV't'0ç Ô7t0 -r~v y~v· 't'ci 8è -re't'p0C7to8oc xo:1 't'ci è:ÇocÀÀÔl-te;voc 
ettl 1:à 5p'l) etç 't'OV 8eonpov Cf'l)l<OV ~1:e<i';ev eLVIXL, 6>ç eml.v<iJ Tijç 
yi)ç xoct ~v 't'oÎ:ç Ope:crt 8tcn't'W!J.evoc· 't'ci 8è 7te't'e:wci xoct 't'èv 
&v8p<.ù7tOV dç 't'èv 't'ph-av 0'1jxèv ~'t'ocÇev dvoct, 6>ç 't'à (.!èv &e:po-

15 7tÔpoc l:lv't'ct, 't'èv 8è oùpOCvtov ~J.éÀÀOV't'OC e:!vocL. 

86. Oihôç ~cr't'tv N &e, 0 't'éÀe:LOç 8(x.ocLoç &v ~v 't'1j ye;ve;~ 
ocÙ't'oÜ, b &x.oOmov (J.é6'Y}V Ô7to(J.dvocç xcx;t 6e<.ùp-f)crocç ~v cx;Ù't'îj 
(.LUcr't'~pLC<. <l>1Jcrl yàp 1) rpOl'f>~' (( 'Ei;tv'l)~< aè Nwe &7t0 't'OU 

85, 10 è1t'é't'cxl;ev : ~'t"cxl;ev LS JI 14 &:epo7t6pcx 6v't'cx : &epo1t'opoÜV't'et LS. 
86, pict. NOE V : titulus cum pict deest in LS. 
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son fils le pins jeune• 2• »Et après lui avoir prédit les choses 
futures sous forme de malédiction, il dit aussi l'avenir à ses 
autres fils sous forme de bénédiction : (à l'un) " Béni soit 
le Seigneur, le Dieu de Semb » et (à l'autre) " Que Dieu 
étende les possessions de Japhet et qu'il habite dans les 
tentes de Seme. >> En un certain sens, Noé n'a ni maudit 
le premier, ni béni les autres : il a prédit les mystères qui 
allaient s'accomplir par l'intermédiaire du Seigneur Christ. 
En effet, les fils de Chanaan n'ont jamais servi leurs frères; 
c'étaient plutôt ces derniers qui, en Égypte', ont servi les 
fils de Chanaan. Les Gabaonites<, eux uon plus, n'ont pas 
servi, comme on l'a parfois prétendu, les fils de Sem; ils 
ont servi Dieu ; les fils de Sem leur ont fait porter du bois 
et de l'eau pour le temple de Dieu •, et non pour eux-mêmes. 
87. Qu'est-ce donc, sinon une prédiction certaine qu'eux 
aussi allaient servir le Christ issu de Sem selon la chair ? 
Le verset << béni soit le Seigneur, le Dieu de Sem )), que 
signifie-t-il par rapport à Sem, si c'est son Dieu qui est 
béni? Mais Noé ajoute : " Que Dieu étende les possessions 
de Japhet et qu'il habite», c'est-à-dire: que Dieu (habite)', 
<< dans les tentes de Sem >>; Noé use ici d'une inversion pour 
obtenir le sens suivant : " Béni soit le Seigneur, le Dieu de 
Sem, et qu'il habite dans les tentes de Sem »; et ensuite 

par rapport an texte, les représentations de Noé et de l'arche qui nous 
ont été transmises par le Vat., probablement proches de l'original, 
ont sans doute paru insolites à l'auteur de la copie remaniée dont 
dérivent le Laur. et le Sin. Il a réuni les deux compositions en une 
seule, beaucoup plus banale, qui ne tient compte ni de l'ordre ni du 
sens du développement (voir lntrod., fig. 15). Les traducteurs russes 
de la Topographie (RmDIN, p. 63-75), ainsi que l'excerpteur du manu­
scrit de Smyrne (lntrod., p. 96) ont reporté l'îllustration, fortement 
remaniée, au livre Il, 41-42, où est raconté le déluge. 

862 • Cham, père de Chanaan. 
86'. Lorsque des pharaons égyptiens (({ fils de Cham » selon Top. 

Cl!rét., Il, 27) eurent remplacé les pharaons Hyksos (sémites) - qui 
avaient accepté l'établissement des Hébreux en Égypte ~ et rédui­
sirent les Hébreux en esclavage (cf. Ex. 1, 8-11). 
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86, 5 aù't'c;> : IXÔ't'à Lm CGÔ't'è S JI 8 'l&q;.e6 : 'l&;qu::'t' LS et sic infra. 
87, 2 8ouÀeUoucrt : 8ouÀeUcroucrL Lm. 

86a Gcn. 9, 24 h Gen. 9, 26 c Gen. 9, 27. 

864• Fils de Cham eux aussi, puisque cc sont des Hivvites, fils de 
Chanaan: comparer Jos. 9, 7 et Gen. 10, 15-17 (selon l'hébreu). 

86&. D'après III Rois 9, 20-21, les descendants des Hivvites sont 
réduits en esclavage par Salomon pom' la construction du Temple et 
des villes royales. 

87 1• Le sujet de ~ habite )) n'est pas exprimé en Gen. 9, 27, mais 
l'interprétation de Cosmas n'est pas soutenable. 
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vient : " Que Dieu étende les possessions de Japhet 2 
'' ; 

en réalité, Dieu les a étendues pour Japhet aussi bien que 
pour Chanaan ; de plus, tons deux servent le Christ issu 
de Sem. 88. Car toutes les demeures que Dieu s'est faites 
chez les hommes, de manière partielle dans les prophètes, 
de manière parfaite, indivisible et universelle, dans le 
Seigneur Christ selon la chair, il les a faites parmi la descen­
dance de Sem, ainsi qu'il est écrit au sujet du Seigneur 
Christ selon la chair : « En lui habite corporellement toute la 
plénitude de la divinité•. » Telles sont donc les visions que 
Noé fut jugé digne d'avoir pour prédire les mystères qui 
allaient s'accomplir suivant l'économie concernant le 
Seigneur Christ. 

Digression 

L'arrêt de mort 
et le cas de Noé 

89. Dans l'exemple de Noé éga­
lement il apparaît, avec plus d'évi­
dence encore, que la mort n'a pas 

été imposée à l'homme par un acte de colère. Certes, pour 
autant qu'en apparence tous les hommes ont péri dans le 
déluge par un acte de la colère de Dieu, et qu'en réalité ee 
fut pour être allégés par une mort prématurée des péchés 
qu'ils devaient commettre1 - Noé, tel un trésor choisi, 
ayant été l'objet de la protection et des prévenances que 
l'on sait-, pour autant sont vraies nos paroles à nous : ce 
n'est pas par un acte de colère que la mort a été imposée 
à l'homme, mais pour nous aider, nous instruire et mettre 
fin à la vie de peines d'ici-bas. En effet, Noé lui-même, 
objet d'une telle protection et des prévenances de Dieu, 

572, M. SIMON, Recherches d'hisloil'e judéo-chrétienne (Études Jui­
ves, 6), Paris-La Haye, 1962, p. 191-192, rappelle Sem et Japhet 
représentés côte à côte dans une mosaïque de Gérasa. Dans le symbo­
lisme rabbinique, Japhet désigne les gentils de bonne volonté, et plus 
spécialement les Grecs et leur culture : l'espace lui est promis, et sa 
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10 0 0e:Oç 't'<f> 'I&<pe:6 >r xcd yOCp x<Û 't'éç, 'I&q>e:6 xoct 't'c'Jl Xocvocàv 
È:ttÀOC-ruve:· x.cd n&ÀtV &[.LcpÔ't'e:pot 't'c{> XpLcr't'é}) aau).e:Üoucrt 't'lj} èx. 
't'OÜ :L-!jp.. ùmXpxovt't. 88. II&craç; yàp 't'à<; xa't'ot>do:ç E:ocu't'oÜ 
0 0e:6ç, &ç n-pOc; 't'oÙç &v6pdlnouç ènot~crocTo, 11-e:ptx&ç (J.èv èv 
-ra ëç 7tpocp~-roc•ç, oÀo-reÀwç 31: xocl &:3,occm&O'-rwç xocl xoc6oÀ•xwç 

B è:v -r<}) lle:o"7tÔ't'"(J Xptcr't'<{l XOC'tÙ cr&px.oc, 1tE7tOi1JTClt 't'OÎ:Ç èx. 't'OÜ 

s ~-1](1- lm:&pxoum, xoc6&ne:p ne:pt -roU lle:cm6Tou Xptcr't'oÜ yéypoc-
7t't'C<L XOC't'&. mipx.a· « 'Ev è1} XOC"t'OLXE:Î: 7tfi.V 't'à 7CÀ~p(ù!J.Cl "t'~Ç 

9e:Ô't'Yj't'OÇ O"Ül!LOCTtx.&ç;a ». Tolvrwv oùv -r&v On't'wn&v x.cd oc(vràç 
~/;tÙl61) ttpoe:ttte:'i:v 't'Wv x.oc-rOC -rljv oLx.ovo!J.trt.v -roU lle:crttÔ't'ou 
Xptcr-roU èx-re:Àou!LéVCûV. 

89. Kcd. bd 't"OÜ't"ou croc({)éO"t'epov 8dxvu't"ocf. blç oô xoc-r' 
ôpyYjv 't"i;l &v6pclm~ 6 6&.voc't"oç rcpocrev~vex't"e<t. ''Ocrov yd:p 
xoc't"à 't'à rcpocrexèç tJ.èv x.oc't"' ôpy1jv 0eoü rc&.vrCûv &v6pdlrcCûv 
8toc({)6ocpévrCûv èv -ri;l XOC't'OCXÀUcrtJ.i;l, XOC't'à 8è -rb &/..1)6èç 8tà -r~ç 

s &CûpLe<ç -r&v &!J.e<p't't&v, llv dx.ov rcotYjcroct, XOU({)tcrfiév't'eç, 
't"OÜ't'OU 3é, Ôlç X€L(J.1)À(ou èÇoctpé't'OU lJv-roç, 8te<<pUÀOC'r'rOtJ.éVOU 

C xoct ol5-rCûç rcpovooutJ.évou, &/..1)6èç 't'à rcpàç ~tJ.&V Àey6(.Levov, 0-rt 
OÙ XOC't"' Ôpy~v ÈrceV~VE:X't'OCL -ri;l &\10p6:m~ Q 0&.\IOC't'OÇ, &;)../..à rcpàç 
6l({)éÀeLOC\I xe<t ttoct8docv xoct rcocÜÀocv 't'~Ç È\l't"ocüOoc !J.OX.61)p0Cç 

10 ~w'ijç. Kocl yO:p à Nwe '!OO'oiho a.ocq>UÀocx6elç xocl 7tp0V01)6elç 

87, 10 't'ij)3 ... -rij)3 : -rOv ... 't'Ov Lm 't'cj:l ... 't"Ov S. 
88, 5 1tepl : 01tl LS. 
89, 5 xou<p~cr8év't"eo:; : xouqncr8év't'ooV Lm Il 10 -rocroÜ't'O : -roŒoÜ't'ov LS. 

san. Col. 2, 9. 

beauté (c'est-à-dire la beauté de la langue grecque) habitera les tentes 
de Sem, ce qui veut dire que les Grecs accéderont à la foi juive, sans 
pour autant renoncer à leur langue, interprétation qui atteste la 
persistance du prosélytisme juif face à la concurrence chrétienne. 

591, Cf. II, 41. 
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n'évita pas la voie de la mort. Quant à ceux qui périrent, la 
mort qu'ils devaient subir sous peu en tant que mortels, ils 
la subirent prématurément comme par l'effet de la colère; 
mais ils furent plutôt secourus et allégés des nombreux 
péchés qu'ils auraient ajoutés aux leurs, s'ils avaient 
continué à vivre. 

90. Les mêmes honneurs, béné­
Dieu amplifie pour 
Noé les honneurs dictions et promesses qu'il avait 
accordés à Adam accordés au premier homme, Dieu 

les renouvela à Noé, en les ampli­
fiant encore par ces paroles : « Le Seigneur Dieu bénit Noé 
et ses fils et leur dit : Croissez, multipliez, remplissez la 
terre et dominez-la. Soyez crainte et terreur pour tous les 
animaux de la terre et pour tous les oiseaux du ciel, pour 
tout ce qui bouge sur terre et pour tous les poissons de la 
mer; je les livre entre vos mains; tout ce qui rampe, tout 
ce qui vit, vous servira de nourriture; je vous donne tout 
cela, de même que la verdure des plantes, si ce n'est que 
vous ne mangerez pas la chair avec le sang, qui en est 
l'âme a», et un peu plus bas:« Qui verse le sang de l'homme, 
en échange de ce sang aura son sang versé, car j'ai fait 
l'homme à l'image de Dieu b. » 91. Voilà qui est clair : aussi 
bien avant la transgression que longtemps après cette trans­
gression, Dieu accorda à l'homme le même honneur, le 
même pouvoir, la même domination, et désormais plus 
abondamment encore ; avant la transgression, au paradis, 
Dieu avait ordonné à l'homme de manger de tout arbre, 
sauf d'un seul; après l'expulsion du paradis, il lui ordonna 
de ne plus se nourrir de l'arbre, mais des graines produites 
par la terre. Or, après avoir corrigé ces dix (premières) 
générations, sur la terre d'au-delà couverte de ronces, par 
une vie rude et pénible à l'extrême, Dieu, se servant de Noé, 
fit passer les générations suivantes sur cette terre-ci, meil­
leure et presque égale au paradis, et ordonna qu'elles y 
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UnO -roü 0e:oU "C~V 08àv 't'OÜ 6av&:rou oùx è:Çéqmye:. K&x.e:î:vot 
' ' À6 ' ' ' - ' ' ( n• Ot <X7t0 {1-EVot, ti\1 Er.XOV U7tO!J.ELVO:L l-tE'T OÀ yov V(J.WX:t'OV, tilc; 

6v·IJ'roL, 6lc; x.a-r' &pnv 3ta -rY)c; &(ùpLac; tmép..e:vov, &cpe:À1J6brre:c; 
!J.af.J..ov x.af. èn:txouqncr6év-rEc; 'TÛlv 7toÀÀÛlv &tJ.er:pt't&v, Wv 

15 'îfL<ÀÀov 7tpocr·n6évO<L ~ô\vnç. 

90, 3 'fJÔÀ6y1)cre : eÔÀ6y1)cre LSmwin Il KUpLoç om win Il 0 0eàç 
om LS Il 12 &vepwt<ou om V. 

91, 1 xoà om LS Il 7 aô-rà\1 om LS Il 11 xpd«ovL : xpeh-rov V. 

90 8 Gen. 9, 1~4 » Gen. 9, 6 (LXX). 
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demeurent ; il leur ordonna de goûter de tout, des arbres 
fruitiers aussi bien que des graines, et, en plus, de se nourrir 
de viande'. 

L'arrêt de mort : 
92. Qui, à la vue de tant de pré­

venance et de sollicitude du Dieu 
conclusion sage et miséricordieux, se plain­

drait, disant que la mort a été imposée à l'homme par un 
acte de colère de Dieu, et n'aurait plutôt des pensées sages 
et reconnaissantes ? C'est parce qu'il voulait instruire la 
race humaine que Dieu, sagement, a lancé la mort contre 
le péché de l'homme premier-formé, afin de lui rendre le 
péché détestable, tout en le stimulant par l'interdiction de 
l'arbre de vie et en lui apprenant à désirer l'immortalité; en 
disant « qu'il n'étende pas la main, ne cueille de l'arbre de 
vie, n'en mange et ne vive pour toujours a )), Dieu inculqua 
à l'homme en quelque sorte le désir, l'amour et une salutaire 
espérance de l'immortalité et, à travers l'homme, à toutes 
les Puissances invisibles. 93. En effet, Dieu n'a ni détourné 
ni privé l'homme de quoi que ce soit des promesses d'avant 
la transgression; au contraire, après l'avoir corrigé, il lui 
accorda davantage encore et étendit par l'intermédiaire 
de Noé (à l'humanité entière) l'honneur d'être nommée 
image de Dieu : « J'ai fait l'homme, dit-il, à l'image de 
Dieu •. » Voilà donc pourquoi Dieu a créé l'homme de telle 
sorte que dans la vie présente il vive mortel et sujet au 
changement, et ne devienne immortel qu'après l'instruction 
d'ici-bas. Ou peut le voir plus clairement encore au fait que, 
du commencement jusqu'à la fin, pas à pas, à travers 
l'instruction et l'enseignement, Dieu a mené et continue 
de mener l'homme vers les choses meilleures, et qu'il accorda 
à Noé, comme aux premiers hommes, le don de prophétie. 

9fl. Cf. II, 39 et 41. 

92111 Gen. 3, 22. 
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8dcrou, xeAeUcrC<ç mX.v't'fu\1 cbtoye0ecr6ar. x.cà ~/.IÀ<ù\1 x<Xp7t(fLW\I 

xo:1 0'1t€p!J-&-rwv 011-oü, ~'t'L 't'E nf..éov x.d x.peo<p~ye'i:v. 

92. TLç OpWv 't'Ocr~Û't''Y)V rep6vot~v x.~~ èrtt!LéÀe:t~v 't'OÛ 
B crocpoü x.~t e:ôcrnf..lt.yxvou 0eoü 3ucrree:'t'~cre:te "Aéywv x.~'t', Opy~v 

@e;oÜ 't'0V 61t.v~"t'OV 't'Ci) &v6pÙm<:p rtpocrye:vécr6~t, x.~t OÙX~ 
!LàÀÀOV O'O<pÛ)Ç x.cd e:ôx~p(cr't'WÇ VO~O'ELEV ; ''Ünne:p 7t~t3e:ücr~L 
R À, • e ' ' · e ' ' ~ ' e · s t-'ou O!Le:voç o H eoç 't'O ~v pwntvov ye:voç crocpwç 't'OV ocvœr:ov 
't':;i &!1-~P't'f.(f 't'OÜ rcpùl't'OTCÀ!t.cr't'OU btéppt~e:v, tvoc !LLO'î')t""ijv OCÔ't'(i} 
Tijv &!Locp't'f.ocv &ne:pylt.cr'Y)'t'OCL, 3tà 3è 't'1jç cpuf..ocx.1jç 't'OÜ Çût..ou 
't'1jç ~tù1jÇ Èxx.lt.wv ocô't'Ov x.oct e:~ç n60ov nlt.f..tv mxt3e:Utùv -rYjç 
&6ocvoccrLocç -ri;) yàp dne:Ïv 't'àv @e:àv « !L~7to't'e: Èx.'t'dvn Tljv 

10 XE:Ïp1X X.OC~ &Y.,"f)'t'OCL 't'OÜ ÇU/..ou 1'1jç ~tù'Yjç x.d cplt.y1} x.oct ~~O'E't'OCL 
de; T0v oct&voca >> n66ov 't'Lvcl x.oc1 ~pW't'OC x.a1 ÈÀnŒa XP"f)cr't'1)v Têt> 
&v6p6ln<p &6ocv1Xcrf.ocç npox.a't'e:~lt.Àe:-ro, 3tà -roü &v6p6lnou 3è 
x.at nlt.croctç 't'aLe; &oplt.'t'OLÇ Lluvlt.!Lecrtv. 93. Oô3è ylt.p 't't 't'ê:Jv 
Ènocyye:Àt&v 't'&v npO 1'1jç nocpoc~lt.cretùç èx!Gf..ucrev ~ Ècr't'ép'Yjcre 

C 't'Ov &v6ptùnov, &t..t..à nat3eÜcriXÇ xat nf..éov 3é3wx.e xocl. T1jç 
ÈrctùVU!L(IXÇ 't'1jç dx6voç -r1jç éocu't'oÜ Tljv &ÇLocv 3tà 't'OÜ N&e: 

5 Èné't'e:tve:v· « ''Ü't't Èv dx.6vt 0e:oü, Cfi'Y)O"Lv, Ènof.1)cra 't'Ov &v6ptù­
nova. n 'Ent 't'OÜ't'O oùv 0 0eàç Ènoi.1JO'E -rOv &v6pwnov, &cr-re; Èv 
-r?i nocpoUcrn ~w!j) 6v1)Tàv x.d 't'pe:n-rOv 3tlt.ye:tv, x.IXt !J.e:-rà -Tijv 
Èv-rcxü6oc 7tet:t3docv &61t.voc-rov &ttepylt.cr1J't'OCt. <l>œvep!G-re:pov 3è 
nlt./..tv Ècr't't nep!. 't'OÜ-rou L3e:Lv 5-rt, è4 &px1jç ëwç 't'éÀouç, xoc't'' 

10 0/..f.yov ènt 't'à x.pd't''t'tù 3tà noct3e:Uaewç xœt !J.OC6~crewç ~yœye: 
xet:1 &yet 't'0v &v6ptù7tOV 0 0e:6ç, xœt -roÜ-r<p nlt.Àtv xlt.ptcr!J.et: 
7tpO<p1J't'docç 0 0e:àç Wç -roLç np6l't'ot<; &v6p!Gnot<; !J.E't'é3wxe:v. 

92, 1 .,;ocraU't'l)V: 't'~V add mwin Il 3 E>eoü: 't"OÜ 8eoü LS Il 5 &v6pdl­
mvov : &v6p6rrre~ov LS 1/ 8 èxx.&wv V (inter cruces pon win) : èx.x.a(wv 
V1S èx.[3aÀÙW (-[3o:À- in ras alia manu L) Lm Il xat om V Il 1t'0:~-
8eUwv : whàv add LS Il 9 '"if> : Tà V. 

93, 5 ~1Jcrtv om LS Il 6 .,;oU't'o : .,;o1h(fl LS Il 8 èvTaU6oc : èv't'eUOev LS Il 
&7tepy&0"1)'t'O:~ : &7tepy&cre't'a~ L Il 10 't'd: xpdnw : .,;à xpeh't'oV LS U 
11 't'OU't'{f) : 't'OÜ't"o LSmwin Il 12 &ç om LS. 

93a Cf. Gen. 1, 27. 
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94. De plus, Noé a une cer­
Ressernblance de Noé taine ressemblance avec le Seigneur 

avec le Christ Christ selon la chair. En effet, de 
même que de l'argile des premiers hommes (seul) Noé fut 
sauvegardé et transporté sur une terre meilleure, afin que 
les humains n'aient pas l'idée que le Seigneur Dieu, con­
damnant dans une sorte de repentir sa propre créature, 
avait anéanti l'humanité par un déluge, de même pour le 
Seigneur Christ selon la chair : seul, il fut pris de l'argile 
humaine pour le salut de l'univers entier et fut transporté 
dans la vie meilleure de la cité céleste. Gloire à Dieu. Amen. 
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94, 8 '!OÜ nanàç transp LS. 
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MELCHISÉDECH, roi et prêtre 

95. Voici Melchisédech 1, sublime 
Melchisédech 

semblable au Christ prêtre du Dieu Très Haut, qui leva 
la dîme sur les prêtres selon la loi 

de Moïse. Voici le roi de paix et de justice, eu même temps 
que prêtre du Dieu Très Haut, rendu semblable au Fils de 
Dieu : il ne reçut pas son sacerdoce en succédant à d'autres 
prêtres, ni ne le transmit à d'autres prêtres. Voici celui qui 
célébra le culte sans suivre la loi de Moïse, exerçant sa 
prêtrise au titre d'alliances autres et meilleures. Voici celui 

951, Les trois manuscrits donnent ici une figure similaire (pour 
autant qu'on puisse en juger d'après les photos et les microfilms), 
représentant «Melchisédech, roi et prêtre », Dans le Vat., fol. 58~, la 
digression sur Noé finit au milieu de la première colonne. La deuxième 
commence avec le dessin précédé de son titre et suivi du texte ; la page 
est déséquilibrée et mal composée. Dans les deux autres manuscrits, 
la figure, encadrée par le texte, occupe la moitié inférieure de la page. 
Nous la reproduisons ici d'après le Sin., et donnons celle du Vat. 
dans l' Inlrod., fig. 16. -Melchisédech porte un vêtement comparable 
(suivant RJEDIN, p. 359-360, qui en donne une description détaillée) 
à celui des empereurs byzantins des xve-vi" siècles, alors que sur 
d'autres représentations, qui précèdent ou suivent la Topographie, 
il est paré de vêtements sacerdotaux. Cf. H. GRAEVEN, << Die Madonna 
zwischen Zacharias und Johannes », dans BZ, 10 (1901), p. 2, ainsi 
que J. J. Tm:KANEN, op. cft. [V, 82, n. 1], p. 60. Ce Melchisédech-orant 
(suivant Rjedin, prêtre officiant avec les bras levés) est plutôt rare. On 
le représente généralement, tantôt allant à la rencontre d'Abraham, 
tantôt sacrifiant, avec Abel ou Abraham (Genèse de Vienne, Genèse 
de Saint-Paul-hors-les-Murs, Bible de Cotton, Octateuques, fresques 
de Saint-Vital et de Saint-Apollinaire in Classe à Ravenne, de Sainte­
Marie-Majeure à Rome). 
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95. ÛÙ't"6c; È:a·nv 0 Me:Àx.Lae:Oéx, 0 1t1JÀ~xoc; re:pe:Ùc; 't"OiJ @e:oU 
't'OU ô~La't"ou, 0 't"oÙc; xa't"<X v6~ov MCùüaéCùç Le:pe:î:ç &7toÙe:xœr&v. 

ÛÙ't"6ç È:a't"LV 0 f3a:aLÀe:Ùç 't"Yjç e:Lp1}V1JÇ x.a:t 't"~ç Otxa:waUv1)c;, &~a: 
xat te:pe:Ùç 't"Oi3 0e:oiJ 't"Oi3 ô!.j;La't"ou, 0 &cp<O!J-OLCù~Évoç 't'<;) !ti;) 

237 A s 't"OÜ 0e:oü, 0 -TI)v te:pCùaÙV1JV ~1):.re: È:x ÙLaOox.~c; É:'t"ÉpCùv Le:péCùv 
7ta:pa:Àa:f3Ûlv, !J--lj't"e: É:'t'Épotç te:pe:Ücrt na:pa:7té~~a:ç. 01h6ç È:a't"LV 
0 !.l.~ xa't"à v6!J.ov MCùüaé<ùç .,..ac; Àœrpe:La:ç È:nL't'e:ÀWv, &ÀÀ, 
• 1 1 ~/À , - 0' 6 , • ' E't"EpOLÇ XpEL't''t'OO"L O"U~t-'0 OLÇ LEpoupyCùV. U't" Ç EO''t"LV 0 't"UV 



144 TOPOGRAPHIE CHRÉTIENNE 

qui a béni le patriarche Abraham, lui qui n'avait ui père, 
ni mère, ni généalogie remontant aux Abrahamites, seul 
à être roi et prêtre, rendu semblable au Fils de Dieu et jugé 
digne, lui aussi, d'initier à de tels biens. 

Digression 

96. Après le déluge, lorsque les hommes s'étaient multi­
pliés, Melchisédech fut le seul parmi eux à être proclamé, 
par une disposition particulière, prêtre du Dieu Très Haut 
et roi de Jérusalem, en ressemblance avec le Fils de Dieu, 
et il offrait à Dieu en sacrifice, suivant l'Écriture, les meil­
leures de toutes les créatures qui fortifient et réjouissent le 
genre humain 1• Comme roi, il exhortait par tous les moyens 
le peuple gouverné par lui à s'adonner à ces pratiques, 
tandis qu'il continuait à exercer sa prêtrise selon cette 
disposition et à prier Dieu pour son peuple. Chananéen 
d'origine et roi des Chananéens, ne descendant pas de la 
race des ancêtres d'Abraham, mais connu de la lignée des 
Abrahamites, un tel homme fut célébré parmi les hommes 
comme juste, comme roi et comme prêtre. Prêtre, après 
avoir béni Abraham et avoir rendu grâce à Dieu, il fut le 
premier à lever la dîme sur tout ce qu'Abraham possédait. 

97. Je crois dire peut-être aussi la vérité en affirmant que 
Rébecca, ainsi qu'il est écrit, alla un jour s'informer, par 
l'intermédiaire de Melchisédech, auprès du Seigneur, au 
sujet des jumeaux qu'elle portait dans son sein, et elle 
entendit : " Le plus grand servira le plus petit• »; c'est 

961• C'est-à-dire le pain et le vin, matière et figure de l'Eucharistie. 
Cette interprétation symbolique apparatt pour la première fois chez 
CLÉMENT n'ALEXANDRIE, Slromata, IV, 25, éd. O. SUihlin (GCS 15), 
Berlin, 1906, p. 319-320. Voir les textes bibliques concernant Mel­
chisédech: Gen. 14, 18-20; Ps. 109, 4; Hébr. 7, 1-11. 
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7t'~'t'pL0Cpx:1lv 'A~pocafL eôf..oy~crocc;, 0 &mX't'wp xcd &!J.-fj-rwp xoà 
10 !J.~ yeve:a).oyoUtJ.e:voç è:Ç OCÙt'&v, 0 !J.6voç te:pe:Ùç xocf. ~ocmÀe:Üç, 

0 &cpw!J-OLW!J.É:voç -r(j) YL(i) -roü 0e:oü, xocf. ocù-ràç &~tw6dç 
-rocroU-rwv &yoc6Wv !J-l)VU't'~ç. 

96. Me-rOC -ràv xoc-rocxÀUO"!J.6v, -rWv &v6pÔ}ttwv ÀomOv 7tÀ1)-
6uv6év't'wv, où-roc; !J.6voç è:Ç ocù-r&v È:x ttpooctpé:cre:wç ~8(cxç 
&ve:8e:tx61J te:pe:ùç -roü 0e:oü -roü û~fat"ou xcxf. ~C~:mÀe:Ùç -r1jç 

B (le:pOUO'CI:À-ij!J., x01:6' Û!J.Ot6t'1)'t'CI: 't'OÜ l~oÜ 't'OÜ 0e:oÜ
1 

XCI:f. -rà 
,ÀÀ , ~ , • '( , 1 1 , 6 , 5 XO: LQ"t'OC 7t0CV't'WV 't'WV X't'LO'!J.C<.'t'WV, E:V OI.Ç O:E:t 't'O O:V pW7ttVOV 

yi:voç GTI)p(~e'Co<( Te xat eÔq>pa(veTaL, l<()('COC ~V rpaq>~v, 
ttpocrécpe:pe:v lepe:'i:oc -r(i) 0e:(i). Où-roç tilç ~C~:atÀe:Ùç tt&v-rwç xa:f. 

1 .c. , , ~ ~ 1 À 1 , , , , 6 't"OV U7t OCU't'OU OLOLXOUj.LE:VOV O:OV EV 'l."OU't'OLÇ O:VO:O''t'pecpe:cr C(t 
vou6e-r&v, 8te-réÀe:t 01:Ù-r?j -r?j -r~e:t tepoupy&v xocf. è:Çtf..e:oÜtJ.e:voç 

10 tte:pf. -roü ta(ou Àa:oü. Xocva:vocLoç !J.É:V't'Ot ûtt&pxwv xcd -r&v 
X 'A À' '~' ' - ' OCWJ.VO:tWV t-"O:O't eue;, !J.'Yl wv ex yevouç -rwv 7tp07ttl't"OpWv 
'A~pa:&!J., &f..f..ci yvwcr-ràç &v -r1jç ye:ve:C~:Àoy(a:ç -r&v ttpo7ta:-

' 'A~ { ~ 1 ~ • 6 • • 't'Opc.ùV t-"PO:CI:!J.LCI:~WV 1 't'OtOU't"OÇ 7t0:p0: 't'OLÇ OCV pW7tOLÇ OCVE:-
' , 6 ~~ 1 ~ À , 1 c 1 0 , _ • oe:tx 1) otxa:toç, xa:t t-"a:m e:uç xa:t te:peuç. u't'oç ttpw-roç wç 

15 te:pe:ùç -ràv 'A~pocà!J. e:ùf..oy-ijcrC~:ç xocf. 't"(j) 0e:(i) e:ùxa:pm-r-ijcrC~:ç 
ae:x&-rocç È:À&f.L~O:VE:V &tcà rc&v-rwv, fuv etxev 'A~poc&!L. 

97. ŒIL"'' 3è .,.&.xa xat ocÀ1J6èç ip& xat "~v 'Pe~i:xav 3•oc 
c ' 6- 6' • 6' 6 • ' 't'QU't'OU 7tOpe:u E:LO'OCV, XOC IX ye:yptX7t'l."tXt, 7tU S:O' tXt 't'O't'E: 7t0CpOC 

Kup(ou rce:pf. fuv e:!xe:v è:v yaO"t'pf. at8Uf.Lwv, ~ xocf.l1xouae:v 6-rt· 
« ·o !J.d~wv 8ouf..e:Oae:t -r(i) È:f..&aaovta w Wç te:pe:L y<Xp -roü 0e:oü 

96, 5 <iv6p6mwov: <iv6p6mewv LS Il 7 6lç: o Lm omS 1112 'A~p·&~ 
o m LS Il 13 'A~po:cq.w:d(.ù\1 : 'A~piX(J.~C.d(.ù\1 LS. 

97, 1-2 "t"'fj\1 •p~;;~éx.oc\1 ... nopeuOdcro:\1: fJ 'Pe~éx.cc ... nopeuOdcrcc Lm. 

97a. Gen. 25, 23. 

10 
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parce qu'il était prêtre de Dieu que, suivant l'usage de ce 
temps-là, Rébecca s'adressa à lui pour s'informer auprès 
du Seigneur'. 

Melchisédech 
figure du Christ 

98. L'Écriture dit que Melchisé­
dech était sans père, sans mère, 
sans généalogie, n'ayant ni com­

mencement des jours ni fin de viel, car il ne descendait pas 
des Abrahamites dénombrés selon leurs généalogies ; en 
ceci également il a une ressemblance avec le Seigneur 
Christ, car celui-ci est sans père selon la chair, sans mère 
selon la divinité et, pareillement, sans généalogie : il n'a 
ni commencement des jours, parce qu'il est sans commen­
cement selon la divinité, ni fin de vie selon cette même 
divinité, et aussi selon son humanité, car il est devenu 
immortel et immuable. Ainsi, Dieu, à chaque occasion, rap­
pelle anx hommes, soit par des paroles soit par des figures, 
qu'une deuxième condition leur est réservée après la vie 
d'ici-bas. 

97'. Cf. E. A. Wallis BuoGE, The Book of the Cave of Treasures 
lranslaled from ille Syriac text ( •.. ),London, 1927, p. 154-155 : l'ouvrage, 
attribué à saint Éphrem et composé dans le nord de la Mésopotamie, 
peut-être à Édesse ou à Nisibe, rapporte à Melchisédech l'action attri­
buée dans la Bible à Jahvé. Voir aussi THÉODORET, Quaestiones in 
Genes lm, Interr. LXXVI, PG 80, col. 188 A, et AuausTIN, Quaestiones, 
PL 34, col. 567. 

981• Voici comment l'explique un récit légendaire attribué à saint 
Athanase (PG 28, col. 529) : (( Comme sur la terre il ne reste personne 
de sa race (anéantie par Jahvé à la prière de Melchisédech, à 
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s &x cruv't)f.ldaç x.œrà 't'àv x.atpàv èxe:Lvov npocr~pxe:'t'o nu6é:cr6<Xt 
rte<p&. Kup~ou. 

98. 'ArtOC't'opoc 3è x.ocl &(.L~'t'ope< x.e<L &ye:ve:e<À6yYj't'OV e<?rràv 
èÇe:'i:1te:, x.e<l (.L~'t'e: &px'i)v ~(.Le:p&v (.L~'t'e 't'É:Àoç ~Cù!fj<; ~xov't'e<, &ç 
(.L-i) Ov-roc (.Lèv -r&v ye:veaÀoyou(J.É:VCù\1 èx -r&v 'A~pa(.LtOC~Cù\1 
&.vf.lpCÛrtCùV, ~xov-roc 3è 0(1-o~Cùcrtv xe<t èv -roU-rcp rtpèç -rèv 

s 6.e:cr7t6't'YjV Xptcr-r6v, O-n <btchCùp (J.É:V ècr-rt xa-r&. cr&pxa, &(J.~'t'Cùp 
3è xoc't'&. -TI)v 6e:6't''t)'t'a, x.ocl 0(-Lo~ooç &ye:ve:aÀ6y't)-roç, (1.-f)'t'e 3è 
&px1jv 1)(1-e:p&v gXCùV &ç &vapxoç x.a't'à 't'Yjv 6e:6't''t)'t'a, (J.~'t'e: 3è 
~oo1jç -ré:Àoç ~XCùV n&Àtv xa-r' ocù't'1jv, 0(1-0LCù<; x.al xa't'&. -ri}v 
&.vf.lpCù7t6't''t)'t'C<, &ç &f.l&va-roç ye:v6(.Le:voç xal &-rpe:n-roç. ~ExOC-

D 10 Cr't'O't'e: 't'O~VU\1 0 @e:Qç Ô7tO(.Lt(J.Vhcrxe:t 't'OÙ<; &vf.lpCÛrtouç, e'l-re: 3tà 
À6yCùV e:Ï't'e: 3tc( 't'lmCùv, <ÛÇ 3e:U't'É:poc 'ttÇ XOC't'clO"'tOCO'LÇ (J.E:'t'IÎ. 't'YjV 
èv'taü6a ~CùYjv 't'OÎ:Ç &v6pCÛ7tOLÇ &n6xe:t'tat. 

98, 4 8è : xcd. add LS. 

cause d'un sacrifice offert aux faux dieux), il sera appelé sans 
père, sans mère, sans généalogie (c'est-à-dire sans famille), n'ayant 
ni commencement des jours ni fin de la vie ; assimilé au Fils 
de Dieu, il demeure prêtre pour l'éternité ( ... ). Cf. le psaume 109 
commenté en V, 133. Voir : M. SIMON, « Melchisédech dans la polé­
mique entre Juifs et Chrétiens et dans la légende », dans Rechercl!es 
d'histoire judéo-cl!rétienne (Études .Juives, 6), Paris-La Haye, 1962, 
p. 101-126, ainsi que G. BARDY, « Melchisédech dans la tradition 
patristique», dans Revue Biblique, 35 (1926), p. 496-509, et 36 (1927), 
p. 25-45. 
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Abraham annonce 
le Christ en paroles 

et en actes 

ABRAHAM 

99. Voici le grand patriarche 
Abraham 1, le premier des hommes 
qui a abandonné sa patrie, sa race 
et sa tribu, qui a cru en Dieu et qui 

a été reconnu juste à cause de cela et à cause des promesses 
de Dieu, celles que Dieu lui a faites, Abraham qui, d'un 
corps mort et d'une matrice morte, produisit des myriades 
(d'hommes) et fit croître pour l'univers, comme d'une 
racine, le fruit béni par lequel l'univers est béni et renouvelé, 
Abraham qui, en actes et en promesses, révéla à l'univers 
la résurrection des morts ; par des promesses, comme l'in-

991• Les dessins du Sin. et du Vat., identiques pour l'iconographie 
et le choix des détails, difièrcnt par leur composition, laquelle varie 
avec la mise en page. Dans le Sin., reproduit ici, le dessin s'étend sur 
la moitié inférieure de la page en deux bandes superposées ; dans le 
Val., où le dessin se déploie en pleine page, la composition se ramasse, 
la limite entre les deux bandes s'efface et les personnages se placent 
sur plusieurs plans (lnlrod., fig. 17). Le dessin du Laur., comme à 
l'ordinaire, est réduit thématiquement (lntrod., fig. 18) : on n'y 
retient que la scène du sacrifice devant la montagne, un autel (diffé­
rent de celui du Vat. et du Sin.) et le bélier attaché à un arbre pres­
qu'entièrement effacé. Remarquons de plus que, dans le Sin. aussi 
bien que dans le Vat., on est obligé de tourner la page pour retrouver 
le texte sur Abraham (Sin. : fol. 98r, dessin, et 98v, texte; Vat. : 59r, 
dessin, et 59v, texte). - Le dessin s'accorde étonnamment avec la 
description d'une représentation (etx.wv) donnée par Grégoire de 
Nysse (De deitate Filii et Spiritus Sancti, PG 46, col. 569 D-572 D), 
avec le texte de Cyrille d'Alexandrie figurant dans le florilège cité 
au deuxième concile de Nicée (J. D. MANSI, Sacrorum Conciliorum 
nova et amplissima Collectio ( ... ), t. XIII, Florentiae, 1767, co1.12 C-
13 A), et aussi avec le schéma de la Chronique Universelle, comme 
on l'a dit dans l' Introd., p. 152. Des légendes précisent les détails 
de la composition : (( les serviteurs d'Abraham » dans l'angle gauche 
du dessin ; (( Isaac portant le bois >> au milieu ; « Abraham » et « Isaac 

(Suite de la note p. 150) 
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ABPAAM 

99. Où-roç 6 fLéye<ç 7te<-rpL&.px1Jç 'A~pe<&.fL, 6 7tp&-roç &v6p6>­
nwv XCt:'t'Ct:Àd4'e>:<; 7CO:'t'pŒe>: xe>:t yévoç xcd ~6voç, xd n~cr't'eUcro:ç 
't'~ 0e:(i} xcd ~txo:Lw6dç 3~&, 't'olho xe>:l aLOC 't'OC<; èno:.yyeÀ(o:ç 't'OU 
0eoU, &ç npàç e>:Ô't'àv ènm-ljcrCt:'t'O 6 0e:6c;, ô èx ve:ve:xpw11-évou 

5 crdl!l-Ct:'t'O<; xd ve:ve:xpw!LéV'fj<; !1--f)'t'pcxc; !1-Up~&ao:ç O'UO''t''f)O'rl(J.EVO<;, 
Ô 't'0V e:ÔÀoy'fj(J.éVoV xe>:pnbv Ù><; &nb p~~'fj<; cpÙc; 't'ii} x6cr!J.C{}, a~' 
oO 0 x6cr11-oc; e:ÔÀoye:î:''t'O:L xo:1 &vcxx't'L~e't'cH, 0 3L' ~pywv xcd 8L' 
Ènocyye:ÀLWv !1-'f)VUwv 't'ii} x60'!J.C{) 't'~V èx ve:xp&v &v&cr't'OCO'LV' a~' 

ABPAAM om codd cf. Introd., p. 67. 
99, 1 (.'éye<ç om LS Il 2 otœ,pŒœ: ,. add LS Il 3 'ii> e.c;;: 0eij) LS Il 

3-4 8LX.C!L<ilEietç - ®eoü : cf. Chr. Pascli. 8txa:~w€1dç, a~a 't'OÜ't'O xa:t .. aç 
è1t'«yyû.(«ç ~À«~E: 't'OÜ ®eoü 11 4 vevexpwf.Lévou : vex.poof.Lévou V Il 6 cpùç : 
cpUcr«Ç LSmwin Il 7 ô1 om V. 
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dique le verset : " Toutes les nations seront bénies en toi 
et en ta descendance• "• ainsi que l'Apôtre le proclame 
également : « C'est à Abraham que les promesses ont été 
faites et à sa descendance, à savoir le Christb >>; par des 
actes, lorsque Abraham offrit en sacrifice son fils unique; 
car voici ce qu'en dit le Seigneur : << Abraham, votre père, 
exulta à la pensée de voir mon jour, il l'a vu et il s'est 
réjoui c, n 

100. L'apôtre Paul déclare à son tour : " Par la foi, 
Abraham, mis à l'épreuve, a offert Isaac et c'est son fils 
unique qu'il offrait en sacrifice, lui qui avait reçu les pro­
messes, lui auquel il avait été dit : Par Isaac tu auras 
une postérité portant ton nom ; Dieu, pensait Abraham, 
a le pouvoir même de ressusciter les morts ; aussi recou­
vra-t-il son fils, et ce fut là une figure •. " De plus, dans son 
ÉpUre aux Romains, Paul déclare:« Selon qu'il est écrit: Je 
t'ai établi père d'une multitude de peuples, (il est notre 
père) devant celui auquel il a cru, le Dieu qui donne la vie 
aux morts et appelle le néant à l'existence, lui qui, espérant 
contre toute espérance, crut qu'il deviendrait père d'une 
multitude de peuples, selon qu'il lui a été dit: Telle sera ta 
descendance; c'est d'une foi sans défaillance qu'il considéra 
son corps déjà mort - il avait quelque cent ans - et le 
sein de Sara, mort également ; devant la promesse de Dieu, 

lié» devant l'autel, de forme bizarre (comparer, en V, 111, la minia­
ture figurant Moïse). Le sacrifice d'Abraham compte parmi les repré­
sentations les plus fréquentes, qui s'échelonnent depuis les images 
symboliques dans les catacombes et sur les sarcophages jusqu'aux 
manuscrits et aux fresques. Nous devons nous contenter ici de ren­
voyer aux études spécialisées, tant pour les représentations plastiques 
que pour les textes anciens parallèles : J. WILPERT, 11 Das Opfer 
Abrahams in der altchristlichen Kunst ( ... ) », dans Rümische Quarlal­
schrifl für christliche Allerlumskunde und {flr J(irchengeschiclzte, 1 (1887), 
p. 126-160; A. Moore SMITH, {{The Iconography of the Sacrifice of 
Isaac in early Christian Art», dans American Journal of Archaeology, 
26 (1922), p. 159-173; J. SPEY ART VAN WaERDEN,« The lconography 
of the Sacrifice of Abraham ))• dans Vigiliae Christianae, 15 (1961), 
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240 A lrca:yyeÀ~Wv {lév, 6)c; -r6· « 'EveuÀoy1)6~crov-ro:.L èv crol xcd èv 
10 -réi) crrcép{lO:.T( crau rc&v-ra -rd:. ë6v1) a», xae&rcep xat 0 'Arc6rrr:oÀOÇ 

f'oif· « Tél) 3€ 'A[3paà!l lppé61)cro:.v o:.l èmr.yyeÀ(c-:t xal -réi) 
crrcép{lO:.'t'L o:.Ü-roü, 0 lcr-r~ XpLcr-r6c;b ))' ÔL' ~pywv aé, O-re -ràv 
!J.Ovoyev-Yî uLàv de; 6ucr~o:.v npocr~veyxev· oihwc; yàp ÀéyeL 
6 Kùp~oç· cc 'Af3po:.à{-L 6 no:.-r'ljp Ô {-LW V ~yc-:ÀÀL&cro:.-ro t3eî:v -r~v 

15 ~{-Lépav -r~v l{-L~V, xc-:1 d3e xo:.t Ex&p1Jc. » 
100. ·o ô€ &n6cr't'oÀoç Ilo:.ÜÀoç f3o<f· « fHa-reL rcpocr~ve:yxe:v 

'A(.l, ' ' 'I ' '~"' ' ' - ' t--PG-:Cl{l 'tOV cro::ax 'TCELpa~.;,O{-LEVOÇ, XIXL 't'OV !J.OVOYEVî') npocre:-
cpe:pe:v 6 -ràç èno:.yye:À~aç &vo::ôe/;&!J.evoç, npàc; 8v lÀo::À~61) O-n· 
'Ev 'lmxàx. XÀ1)6~cre-ro:.( croL crnép{la, ÀoyLcr&!J-evoç 0-rL xat èx 

5 vexpWv Eydpo::L ôuva-ràç 0 0e6ç, 06e:v o:.Ô't'Ùv xo:.t èv no:.po:.f3oÀ?j 
B èxo~J.(cro:.-roa. » Il&ÀLV yàp xo:.t èv -r?i npàç •pw!J-douç f3oif· 

« Ko::66lç yéypan't'<XL' Ilo:.'t'épo:. noÀÀWv èOvWv -ré6e:Lx&. ae, 
xo:.-révo:.V't'L où bdcr-re:ucre: 0e:oü, -roU ~woyovoiJV't'OÇ -roùç vexpoùç 
xd xo:.ÀoUv-roç -rd:. !l1, 8v-ra fuç 8v-ra, 8ç no:.p' ÈÀnŒa èrc' 

10 ÈÀnŒL ènLO"t'e:ucre:v dç 't'à yevécr6o:.L aô't'Ov na-répa noÀÀiJJv 
è6v&v XO:.'t'à 't'Ù dp1)!J-évov· Olhwc; ëcr't'O:.~ 't'Ù anép!J-0:. crau· xo:.l 1-'-1, 
&crOe:v~craç T{i n(cr-reL oô Xo:.'t'eV61JcrE -rà È:o:.u't'oiJ crW{la ~3'1) 
vevexpw{-Lévov - éxo:.-rov't'o:.é-r1)ç nou ôn&.pxwv - xo:.t 't'~v 

véxpwmv T-Yîç !J.~'t'po:.ç S&po:.ç dç ôè: -r'l)v èno:.yyeÀLo:.v 't'OÜ 0eoü 

99, 12 5 : 8ç LS. 
100, 1 lio:.ÜÀoç om LS Il 9 W.; 6no:. om LS Il 14 ~&po:..;: ~&ppo:.ç LS. 

99a Cf. Gen. 28, 14 b Gal. 3, 16 c Jn 8, 56. 
100• I-léb. 11, 17-19 (Gen. 21, 12). 

p. 214-255; H. LECLERCQ, D.ACL 7, 2 (1927), col. 1553, s. v. Isaac; pour 
la tradition juive, voir : R. MEYER, {( Bctrachtungen zu drei Fresken 
der Synagoge von Dura-Europos ))• dans Theologische Lileralurzeilung, 
74 (1949), 1, p. 30 s., ainsi que E. R. GOODENOUGH, Jewish Symbols in 
the Greco-Roman Period, t. IX (Bollingen Series, 37), New-York, 1964, 
p. 71-77. Cf. aussi A. STumEn, Refrigerium interim. Die Vorstellun­
gen vom Zwischenzustand flnd die frülzcl~rislliche Grabeslwnst (Tlzeo­
pltaneia, 11), Bonn, 1957, p. 178-182, ainsi que J. J. TIKKANEN, 
op. cil. [V, 82, n. 1], p. 131-134. 
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l'incrédulité ne le fit pas hésiter, mais sa foi l'emplit de 
force et il rendit gloire à Dieu ; il était convaincu que Dieu 
est assez puissant pour accomplir ce qu'il a promis ; voilà 
pourquoi ce lui fut compté pour justice, Or, il n'est pas 
écrit que ce fut à cause de lui seul que sa foi lui fut comptée, 
mais à cause de nous aussi, nous a qui la foi doit être 
comptée, nous qui croyons en celui qui ressuscita d'entre 
les morts, Jésus notre Seigneur, livré à cause de nos fautes 
et ressuscité pour notre justification b. n 

Abraham et Isaac 
figures du Christ 

101. Le fait qu'Abraham marcha 
durant trois jours avant d'atteindre 
le lieu que Dieu lui avait indiqué, 

afin d'apporter son ftls en sacrifice sur l'une des montagnes, 
ainsi qu'il est écrit, et aussi le fait qu'à la place de son ftls 
légitime et né de lui, Dien lui désigna, pour qu'il l'offre, un 
bélier, tout cela c'était des symboles et des figures du 
mystère de la passion et de la résurrection du Christ. C'est 
là, en effet, la fin que vise l'Écriture tout entière. 

Digression 

102. C'est à partir d'Abraham que Dieu commença 
à découvrir, en paroles et en figures, la condition future. 
En effet, le grand Abraham, lorsque Dieu lui eut enjoint 
d'apporter en sacrifice son fils bien-aimé, pensa, ainsi que 
le laisse croire l'Écriture, que Dieu avait le pouvoir de 
ressusciter Isaac d'entre les morts et de le lui rendre; c'est 
pourquoi dans les Évangiles le Seigneur rappelle la figure 
qu'est le sacrifice d'Abraham, et la nomme son jour à lui; 
c'est aussi par des promesses que Dieu fit des révélations 
à Abraham, lui disant : " Toutes les nations seront bénies 
en toi et en ta descendancea ll, ce qui révéla à Abraham 
l'économie concernant le Christ. 

100b Rom. 4, 17~25 (Gen. 17, 5 ; 15, 5). 
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ts oô a~ex.pL61) -r7î &7ttcrt'LCf, &_).)._' èOuvcqJ.W8YJ "C'?J TILcr't'e:t, Ooùc; 
06Çav 't'li'> 8e:é;) xcd nÀ1Jpoqmp1J9dc; 8-n, a È7t~yye:/..'t'at, Ouvœr6c; 
Ècr''t'L xcd not1jcrctL • Otà ÈÀoytcr81) cdvt'<î) de; OmoctocrOv't)V. Oùx 

C èyp&<p1J Oè Ot' o:lrcèv f.L6vov 8'rt ÈÀoy(cr81J ct?rt"ii), &/..Àà xcd Ot' 
~!J.êù;, ote; fl.éÀÀet ÀoyL~ecrElctt 't'of:c; rctcr't'e:Üouaw Ènt -ràv èyd-

20 pctV't'OC 'IYJO'OÜ\1 -ràv KUpto\1 'i)!l-&v Èx vexp&v, ac; 7tctpe068't) Otà 
-rà ncxpcxrc-rdl!J.C<'t'ct ~tLWV x.cd ~yé:p81) Otà 't"~V Otxdwaw 
'lj!J.Wvb, » 

101. To aè 7topeu6ijvc" '<peoç -i)[Lép1Xç, ~wç ou q>6&a11 Tov 
't'67tov, 8v goet~ev o:.Ù't'(i} 0 0e:6ç, ïvo: &ve:véyx1) 't'èv utèv ct?rroü 
e:lç 6ucr[ocv ècp' &v 't'<ÛV Opéwv, xœ6chc; yéypOC7t't'OCL, xcd -rà &v't't 
't'OU yvYJcrLou xd cpucrtxoü utoü 8et!;o:.t cdrc0 xpt6v, Lvoc 7tpocre:-

, , t A À S. , , "' 1 X ' 
5 VEYX?J, 7tC(\I't'OC O'U!J.t-'0 0:. tjO'Ct.\1 X.O:.L 't'U7tOL 't'OU X.O:.'t'O:. ptO''t'0\1 

(J.UO"t'"f)pLou -roU n&.6ouc; xcà 't'Yjç &voccr't'&cre:(J.)ç. TI&croc yàp ~ 
rpo:.cp~ npàc; 't'Oi}rov -rOv crxonàv &cpop~. 

II"'P"'YP"''P~ 

102. 'Ex. 't'Ot)"t'OU np&Tov 't'OÜ 'A~pad:!J. &pxpre<t 0 0e:àc; 
D &.rcoxetÀÙ7t't'ELV x.oct Otr:X t..6ywv xcd Otr:X 't'Ù7tCùV 't'~V (l.éÀÀoucrav 

' 'EÀ , ' ( ' 'AA , ,.... r.::-. ,.... XOC't'O:.Cf't'IXOW. ~ oytcr<X't'O yocp 0 {-Le:yo:;ç 1-"PO::O:.!J., 't'OU ~E:OU 

aÙ't'li} e:ln6v't'oç &ve:ve:yxe:Lv e:Lc; 6ucrLo:.v 't'àv utOv 't'àv &:yo::7t1J't'6v, 
s Wc; Oôva't'O:L n&'Atv b 0e:àc; èx ve:xp&v &va:cr .. 6'jcrat o:.Ù't'àv xcû 

7to:pacrxeLv aôT<{>, xo:.60C 't'Yi rpo:.cpfl Oox.e:L· 06e:v xo:.t èv Eùo::yye:­
f..Lotc; !J.é{LVI')'t'C(L b Kûptac; 't'OÜ "CUnou "C~Ç eual:ac; 't'OÜ 'A~pe<&!J., 
~ , ~ • ... À, ' , ' ~, ' À -'t)!J.Spe<V • 'l\1 SC<U't"OU XC< SO'C<Ç 't"0\1 't"U7t0\l' X.C<L OL Srte<yye LWV 
3è è3~Àou aù-réï> Àéywv· << 'EveuÀoy7)0~aoV'tO:L èv aot xat èv -re{) 

to anép!J.a-rt aou rc&v'ta -ra ~ev't) a n, 81tep TI,v xa-ra XpLa'tàv 
obwvo!J.fav aù-ré;> è3~Àou. 

100, 15 è8u'Jo:[.LW6"1) : ève8uvo:[.LW6"1) LSmwin JI 19 "ijtJ.iXÇ: ÔtJ.iXÇ V win. 
101, 2 o:Ôt"oÜ : Saut"oÜ Vwin. 
1.02, 4 dç om V win Il 9 ).éywv : Ùt'~ add LS. 

102a Cf. Gen. 28, 14. 
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103. De plus. Comme Dieu connaît tout à l'avance et 
sait que d'Abraham doit sortir celui par l'intermédiaire 
duquel il opère la résurrection et le renouvellement de 
l'univers, il élit le fidèle Abraham ; l'ayant éprouvé en 
toutes choses, car il ne fait jamais de choix hâtif, et ayant 
trouvé qu'il était le plus ftdèle parmi les Chaldéens, qui 
étaient astronomes et astrologues, il le transporte chez les 
magiciens nommés Karénoi 1 ; Abraham ayant fait paraître 
là aussi sa fidélité reçoit l'ordre d'habiter la terre des ido­
lâtres chananéens. Là encore, comme il fut trouvé supé­
rieur (à tous), il ne s'engagea dans aucun des trois chemins', 
mais s'appliqua plutôt à la pratique de la piété et des 
ordonnances divines; aussi fut-il jugé digne d'entendre les 
promesses des grands dons de Dieu, à savoir que de sa 
descendance sortirait celui qui le premier allait montrer 
à l'univers, en sa propre personne, la bénédiction et la 
promesse, celui par lequel le créateur et rénovateur uni­
versel accorde au monde la résurrection promise. 

On dit qu'Abraham avait sacrifié Isaac sur la même 
montagne où le Seigneur Christ s'offrit en sacrifice pour 
l'univers entier et où il subit la croix du salut 3• Gloire 
à Dieu. Amen. 

1031, Dans le pays de Haràn, au nordwouest de la Mésopotamie, 
cf. Gen. 11, 31, ainsi que la note de la Bible de Jérusalem, ad loc. 

1032 • Ceux des astrologues chaldéens, des magiciens de Harân ct 
des idolâtres chananécns. 
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103. "E-n. Ilpoyvdla't'1JÇ &v 0 0e:Oç x<Y.L e:L8Wç g't'L èx -roü 
'A~p<Y.d:(J. (l.éJ,)..e:t rcpoépx.ecrl:ht 3t' où -rljv &v&.cr't'otcrtv xcxt TÙV 

241 A &votX<Y.LVLCi!J.ÙV 'TOÜ 1CotV't'ÙÇ èpyOC~e't'otL, èxÀéye:'t'otL -rÙV 1CLcr't'àV 
'A~potd:tL 8oxtv-0Ccrcxç èv rciimv, Wc; oùx &xcxfpwç èx)..éyeTott, xrt.L 

5 &rcO (J.È:V -rWv Xcx)..3cx~wv &cr-rpov6tJ.CùV 6v't'CùV xcd &cr't'poÀ6ywv 
1CLO"'t'6't'ot't'OV IXÙ't'ÙV e:ÛpYjxWç, (J.E't'IXq:Jépe:L rcpbç 't'OÙÇ y6"1j't'IXÇ 't'OÙÇ 
Àeyov.évouç Kap"'jvoUç· x&xeî: rctcr-rOç &vwpavdç, xe:)..e:Üe:'t'IXL 
-r&v d3wÀoÀa-rp&v XcxvavaLwv -rljv y-Y}v otxe:Lv· x&xe:L &v~-re:poç 
e:Upe6dç xa!. rcpOç où3e:!l-~IXV 't'&V -rptWv èxx)..(vaç 036v, &,)..)..à 

10 7tp0ç 't'Ù cré~aç xal -rd:ç xeÀeÜcretç -roü 0e:oü tJ-iiÀÀov Ô7toxUtVcxc;, 
-r&v (J.e:y&Àwv è7tcxyyeÀtÛlv xal 3wpe:&v -roü 0e:oü ~Çt~61} 
&xoucrri)ç yevécr6at, xaL iht &7t0 TOÜ arcép(J.IX't'OÇ aù-roü 
7tpoépx.e:'t'ott Ô Tijv e:ÙÀoyL<Y.v xal -D]v èrcayye:ÀLav 't'éfl x6crf1.cp St' 
• .... ~ "" 1 1:'> • '!" \ ' ' ' ~ .,).. EIXU't'OU 1tpW't'OV OELX\IUÇ, ot OU XIXL 't''t)\1 IX\IIXO"'t'<Y.O'LV X<X~ T,1v 

15 èrcayyeÀLav x.apt~e:-rat -réi) x6cr!J.cp 0 x't'tcr-r1JÇ xat. &vcxxatvtcr-r~ç 
't'OÜ x60"(J.OU. 

B <PaaL 3è: TI)v 6ucrfav 't'OÜ 'lcr<Y.d:x 7tE7tOt1jcr6ott TÙV 'A~potd:!J. èv 
otÙT<'fl -r<f) 6pe:t, ëv6cx xat. ô ~e:crrc6-r1JÇ Xptcr-rOç 6ucr(a {mè:p 
7tiXVTÙÇ 't'OÜ x6cr(J.OU &v1Jvéx.61J x.at -rOv crwT~ptov a-raupàv 

zo Ô7tOfl<flévYp<e. Ml;"' 't'ij\ 0eij\. 'Afl~V. 

103, 14 éo:.u"t'oti : IXÙ't'Oti LS Il 20 €leif) : ~f.t&V add LSmwin. 

1033• Le mont Moria où Abraham conduit Isaac (Gen. 22, 2) est 
d'après une ancienne tradition celui où fut construit le Temple de 
Jérusalem (cf. II Cbron. 3, 1). Le Golgotha en est tout proche. 
Cf. l'Itinéraire d'Antonin de Plaisance (vxc siècle), éd. P. Geyer, 
Ilineraria Hierosolymitana saeculi IV- VIII (CSEL 39), Vindobonae, 
1898, p. 172 : Jn lalere est altarium Abrahae, ubi ibat Isaac o{{erre, 
obtulit et Melcl!isedech sacri{icium. 
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IsAAc 

Isaac 
figure du Christ 

104. Voici Isaac', cohéritier des 
promesses et des bénédictions don­
nées par Dieu à Abraham, son père, 

Isaac qni devint la figure de l'immolation du Seigneur 
Christ, parce que trois jours durant il marcha à la mort et, 
après cela, s'en retourna vivant, Isaac qui porta sur ses 
propres épaules le bois de son sacrifice, de même que le 
Seigneur Christ porta sa croix sur les siennes, Isaac qui 
accepta de mourir et fut rendu par Dieu à la vie, Isaac, 
en substitution duquel un bélier fut égorgé, et dont le 
père entendit la parole de Dieu : «Tu n'as pas épargné ton 
fils bien-aimé •. " Il a été pareillement dit pour le Christ, le 
Fils de Dieu:<< Lui qui n'a pas épargné son propre Fils, mais 
l'a livré pour nous tousb », bien que ce fût la chail' seule 
qui a été livrée pour la vie du monde, puisqu'il est impos­
sible à la divinité de mourir ; la chair ayant été livrée, 
l'Écriture dit que le Fils a été livré, la chair étant le sub­
stitut et la contrepartie du Fils, selon la figure du bienheu­
reux Isaac. Le Seigneur en effet s'est également exprimé 
ainsi : << Abra_ham exulta à la pensée de voir mon jour, il 
l'a vu et il s'est réjouie.)) 

10~1 • Isaac, jeune homme imberbe dans le Vat., fol. 60r, reproduit 
ici, devient dans le Laur. et le Sin. le vieillard barbu que nous repro­
duisons dans l' Introd., fig. 20. La représentation du Vat. semble plus 
correcte, parce qu'il est plus logique de dessiner ici Isaac jeune, tel 
qu'il fut offert en sacrifice, figure de la passion et de la résurrection 
du Christ; voir dans RJEDIN, p. 364, d'autres représentations d'Isaac 
en vieux patriarche. Pour ce qui concerne le personnage d'Isaac, 
consulter : J. DANIÉLou, Sacramentum {uturi. Éludes sur les origines 
de la typologie biblique, Paris, 1950, p. 97-111, ainsi que p. 112-128, 
et D. LERCH, Isaaks Opferung christlich gedeutet. Eine auslegungsge­
schichtliche Untersuchung (Beitrêi.ge zur historischen Theologie, 12), 
Tübingen, 1950. 

LIVRE V, 104 

104. Oû·coc; 'Icro:&x, 0 cruy-
XÀ1)pov6(-Lot; -r:&v èrcocyyeÀr.&v 
xo:t -r:&v eÙÀoyr.&v -r:oü 0eoü 
-r:&v yevotJ.évwv 7tpàç 'A[jpoc&tJ., 

5 -r:Ov ocù-r:oü 1toc-r:épcx, 8c; -r:tmoç 
l:yéve-ro -rijç crq>otyijç -roù 6.e­
cr7t6-r:ou Xptcr-r:oü -r:pLYjfJ.épwc; 
(3oc3tcrocç è1tt -r:O 6ocve:i:v xoc~ (J.e:-r:à 
-r:o:ü-r:a ~&v tmocr-r:péo/o:ç, 0 èv 

10 'T:OÎ:Ç ~3toLÇ 6S(.LOLÇ -r:à ~ÔÀO: 

-r:9lç É:cxu-r:oü 6ucrLocç ~cxa-r:OC~aç, 
&cr7tep xe<t 0 ~Ecr7t6't'Yjt; Xpr.­
cr-r:àc; -r:Ov É:ocu-r:oü cr't'ocupOv è1tf. 
't'ÛlV 6S!J.CùV è[30Ca-roc~ev, 0 -r1} 

15 7tpoo:r.pécrEL 6ocvÙlv xd {mQ 'T:OÜ 
0eoù ~"'"'6elç, oÙ1tep &v-r&t..­

c ÀCXY!J.C< 7tp6[3cx-rov ècrcpOCy'ij, xcxt 
11xoucre:v 0 1toc-djp 1tocpà Eh:oü 
6n ° « Oùx ècpe:LaCù -r:oü utoü 

20 O'OU 'T:OÜ â.yOC7tYj't'OÜa »o ÛÜ'T:CùÇ 
xoct è1tt -r:oü Xptcr't'oÜ -r:oü Y~oü 
-r:oü 0eoü ÀéÀe:x-r:oct o « "Oç ye: 
-r:oü tatou YLoü oùx ècpdcro:.To, 

--~· 

157 

•:0 

à.ÀÀ' {mèp 1,{-L&V 7t0Cv't'CùV 7te<pé3Cùxe:v ocù't'6v b », x&v Y) crOCpÇ 
25 tO"T' fL6V') -?j 3o6eî:crot 07tèp -rijç TOÙ J<6crfLOU ~Nijç, t7te.3~ 

&3UvtX-r:ov -r:~v _ 8e:6-r:'ij't'OC Socve:Lv· Tljç acxpxOç 3t3o~J.éVYjÇ, -r:Ov 
'L3r.ov Y~Ov 3Œocr8tXt Àéyer. .;, rpacp~, &v't'<iÀÀOCYfJ.C( XC(t &v't'(-
3er.l;tv oûcrœv 't'OÜ uloü xoc-r:à 't'Ûv 't'Ô7toV -r:oü {LOCXocpLou 'lcroc&x. 
Ü{hc.ùç yàp xœf. e:!Tte:V 6 Kôptoç 8-r:r. · « 'A[3paà11- ~yaÀÀr.&crœ't'o 

30 L3e:'i:v 't'~V -it!J.épav -r~v è!J.~V, xoct e:!3e: xat èx.&p1)c. » 

104, 1 'Icra&:x, 0 auyxÀYJpov6tJ.OÇ : 0 'Icraàx (0 add L1) auyxÀl)po­
v6tJ.OÇ LSwin Il 7 't'fJLYJ!J.épooç : 't'fJL~!J.€poç LS li 24 a1h6v : eau't'6v L 
(aù't'6V L 1m) S. 

104a. Gen. 22, 16 b Rom. 8, 32 e Jn 8, 56. 
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105. Voici Isaac qui transmit involontairement à Jacob 
la bénédiction promise par Dieu à lui-même et à son père, 
en disant : « Que des nations te servent, que des princes se 
prosternent devant toi ; sois maître de ton frère, que les 
fils de ton père se prosternent devant toi ; maudit soit qui 
te maudira, béni soit qui te bénira a, n Pourtant, nous ne 
voyons pas toutes ces prédictions se réaliser pour Jacob : 
c'est plutôt lui qui, à sept reprises, se jetant à terre, se 
prosterna devant Ésaü ; trente rois issus de celui-ci régnè­
rent, avant qu'il y eût nn roi en Israël', de sorte que les 
bénédictions s'appliquent au Seigneur Christ attendu d'Is­
raël, lui que vise comme sa fin unique la divine Écriture. 

Digression 

106. Voici donc Isaac devenu cohéritier, lui aussi, des 
dons et des promesses de Dieu, Isaac, figure du Seigneur 
Christ, lui qui transmit la bénédiction reçue de son père, 
non au fils de son choix, mais au fils à qui Dieu avait 
disposé de la donner. Gloire à celui qui en toutes choses 
ordonne avec sagesse ce qui concerne l'homme. 

1051• Cf. Gen. 36, 31-39, où sont énumérés ces rois, au nombre de 
huit ; pour obtenir la trentaine il faut ajouter les chefs de tribus dont 
le même chapitre donne les noms. 

105a Geu. 27, 29. 
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105. Oû-r6r; èa't'LV 'Imx&x, 0 &xoucrLwç; 7t!Xp<X8oùr; -t~v 
È:7t1)yye:À!-LfvY)V aù-réi) xo:1 't"<{) rta't'p~ aù-roü e:ÙÀoy(o:;v UnO -roü 

D 0eoü 't'é;) 'lax<il~, cp&.crx.cvv· « .6.ouÀeucr&:rwcr&v crot ë6v"') xcd 
7tpocrxuvYja&-rwcr&v crot &pxov't'eç· xcd ytvou x.ÜpLOç; 't'oU &:~û.qmU 

5 crau xo:i npocrxuv~croucrL crm aL uLol 't'OU 7tO::'t'p6ç; crau· 6 xo::'t'o::pdl­
!-LEV6ç; cre, È:nŒa't'&.po::'t'oç;, 6 3è eÙÀoy&v cre, eÙÀOY1Jt-tévoç; a. » 
To::U't'a 3è n&v't'o:: ènl 't'oU 'lo::xc1~ oùx. 6pW!kev yev6t-tevo::, &ÀÀa 
fJ.OCÀÀov o::Ù't'èç; Ê:7n&.xtç; necrcl>v ènl -TI)v y1jv npocrexÜv1JcrE 't'(il 
(Hcro::U· xo::l 't'pt&.x.ov-ra ~amÀeÏç; È:~o::crLÀeucrav èx. -roU cHcro:ü, 

10 nplv 1) ~acrtÀeUcro::t ~amÀéa èv 'lcrpa~À, &cr't'e o::t eÙÀoy(o::t ènl 
't'Ov npocr3ox.6lfJ.evov èÇ aù-r&v .6..ecm6't'1)V Xptcr't'Ov 7te<po::t-té­
voucn, npàç 8v niiç o cr><07tàç 't"~ç 6elocç rpoccp~ç &cpopif. 

244 A 106. Ko::l oi3't'oç; cruyx.Àï')pov6fJ.OÇ 't'ÙJ\1 -roU 0e:oU 3wpe&v 
x.al È:7cayyeÀt&v yev6!-Levoç; xo::l -rOnoç; 't'OÙ .6..e:crn6-rou Xptcr-roU, 
" 1 , ' ( l ~ \ À fJ. 1 ' 'À ' , oç; xo::t e<u't'oç; uno -rou nœrpoç; mxpo:: o::t-"lù\1 't'ï')\1 eu oyto::v, aux. 
'l' 'fJ. /À • ~ 1'>!- '"1"1' 't • f.:\ ' ' 1 cp 1Jt-'Ou e-ro utcp napeowxev, O::IVI. cp a ~eoç; cpx.ovO!kï')O"E: 

5 3o61jvo::t • .6..6Ça -re{) x.o::'t'a 1t&.v-ro:: aocp&ç; olxovot-toUv-rt 't'IX xo::-r!X 
-ràv &v6pwnov. 

105, 5 7tpocrxuv~croucr~ cro~: 7tpocrxUV"flO'<hwmfv cre LS Il of om V win 
Il 7 yev6(J.€VIX : ytv6(J.e:VIX LSmwin. 

ante 106 IIapaypaqJ~ om LS. 
106, 1 0eoü : Xpt&ro\3 LSmwin Il 3 -coü : t8(ou add LS Il 4 ~~oU­

Àe-co : È:~oUÀe-co Lmwin Il 0 om V Il 6 &v6pw7tov : 0e41 ~(J.&V. 'A!J.-ftv 
add LS. 
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Jacob prophétise 
la 2e condition 

JACOB 

107. Voici Jacob', cohéritier, lui 
aussi, des promesses divines, Jacob 
qui reçut, lui aussi, la cité pourvue 
de fondements dont Dieu est l'arti-inaugurée 

par le Christ 
san et le démiurge, c'est-à-dire la 

Jérusalem céleste, où le Christ (( entra comme précurseur 
pour nous a ))' condition que vise toute la religion des chré­
tiens et que le Seigneur Christ, le premier de tous, inaugura 
pour nous, route nouvelle et vivante que prédit le grand 
Jacob en transmettant sa bénédiction à son ms Juda, du-

1071• Dans le Vat., le dessin représentant Juda béni par Jacob 
occupe la moitié inférieure de la deuxième colonne du fol. 60v. Le 
texte relatif au dessin est au recto du folio suivant. Dans le Sin. et 
dans le Laur., le dessin, encadré de texte, se trouve au milieu de la 
page. Le jeune Jacob du Vat., reproduit ici, devient dans les autres 
manuscrits (Introd., fig. 32), comme l'Isaac de la miniature précé­
dente, un vieillard barbu aux cheveux longs et gris, tandis que Juda 
y est représenté jeune et sans barbe. Les deux personnages appa­
raissent barbus dans un évangéliaire du début du XI" siècle (Par. Gr. 64, 
fol. tov, reproduit dans V. N. LAZAREV, Istorija Vizantijskoj Ztvopisi, 
t. II, Moskva, 1948, pl. 80 a) : Jacob comme un vieillard chenu, Juda 
comme un homme dans la force de l'âge, avec une barbe noire. -
Jacob ne semble pas avoir joué un rôle particulièrement important 
dans la symbolique c~rétienne. Il est toujours figuré en rapport avec 
l'illustration de la Genèse, aussi bien dans les manuscrits (Genèse de 
Vienne, Genèse de Cotton, Genèse de Saint-Paul-hors-les-Murs, Penta­
teuque d'Ashburnham), que dans les mosaïques (Saint-Marc à Venise, 
Sainte-Marie-Majeure à Rome) où, parmi d'autres épisodes, on le 
voit recevant la bénédiction d'Isaac ou la transmettant à Juda. 

107• Héb. 6, 20. 

107, pict. ÏOTt.A~ ÏAKQB V: IAKQB IOYt.A~ LS IAKQB 
win Il 7 0 Llecm6't"l)Ç Xp~o't"6ç post ~Wcrocv transp LS Il 8 t&tCJ> : o:ô-roü 
add LS. 
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107. 00-roç 'IaxW~ xaL ClÙ-rOç auyxÀ1jpov6f.LOÇ 'T<ÙV èrcClyye­
ÀLWv 'TOU ElEoU, èx8ex6f.LEVOÇ XClt ClÙ't"àÇ -rljv '!OÙ<; eef.LeÀ(ouç 
" 'À J;, ' \ '\). \ t Cl. 1 1 EXOUrJClV 1CO LV, 'JÇ 't"EXVL't"'YjÇ XClL 0"/jfJ-LOUpyoç 0 ~EOÇ1 't"OU't"EO''TL 
1:ijç i7toupow(ou 'lepouaaÀ~p., ~v8a « 7tp63pop.oç fml:p ~p.ôiv 

s dcr~Àf)ea >> Xptcr-T6ç, e:iç fjv XCl't"&.cr't"Clcrtv &cpop~ TCéicrCl i) 't"<ÙV 
xptcr't"tClv&v 6p1jo"Xdo::, fjv rcp&'TOÇ rc&:v-rNv èvexCl(VLcrev iJ!J.LV 

B ô Lle:crrc6-r'1}<; Xptcr't"6<;, 080v rcp6cr<pœrov xd ~&crav, fjv xcà 
7tpoÀéyet 0 !Lé:yaç 'laxW[3 rco:pomÉ:fL7tNV 't"(i} t8Lcp ut<;l 'I01~8Cf, 

11 
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quel allait sortir, (héritier) des promesses et des bénédic­
tions, le Seigneur Jésus-Christ, car Jacob s'exprime ainsi : 
<< Juda, tes frères te loueront, tes mains seront sur la nuque 
de tes ennemis ; les fils de ton père se prosterneront devant 
toi. Juda, tu es un lionceau, tu as poussé du rejet, mon fils; 
t'accroupissant, tu t'es couché comme un lion, comme un 
lionceau. Qui le fera lever ? La principauté ne quittera pas 
Juda, ni le commandement ses cuisses, jusqu'à ce qu'arrive 
ce qui lui est réservé, lui, l'espoir des nations. Il attache 
à la vigne son ânon et au sarment l'ânon de son ânesse, il 
lava son vêtement dans le vin, son manteau dans le sang 
des raisins; ses yeux brillent de vin, ses dents sont blanches 
de lait b." 108. En réalité, les fils de son père ne se sont pas 
prosternés devant Juda : au contraire, ce fut lui qui se 
prosterna devant Joseph, même après la mort de son père. 
Il est donc clair que la prophétie entière a son aboutissement 
dans le Seigneur Christ issu de Juda selon la chair, et fait 
voir sa puissance et sa royauté, ainsi que sa passion et sa 
bienheureuse résurrection après la passion. 

Digression 

109. Voici donc Jacob, le troisième patriarche, une fois 
comptés les deux précédents ; après avoir épousé la femme 
dont il n'avait pas voulu d'abord, j'entends Lia, il transmit 
les bénédictions et les promesses au quatrième fils né d'elle, 
c'est-à-dire à Juda, d'où il est clair que la bénédiction ne 
passait pas au hasard à n'importe qui, mais à ceux dont 
allait sortir le Seigneur Christ selon la chair, le chef de la 
deuxième condition. On peut déduire ceci de l'histoire de 
Juda également, car ce n'est pas de sa femme, mais de sa 
belle-fille Thamar que tire son origine la descendance de 
Juda dont est sorti le Seigneur des bénédictions. 

10'7b Gen. 49, 8~12. 
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eÙÀoy&v ocù-r6v, È~ où xcd 0 -r&v È:rcocyyeÀ~&v xocL eÔÀoyt&\1 
10 &.vecpaLve-ro KUptoc; 'I'Y)O'OÜc; XptcrT6ç, cp&crx.wv ol5-rwc;· « 'loU8o:., 

crè: o:.tvé:mx~crocv o~ &~e:ÀcpoL crau, oct xe:Lpé:ç crau !1tt vÙ:rrou -r&v 
èx.6pWv crau· 7tpocrxuv~aouaC crot o~ uto~ -roU 7tœrp6ç crau. 
~XUf.LVOÇ Àéov-roç, 'loU3oc, tx ~Àoca-roü, uLé: fLOU, &vé~1JÇ" &voc-
1teacilv txoLf.L~61Jç <Ùç ÀÉwv xcà <Ùç axÛf.LVOÇ. TLç tyepeL 

' 6 0' ' À ',t. 1~ ''::' 'I '<:l> ' • ' ' -15 IXUt' V j UX EX EL'YE:L v;pX,<ùV Ec.:, OUOIX XOCL 1J"(OUf.LE:VOÇ EX 't'<ùV 
f.L1Jp&v ocÔ't'oG, Ë<ùç &v gÀe"() -reX &7toxdf.Le:voc ocù't'c{), xcx~ o:.ù't'Oç 
7tpoa~ox(oc è6v&v • .6..e:crf.Le:U<ùv 7tp0ç &f.L7te:Àov 't'èv n&Àov cxÔ't'oÜ 
xo:.~ 't'?j ËÀLXt 't'èv n&Àov -r1}ç 8vou o:.Ô't'oÜ, nÀuve:L èv otvcp "t'ljv 

C a-roÀ-l}v IXÙ't'oÜ xo:.t tv CX~{L(t't't a-ro:.cpuÀ1}ç "t'ljv 7te:pt~oÀ1}v o:.Ù't'oü· 
20 X,O:.p01t'OW1 0~ àcp6ocÀf.L01 ocÙ't'OÜ &nO o'lvou xcà Àe:uxot at à36v't'EÇ 

o:.Ù't'oÜ ~ y&Ào:.b. >> 108. Ko:.t 't'OÜ't'OV où npocre:xUV1JO'O:.V o~ u!ot 
't'OÜ 1t'O:.'t'p0ç IXÙ't'oÜ, &ÀÀcX -roùvo:.v-r[ov o:.Ù't'ÛÇ 7tpoae:xUv"t)O"E: -re{) 
'lwa'ljcp xcd f.LE:'t'cX e&voc't'OV 'TOÜ 1t'O:.t'p6ç. EU3'Y)ÀOV oùv ékt 1t'ëi(j(z 
1} npo<p'YJ't'doc o:.Ü-t'Y) dç 't'ÛV è~ ocÙ't'oÜ 't'ex6é:v't'oc .6..e:an6-r'Y)V 
X ' ' 1 ,, l 1: 1 <;:> ' 'Q 5 p~O''t'OV XIX't'IX O'O:.pXOC eaxe 't'U 7t po:.ç, 't'O 't'E: oUVC<'TOV XC<L 1-"C<crt-
ÀLXÛV <XÙ't'OÜ nocptcr't'&croc, xoct -rè 7t&6oç xoct 't"tjv èx -roü n&6ouç 
f.LOCXo:.pto:.v &v&cr-rocmv. 

III)(pl)(ypa<p~ 

109. Koct OÙ't'OÇ 'locxW[3, 0 O"UV1Xpt6f.LOUf.Le:VOÇ 't'OÎ:Ç aua 
't'p~'t'oç 1t'OC't'pt&px1jç, oùx o~ocv f.Lèv xocl cdnOç ~6e:Àe:v è~ &px.1}ç 

D Yiil-'"' yuvaÏ><<X Y~fL<XÇ, Àéyw a-1) TI)v Al<Xv, Tiji è~ <XuTijç 
't'E:'t'tfp't'cp 't'ex.6é:v·n, 't'OU't'Écr't't 't'<{} 'loû3q:, 't'ckç eÙÀoy(ocç xoct 't'r3:ç 
' À' Q 'À ' ,_À , , 15 , ' 5 E7t0:."("(E: LCXÇ XO:.'t'€1-"0C E:'t'0 1 <ùÇ 01) OV ex 't'QU't'OU 't'L OUX, <ùÇ 
é't'ux.e.v otcp~~7tot'e. ~ e:UÀoyLoc ~té't'pe:xev, &ÀÀ, è~ &v &ve:cpocCve:t'o 
0 .6..e:a7t6Tt)Ç Xptcr't'èÇ xoc't'cX a&:pxoc, 0 't'1}ç ~e:u't'é:pocç XIX't'OCcr't'&­
cre:wç &px.1jy6ç. "Eve:cr't'L 3è f.LOC6e:'Lv xo:.t è~ o:.Ù't'OÜ 't'OÜ 'loU~cx &ç 
oùx èx -rYjç l3Locç yuvoc~x6ç, &ÀÀ' èx 't'1}ç vÛf.L<p"t}Ç 0&f.Locp yeve:oc-

10 Àoye:f:cr6oct 't'Û t'OÛ't'ou crné:p~o:., è~ où xocL 0 t'(i)v e:ÙÀoyt&v 
&ve:cpoc(ve:'t'o KUptoç. 

107, 9 i:Tiœyye:Àt&v : eôœyyùtwv V Il xcx! eÔÀoyt&v om LS Il 
11 cdvécrcacrctv : œtvécrecrœv codd Il 12 O'Ot : cre LS Il ot om Vwin Il 
20 xœpo1t'otot : Xctpo7t'ot LS. 
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110. De plus. Il est de toute évidence que les patriarches 
qui avaient reçu de Dieu d'aussi grandes promesses, celle 
que toutes les nations seraient bénies en eux et en leur 
descendance et (cette autre):" Je vous donnerai cette terre 
à vous et à votre descendance• », firent preuve de la plus 
grande fidélité, lorsque, n'ayant pas reçu un pied de terrain 
mais continuant à habiter sous des tentes, ils attendaient 
et espéraient quelque autre condition, par laquelle ils 
obtiendraient (la réalisation) des promesses. Aussi, au 
moment de mourir, chacun d'eux transmettait-il la béné­
diction à celui auquel Dieu la destinait. Voilà pourquoi 
l'Écriture, comme si elle déposait les patriarches en lieu 
sûr, proclame : " Et il fut déposé à côté de ses pèresb », 
disant en quelque sorte au sujet de chacun d'eux : Déposés 
en lieu sûr en vue de la condition future, tous tant qu'ils 
sont, ils obtiendront un jour (la réalisation des promesses). 

110a Cf. Gen. 28, 13 b Cf. Gen. 49, 33. 
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110. "E-n. <l>ocvepcil-ra-ra ot 7tOC't'pt&pX,OCL 't'"t)Àmoc:U·nxç èrcC~.yyc.­
ÀL!Xç Àoc~6v't'e:ç 7tC(pa 0e:oü ève:uÀoye:~cr6oct èv aù·m'i:ç xa;f. èv -r(i) 
cr7tÉP!L<X't't ocù-r&v n&v-roc -rà gev1J, OfLo~<.ùç xo::L· « •y!J.Lv OWcrw 
-r1jv y~v -raU't'Y)V xcd. 't'éi) crnép~-t<x:n U11-&va >>, xrû !L1JÙè ~'Yit..toc 

245 A 5 noOOç ocô-rof. Àoc[36v-reç, &XA' èv O'X"t)Vrt.Lç xoc-rmxoÜv't'eç, O'Yif...oL 
~aav at ntcr't'6-roc-rm, èx.Oex.6ru;vot xocf. È:Àn~~ov-reç é-répocv ·twà. 
xa-r&cr-racrtv, Ot' ~ç <btof.;}j~ovTaL 't'àç èrcocyyeÀLaç. ''06e:v x.cd. èv 
xoctpé;} 't'OU 6'rflax.etv, mxpe:Of.aou ~xoccr-roç ocfn:&v 't'1jv e:ÔÀoy(cxv 
ifmep 6 0eoç <j>xov61'1)"ev. "06ev ij I'p<X'Jl-/j, wç 61)<r<Xup[~oucr<X 

to 't"oùç "'"'"~P<Xç, &~6"'· " K"'t 7tpocre't"~61) 7tpoç '<"oÙç "'"'""P"'ç 
cd.1-roüb n, ne:pf. é:x&cr't'ou ÀÉyoucroc Û>cravd· ll&v't'eç Û!J.OÜ 7tO't'e 

&7toÀ-/j<jlov~<X' 61)o-<Xup,~61'evo• etç 't"ijv f'~ÀÀoucrO<v ""'"""""""'"'"· 

110, 9 "0€1ev : x<Xt n&:Àw add LS Il 10-11 K<X1. 7tpocre't'é6Yj - <XÔ't'OÜ 
post )..éyoucr<X transp LS. 
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MoïsE 

Moïse figure et 
prophète du Christ 

111. Voici le grand Moïse1, au­
teur de signes miraculeux et de 
prodiges, cosmographe de la créa­

tion, honoré des ombres du Christ, notre vrai pasteur, et 
glorifié en son visage par Dieu, Moïse qui en paroles et en 
actes révéla à l'avance les choses concernant l'économie du 
Seigneur Christ; en actes : pour délivrer Israël de l'escla­
vage des Égyptiens, (figure de) la Pâque et de l'effusion du 
sang, il accomplit le passage de la mer, qui signifie le 
baptême; par la nuée, il révéla à l'avance le don de la Loi, 
et par le séjour dans le désert, il préfigura en quelque sorte 
l'Esprit Saint et l'Église ; érigeant sur un haut bois le ser-

1111. Placé dans le Sin., fol. lOt v, au bas de la page, à la suite de 
la digression sur Jacob, et en pleine page dans le Vat., fol. 61v, le 
dessin présente, d'un manuscrit à l'autre, les mêmes caractéristiques 
que celui du sacrifice d'Abraham : la composition qui s'étendait en 
largeur est changée en une composition centrale. De ce fait, les dis­
tances entre les objets sont plus grandes dans le Sin. que dans le Vat., 
et les groupes de brebis sont disposés de manière différente. Nous 
donnons le dessin du Sin. ici, dans l' Jnlrod., fig. 21, celui du Val. et, 
fig. 22, celui du Laur. Ce dernier diffère considérablement des deux 
autres, aussi bien par l'attitude et les vêtements du pasteur que par 
la disposition des brebis et la forme du buisson ardent (voir plus 
bas).- La miniature représente Moïse en<( Bon Pasteur», La compo­
sition rappelle celle d'Abel-Bon Pasteur en V, 75, avec cette différence 
qu'Abel, simple berger, était vêtu d'une peau de mouton, tandis que 
Moïse porte une magnifique tunique rouge sans manches, ornée d'une 
rangée de perles (?) et serrée à la taille par une ceinture. Le berger 
au milieu de son troupeau est un (( proeludium regni », une « image de 
législateur >>, comme le dit KoNDAKOV, I, p. 144. L'inscription au 
dessus de la tête précise : « Moïse contemplant le buisson ardent ». 
Plusieurs détails rappellent la scène de l'Exode, 3, 1 s.: Moïse a déjà 
enlevé ses chaussures, non pas des sandales ordinaires de berger, 

(Suite de la note p. 168) 
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111. ÛÙT6<; &<mv o !Ltye<<; Mwücr'ij<;, o Twv 7te<pG<a6~wv 

CJ't)!..f.dc.ù\1 xo:.l. 't'ep0C't'CùV 7t0!.1J't'~Ç, b 1'-YjÇ X't'~CJE:CùÇ XOCJ!J.oyp&cpoç, 
b crxt.a!:ç 't'oU &À1J6tvoU ~11-&v 7tOL!J.ivoç Xpt.cr't'oU 't'E't'L!J.1J!-Lévoç 
xœL npocr6>7tip lmO 0eoU 8e:8ol;œcr(J.évoç, b À6ymç xœL è:pyot.<; 

s 1tPO!L1JVÛwv T<l TI).; olxovoiL["ç TOÜ Ll.ecr7t6Tou XpLcrToü· lpymç 
B ~-tév, &ç 't'Ûv )lcrpo:.-YjÀ È:x 8ouÀdœç ALyun't'(Cùv ÀU't'p6>crœcr6œt., "'C'Û 

n&.axœ xo:.L 1'1jv np6crxumv 't'OU œt!J.oc't'o<;, 7tot't]cr&.!J.e:voç 't~\1 
8t.&.~occrt.v 1'-Yjç 6œÀIJ..crCJ'tj<; &ç È:nL ~OC7t't'(cr!J.<X't'OÇ' 8t.<X -rijç ve:q>éÀ't]<; 
7tpO!L1)VU<ùV Tljv Mm v TOÜ v61Lou, xe<! TI).; &p~!LOU Tljv a.G<ywyljv 

10 &ç tn~ 't'oÜ <fy(ou IIveU!J.OC't'OÇ xœt TI)ç 'ExxÀ't]a(œç 7tpO't'U7toU-

MOY~H~ om codd. 
111, 9 't'~\1 't'Yjç èp'ljfLOU 3~ety(t)y'ij\l transp LS, 
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pent d'airain, il annonça la passion du Seigneur Christ subie 
au moyen de la croix; laissant Josué accomplir l'entrée 
dans la Terre promise, il esquissa à l'avance le séjour dans 
les cieux 2• Oh 1 surnaturelle dignité du médiateur attestée 
par de nombreux miracles !112. Et que dire du tabernacle, 
image de l'univers entier, dans lequel fut placé le Propi­
tiatoire, tenant le rang du Seigneur Christ ? Mais pour ne 
pas allonger notre discours - nous avons déjà souvent 
répété ces choses' - passons à la prophétie en paroles de 
Moïse. Il dit ceci : << Le Seigneur Dieu suscitera pour vous, 
d'entre vos frères, un prophète comme moi; vous l'écou­
terez en tout ce qu'il vous dira ; et il arrivera que toute âme 
qui n'écoutera pas ce prophète, sera exterminée du sein de 

mais de superbes brodequins de cuir rouge ornés de festons gris, tels 
que les ont portés, selon Codinus cité par KONDAKOV, p. 145, les 
personnages de distinction. Le« buisson ardent J>, indiqué par l'inscrip­
tion, est figuré sous forme d'un vase dont s'échappent des flammes 
(voir plus bas). A Moïse berger, en train de contempler le buisson 
ardent, est jointe une autre figure qui passe ordinairement pour celle 
de Moïse recevant la loi, juxtaposition impossible suivant RJEDIN, 
p. 199~203, parce que la vision du buisson et le don de la Loi sont des 
événements distincts chronologiquement et topographiquement : l'un 
a eu lieu au mont Horeb, l'autre au mont Sinaï. Aussi Rjedin croit~il 
que la deuxième scène représente Moïse recevant l'ordre de libérer 
les Juifs de l'esclavage égyptien, action qui aurait été figurée d'une 
façon semblable à la donation de la Loi. Rjedin, s'inspirant de Strzy­
gowski, interprète dans le même sens d'autres figurations sur certains 
sarcophages, sur les portes de Sainte-Sabine à Rome, sur un bas-relief 
du Musée de Berlin (cf. J. STRZYGOWSKI, « Das Berliner Moses-Relief 
und die Thüren von Sancta-Sabina in Rom », dans Jahrbuch der 
l(Oniglicll-Preussischen Kunstsammlungen, 14, Berlin, 1893, p. 68-71, 
fig. à la p. 66), ou encore sur l'étoile, d'origine égyptienne, de la 
Collection Reinhardt (cf. J. STRZYGowsKI, Orient oder Rom, Leipzig, 
1901, p. 105-106, pl. VI). L'interprétation de Rjedin ne me semble 
être imposée ni par le texte de l'Exode, ni par celui de la Topographie. 
Au contraire, ce dernier souligne deux prérogatives de Moïse : celle 
d'être« honoré des ombres du Christ, notre vrai pasteur)) (V, 111), et 
celle d'avoir préfiguré la descente de l'Esprit Saint par << le don de 
la Loi» (V, 114). Quant aux monts Horeb et Sinaï, ils sont identiques 
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111, 12 rr:poxa.-rljyyeùe : rr:poxa.-rljyye"Aev V. 
112, 3 èrr:éxov Vmwin: èrr:éxov't'ot; VLS Il 8 &xoOcre~: daa.xoOcre~ L 

dcra.xoOet S. 

pour Cosmas, cf. V, 16, où il place Je mont Horeb, « c'est~à-dire le 
mont Sinaï ))' à six milles de Pharan; voir H. PÉTRÉ, Éthérie. Journal 
de voyage (SC 21), Paris, 1948, p. 32-33.- Pour la forme étrange de ce 
qui est désigné ici comme « buisson » et, dans la représentation du 
sacrifice d'Abraham, comme ((autel», voir, outre RJEDIN, p. 202~203, 
les considérations, d'ailleurs assez embarrassées, de KoNDAKOV, 1, 
p. 144, n. 3. Dans le Laur., ce buisson se présente sous forme d'une 
acanthe, à en croire C. O. NoRDSTRÔM, « Sorne Jewish Legends in 
Byzantine Art », dans Byzantion, 25-27 (1955-1957), p. 491 : cf. PHI­

LON, Vila Mosis, 1, 65 S. Voir aussi J. J. TIKKANEN, op. cU. [V, 82, n. 1), 
p. 80-83, 138-141 et 146, ainsi que, du même auteur, Die Psalterillu­
stration im Mitlelalter, Bd 1, Heft 1, Byzanlinische Psalterilluslration, 
Helsingfors, 1895, p. 120-121 et passim. 

111s. Cf. V, 6. Pour la typologie de l'Exode dans l'Ancien ct le 
Nouveau Testament, dans la catéchèse et chez les Pères de l'Église, 
voir: J. DANIÉLou, op. cil. [V, 104, n. 1], p. 131~200, où l'on trouve 
aussi la bibliographie touchant le sujet. 

1121• La présence dans la Chronique Pascale de cette phrase, parfai­
tement accordée avec les thèmes de la Topographie, mais inutile pour 
la Clzronique et pour le Traité sur les deux conditions, prouve que ce 
Traité a été composé spécialement pour la Topographie. Ceci n'exclut 
pas la possibilité qu'il ait eu cours à l'état indépendant (cf. V, 85, n. 1). 
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son peuple•. , De plus, il écrit, comme s'il relatait des 
paroles de Balaam : « Un astre montera de Jacob et un 
homme s'élèvera d'Israël, et il brisera les chefs de Moab 
et soumettra tous les ftls de Sethb. , 113. Or, les ftls de 
Seth, c'est le monde entier, et ces paroles ne s'appliquent 
qu'au Seigneur Christ; en effet, on explique le nom de 
Seth par fondement. Étant donné que Caïn et sa descen­
dance entière avaient péri dans le déluge, tandis qu'Abel, 
trop jeune, était mort sans enfants, et que ce fut de Seth, né 
après eux, que tire son origine Noé et toute l'humanité, 
Seth est comme une sorte de fondement de la race humaine 1• 

C'est bien pour cette raison qu'Adam, donnant un nom 
à son fils dans un état d'inspiration prophétique, l'appela 
Seth, c'est-à-dire fondement; c'est pourquoi il est écrit : 
« Il soumettra tons les ftls de Seth "• autrement dit : le 
monde eutier; mais ceci ne s'applique qu'au Christ et 
seulement à lui, que vise toute la diviue Écriture. 

Digression 

114. Voici donc Moïse, né agréable à Dieu; il fut élevé au 
palais du roi d'Égypte, et instruit daus toute la sagesse 
égyptieune 1 ; plus tard, transporté sur le mont Sinaï, il 
acquiert également la sagesse divine et se trouve, à nou­
veau, envoyé en Égypte, revêtant la figure de cel ni qui allait 
libérer le monde de l'esclavage et lui octroyer la liberté et 
l'adoption ftliale. En effet, Moïse libère les Israélites de 
l'esclavage des Égyptiens, ébauchant à l'avance l'effusion 
dn sang et la Pâque; par la traversée de la mer Rouge, il 
préfigure le baptême; par le don de la Loi, il révèle à 
l'avance la descente de l'Esprit Saint; par le séjour dans 

113'. Cf. V, 71-72. 
1141• Cf., pour les débuts de Moïse en Égypte, III, 6-7. 

112n Cf. Deut.l18, 15-16.18 b Cf. Nombr. 24, 17. 
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èx.dvou, è1;of..o6peu6~cre-rat èx 'TOÜ Àaoü <XÔ-r1j;a. n Ko:1 mif..w 
10 b e<Ô't'àç cruyyp&cpe:t Wc; &nà -roü Bcxt..aOC11- dp"f)!J.évov· « 'AvrJ.­

-ref..d: &a-rpov è:~ 'lo:x.Ù-)(3 x.cd &ve<a't'~cre:Tar. &v6pwrcoç è:~ 'Iaprd)À 
x.txt 6pcoJae:t 't'oùç &px:YJyoùç MCùa(3 x.cd ûno't'cf!;er. rtcfvTaç -roùç 
utoùç ~'h6b. >> 113. !Lot Oè ~-!)6 5f..oç 6 x.6cr!J.OÇ È:cr'd, x.d oùx. 
&p11-6~e:r. -roü-ro, d !J.'lj bd -roü ô.ecrrc6't'ou Xptcr't'oü· 0 yOCp ~7)9 

D 6e!J.éÀr.oç êptJ.."f)Ve:Ue't'<XL. 'Ener.O'l) oùv 6 KOCtv x.aL -rà 't'OÛ't'ou 
crnép(J.« è:v -r<î) x.o::rcx;x.ÀUO'!J-0 5/..ov &ncûf..e:-ro, '1 A~e:À 8è ve:Ô>-re:poc; 

5 &7tiXLÇ È:'t'EÀEÜ't'î'JO"E1 't'OÜ't'C.VV 0 'I:1}f} {J-E't'IXj'EVéO''t'EpOÇ È:yéVE't'O, 
è:Ç oiS xc-:;t 6 N&e: xa;t 1t&c; b xÔatJ.oc; xa;'t'&ye:'t'cct, &a7te:p 't'tç 
6e:[J.éf..wc; &v 't'Wv &v6p6>7twv. 6.tà -ro\ho È:x Tiic; at-rl:ccc; È:v6ou­
ataa6dc; aô-rOv b 'A8à[J. È:7tCùVÔ[J.IXO"E, :L1}0 a?vràv 7tpocra;yope:U­
crc-:;c;, 't'ou-réa't't 6e:[J.é:Awc;· 8tà -roü-ro d7te:' (( Kat {mo-r&Çe:t 

10 7t&v-ra;c; -roùc; utoùc; :L~e », tva e:'l7t7) Of..ov -rOv xÔa[J.ov· -roÜTo 8è 
È:7tt 't'OÙ Xpta-roU xa;t [J.Ôvov &:ptJ.Ô~e:t, 7tpàc; Ôv 1tiiaa ~ f)e;La; 
rpe<tp~ &tpopif. 

114. Kat oU-roc;, &a-re:Loc; -r0 0e:0 ye:vvî'J6e:(c;, &ve:'t'pécpe:To tJ.È:v 
dç 't'à ~a;aL:Ae:to:. -r~c; A~y07t-rou, 7toct8e:uÔtJ.EVOÇ 7tiiaa;v aocp~IXV 

248 A Atyun-rLwv· XIXt tJ.E't'É:ne:t-riX, 7t<Xp1XÀ1Jcp6dc; È:v -rli) 8pe:t :Ltvéf, 
3t3&axe:-rat xd -roU 0e:oU -r~v aocp(av, xat &7toa-réÀÀE't'O:.L 

s n&f..tv È:v Aty07t-rcp, 't'Ü7toV È:7ttcpe:p6[J.e:voç -roU Àu-rpOU[J.É:vou -ràv 
xÔa[J.oV È:x 3ou:Ad1Xc; x.a;t È:Àe:u6e:pf.a;v xiXt uto6e:af.av x.ocpt~o­
[J.É:vou. Au't'pOÜ't'rt;L yàp -roùc; 'lap0:1JÀL-rac; È:x -r~c; 3ouÀd1Xç -rWv 
A ' 1 ......:\.. 1 ~ <1 ' \ 1 tj'U7t't'LCùV1 "'IV 7tpOO'X,UO'LV 't'OU OCL{J-CY.'t'OÇ XOCL 't'O 7tiXO'Xa 
7tpo3ta;ypo:tf&tJ.e:voç -r~v 'Epu6pàv 6&t.aaaiXV 3ta;~t~&aocç, 't'à 

10 ~0C7t't"LO'tJ.IX 7tpO't'U7tOÎ:' -r'ljv 36crtV 't'OÜ VÔtJ.OU 1 't'OÜ &.yf.ou Ilve:Q­
[1-0:.'t'OÇ -rljv x&6o3ov npO[J.1JVÜe:t' 't"ljv 3taywy(jv -rljc; È:p~[J.ou, 

112, 10 o om LS Il 12 Bpwloe• - MO>à~ xol om V Il &px~yoù, : 
l.fpxov·w.o:; LS Il 't'oÙç 3 om LS. 

113, 11 !J..6vov : !J..6vou LS. 
114, 6 ex om v Il 10 -;rpo-.unoï : 1tpo3~e-.Onou LS. 
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le désert, il présage la tradition de l'Église; par l'entrée dans 
la Terre promise, il a révélé, à travers son successeur, la 
demeure des cieux ; glorifié en son visage par Dieu, il ébau­
chait partiellement les gloires futures. 115. Cependant, ce 
ne fut pas seulement par des figures, mais aussi par des 
paroles qu'il prophétisait le mystère concernant le Christ. 
De plus, il fut le premier, en cette vie, à montrer au monde 
l'usage des lettres'; il décrivit la création de l'univers 
entier aussi bien que sa forme qu'il avait contemplées dans 
ses visions mystiques ; il fit connaître les figures de la 
première et de la deuxième condition 2• Gloire à celui qui 
dispose continuellement avec sagesse, par l'entremise de 
ses enfants, des destinées de la race humaine. 

1151, Cf. V, 53. 
1158• En divisant le tabernacle en deux. 
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'rljv TI)ç; 'ExxÀ1JcrLaç 7trtp&.8ocrLV ttpOm')(J.rlf:ve:L' -r~v e:~cro8ov 
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15 8o~O<a6dç 't"tXÇ fl<'t"tX 't"e<Ü't"O< 36~0<ç fl•p•xwç 7epo8•eyp&q>e't"o. 
115 0' 1 

"'' "' \ 
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(J.&.'t'Cù\1 -rljv ne:'i:pav èv 't'é;)Se: 't'ép ~(cp ctÙ't'àç np&-roc; -ri!) x.6cr11-c:> 
Uné8e:t!;e:· 't"OÜ 7tcx.\vràç x6crfLOU 't'~V 7t0~1JO'LV xd 't'~V 8tcx.ypoccp~v 

5 tv flU<>'t"~p[oLç 6ewp~aO<ç &veyp<XtP"''""O' 7CpW't"~Ç XO<l 8eu't"SpO<Ç 
XCX.'t'CX.cr't"&cre:ooç 't'OÙÇ 'ttmouç lmé8e:tÇe:. 6.61;cx. 't'cî) &e:l. crocpWç 8d: 
't&V É:OCU'tOÜ 't"()Ocp(!J.CùV olXOVO(J.OÜV't'L 't"ci X.CX.'t'ci 'tÛ &v6pCÛ7tE:LOV 
yévoç. 

115, 1 1t'poeqdrreue : 1t'pOe<.p1rreucre LSmwin Il 6 &d om LS. 
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Psaumes de David 
composition 
et exécution 

Texte 

116. Après Moïse et son succes­
seur Josué, fils de Navé, après les 
Juges institués en Israël, après 
que Saül, ayant obtenu la royauté, 

eut été rejeté comme indigne, Dieu suscita pour les Israélites 
un roi-prophète, vertueux et juste; celui-ci, sous l'inspil'a­
tion de l'Esprit Saint, composa un livre de cent cinquante 
psaumes en vers, suivant Je mètre propre à la langue 
hébraïque, et les exécuta sur des airs de musique et en 
cadence, s'accompagnant de divers instruments, de danses 
et de chants. David lui-même jouait de la cithare; il avait 
sous sa direction divers chœurs de petits prophètes - c'est 
ainsi, en effet, qu'on appelait ceux qui assistaient les pro­
phètes, souvent on les appelait aussi fils de prophètes - ; 
ces chœurs jouaient de divers instruments, l'un avait des 
cymbales, J'autre des flûtes, un autre des tympanons, un 
autre des trompettes, un autre encore des psaltérions et 
des cithares ; il y en avait un composé de chantres nommés 
vocales 1 • 117. Chaque chœur avait son chef : l'un se nom­
mait Asaph, l'autre Idithoum; il y avait aussi les fils de 
Koré, un Israélite du nom d'Aitham et Moïse, homme de 
Dieu. Toutes les fois donc que David était poussé par 
J'Esprit Saint à prédire quelque chose sur la captivité du 
peuple, sur son retour, sur les principes moraux, sur la 
providence ou sur le Seigneur Christ, il composait en vers 

1161• Transcription du mot latin « vocales » plutôt que ~ flftte de 
berger »,comme le veut Mc CRINDLE, p. 184, n. 1. Cf. le l{lèlorologion 
de Philothée, inséré dans le De Ceremoniis, Il, 52-54, de CoNsTANTIN 

PoRPHYROGÉNÈTE (éd. J. B. Bury, The Imperial Administrative 
System in the Ninth Cenlury (The British Acadcmy Supplemental 
Papers, 1), London, 1911, p. 161, 15-17): les {3ox.cû.(ot ou {3ouxo:À(ot y 
semblent diriger par leurs appels (è:xqJwV~O'e:tç) les mouvements de l'as­
sistance pendant la réception impét·iale du jour de Noël : cr·nxt~e:w 
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T à x.df.I..e:vov 
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-rpwç XCl-rd: 't"à !J.é-rpov -rà t3tov -r~ç é~pCltClç yÀÛlTIYJÇ, x.oct 
è[J.[J.<Àw~ [J.<Toc puO[J.ou xool 6py&.vwv a,oo<p6pwv xool bpx~aewv 

\ '"'~ ' 1 l('<' TH \ ' \ , Cil 'r XClt cpowv <XU't"OUÇ q.owv. v YClP ClU't"OÇ X.<X't"e:xwv XtuClpClv· e:~xe: 
10 8è: X.(.(t xopoùç Ucp' éClu-ràv 3tClcp6pouç (J.LXp<Ùv 1Cp0Cf>1J't"<ÙV -

ofhwç yd:p èx&f..ouv 't"oÙç 7tClpCl(J.évov't"ClÇ -roLç npocp1j-rCltÇ, 1COÀ­
f..&xtç 8è: x.oct utoùç npacp1J-r&v ocÔ't"aÙç &v6(J.Cl~av - èx6v't"cvv 
8t&cpopoc 6pyocvCl, 't"OÜ (J.È:V xU!J.~<XÀCl, 't"OÜ 3è: aÔf..oUç, 't"OÜ 3è: 

' • •• ,, - H .r. , ' ' o' 't"U!J.1CClVCl, 't"OU oe: CJC(A1tLYYClÇ, 't"OU o~;: 't'ClA't"l)ptOV X.Clt X.tuClpav, 
15 't"OU aè <J>aoù~ 't"OÙÇ Àeyo[J.évou~ ~oxooÀ(ouç. 117. "Exooa't"O~ aè 

xopàç ~~Clpxov e:!xe:v, 0 !J.È:V èf..éye:-ro 'Aa&cp, &f..f..oç '13t6oU(J., 
~-re:pot utot Kopé, &f..f..oç Ated:!J. 'Icrpe<.1)f..t-r1JÇ, ë-re:poç MCùU<rijç 
&v6pw7toç 't"OÜ 0e:oü. <1-Iv~x.Cl -rotvuv èx.tve:L-ro èx -roü Tive:O-

D 5 !J.Cl't"OÇ -roü &ytou npoe:tne:Lv 't"t ne:pt Ttjç o:.LxtJ.ocf..wcrLocç 't"OÜ ÀCloÜ, 
~ ne:pL -t1jç èrcClv68ou o:.ù-r&v, ~ 1te:pt ~6&v 8t8Clax.e<.Àtx&v, ~ ne:pl 
7tpovo(oo~, >) 1tepl Tou ôea7t6Tou XpmTou, auveTWe< è[J.[J.ihpw~ 

ante 116 Tà xd~e:vov om V. 
116, 1 't'otvuv oro mwin ]] 4 {3occrLÀéo:: : 't'e add V win lJ 7 é{3poc(cxç : 

é~po::·~x'1)ç LS 1110 u~· É:IXU't'Ù\1 s~o::qJ6pouç oro v Il 12 IXÔ't'OÙç: CXÔ't'OÜ v ll 
15 {3oxocÀEouç : [jwxo:À(ouç LS. 

117, 5 't'OÜ &:ytou om LSmwin ]] nep! : 1) nep! LS. 

cxô't'oùç xcx't'œ 't'àv Œ~ov cii;(w~o:: xùxÀc.p 't"1jç 't't~l:ocç ~occrLÀtx1jç 't'pocné~'ljc;, 
xcxL &~cx 't"1jç kxqJWV~cre:Cùç 't'ÙW nocpeO''t'dl-rwv {3ouxo::Àtwv &va.xÀ(vew cxÔ't'oÙç 
èv TÎÎ Ào::~npo1:"&:t1J 't'pa.né~ll { •.. ).Cf. aussi ibid., p.157, 16 et p.158, 11. 
Ce mot revient encore une fois dans la Top. Chrét., en V, 117. 
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l'un des psaumes, consacrés chacun à un seul sujet; c'est 
pourquoi les psaumes sout tantôt longs, tantôt courts ; 
ensuite il remettait ce psaume au chœur qui lui plaisait ou 
à qui il convenait de le remettre, et le chantait d'abord 
avec ce chœur. Si, par contre, il jugeait bon (d'interrompre) 
le psaume au milieu et d'en remettre la suite à un autre 
chœur, cette succession de cadences s'appelait alors pause 1 

; 

ainsi, chaque fois qu'il décidait de passer en son milieu un 
psaume aux chantres nommés vocales, ce chant s'appelait 
avec pause, étant donné que les chantres reprenaient la suite 
du psaume pour la chanter à leur tour. 1'18. Qui veut, peut 
l'apprendre de ce qui est écrit dans les Paralipomènes des 
Rois : " David laissa ce chant entre les mains d'Asa ph, le 
prophètea.. n Le psaume une fois transmis ainsi, chaque 
chœur (le chantait) désormais tantôt à lui seul, tantôt avec 
tous; ils le chantaient avec charme et en cadence, s'accom­
pagnant qui de tels instruments, qui de tels autres et se 
répondant tour à tour, au milieu de danses, à la gloire de 
Dieu. On peut le déduire aussi du fait que David, ayant 
repris lui-même l'arche aux étrangers, dansa devant elle et, 
blâmé par sa femme Mikal, lui répliqua : « C'est devant le 
Seigneur que je vais danser et rifeb >>; en effet, non seule­
ment David n'arrêta pas ces réjouissances, mais il annonça 
qu'il leur donnerait encore plus d'ampleur. 

Les psaumes 
sont~ils tous 
de David? 

1'19. Cependant, quelques-uns 
sans prêter attention à cette ordon­
nance et à cette rigueur, sans cher­
cher non plus à s'instruire auprès 

des gens compétents, sont tombés dans des interprétations 
allégoriques et ont déclaré que les psaumes ne sont pas tous 

1171• Pour le sens du mot 8t&~œÀ~.ux et, d'une façon générale, pour 
tous les problèmes relatifs à la composition, au contenu et à l'origine 
des livres bibliques, nous renvoyons aux Introductions et aux 
Commentaires classiques. 
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-ràv \.j;a)qJ.èv ëxacr't'ov Etç 1-.dav Ü7t66eaw cruv't'e:Lvov't"oc' 3LOC 
-roÜ't'o yOCp xcd. ~ey&ÀoL xcà p.txpot tJ.'oclq.LoL · XO':L 7te<pe3Œou hL 

10 xopij}, c'Jl è:3o:ldp.œ~e:v ~ ~pfLO~e tcocpa3Œocr6e<t, xo:.L ~3ev aùt'àv 
è:v è:xdv<p rtpéû-rov 't'ij} xopij). Et 3è 1t&Àtv è:3oxL!J.acre: xa't'OC 
!J.É:O'OV 't'OÜ t.jJcû'[.LOÜ X.CÛ lJ..)..)..~ xopij} 1tape<30ÜVCXL 't'à ÀOt7tàV 't'OÜ 

~e<ÀfJ.oÜ, -r6-re: aùrlj ~ 3ta3ox~ 't'OÜ pu6tJ.oÜ è:x.aÀe:'i:To 3t&Y..aÀ!J.CC 

15 

249 A 

&cr-re xd 8-rocv 't'OÎ:Ç Àeyo11-é:votç {3oxo:).Lotç, ~'t'at 4>3oî:ç, Xct't'a­

fl<<r66ov <jJaÀflOU ~6<À< 7tapa3ouvaL, -r6-ro btaÀ<o-ro <Jl31j 3La-
.r. 'À ' •· ' '• ' ' • • - À' Q ' 'l'oc fLO:.'t'oç, e:ne:to1)7te:p m <poot ex. otaoOX1JÇ 7to:.pe ocv-pavov 't'O 
Àm7t0v 't'OÜ ~O::À!J.OÜ qEae:tv. 118. Mo::Se:ï:v 3è ëve:an 't'<î} ~ou/..o-

1-'-évcp 7te:pt 't'Oihou èx 't'OÜ ye:yp&cp8o::t èv 't'aÏe; TiapaÀe:mol-'-évatc; 
't'êùV ~amÀe:têùv ofhwc;· (( Kat ~ae TI]v <fl3~v 't'O::U't'YJV èv xe:tp~ 
'Aaàcp 't'OÜ 7tpO<p~'t'OU a )), Me:'t'à 't'à TCO::po::aoüvat aè: ofhCùÇ 

5 7tpêù't'OV 't'àV ~O::À!1-6V, ÀOt7t'ÙV gXO::O''t'OÇ xopÙÇ XO::~ xa8' éau't'ÙV 
xa~ Ol-'-o8ul-'-o::30v !1-E:'t'à 't'ép~e:wv xa~ Pu811-oü, 't'êùV 11-è:v èv 't"OÛ't'otc; 
't'oie; Opy&vmc;, 't"êùv 3è: èv èxdvotc;, &v't'tcpdlvCùç ~aov 't'Ùv ~o::À!l-Ûv 
!1-E:'t'à Opx~ae:wc; de; a6Çav 't"OÜ Gh;oÜ. ''Eve:a't'L 3è: 7t&ÀtV xat 7te:pl 
't'Ol>'t'OU !1-0C6dv, 6lç OCÙ't'ÙÇ at' éocU't'OÜ Q ~auta àvo::Àa~chv èx 't'Ù)V 

10 &/../..ocpU/..wv TI)v xt~W't'Ùv &px~aoc't'o Ë!-'-7tpoa8e:v ocù't')jc;, xal 
Ove:tata8dc; Û1tÙ 't')jç ~3(o::c; yuvatxOc; Mét..xot.. ËcpYJ' << l1afÇo11-at 
xal ye:/..&ao!-'-o::t èvocv't'f.ov Kupf.oub ))' où 11-6vov yàp oùx èTCaU­

B aa-ro, &t..t..à xat èTCt't'dve:tv 't'à 't'OLO::Ü't'OC èTCYjyye:(/..a-ro. 

119. T.vèç 3è fl-IJ 7tpocrocrx'lx6-roç -rîi -r&~o. xat -rîj &xp•~dq< 
't'O::U't'YJ, !1-~'t'E: 8e:À~O'O::V't'E:Ç èx 't'&V da6't"WV atao::x8)1vat, de; 
&f..f..YJyopfocc; è't'p&7tYJaa;v, !-'-'t)3è: TCcf.vTa;c; e:!va;t 't'OÜ ~ocuta 't'oùc; 

117, 9 xcd tJ.e:y&Àot post tJlctÀ!J.o( transp LS Il 12 tJ.écrov : v-écrou V 
Il 13 aù't'1) : ctÔ't'1J LS Il 14 ~o><aÀ(o~ç, ~'t'OL <j>Bo~ç : <i>Bo~ç ~'t'ot ~wxœ­
À(OLç LS. 

118, 4 aè om LS Il 6-7 <iiw ... <ii>v: ol ... ot L'mIl 6 èv om LSmwin Il 
7 àv't'~cpWvwç: hic deficit L fol. 139v usque ad ÜiS't'OÇ (V, 122, lin. 1) Il 
8-9 :n:&Àw !J.ctOe~v xœt 1t'ept 't'oÙ-] S qui hic deficit fol. 103v usquc ad 
eùocyyeÀtcr't'f)ç (V, 126, lin. 1). 

1tSa Cf. I Chr. 16, 7 b II Rois 6, 21. 

12 
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de David; certains d'entre eux, disent-ils, émanent mani­
festement des imitateurs de David ; pourtant ni l'Apôtre 
ni le Seigneur n'ont jamais mentionné à propos des psaumes 
quelqu'un d'autre que David. 

Digression 

120. Ce grand David, le pro-
Prophéties de David · d'Ab h 
relatives au Christ phète, issu de la racme ra am 

par Isaac et par Juda, fut jugé 
digne de devenir l'aïeul selon la chair du Seigneur Christ, 
en qui s'accomplit le grand, le véritable et l'éternel salut 
de Dieu; il composa un livre de cent cinquante psaumes 
qu'il chantait lui-même, mû par l'Esprit Saint, et qu'il 
(faisait chanter) par les prophètes sous ses ordres, un livre 
où l'on trouve, comme dans un paradis, toute la substance 
spirituelle de toute l'économie de Dieu, proclamée et 
annoncée par les prophètes. Gloire à Dieu qui à tout moment 
dispose ce qui concerne le genre humain. 

121. Nous dessinons donc David 
David et ses chœurs . , . . assis et, face a lui, les chœurs, a 

droite et à gauche, pour qu'on se représente également leur 
disposition ; après quoi nous allons dire aussi quels sont les 
psaumes où David fut jugé digne de prédire l'économie 
concernant le Seigneur Christ, en variant leurs sujets 
et en diversifiant leurs formes ; il parle de la passion et 
de la résurrection de l'humanité du Christ dans tous ces 
psaumes, de même que de sa divinité, (disant) qu'il est 
éternel, démiurge de toutes choses et rénovateur de l'uni­
vers, lui que vise comme sa fin unique l'Écriture inspirée 
de Dieu. 
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~cûq.toÙç &7tOCfl1)VckfJ.EVo~, &Àf..OC -r&v èx 't'OÜ Llocut8 napocÀOC!J.~ct-
5 v6v-rüJV cpave:poùç èÇ ocù-r&v elp1JXÔ't'e:Ç' 07te:p no-rè • Arr:6cr-roÀOÇ 

)) 0 KUpLÔç -rtvoç 1:/."AÀou è:rd ~CXÀfJ.OÜ oûx è!l-V)')fJ.ÔVe:ucrav, d (.L-1) 
-roü Llcwt3. 

omm 

120. '0 [J.Ôycxç oÙ'roç 6.cxut8, b 7tpoqY/j~"l)ç, 7tpo7t6.'t'wp ~~·0>61) 
e!voct XOC't'à mX:px.o:: 't'OÜ b..e:cr7tÔ't'OU XptO''t'OÜ, npOç av 1taao:. ~ 
tJ.e:y&À"fJ xo:1 &À1J6tv~ x.o:1 ocldlvtoç crW't''t)ptœ 't'OÜ 0eoü 7tÀ"f)poU't'oct, 
êx. -r~ç ?L~"f)Ç -roü 'A~pocà(.L 3tà -roü 'Imxlix xcd 't'OÛ 'lo08oc 

s Ô7t&.pxwv, Be; xoc~ ~~~Àov auvé61Jxe ~OCÀ!J.&V Éxœt'àv 7tev't"f)­
xovroc, 8L' É:OCU't'OÜ 'XOC~ 't'Ù}V 7tpOC()~'t'(.ùV 't'Ù)V Ô7t' OCÔT6v, tv 
TtveU!J.OC't'~ &y~tp x~voU!J.evoç, &vcx!J.éÀ7twv, tv fl eôp~aetç &ç tv 
7tocpcx8datp 1t&acxv Tpocp~v 7tVEU!J.IX't'tx~v 7t&.cr1JÇ -r~ç olxovo!J.(IXç 
~ou 0eoîi, 't'~Ç BLoc 't'WV 7tp0'fl~'t'WV xwux6d<r1)Ç xcxl xcx~cxy-

10 yeÀ6dcr1JÇ. Ll6t;IX 't'Ci) É:x&.a't'o't'e oExoVO!J.OÜvn 0eéi) 't'à XIX't'à 't'à 
&v6pw7tELov yévoç. 

121. Llt~Xyp&.cpo!J.eV oùv ocÔTàv -r:àv Ll~Xuta x~X6e:~6~-tevov xiX! 
't'OÙÇ xopoÙç È!!l-7tpoa6ev IXÔ't'OÜ 8e1;têf XIXt ckptO"t€p~, 87tWÇ yvéi) 
't'LÇ XIX~ 't'~V f)éiXV IXÔ't'~Ç -rijç 1'0Ct;ewç, !J.E:'t'à 't'IXÜ't'IX ÀéyoV't'EÇ 'XCX~ 
OÔÇ IXÔ't'àÇ ~Çtfuf)"f) 7tpOE:t1CE:Î:V ~IXÀ!LOÙÇ 7t€p~ 't'~Ç 'XIX't'à 't'àV 

s .6.eaTC6't'1JV XpLa't'àv oLxovo~-tt~Xç, 7totx(À~Xç IXÔ't'oùç Èv 't'n auv-
6éaEL xcxl 8Lcxrp6pwç tvcxÀÀ<i~OLç 't'éj) <r)("I)[J.<X~L<r[J.éj}, 7tepl 1t6.6ouç 
XIX~ &vcxa't'&.crewç -rijç &v6pw7t6T1J't'OÇ IXÔ't'oÜ e:lp1JxÙlç Èv 7t&aw, 
O[J.o[wç xcxl 1tepl -njç 6e6~1)'t'OÇ &ç &t8Loç xcxl 8"1)[J.Loupy6ç t<r't'L 
'tÛlV &:7t0CV't'CùV XIX~ ckVIXXCXtVLO'TijÇ 't'OÜ 7tiXV't'6Ç, 7tpàç è)v &cpop~ 

10 1t&ç 0 axo1tàç 't'~Ç 6eoTtve0cr-r:ou r pcxcp~ç. 

1.19, 5 qlctve::poùç : cpctve::p&ç mwin. 
120, 7 &vct(l.€À1t'WV : &.Vct(l.€À7t'€LV Win. 
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DAVID 

122. Voici le grand David 1, roi et prophète, homme 
selon le cœur du Seigneur, à qui, comme à Abraham, Dieu 
fit les promesses selon son plan : il promit que sa descen­
dance durerait éternellement et proclama que le trône de 
sa royauté ne serait pas supplanté. Lorsque Abraham, 
ayant quitté sa patrie et sa race, mit sa foi en Dieu, Dieu 

1221• Les chœurs de David, que nous reproduisons d'après le Vat., 
fol. 63v, ne se sont conservés que dans ce manuscrit, les folios corres­
pondants ayant été arrachés dans le Laur. et le Sin. Le dessin repré­
sente, au milieu, ~< David », assis sur un trône, et le petit « Salomon » 
qui se tient debout à côté de lui. Au-dessus, on voit un médaillon 
avec le buste du prophète « Samuel >>, artisan de la fortune de David, 
et en bas, une magnifique personnification de la << danse >>, figurée par 
deux danseuses vêtues de courtes tuniques. Samuel, David et Salo­
mon sont nimbés. A droite et à gauche de David, inscrits dans six 
cercles, à la manière de roses des vents, sont disposés ses six chœurs : 
à gauche, << chœur d'Idathoum », «chœur des fils de Koré », «chœur 
d'Étham, l'Israélite)); à droite, <<chœur d'Asaph », <<chœur des fils 
de Koré »1 << chœur de Moïse, homme de Dieu ». - Cosmas ici ne 
s'appuie pas sur les données du livre des Chroniques, car on y trouve 
seulement trois chœurs auprès de David, ceux d' Asaph, Aiman 
et Aitham (J Chron. 15, 16 s.), ce dernier remplacé par Idithoun 
à partir de 25, 1. Mais Cosmas part des titres des psaumes, comme le 
montre l'interprétation qu'il donne en V, 117 du rôle des chœurs de 
David. On relève en effet dans les titres des psaumes, outre le nom de 
David, ceux d'Idithoun, de Koré, d'Aitham, d'Asaph, de Moïse, 
mentionnés également par Cosmas, mais aussi un sixième nom de 
psalmiste, celui d' Aiman, remplacé chez Cosmas par un second chœur 
des fils de Koré dont il n'est question nulle part dans la Bible. En V, 
117, Cosmas a de même énuméré les quatre chœurs d' Asaph, Idithoum, 
Aitham et Moïse, auxquels il a joint les chœurs des fils de Koré, et 

(Suite de la note p. 182) 

LlAY16. m : om Vwin. 
122, 1 ÜÙ't'OÇ: hic denuo incipit L fol. 140r Il 2 Kup(ou om V ®eoG 

add V' Il 5 ~acrtÀe!aç : Ôf'O(wç add L. 
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lui proposa selon son plan de l'établir père des nations et 
de bénir toutes les nations à travers lui et sa descendance, 
c'est-à-dire à travers le Christ. Il en fut de même pour 
David : comme il était roi et agréable à Dieu, Dieu lui 
promit selon son plan, à lui aussi, que sa descendance et 
le trône de sa royauté, c'est-à-dire encore le Christ, ne 
seraient pas supplantés. 

Les quatre psaumes 
messianiques : 

la divinité 
et 1 'humanité du 

Christ 

123. Voici David, jugé digne de 
composer, sous l'inspiration de l'Es­
prit Saint, quatre psaumes' au sujet 
du Seigneur Christ : le deuxième, 
le huitième, le quarante-quatrième 
et le cent-neuvième, les consacrant 

tous quatre entièrement au Christ'. En effet, le Sei­
gneur Christ aussi bien que les apôtres semblent extraire 
des témoignages relatifs au Christ de ces quatre psaumes 3 ; 

en V, 116 il a parlé de (cinq) chœurs, jouant respectivement de 
cymbales, de fli'ttes, de tympanons, de trompettes, de psaltérions ou 
de cithares, plus un autre chœur composé uniquement de chantres. 
Quant aux Introductions aux psaumes qui utilisent Cosmas (voir 
Introd., p. 112), elles s'arrêtent à cinq chœurs. - L'image de David 
entouré de ses chœurs se retrouve dans les psautiers grecs ct latins, 
cf. KoNDAKOV, 1, p. 145 et n. 3. Cependant, à en juger d'après les 
descriptions faites par J. J. TIKKANEN, Die Psalterillustration im 
Mittelalter, Bd 1, Heft 1, Byzantinische Psalterilluslration, Helsingfors, 
1895, p. 5-6, ainsi que par A. H. SPRINGER, Die Psalterillustrationen 
im frühen Millelalt.er mit besonderer Rücksichl au( den Utrechlpsaller 
(Abhandlungen der philologisch-hislorischen Classe der l(Oniglichen 
Sii.chsischen Gesellschafl der Wissenscha(ten, VIII, 2), Leipzig, 1880, 
p. 207-210, qui donne le catalogue (à partir du vue siècle) des psautiers 
grecs et latins ornés de miniatures représentant David et ses chœurs, 
celles-ci diffèrent complètement de la miniature de Cosmas. Même 
les psautiers qui reproduisent l'Introduction aux psaumes de Cosmas 
(V, 116-119) ne reprennent pas le dessin de la Topograpl!ie, mais 
présentent une série d'autres compositions figurant, tantôt les chefs 
des chœurs en train de composer leurs psaumes, tantôt David entouré 
de « musiciens », personnages debout à sa droite et à sa gauche, 
cf. E. T. de WALD, The Illustrations in the Manuscripts of the Septua-
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È:7t~cr-r:eucre 0e:(/), 'X.(J.:raÀÀ~Àwç 1to::répa -ré.ûv !6v&v ocÔ't'Ov note'!: v 
lmécrxe-ro xc.à ef;Àoye:ï.v 7t&.vTa 't'à ~ElvY) 3t' ocÔ't'oÜ xcd. -roü 
0"7tépfMX't'OÇ odrmü, 't'OU't'écr't't Xptcr't'oÜ. Oi5-rwç xd è1tL -roU 
A ·~\.'> ' \.'' (.1. À 1 'r \ ' 1 ' - À 10 l.l.O(:uf,o, E7tELOY)7tEp tJIXCJ'L E:UÇ 1}\1 X.IXL EU(f.pEO''t'OÇ !XU't'Cfl1 X<X't'OC -

Àf)Àwç xcd. cdvr<f> È:7t1)yydÀoc't'O xcà 't'à crnéptJ.ct x.o:1 't'àv 6p6vov 
't'Yjç ~occrtÀdœç &3t&.3oxav 3tcqJ..éve:tv, 't'ou-réa't't 7t&.Àtv Xpta-r6v. 

123. ÛÙ't'oç b 6.o::ut3 ~1;tch61J èx Il\le:Ü{Lrt:roç &y(ou 7tpoe:me:ïv 
ne:pL -roû .6.ecrn6·rou Xptcr-roü ~<XÀ!J.OÙ<; 't'écrcro:;pocç, 't'àv 3e0't'e:pov 
xcà -rOv 5y0oov xod 't'àv 't'ecrcroc:poc:xoO"t'àV 't'é't'oc:p't'ov xoc:t 't'àv 
éxoc:'t'Ocr't'àv g_Voc:'t'ov, 0Àouç 't'oÛç 't'écrcroc:poc:ç Ot' 0Àou dç oc:Ù't'àv 

5 dpYJxWç. Koc:t yàp xd 0 6.ecr7t6't'YJÇ Xptcr't'àç xoc:t ot &7t6cr't'oÀot 
D CflOC:~VOV't'OC:t xd èx 't'WV 't'€0'0'<ipwv ~IXÀf.L&V ÀIX~6V't'€Ç !J.!Xp't'Up~oc:v 

122, 7 -.&v om L Il Tt'Otdv: Tt'Ot~O'etv V 1L. 
123, 3 xa1 -.àv 2 : -.6v -.e V !1 5 xo;t2 om V. 

gint, t. III, Psalms and Odes, Part 2: Vaticanus Graecus '/52, Princeton 
University Press, 1942, p. 4-5, qui ne remarque pas que le texte de 
l'Introduction aux psaumes vient de Cosmas et ne la connaît que sous 
son attribution à un pseudo-Chrysostome (voir Inlrod., p. 113). 

1231• Le commentaire des psaumes de David qui suit s'inspire de 
Théodore de Mopsueste, tant pour le choix des quatre psaumes 
messianiques, que pour la méthode exégétique qui consiste à distinguer 
les actions et les propriétés attribuables à la nature humaine et celles 
qui sont attribuables à la nature divine du Christ, cf. R. DEVREESSE, 
Le Commentaire de Théodore de Mopsueste sur les psaumes (1-LXXX) 
(Studi e Testi, 93), Città del Vaticano, 1939, ainsi que G. 1. AscoLI, 
Il Codice irlandese dell' Ambrosiana, t. I, Roma-Firenze, 1878 ; voir 
aussi Cosmas, Théol. Sc., p. 51-52 et 93-95. 

1232• Pour être messianique, un psaume, suivant Théodore, doit 
être entièrement consacré au Christ, cf. R. DEVREESSE, op. cit., 
ps. LXXI, p. 469,16-470,6 et PG 66, coi. 557 D. Voir plus loin V, 
134, 136-137. 

1233• Pour être messianique, un psaume doit également être cité 
dans le Nouveau Testament. Mais si c'est une condition nécessaire, 
elle n'est cependant pas suffisante, voir plus l()in, V, 135. Ce principe 
exégétique est valable aussi pour les développements sur les patri­
arches et les prophètes. 
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ainsi par exemple dans les Actes des Apôtres, lorsque, 
adressant leurs prières à Dieu, les apôtres disaient tous : 
« En vérité, ils se sont ligués dans cette ville, Hérode et 
Ponce Pilate, contre ton saint serviteur, Jésus, que tu as 
oint• », ils rapportaient le psaume II au Christ4• 124. Sem­
blablement, dans les mêmes Actes encore, alors que Paul 
parlait dans la synagogue d'Antioche de Pisidie, il s'exprima 
ainsi : « Et nous, nous. vous annonçons la bonne nouvelle; 
la promesse faite à nos pères, Dieu l'a accomplie pour nos 
enfants ; il a ressuscité Jésus, ainsi qu'il est écrit dans le 
psaume II : Tu es mon fils, moi-même, aujourd'hui, je t'ai 
engendré• »; il entendait la génération du Christ lors de 
la résurrection et confirmait, lui aussi, que le psaume II 
a été composé pour le Christ, comme l'ont dit aussi tous les 
apôtres. Et voilà pour l'humanité du Christ. Quant à sa 
divinité, il est dit dans le même psaume : « Tu les paîtras 
avec une verge de fer et tu les briseras comme le vase d'un 
potierb », ce qui a. fait connaître la force et la puissance de 
la divinité et a signalé en même temps le renouvellement, 
ou pour mieux dire le remodèlement des hommes ; en effet, 
un vase de potier brisé avant d'avoir été traité au feu est 
susceptible de remodèlement. 

125. David dédia également au Christ le psaume VIII'; 
il consacra les premiers vers du psaume à sa divinité, ainsi 
que le Seigneur Christ l'atteste lui-même dans l'Évangile, 
au moment où on l'acclamait, les rameaux à la main : 
« Hosanna au fils de David 1 Béni soit celui qui vient au 
nom du Seigneur• 1 » Comme les Juifs étaient impuissants 
à réprimer les foules et les tout-petits 2 - car les choses 

1234• Voir R. DEVREESSE, op. cil., p. 7-16. 
1251, Ibid., p. 42-49. 
1252• La traduction «tout-petit)) ne rend pas le sens étymologique 

de V~Tt'toÇ : « qui ne sait pas parler "• et n'explique pas suffisamment 
l'emploi qui est fait ici du mot. 

1238 Act. 4 1 27 (cf. Ps. 21 2). 
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7tept aÔ't'oÜ, ot6v 't't ÀÉ:yw èv 't'rx~ç IIp&~ecn 't'Ù>v &7tocr't'6Àwv 
1t0Cvreç at &7t6cnoÀot 1tpoaeux.611-evo~ 't'cj) 0ecj) ~Àeyov· (< 'E1t' 
&f..1)8dcxç ycXp O'UV~X.6"1)0'ClV èv "t'1) 7t6Àet 't'Cll)"t'1J è1tt 't'ÛV &yLOV 

10 7trxî:30C crau '1"/)aoüv, 8v ~x.p~aaç, ~HpcG31)<; 't'€ xd II6v't'~oç 
Il~Àft't'oça », 't'ÙV 3eU't'epov ~ClÀ!Û.lV dç ClÔ't'ÙV ÈxÀa~6V"t'eÇ. 
124. ~Ûf.LoLwç 7t&Àtv dç aô-rcXç 't'aç Ilp&~etç, Che 0 IIaUÀoç 
3tef..éye-ro eiç ~v cruvcxywy~v 'Av-rtox.eLaç -r!fjç Titm3Laç, 
oG-rwç ~qnr << Kat -/)f.Le'i:Ç Ûf.La<; eôayyeÀt~6t-te:Ba ~v 7tpàç 't'oUç 
7te<'t'é:paç È7tayyeÀLav yeVO!J.É:V"I)V, 0-rt -raÜ't'"I)V 6 0eàç èx.7te7tÀ~-

5 pwx.e: 't'O~Ç 't'é:x.vo~ç -/)f.LWv &vacr"t'~craç 'lrJcroUv, chç x.aL èv "t'cj) 
~e<Àf.Lcj) yé:ypa7t't'Clt 't'ci) 3eu-ré:pcp· l't6ç !J.OU et crU, èy6l cr~f.Lepov 

252 A yeyé:vv1Jx.& cre a )) 7 ~v yé:vv1)crtv è1tL "t'!fjç &va(n&ae:wç ÈxÀa~Wv 
x.d xupcûcraç x.at whàç 6lç 6 3e:0't'e:poç ~e<Àf.LÛç dç aÜ't'ÙV 
e'lp1)'t'e<t, xaBOC xcà 7t&v"t'eç aL &7t6cr"t'OÀOt d1tov. Krû "t'aU"t'a t-tèv 

10 1tept 't'!fjç &v6pw7t6"t'1)"t'OÇ aÔ't'oU. TO yàp 7te:pL 't'1jÇ 8e6't'1J't'OÇ 
aÔ't'oU èv 't'OÜ"t'<p 't'ci) o/e<Àf.Lcj) dp1)tJ-É:vov È:cr"t'L "t'OU"t'o' « ITot~-tave:tç 
e<Ô't'oUç èv p&~S<p crtS1)péf x.aL &ç crxeUoç x.epe<f.LÉ:Wç cruv't'p(~etç 
e<Ô"t'oôçb », &craveL -rO lcrx.upàv x.cxt 3uva"t'àv "t'!fjç Be:6"t'1J"t'OÇ 
yvwp(crcxç, èv 't'e<Ô"t'{i) "t'ÛV &vaxatvtcr~-t6v, ~'t'at &vcx7tÀacrt-t6v, "t'Ù>V 

15 &v8p<:Û7twv 0'1JtJ-&vaç· 't'à yàp crxe:Uoç "t'OÜ x.epe<f.LÉ:Wç cruv-rpt~6-
~-te:vov, f1.~7tw npoO"OfL~À!fjcrav 7tup(, 3é:x.e"t'at &va7tÀC<O'!J.6v. 

125. ~Ot-toLwç x.cxt "t'Ùv Oy3oov e:lç aô-ràv tt&Àtv e'lp1Jx.ev, eiç 
~v cxù-roü 8e6"t'1j't'a ebt6lv 't'a 7tpÙ>"t'a 't'OÜ ~e<Àf.LoÜ, x.aBOC x.at 
aÔ"t'Ùç 6 .6.ea1t6"t'1}Ç Xptcr"t'ÙÇ f.LClp"t'upet 7te:pL "t'OÜ't'oU èv 't'ii) 
EùayyeÀL<p, 0"t'e<V !-LE"t'a 't'Ùlv x.À&Swv È7te:uq:rf)~-touv Àéyov"t'eç· 

B 5 « ~ncravvOC -réi) ui(i) âautS· eÔÀOY1)f.LÉ:Voç 6 èpx.6!J-e:voç èv bv6!J.a't't 
KupLoua. n Kat è7te:t3~ !.1-~ 'lcrx.uov ot 'louSaî:ot è7tt"t't!-Lav 't'otç 
' À ' • ' s. ' •• " ' • ' • ox. o~ç x.a~ "t'OtÇ V1J7ttOtÇ- 'lv yap 7tetpe<oO<.,a 't'a opw!J-e:va, nat.-

124, 3 Ô!J.OO; : Ôf.ÛV L JI 8 xat aô-rOç supra lineam pon V !1 11 aô-roü 
om L Il -roü-ro : -r6 L Il 12 crxeüoç : crxeU'I') L Il 14 -raô-rql : xcd add L Il 
~-ro~ : 't"àv add L. 

125, 6 tcrxuov : tcrxUov-reç L // 6-7 't"o!ç 15x).o~ç L V 1mwin : 't'oÙç 
6x).ouç V. 

124• Act. 13, 32-33 (Ps. 2, 7) 
1258 Matth. 21, 9. 

b Ps. 2, 9. 
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qu'on voyait étaient extraordinaires : enfants, nourrissons, 
tout-petits, disciples et foules acclamaient le Christ et lui 
chantaient l'hymne -, ils essayèrent de lui adresser des 
reproches et lui dirent : « N'entends-tu pas ce qu'ils 
disent• ? " 126. Un autre évangéliste relate : « Quelques 
(pharisiens) dans la foule dirent à Jésus : Reprends tes 
disciples• >>, ce qui veut dire : Tu blasphèmes en acceptant 
pour toi une hymne qui ne sied qu'à Dieu seul; les uns et 
les autres avaient (donc) la même pensée; le Seigneur leur 
répondit, aux uns : « Eh bien, n'avez-vous jamais lu : <( Tu 
as tiré une louange de la bouche des tout-petits et des nour­
rissons• ? >>, déclarant ouvertement que le psaume VIII 
avait été composé pour lui et faisant en même temps 
entendre : Je n'usurpe pas les choses qui appartiennent 
à Dieu, cal' Dieu je suis, ainsi que l'Apôtre le proclame 
également : " Il ne regardait pas comme une usurpation 
l'égalité avec Dieu, mais il s'est anéanti lui-même, prenant 
la condition d'esclave0 )) ; aux autres, le Seigneur dit : 
Pourquoi vous étonner de ces tout-petits et de ces dis­
ciples ? << S'ils se taisaient, eux, les pierres crieraientd. n 

127. Comme les Juifs savaient que cela est écrit, comme 
d'autre part ils voyaient de fait des tout-petits et des 
nourrissons chanter miraculeusement l'hymne, comme ils 
conjecturaient que celui qui avait le pouvoir de faire 
chanter surnaturellement l'hymne aux enfants sans parole, 
avait aussi le pouvoir de faire crier les choses inanimées, ils 
se turent emplis de confusion. Oh, puissance du Seigneur 
Christ 1 Oh, son amour pour les hommes 1 Oh, sa condescen­
dance miséricordieuse 1 Vois comment, à travers l'enseigne­
ment qu'il tirait de la condition d'esclave, il a daigné nous 
montrer avec douceur sa divinité, accepter le tribunal de ses 
propres créatures, leur répondre non pas avec colère, mais 
avec douceur et résignation. Oh, comble de longanimité 1 
Oh, dignité de David jugé digne de faire de telles prédictions 1 

125b Matth. 21, 16. 
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3e:ç xcd 61)À&.~oV't'ot xott v~7ttot xe<t !J.C<61)'t'ott xcd 6xÀot È7tEUq11)­
!LOf.iv't'e:ç xott 't'èv 6!J.VOV &ve<xp&.~ov't'e:ç o:Ô't't;} -, Èrce:xe:tpouv 't'~V 

10 !J.é!LlJ!tv È7ttppbt't'e:~v xd <po:crt rcpèç e<Ù't'Ôv· « Oôx &xoUetç 't'L 
oiJ't'OL ÀfyoUO"LVb; n 126. tÜ 3È: Ë't'é:pOÇ eÙC<j"j"é:ÀLcr't'~Ç <p"fjcrt' 
<< Ttvèç èx 't'OÜ 6xÀou ëJ,.e:yov e<Ù't't;}' 'E7tt't'L!J."t')O"ov 't'oLe; !J.e<61J't'e<Lç 
O'OU a n, &crotvd iht' Ô..UO'<p'Y)!J.EÎ:Ç XC<'t'rt3e:x6!J.EVOÇ 6!1-VOV, 8ç 't'li) 
0eéi) !J.Ôvcp 0Cp!L6~e:t, éx&.'t'e:pot 't'èv otÔ't'èv voüv ëx_ov't'e:ç· rcpèç 

5 oôç b KUpt6ç <p1)crt, 't'OÎ:Ç !J.év· << Nd, où8É:7tO't'E &véyVCù't'€ 8't't' 
'Ex cr't'Ô!J.C<'t'OÇ V1)7dCùV xott 61)ÀC<~ÔV't'CùV Xot'njp't'LcrCù rt!vov b ; n 

C 3w:pp~31)V q>~aaç 'l:OV 5y3oov dç aÛTOV dp'ija6otL <jlotÀf1.6V, ev 
't'e<Ù't'éi) xe<t e<LvtÇ&.!J.e:voç 8-rt · üùx 0Cp7t&~Cù 't'~ 't'li) 0e:lj) rcpocrÔV't'e<, 
't'OÜ't'o y&.p d!J.t, xe<6~ xd b 'Arc6cr-roÀoç ~off· « üùx &:prce<y!J.Ov 

10 fjy~GIX't'O 't"è e!wxt raa 0e:(i}, &ÀÀ' éaU't'èV èxfVCùO'E !1-0p<p~V 
3o0Àou Àe<~cilvC ))' 't'oie; aè rc&.ÀtV drcdlv· T( 6rtu!L&.~e:'t'E rcept 
't'ÙJV V1)1t(CùV xd rte:pt 't'ÙJV !Lrt61)'t'&V ; << ÜiJ't'OL È~V O'LCù1t~O'CùO'LV, 
oE Àt6ot xexp&Çov't'e<Ld. )) 127. Ol aè d36't'eÇ 8't't yéypocrt't'ClL, 
fie:CùpOÜV't'EÇ 3È: Xoct OCÙ't'OÎ:Ç 't'OÎ:Ç ftpyOLÇ 't'a V~7tLOC xoct fi1)À0C~OV't'OC 
7totpa36~0>Ç Xp<i~OVTOC '1:0V 6f'VOV, &vocÀoyL~6f'OVOL 31: QÇ 

3uvoc't'èV 't'~ 7tOL~O'OCV't'L 't'a V~7tLOC Ô7tÈ:p <pÜcrtv &vaxp&~etv -rèv 
5 6!1-VOV, 3uvoc-rèv otÔ't'~ xoct 't'a &lJ!uXOG 7t06)0'oct. xpiXÇrtt, È<pt­

!J.OÜV't'O otLcrxuvÛ!J.EVOL. Boc~oc(, auvoc!LLÇ 't'OÙ Ô..ecrrt6't'OU Xpt­
O"'l:OU' ~a~a(, q>LÀav6pw7t(a· fla~a(, c;uyxa'l:<i['IMLÇ e6a7tÀO<J(VOÇ. 

D J1ô\ç 3Là T'ijÇ 3L8MXO<À(aç, 'ljç tiVSÀO<~< 8oOÀOU f'Op'jlijÇ, 

~~(wa< 7tpaéwç '1:1)v l:au1:ou 6<6'1:1)'1:0< Û7to8d~aL, 8é:x;ea6a( '1:< 

10 ève<yc.ùyaç Ô7t0 -rWv l8(Cùv X't'LO'!J.&.'t'wv xott &7toxp(vecr6oct où 
!J.E't'' OpyY}ç, &ÀJ..a 7tp1XÉ:Cùç xe<t &ve:Çtx&xwç. "'Q !L1Xxpo6u!Lte<ç 
Û7tep~oÀ~. ~'n xat 't'oü Llotuta &Çta 't'à 't'ototÜ't'oc &Çtc.ù6év't'oç 
7tpOEL7te'i:v. 

125, 10 tLé~tfnv : rceücn'V L Il cpacn: qri)OW V. 
126, 1 eùayyeÀ~O"'t'~Ç: hic denuo incipit S fol. 104r Il 3 O·n: 't'( LS JI 

8 't'!XÙ't'cj:l cf. V, 124, lin. 14: athcj:l V win Il 12 rcepl oro LS. 
127, 2 't'O~Ç oro V Il 5 o:ùnfl : œù-.àv S Il xp&~œt : t:Xvœxp&~at LS Il 

12 "Q : 4ç L Sç S Il &~,~ om L Il "" om LS. 

126a Cf. Le 19, 39 
o Phil. 2, 6-7 

b Matth. 21, 16 (Ps. 8, 2 LXX) 
d Le 19, 40. 
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128. Dans le même psaume, David parle aussi de l'huma­
nité du Christ, à partir du verset « qu'est-ce que l'homme 
pour que tu te souviennes de lui a?>> jusqu'à la fin; le divin 
Apôtre ajoute à ses paroles son témoignage : « Mais celui 
qui a été abaissé un moment au-dessous des anges, Jésus, 
nous le voyons couronné de gloire et d'honneur, parce qu'il 
a souffert la mortb n, et: « En effet, ce n'est pas à des anges 
qu'il a soumis le monde à venir dont nous parlonsc. >>A qui 
donc l'a-t-il soumis, Paul ? Et l'Apôtre de répondre : 
« Quelqu'un a apporté quelque part ce témoignage : Qu'est­
ce que l'homme pour que tu te souviennes de luid? » 
Eh bien, c'est à cet homme qu'il l'a soumis. « Par le fait 
qu'il lui a tout soumis, dit-il, il n'a rien laissé qui ne lui 
soit soumise. n Paul a parlé ainsi aux Hébreux qui avaient 
cru (au Christ); les mêmes choses, il les a répétées aux 
païens : « Fermant les yeux sur les temps de l'ignorance, 
Dieu fait maintenant savoir à tous les hommes d'avoir 
partout à se repentir, car il a fixé un jour où il doit juger 
l'univers avec justice par un homme qu'il y a destiné ; il 
en offre à tous une garantie, l'ayant tessuscité des mortsf n; 
Pierre parle de même : « C'est lui, le juge établi par Dieu 
pour les vivants et pour les morts g_ » 

129. David consacra également au Christ le 
psaume XLIV 1, dans lequel il semble à nouveau parler 
de la divinité aussi bien que de l'humanité du Christ, ce 
à quoi le bienheureux Paul apporte son témoignage dans 
l'ÉpUre aux Hébreux, disant ce qui suit:« (Dieu a dit) au 
Fils : Ton trône, ô Dieu, subsiste dans les siècles des siècles ; 
un sceptre d'équité est le sceptre de ta royauté•. »L'ayant 
dit de la divinité du Christ, Paul passe aussitôt à son 
humanité et déclare : « Tu as aimé la justice et tu as haï 

1291• R. DEVREESSE, op. cit. [V, 123, n. 1], p. 277-299. 

128& Ps. 8, 4 ' Héb. 2, 9 ' Héb. 2, 5 ' Héb. 2, 6 (Ps. 8, 4) 
e Héb. 2, 8 t Act. 17, 30-31 g Act. 10, 42. 
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128. ''E·n yap Àéysr. xcxt 7tspt 't'~ç &v6pw7t6't'1J't'OÇ a(noü !v 
't'c{) aù't'éf> tYaÀtJ.c{), &1tb 't'OÜ « 't'L &cr't'tv &v6pw1toç O.n !J.L!J.vflcrxn 
e<Ù't'aÜa; n ëwç -réÀouç· o!ç !J..O:p't'upd 0 9s'i:oç 'Arr:6cr-roÀoç 
Àéywv o{hwç « Tbv Oè: ~po:xù -rt 1to:p' &yyéÀouc; i}Ào:'t'-rW!-'-évov 

s {3Àérr:o!-'-sv 'Ii')croüv Ota -rb 7t&81J!-'-CX 't'oÜ 9cxvOC-rou 36Ç;n xrû Tt!-'-?i 
È:cr't'EtpcxVCùtJ.évovb », xo:t 7t&:Àtv· «Où yap &yyéÀotç Ô7té't'o:~s 't'~V 

253 A otxou!-'-év'Y)v Tljv !J..éÀÀoucrcxv, 1tspl ~ç ÀO:ÀOÜ!l-Evc. >> 'AÀÀa 't'Lvr. 
ocÙ't'~V Ô7té't'aÇsv, fu llcxÜÀE ; I1>1Jcrl> << b.tE!l-C<P't'Ùpe<'t'O Oé rr:où 't'LÇ 
Àéywv· TL è:cr-rtv &v6pCù7tOÇ On f.t.LI-'-vflcrxn ocù-roUd; n Toù-rcp 

10 Ô7té-raÇsv o::lh~v. << 'Ev yap -re{) Ô7to't'&:Ço:t cxù't'éf> 't'a 7t&v't'oc, 
cp1JcrLv, oùOè:v &cp!fjxsv o:Ù't'c{) &:vu7t6't'ocX't'OVe, » Ü{hCùç 't'OÎ:Ç 
'EA l ~ ' ' \ ' \ \ "' ''E"'."'. ''"1 t-'PC< OLÇ 7ttO''t'OLÇ Etp1)XWÇ, 't'C< O:U't'IX XCXL 't'OLÇ I\I\1)0'LV EAEYE 
xocL cp1Jcrt' « Toùç tJ.È:V oêîv xp6vouç -r1Jç &:yvoLcxç ôrr:e:pt3chv 
0 @EÛÇ -ra VÜV 7te<pocyyfÀÀEt nacrtv &:v6pCÛ7totÇ 7t0CV't'OCX,OÜ !1-E't'C<-

- 6' ,, ( 1 ' 11- /"1_"1 1 ~ ' 15 VOELV, 'XC( O't'L EO"t'Y)O'EV 1)!-'-EfJC<V, EV !J..EAAEL XptVELV -~, 1v OtxQU-
!1-fVY)V È:V ÔLXCXLOcrÙV7J, È:V &vôpt, cp &ptcre:, n(cr't'LV 7te<pe<crX,ÛlV 

B nacrtv, &:voccr't'~O'C<Ç ocô-rbv è:x VExpWvf », O!J..oLwc; xcxt llé-rpoç· 
(( ''Ü't'L e<Ù't'6c; È:cr't'tV 0 ÙlptcrtJ.éVOÇ Ô1tÙ -roU @EOÜ Xptrljç ~ci>V't'C.VV 
xoct vsxp&v g. » 

129. co!-'-oLCùç n&Àtv s!-1tsv de; o::ù-ràv 0 b.ocut3 xcxt -rbv 
't'EO'O'C<fJC<XOO''t'ÙV -ré't'C<(J't'OV q,o::ÀtJ.6V, È:V cp n&ÀtV xoct 7tEpt 't'~Ç 
8E6't'1)'t'OÇ IXÙ't'OÜ cpoc(ve:'t'CXL ÀéyCùv xcà 7tEpt -r'ljç &:v6pc.v7t6TYj't'OÇ, 
otç !J.OCp't'Upd 7t&ÀtV 0 !J..OCXocpL't'7JÇ llo:ÜÀOÇ È:v 't'7i 7tpÙç cE{3pcxLouç 

5 'E7ttcr't'oÀfl ÀéyCùv o{h·Cùç' « llpàç Oè 't'Ùvl't6v· co 6p6voç crau, 
b 0e:6ç, dç -ràv ocLWvoc 't'OU oclWvoç· p&:f30oç sù6Ù't'1J't'OÇ f) p&f30oç 
-r~ç ~occrtÀdocç crau a.>> ToÜ't'o nEpL 't':;jç 6e:6't'1J't'OÇ ocÙ't'oU dp1Jxd>ç, 
Àéyst EÙOéCùç xocL 7tEpL 't'!fjç &:v6pwn6't'"f)'t'OÇ o:Ù't'OÜ xaL tpî'jcrtV' 
<< 'H y&7t1Jcrocç Otxo:tocrÙvî')v xoct È:t.J.Lcrî'jcrcxç &:OtxLcxv· Ota 't'OÜ'to 

128, 3 , A7t60''t'OÀOc; : IlrtÜÀOÇ add LS Il 8 6i : d7tè LS Il 12 ... a O:Ô't"c% 
om V JI gÀeye : Àéye~ LS Il 15 xpLveLV : xptvrtL LS. 

129, 1 .. ov : 't'e add V Il 8 o:Ô't'oÜ om LS Il 9 &8~x(o:v : &vofL(o:v LS 
et sic infra. 

129• Héb. 1, 8 (Ps. 44, 6). 
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l'injustice; c'est pourquoi Dieu, ton Dieu, t'a oint d'une 
huile de joie de préférence à tes pairs",; en effet, la divinité 
n'est pas ointe pour avoir aimé la justice et haï l'injustice, 
elle n'est pas ointe du tout, et elle n'a pas de Dieu non plus; 
elle est Dieu lui-même. 130. C'est l'humanité du Christ qui 
est ointe d'une huile de joie, ce qui veut dire de l'Esprit 
Saint, de préférence à tous ses pairs, autrement dit, de 
préférence à tous les oints. En vérité, la divinité n'a pas 
de pairs ; car Dieu est un, le Père, le Fils et l'Esprit Saint. 
Par contre, l'humanité du Christ a tous les hommes pour 
pairs, en particulier les oints. C'est parce que l'humanité 
du Christ a été ointe de préférence à tous, ointe d'Esprit 
Saint et de puissance, ce qui n'advint à aucun autre oint, 
que l'Apôtre dit : « De préférence à tous tes pairs. » David 
composa ce psaume tout entier pour le Christ et l'Église, 
comme s'adressant à un royal fiancé et à une fiancée royale. 

131. C'est au Christ également que David consacra le 
psaume CIX 1 ; le Seigneur lui-même en apporte le témoi­
gnage, lorsqu'il dit aux Juifs : « Comment se fait-il donc 
que David, animé de l'Esprit Saint, l'appelle Seigneur, 
lorsqu'il dit: Le Seigneur a dit à mon Seigneur: Assieds-toi 
à ma droite, jusqu'à ce que j'aie mis tes ennemis comme un 
escabeau sous tes pieds ? S'il est ftls de David, comment 
est-il son Seigneur a? n Le mot << son Seigneur >> le désigne 
clairement comme Dieu; par contre, les paroles << assieds­
toi à ma droite >> ne conviennent évidemment qu'à son 
humanité; « assieds-toi >> se dit à celui qui n'est pas assis; 
or, la divinité trône sur son propre honneur, sa gloire et sa 
béatitude, sans y être appelée ou invitée par quelqu'un 
de plus grand; c'est l'humanité du Christ qui, par suite de 
son union inséparable avec la divinité, reçoit cet appel, 

1311• G. 1. AscOLI, op. cit. [V, 123, n. 1], p. 529-532. 

129b Héb. 1, 9 (Ps. 44, 7). 
131• Matth. 22, 43·45 (Ps. 109, 1). 
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c 10 ëxp~cré cre 0 0e6ç, ô 0e:6ç crau, ëÀatov &yaf..f..t&.ae:Cùç 7tapOC 't'OÙç 
f.Le:'t'6xouç aoub »" où y<Xp ~ 6e:6't'YJÇ 3tOC 't'à &yaTCYjcrat 3tx.ato­
crUv1JV xat f.LLO'Yjcrat &3mLav xpte:'t'rJ.t, OÜ't'e: 8f..CùÇ xp(e:'t'at, othe 
0eov gx«· aùT6XP'lf"" yocp 0e6ç icrTLV. 130. 'A),)..' -lj &v6pw­
TC6't'YJÇ rJ.Ù't'OÜ xpLe:'t'rJ.t ~ÀrJ.LO'IJ &yaÀÀt&cre:Cùç, tvoc etTCn 't'éi) II ve:U­
fJ.rJ.'t'L 't'éi) &ytcp, 1tap<X 't'OÙç f.LE:'t'6xouç aù't'Yjç, 't'ou't'écr-rt 1tapOC 
1e&.v-raç -roùç xptcr-roUç. ~H yOCp 6e:6't'1JÇ p.e-r6xouç &f..f..ouç oùx 
" t'' "'6' IT-" ''"'" ''IT-5 E:XE:L' e: Ç yap E:O''t't ~e: Ç, u 't'E: rJ..,jp KrJ.t 0 .1 LOÇ KrJ.t 't'O VE:UfLrJ. 
't'à &ywv. cH 3è: &v9peù7t6TI)Ç 't'OÜ Xptcr't'oÜ 7t&.v-rrJ.ç -roùç &v6pù:.-
7tOuç, p.<iÀtO''t'rJ. 't'OÙÇ Xptcr't'otiç, ~XE:L f.LE:'t'6XOUÇ. Ll.t<k 't'OÜ't'O y<kp 
8't't 1eap<X 7t&.v't'aç èxpLcr6YJ ~ &v6peù7t6~1JÇ 't'OÜ Xptcr't'oü, 
xpta6e:'i:cra Il ve:Uf.La't't &ytcp xat 3uv&.f.Le:t, 81te:p où3e:vt -rWv 

10 &f..f..wv XPL(l"t'Wv Ô7t1'jp~e:v, olS't'CùÇ èl;e:L7te:' « IlrJ.pOC 7t&.v't'ctÇ 't'OÙç 
D p.e:'t'6xouç crau. )) "Of..ov aè: rJ.Ù't'àV 't'àv tfrJ.f..p.àv 7te:pf. 't'OÜ XptO"t'OÜ 

xctf. 't'Yjç 'ExKÀ1Jcr(aç, &ç èTCt ~rJ.atf..éwç VUfJ.<pLou xaf. VÜfJ.<p1Jç 
~rtatf..Œoç èl;e:t7tÙlv, 3te:'t'éf..e:cre:v. 

131. CÛfJ.O(wç aè: xaf. 't'àV éxa't'OO''t'àv ~VC('t'OV l.jlœf..fJ.àV dç 
<XÙ't'àv e:Ïp1Jxe:· xaf. f.t<Xp't'upe:'i: aÔ't'àç ô KUptoç f..éywv rcpàç 
'lou3o:;(ouç- « llWç oOv Ll.rJ.uta èv llve:Up.rJ.'t't &ytcp KUptov 
whov xaÀeL À~ywv· E!1tev ô KupLOç Téj\ Kupl<J> fLOU' Kci6ou èx 

5 3e:l;tWv fLOU, ëwç &v 6& 't'oÙç èx6po6ç crau ôrco7t63tov -rWv 
rco3Wv crau ; E~ u~àç rJ.Ù't'OÜ èa't't, 1t&ç KOptoç o:;Ù-roü ècr't't a ; » 
Tà fJ.È:V « KOptoç aÙ't'oÜ >> Ù>ç 0e:àv cratpWç 7tpoe:t7tÙlv, -rO 3è: 
« xoc6ou tx 8e~LWV fLOU » O'<X'jlWÇ TÎi ocv6pw1t6T'I)'t'L &pfL6~eL' 1'0 
yocp « xci6ou » "0 fL-lJ xa6e~ofL~V'J> À~yeL • ~ 81: 6e6T'I)Ç ta pu""' 

256 A 10 dç 'T"ijv otxdav 't't!J.7Jv xcd 36/;av x.af. f.LrJ.xapt6't''l)'t'<X 7tctp' 
é't'épou. !J.d~OVOÇ !J.7J è7tt't'p€1tO!J.éV1J1 ~ 7tpO't'pE7tO!J.éV1J dç 't'OÛ't'O' 
ocÀÀ' ~ &v6pw1t6TIJç Toil XpLO"t'oü él1to Tijç ~vwfL~V'JÇ aÜT)i 
&xwpLcr't'wç 6e:6't'1J't'OÇ è7tt't'pé7te:'t'at, &xoUoucrrJ.' « K&.6ou è~ 

129, 12 o6-re SÀwo:; xp(E-ro:L om V. 
130, 5 -re om LS 1111-12 "ÜÀov 8è (1tept om) -roü XpLcr't'oÜ x.o:t -njo:; 

'Exx.À"f)cr(o:o:; o:ô-rOv -rOv tfo:Àt-t6v, ~o:; transp LS Il 13 8Le-réÀecrev : hé­
Àecrev LS. 

131, 5-6 S!wo:; &v- 1to8&v crau om LS Il 7 E>eOv : E>eOo:; LS Il 8 x&.6ou : 
x~etl;ou LS 1110 <t~~v xat 86~œv x~t: <t~~v <e xœt M~œv LS om win Il 
12 O:Ô't'jj : o:ô-r(il v. 
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lorsqu'elle entend : « Assieds-toi à ma droite », ce qui veut 
dire: Dans ma gloire. En efiet, Dieu n'a ni droite ni gauche, 
étant incirconscrit; ce verset s'adresse à l'humanité : 
Assieds-toi dans ma gloire, ce qui signifie : Devant ma face, 
comme l'image de Dieu révélée à l'univers entier. 132. Da­
niel aussi s'exprime ainsi : << A lui furent donnés honneur, 
empire, tout pouvoir an, et la suite. Le Seigneur le confirme 
lui-même : « Tout pouvoir m'a été donné dans le ciel et 
sur la terre b. >> Cependant, plus bas, dans le même psaume, 
David revient à la divinité : « Du sein, avant l'étoile du 
matin, je t'ai engendrée », comme si le Père s'adressait 
au Fils selon la divinité, disant : Te produisant avant la 
création entière, aussi bien "du sein» veut indiquer la consubstan­
tialité, et non plus tard, te contenant en moi-même, sans 
commencement ni fin, je t'ai, comme du sein, engendré de 
notre essence, coexistant et consubsistant. 133. Aussitôt 
après, David fait également connaître l'humanité du Christ, 
disant : «Le Seigneur l'a juré et ne s'en dédira pas : Tu es 
prêtre pour toujours, selon l'ordre de Melchisédech a >>; 

en efiet, la divinité ne remplit pas l'office du prêtre et ne 
célèbre pas le culte; au contraire, elle est, elle-même, l'objet 
du culte et reçoit les sacrifices. L'apôtre Paul cite ce passage 
dans son ÉpUre aux Hébreux : « De même qu'Aaron, le 
Christ ne s'est pas attribué lui-même la gloire de devenir 
grand prêtre, mais il la tient de celui qui lui a dit : Tu es 
mon Fils, moi-même, aujourd'hui, je t'ai engendré, de 
même qu'il lui a dit ailleurs : Tu es prêtre pour toujours, 
selon l'ordre de Melchisédech b », et rapporte toutes ces 
paroles à l'humanité du Christ. 

132& Dan. 7, 14 b Matth. 28, 18 c Ps. 109, 3 (LXX). 
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8e:~tûlv !J.OU ))' Ù>cre<vd 0 'Ev 't'i) &:[.L] 't't[J.]. Oth·e: yap ae:Çtà oti't'e 
1s &ptcr't'e:pd: gx.e:t 0 0e:èc; &n:e:pLypa<po<; ùn:&px.wv· &;)..)..à 't'OÜt'o 

cdn·fl J..éye:L O't't · K&.6ou èv -rfl è11-TI 't'L{L1), ti>crocvd · Eic; n:p6crwn:ov 
èf,L6v, Wc; dxtilv 0e:oü 7t0CV'd -rc'J) x.6crtJ-cp ae:n~VU!J.é\11). 132. 0~­
't'WÇ yàp xcà !::t.r.xvt~À • << Koct o:.Ù-r(j} è:8661) ~ 't'Lf.l-1) xcd ~ ~ocmÀe:~oc 
xcd ~ èÇoucr(a 1tiicroca n, xo:1 -rd: Àom&. 'A)..)..(t. xcà aÔ't'Ù<; 0 
K6pt6c; tp1)0W' << 'E8661J tJ.ot è:Çoucr(oc èv oùpocvé;) x.rà è:n:t y~c;b. >> 

s ITOlpOlXOlT,Wv Sè 7tc\À•v -rou OlÛ-roil <jJOlÀ[LOU 'P"IJ"t 7tept -r~ç 
6e:6't'1)'t'OÇ" « 'Ex ycxcr't'pàc; 7tpà E:wcrcp6pou èyéw1jcr& ae: 0 )), 

Wcra.ve:~ 't'OÜ IIa-rpàc; n:pOc; 't'ÛV l'Lèv xe<'t'à 'T1jv 6e:6't'1)'t'a 
B ÀÉyov-roc; 5't't · Ilpà 1tâcr1)ç 't'1jc; x.-rLO"e:wc;, W~ << &rcà ye<:cr't'pèç >> 't"O 

ÙIJ.ooûcr~ov 6éÀWJ cr'IJIJ.&V<x~, oùx. ôcr-re:pov 7tpo~aÀÔ>v, &.t..)..' èv 

10 È:f.LC(U't'ii} cre: ëxw'J &v&px.Cùç x.d &:m;pckv't'Cùc;, &ç &1tb yacr-rpàc; 
è:x. 't'~c; "Ï){Le:-répaç oôcr~ac; cre: è:Çe:yéw't)cra, auvév-ra xa!. auvu-
7tc\pxov-r0l. 133. Eh"' 7tc\À•v eû6éNç xOlt 7t<pt -r~ç &v6pN7t6-
T"IJTOÇ S"IJÀÙw 'f"l)crw· « "û[J.ocre Kop•oç x"'t où fL<TOlfL<À"IJe~­
cre:'t"at · :Sù te:pe:ùç dç -ràv aL&va xa't'à 't'"ijv 't'ckÇtv Me:Àxtcre:8éx. a»" 
oô yàp "Ïj 6e:6-r't)c; te:pa't'e:Ûe:t '}) Àa't'pe:Ùe:t, &ÀÀà {L«ÀÀOV aû't'"ij 

s Àa't'pe:Ùe:'t'at x.a!. 't'à le:pe:'i:a 7tpocr8éxe:-rat. Mé!J.V't)'t'at 8è xa!. 't'~c; 
XP~cre:Cùc; 't'aÙ't''t)Ç 0 &7t6cr't'oÀoc; IIaUÀoç è:v 't'j) 7tpàç (E~poctouc; 
'E7ttcr't'o'Ayj 'AéyCùv o6-rCùc;" << Koc6cilcr7te:p xa!. 'AocpG:av, o6't'Cùc; xoc!. 
0 Xptcr't'àç oôx tau-rèw è:86Çoccre: ye:véa6at &pxte:péoc, &'A'A' b 'Aoc'A~-

c 10 

crocc; 7tpàc; aô-r6v· l't6ç v-ou e! crû, è:y<h O'~!J.e:pov ye:yéw't)x.ck cre, 
e' t',, À' ~~~ 1 'l'~ 1,_}, x.a CùÇ X.OC E\1 E't'e:pcp e:ye:t" .LIU ~e:pe:uc; ELÇ 't'o\1 OCLCùVOC XOC't'l/. ~·JV 

-r&Çtv Me:'Axtcre:8éx.b », 7t&v-roc -rà 7te:p!. Ttjç &v6poo7t6't''t)'t'OÇ aù-roU 
è:x'Aoc~G:av. 

132, 2 /lav,~À : À<yet add LS Il ~ ~acr,Àe(a xa! ~ «fL~ transp LS Il 
3 1t&oa om LSmwin Il 8 <~~ om LS Il 6>~ om LS. 

133, 4 aô'tl) : a6<~ codd Il 6 IIauÀo~ om LS Il 6-7 À<yoov ante èv 
Tjj transp LS Il 11 «X om V. 

133a. Ps. 109, 4 " Héb. 5, 4-6 (Ps 2, 7 et 109, 4). 
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David ne confond 
pas les choses du 

Seigneur avec celles 
des serviteurs 

134. Ainsi le bienheureux David 
consacra ces quatre psaumes au 
Seigneur Christ, et uniquement à 
lui. Il ne confondait pas les choses 
du Seigneur avec celles des servi­

teurs, mais présentait ce qui concerne en propre le Seigneur 
comme choses du Seigneur, et ce qui concerne les serviteurs, 
comme choses des serviteurs. 

135. Quant aux autres citations 
Citations de psaumes que les apôtres empruntèrent aux 

non messianiques 
psaumes, ils les empruntèrent non 

parce qu'elles se rapportent éminemment au Christ, mais 
parce qu'elles convenaient à leur sujet 1, par exemple: « Ils 
partagèrent entre eux mes habits et tirèrent au sort mon 
vêtementa n, ou : << Pour nourriture ils m'ont donné du 
fielb ))' ou : << J'avais constamment le Seigneur devant mes 
yeuxc )), ou encore : <<Tu es monté sur la hauteur, tu as 
capturé des captifs• », et autres citations analogues que les 
apôtres empruntèrent, parce qu'elles convenaient à leur 
sujet. C'est ainsi, par exemple, que procéda le bienheureux 
Paul en adaptant un passage de Moïse, pris au Deutéro­
nome, à son propre sujet, parce qu'il lui convenait ; il 
s'exprime ainsi : «Ne dis pas dans ton cœur : Qui montera 
au ciel? j'entends : pour en faire descendre le Christ; ou 
bien : Qui descendra dans l'abîme? j'entends : pour faire 
remonter le Christ de chez les mortse », paraphrasant ce 
passage, parce qu'il convenait à son propre sujet. Le reste 
en effet des psaumes dont les apôtres ont emprunté quelques 
citations ne convient pas au Christ, ainsi la citation du 
psaume XXI : « Ils partagèrent entre eux mes habits' », 

1351. A l'instar de Théodore, Cosmas rejette, comme non messia­
niques, les psaumes 15, 21, 67 et 68 : les citations faites d'après ces 
psaumes dans le Nouveau Testament sont appelées, suivant lui, par 

LIVRE V, 134-135 195 

134. 06Twç oÛ\1 0 f!<Xxe<p('t''t)Ç .Ô.<Xut8 't'OÙ<; -récrae<pe<ç 't'mhouç 
o/ctÀfJ.oÙç dç -rov Llecm6-r1)V Xp•cr-rov xe<t f.1.6vov e!1tev. Oô y<lp 
èxot\I07tOEE1. 't'à 't'OU .Ô.ecr7t6't'OU f!E't'à 't'Ù>V 8oÔÀCù\17 f!.XA' t3't<X 't'à 
't'OU .Ô.Ecr7t6't'OU Ù>Ç .Ô.ecr7t6't'OU È:~eÏ7te, xe<t 't'à -r:&v 3oÔÀCûV 6:Jç 

5 3-oÔÀCù\1. 

135. "Ocre< 8è hepct .tr;éÀct~ov o[ &7t6cr-roÀoL &x -rwv o/ctÀfJ.WV, 
oùx Ù>ç dç aù't'à\1 xuptwç dp't)f!É\Ie< è~éf..cx~ov, &AA' Ù>ç &:pf!6-
~o\l-r:a T1j Ô7to6écret, oto\1' « .6.tef.tepLaoc\l't'O 't'à twi't't& fLOU 
~ ~ ' ' t ' ' 6 "R À À... a ' , • EClU"C'Of.Ç XtXt E7t "C'0\1 tfJ.tX't'tO'!J. V fLOU EtJtX 0\1 X 't)p0\1 », X.tXt 't'O 

5 « ''E8wx.av de; 't'à ~p&f.t& fLOU XOÀ-Jj'>~b n, x.cÛ 't'6' « llpowpW!L't)V 
't'àv KUptov èvWnt6v !J-OU 3'ta7tav't'6ç0 )>, x.o:.L • cc 'Avoc~àç eLc; tl~oç 
ilxfLaÀ<.ÛTeuaev aLxf.taÀwcrLocvd ))' x.cà Oaa TOÔ't'mc; OtJ.ma &c; 

D &:ptJ-6~oV't'OC T1j Ô7to6éaet aù-r:&\1 è~éf..a~ov. Otov È:7tOL't)crE x.oct 
6 fl.Cl.XtXp('t''t)Ç llaÜÀOÇ 'T:~V Xp!Jîmv lVl<.ùÜO'É:<.ùÇ Tijv È:V -r:lj} .Ô.eU't'E-

10 povo11-!<t> fJ.E'T:a~aÀÔ>\1 de; TI)v L3L<Xv Un66eatv, &ç &:pt-t6~ouacxv, 
f..éywv othwc;· << M~ e:'L7t1JÇ èv 't] xap8Lq: aou· TLç &va~-ljae't'at 
etc; 't'àv oùpav6v; -r:ou't'É:cr't't' Xptcr-r:à\1 x.aTayaye'Lv, 1)· TLç 
XtX't'af3-ljcre't'at dç TYjv &~ucraov ; 't'OU't'ÉO''t't • Xpm't'ÔV èx. ve:xp&v 
&vayaye:Lve >>, fJ.E-rcxcpp&crcxç ~\1 XP!Jl<rw &ç &:pf.to3'tav de; -r:~v 

15 t8[ctv !m66emv. Oô8è y<Xp &pf.'6~ou<JL -r<X Àom<X -rwv <!;ctÀfJ.WV 
' ' A ' X ' '< > '<'À R T ' ' ELÇ 't'0\1 Ll.ECi7tO't''t)V ptO''t'OV, Es CûV 'T:LVIX EsE tXtJOV, OLOV ELÇ 't'O 

« 3te:!-lepLcr<XV't'O -ra l!L&'t'tOC 11-ou éauToî:çf » e:Lxocr't'àç 7tpWT6c; 

134, 1 !LIXXocp('t'"l')Ç : !Lctx.&p~oç LS !1 3 Âecm6't'ou : Xp~cr't'oÜ add LS. 
135, 4 éctu't'oi:'c;- x.)âjpov om LS Il 7 iJX!LIXÀW't'eucrev : iJX!J.ctÀW't'eucrer:c; 

LS Il 9 1-'•xœp(TI)ç : 1-'•x&pwç LS Il 17 trp&-roç : <jlaÀI-'6ç add LS. 

135n. Ps. 21, 18 (cf. Jn 19, 24) b Ps. 68, 21 (cf. Jn 19, 28-29) 
c Ps. 15, 8 (cf. Act. 2, 25) d Ps. 67, 18 (cf. l~phés. 4, 8) 
e Rom. 10, 6-7 (Deut. 30, 12-13) t Ps. 21, 18. 

l'analogie des circonstances ; elles ne leur confèrent pas de valeur 
messianique. 
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car David dit dans le même psaume : " Les paroles de mes 
péchés m'éloignent de mon salut• »,ce qui est en désaccord 
et en contradiction avec la divine Écriture, et c'est une 
folie manifeste que de rapporter les expressions de ce genre 
au Christ. 

David ne confond 
pas les choses du 

Seigneur avec celles 
des serviteurs 

136. Mais pour ce qui est des 
quatre psaumes consacrés au Sei­
gneur Christ, ils lui conviennent 
tous et totalement. En effet, ainsi 
que nous l'avons indiqué précé­

demment, le bienheureux David ne confond pas ce qu'il dit 
du Seigneur Christ avec ce qu'il dit de n'importe quel autre 
personnage. Le Sauveur lui-même semble avoir procédé 
ainsi au moment où les Juifs l'accusèrent : Pourquoi tra­
vailles-tu le jour du sabbat ? II leur répliqua : " Mon père 
travaille jusqu'à présent et moi aussi, je travaille•. » Mais, 
lorsque les Juifs accusèrent ses disciples, le Christ leur dit : 
« N'avez-vous pas lu ce que fit David, comment il mangea 
les pains de proposition qu'il n'est pas permis de manger, 
sinon aux prêtres seuls b ? >> mettant précisément en paral­
lèle sa personne avec le Père, et les disciples avec les pro­
phètes, ou pour mieux dire les prêtres, à savoir les servi­
teurs avec les serviteurs et le fils avec le père. 

Digression entre parenthèses 

137. Au moment où notre Seigneur Jésus Christ fut 
transfiguré sur la montagne en présence de Pierre, Jacques 
et Jean, et apparut dans une grande gloire, s'entretenant 
avec Moise et Élie, les disciples qui contemplaient cette 
extraordinaire gloire furent saisis de stupeur, de joie, de 

1.35g Ps. 21, 1. 
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257 A kO"t'~ · f..éye~ oûv e:lç a?;-r:6v· « Maxpà:v &1tà -r!fiç crCô't''tJp~w; 11-ou 
at f..6yoL 't'Ù>\1 1t<Xpt:1.7t't'(l)fl.&;'t'c.ù\l tJ.OUg », 57tep &vcfp!LOO''t'OV X<Xt 

20 CÏO"Ôf.L<p(I)VO'J -r1) 6dq; rpoccp?j, xcd craq:rljc; !1-t:J.V(a 7te:pt 't'OU 
XpLcr't'oÜ èx.f..a~e'i.'\1 't'à 't'OLoÜ-ro. 

136. 'E1tt 8è: -r:&v 't'ecrcr&.pwv -roU't'<ùV ~OCÀ!L&v 't'&v de; -rà\1 
.6.ecr7t6't'1)V XpLcr-ràv e:Lp1J!J.évwv, 0/..oL SL' 0Àou coJ't'é}) &:p{L6-
~ouaw. Oti-rE y&:p, w.x60C xcà 7tpù:rrov E'l7tcqJ.Ev, èxmvo7to(E~ b 
[l.e<x&:ptoç 6.e<uta 't'OC ELç 't'Ùv 6.Ecr7t6't'1)V XpLO"t'àv ÀEy6tJ.EVe< ~E-rOC 

s 'T:Ùlv ÀEYOtJ.évwv ELç é't'épouç -r~v&:ç. <l>e<tvE-re<t yOCp xe<t e<Ù'T:Ùç 
0 ~w't'1jp 't'OÜ't'O 7tOL&v, ~vtxe< èvEx&:f..ouv aÙ't'<î} at 'lou8a'Lot · 
6.t<X't'( Èpy<f~'Y) ÈV O"C<~~<f't'~; ''Üç &7tEXptVe<'t'O ÀÉywv Ô't't' (( (Û 
fle<TÎ)p tJ.OU ~(l)Ç &p-rt Èpy<f~E't'<Xt, x&ych Èpy<f~O~(Xt a. )) 11Û't'E 8è 
't'oLç {-LC<61)-re<Lç <XÙ'T:oU èvEx&Àouv, Cf>1)0"(v· « Oùx &véyvw-rE -rL 

B 10 è7tobJ<r< ~ocut8, wç ~oûç &p~ouç ~~ç 7tpo6écrewç ~rpocyev, oôç 
oùx ëÇEcr't't cpe<yE'iv, EL tL~ 't'oÏç lEpEÎ.icrt tJ.6vov b ; n 8te<pçrf)81)v 
't'l;} lle<'t'pt éau't'àv &v't't8tacr-rÉÀÀwv, -roùç ~<X6"1)-r0Cç Bè 't'oLç 
7tpocp1}-ratç, 1Jyouv 't'of;ç LEpEÜow, &ç 8oÛÀouç 7tpàç BoÛÀouç xe<t 
&ç ulàv 7tp0ç 7te<-répe<. 

flape<ypacp~ XC<'t'0C 7t<Xpévf:lEoW XEttJ.ÉV1) 

137. 11Û't'E f.LE't'EtJ.opcpÛ>f:l1) 0 Kûptoç ~f.LÙlV '11)croî.iç 0 Xptcr't'Oç 
ë~7tpocrf:lEv llé-rpou xcd 'le<xÛ>~ou xrû 'lw&wou Ek 't'à 6poç 
xoct cl\rp6"1) èv Mi;n [L<y<iÀ)J, xoct Mwücr~ç xoct 'HÀ(<Y.ç cruÀÀoc­
ÀOÎ.ÎV't'EÇ <XÙ't'l;}, f:lEwp-f}cre<V't'EÇ ol ~<X6"1)'t'<Xt -r/jv Û7tEp~<fÀÀOUCJC<\I 

136, 1 -r:&v -r:e:crcr&:p(>)V -r:oU-r:(o}V : -r:&v -r:oLoU-r:(>)V 8' V win Il 3 1t"p&-r:ov 
e:t1t'oc(J.e:V: 1t'pÙ>'I)V dpfp<.OC(J.E:V LS Il 6 'Iou8ocroL: 'Myov-r:e:ç add LS Il 7 "Oç : 
C:,ç v olç m Il e .. om LSmwin Il 8 x&yw epy&l;o[LOC' om LS Il 10 C:,ç : 
8ç LS. 

ante 137 Ilocpocypocq:>~ - XE:LfLéV'I) om Lm. 
137, 1 ~[LoN 'I~crouç 6 Xp•<noç: dç ,/, 6poç LS Il 2-3 etç TO 6poç xocl 

ùSqJ61) om LS Il 3 cruÀÀocÀoUv't'e:Ç : cruve:À&Àouv LS. 

136a Jn 5, 17 b Cf. Matth. 12, 3-4. 
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passion, d'amour et de désir pour cette splendeur. Prenant 
la parole, Pierre devenu autre en quelque manière, lui aussi, 
frappé qu'il était du spectacle, dit à Jésus : « Maître, il est 
bon que nous restions ici an, ce qui veut dire : Voici un beau 
spectacle, un site, une splendeur, une gloire extraordinaire; 
pourquoi descendrions-nous d'ici pour retomber entre les 
mains de ceux qui s'apprêtent à conspirer contre nous 
et à uous affiiger, nous qui passons continuellement d'un 
lieu à l'autre, pourchassés ? « Si tu veux, dressons ici 
trois tentes, une pour toi, une pour Moïse et une pour 
Élie". " 138. C'est parce que Pierre tenait Moïse et Élie 
pour égaux au Seigneur et qu'il énuméra les tentes sur nu 
pied d'égalité, en destinant une à chacun, que l'évangéliste 
Luc le signale, lorsqu'il ajoute : « Il ne savait pas ce qu'il 
disait• "• ce qui signifie : C'est parce que Pierre était igno­
rant des choses concernant le Seigneur qu'il a parlé ainsi. 
Et aussitôt un nuage du ciel recouvrit et sépara Moïse et 
Élie et les déroba à la vue des disciples. Jésus resté seul au 
milieu, le Père le montra de son doigt aux disciples et dit : 
«Celui-ci est mon Fils bien-aimé et élu, écoutez-le b. n Vous 
êtes dans l'erreur, dit-il, en le mettant au même rang que 
ceux-là ; lui est mon Fils, eux, comme vous, des servi­
teurs. Écoutez-le donc en tout, comme Seigneur et comme 
mon Fils. 

Reprise du texte précédent 

139. Ainsi, mù par l'Esprit Saint, le prophète David ne 
mélangea pas dans la confusion les sujets concernant le 
Seigneur avec les sujets touchant les serviteurs; mais, pour 
ce qui regarde spécialement le sujet du Seigneur, il ne fut 

137a Le 9, 33 
138a. Le 9, 33 

b Le 9, 33 (cf. Matth. 17, 4). 
b Le 9, 35 (cf. Matth. 17, 5). 
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s 86Çœv de; ëx7tÀ1JÇtv xe<t 't'éplj.otv xrt1 n66ov xcd. llp<ù't'<X xcd è7tL­

f:lu(Û<Xv -roU x&f..Àout; èxdvou èyévov't'o. 'Armxpt6dt; Oè llé't'poç, 
't'p67tOV 't'tV<l XCÛ. o':?.l't'àÇ liÀÀOÇ &\l't'' (}.)..)..ou ye:yo\ld>ç, XO:.'t'O:.­
TIÀocyetç '!'/i Béq< é't-eye '!ij\ 'I"IJ"oü· « 'Em"'!ohoc, xocMv 'I)[Liiç 
WOe: fJ.e:'L\lo:.ta », Wcro:.\ld· '18où xo:.À~ 6éo:. x.o:.t 't'67toc:; xo:.t ÀO:.!J.-

C 10 7tp6't'1)Ç xoct 06~oc Ll7te:p~&.ÀÀOUO'CC a~oc't'~ XCX't'e:px.6!J.e:6cx ~\l6e:v e:tç 
x.e:~pocç 7t&.Àt\l è)..6e:~v -r&v 6e:)..6v-rwv fJ!J.~V È:7tt[3ou)..e:Üe:t\l xd 
6)..~~e:cr6o:.t 1 Ùt0:.7tO:.\l't'ÜÇ 't'67tOV È:X 't'67tOU !J.€'!€pX,6!J.E:VOt xo:.t 
O'twx6!J.e:Vot ; (( E~ 6éÀe:tç oOv, 7tot"ÎjO'W!J.E:V fuO'e: 't'pe:iç O'X"I)V&.ç, 
crot fJ.(o:.v xo:.t MwUcre:~ 11-to:.v xo:.t 'H)..(q; iJ.Lo:.vb. >> 138. Ko:.t 
È:7te:t0~ tcr6't't!J.OV fjy-ljcro:.'t'o 0 Ilé't'poç Mwucréo:. xd 'HÀ~o:.v 't'o\3 
KupLou, cruvo:.pt6!J."Îjcro:.ç È:~ 'Lcrou 't'0Cç O'X'Yjv&.c:;, fJ.(o:.v éx&.cr't'cp 
d1t6>v, È:7tL0'1)!J.O:.Lve:'t'o:.t 0 e:ùcxyye:Àtcr't"'!jç Aouxéiç )..éywv othwç 

5 (( M~ d3ci:lç ô Àéye:t a )) 1 &cro:.vd • 'H yvo)')x<ilç 0 llé't'poç 't'OC xcx't'OC 
-rOv KUfnov o{hwç È:rp6éy~o:.'t'o. Eù6éwç O'è oùpo:.v66e:\l \le:cpéÀ1j 
È:7te:crx(o:.cre: xo:.t €x.Wptcre: Mwucréo:. 't'e: xo:.t 'H)..(o:.\1 xo:.t &7téxpu~e:\l 
&7t0 't'Ùl\1 !J.0:.61)'t'éùv· -r0\1 Oè 'l"l)croUv !J-6vov èv (1-écrcp Ù'O:.X't'UÀo­
Oe:tx't'éùV 0 Ilo:.T'Ijp Oe:tx\lUe:t 't'oLe; (l-0:.61)'t'O:.~ç )..éywv· << 00't'6ç È:cr't'w 

D 10 0 YL6ç !J-OU 0 &yo:.7t"l)'t'0ç xo:.l È:xÀe:Àe:yiJ.évoç, o:.Ù't'oU &xoUe:'t'e:b. » 
I1Ào:.véicr6e:, <p)')crL, 't'o\3-rov fJ.E:'t'' È:xe:f.vwv è~tcroÜv't'e:ç· oU-roc:; y&.p 
!J-OU È:cr't'tV 0 Y[6t;, èxe:~vot O'é, &cr7te:p xo:.1 Ü(loe:~ç, O'oÜÀot. ToÜ't'ou 
oôv Wc:; L\e:cr1t6-rou xcxl È:iJ.oU ![oU xo:.-rOC 7t&.v-ro:. &x.oUe:-re:. 

139. Othwç x.o:.l 0 7tpocp"Îj't'"I)Ç L\o:.u·ta, -réi) ll\le:Üfl-CX't't -réi) &yLcp 
Xt\loUiJ.e:Voç, oùx &vé~.tt~e: x.U0"1jV -rOC -r~ç {mo6écre:wç -ro\3 L\.e:cr7t6-
-rou fJ.E:'t'OC -rYjc:; {mo6écre:wç -réùv 8o0Àwv, c()..)..' tOtx&ç e:tç 't'~\1 

{.m6fie:crtV -roU L\.e:cr7t6't'OU 't'OÙÇ 't'écrcro:.po:.ç 't'OÜ't'OUÇ ~O:.ÀiJ.OÙÇ 

137, 5 ~P''""' xocl om LS Il 6 Ilé<poç : ô Ilé<poç LS Il 9 f'Olvoct : 
dvo:t LS IJ xcà2 om LSmwin Il 11 è).0dv om LS !! è7ttj3ouÀeUetv : èm­
j3ouÀeÜcro:L LS. 

138, 6 oÜ't'wc; om LS Il 7 't'€ om LS Il 12 &cr7tep : xo:0@cme:p LS. 
ante 139 'E7ta.v&À'1)t}tc; 't'&W 1t'pO't'€pwv : TO xd~~wov LS. 
139, 1 Othwc; : oi5v add LS JI 3 ·djc; Ô1toOécre:w; 't'WV 8oÛÀW\I : UnoOé­

crewç 8o6Àwv V win. 
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jugé digne de composer prophétiquement que ces quatre 
psaumes ; tous les autres, il les consacra à divers person­
nages, faits ou événements, en vue d'un enseignement utile 
à tous. Il les récitait sur une mélodie et en cadence, afin 
que, faciles à retenir et à garder dans la mémoire, ils fussent 
agréables à tout le monde. Ceci est évident, puisqu'on 
entend chanter les psaumes de David dans toutes les églises 
de l'univers ; transmis de bouche en bouche, ils sont chantés 
quotidiennement et gardés dans la mémoire par presque 
tous les hommes, grands et petits, plus que le reste des 
prophètes et des Écritures. 

Mais finissons avec David ; passant au grand Élie, expo­
sons sa dignité à lui aussi'. On peut également contempler 
son image : la voici. 

1391• Ici commence la deuxième partie du Traité sur les deux condi­
tions, à savoir le Catalogue des prophètes, qui reprend les Vies des 
prophètes du Pseudo-Dorothée, voir Introd,. p. 87, à cette difiérence 
près que le chapitre sur Élie, qui termine la série des prophètes chez 
le Pseudo-Dorothée, est ici placé en tête. L'original des Vies comporte 
un recueil de prophéties messianiques et les biographies des prophètes, 
avec des données sur le lieu de leur origine, de leur mort et de leur 
sépulture. Seul le recueil est retenu par la Topographie. Nous avons 
utilisé l'édition de Th. SCHERMANN, Prophetarum vitae fabulosae. Indi-
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260 A s ~~L<~81) npoe:me~v xo:1 cruv't'&.Çat, -roÛ<; 3è &f..f..ouç n&.v-rocç e~ç 
é't'époov 7tpocrûm(ù\l ~ rcpcxyp.&:'t'CùV Y) Lcr-ropt(;)v, xotvCùcpe:À'Î) 
3t3w:rxo:À~av -ro'Lç 1téiaw èx.n8é(.Le:voç . .6.d: 't'oÜ-ro xcd Èp.!J.e:À&ç 
xaL p.e't'à pu8!J.oÜ o::Ù't'à èÇe:î'tte:v, ~vct e:ùx&roxo:. x.aL e:Û!..INI)!J-6-
ve:u't'a 't'aÏ<; niicnv 6lç -re:p1tvà yév<ùV't'O:.L. Ko:.t 't'Oi3't'O e:tl31JÀOV, Wç 

10 èv micre<.t<; Tc{i:ç Èx.x.À"f)cr~e<LÇ -roü x.6ov.ou 4.86!1-e:voc TOC 't'oü 

Llocut3 e:ûp-f)crof.Le:v, x.cà crxe:30v {mO nciv-rwv &v6pWnwv !J.LxpOOv 
"t"e x.oct (J.e:yât..wv 3tà cr't'6(.La:Toç cpe:p6fLe:va. xoct x.o:.6' éx&.cr-r'f)v 
!f36p.e:va xrû !J.V1J!J.OVe:u6v-e:voc 7tÀe:tw -r&v èJJ-..Àwv 7tpOq:>î'j-rÙlv xoct 
rpO<q>wv. 

1s 'AÀÀa xoct -roU-rcp 7tépe<c; 36v-re:c; è1tt -rOv [J.éye<v 'HÀfe<v [J.e:-réÀ-
6w[J.e:v, è:Ç"I}yoUp.e:vo~ xe<L 't'oU-rou -r1jv &Çfocv. "Ecr't'~V oùv xe<t 
-roU-rou -rljv a~ocypocq:>-fjv XOC't't3e:Lv o{hwc;. 

139, 8 xo:!1 om LS Il 10 ,.a om LS Il 12-13 xo:€1' éx.&cr't'YJV ~M[.J.eVo:: 
~<À<T<i>~ovœ LS Il 16 &l;!œv : 3<œypœ~~v add LS. 

ces aposlolorum discipulorumque Domini Dorothea, Epiphanio, Hippo­
lyto aliisque vindicalae, Lipsiae, 1907, p. 26-52. Pour les différentes 
recensions des Vitae prophelarum, voir Th. ScHERMANN, Prophelen­
und Apostellegenden nebst Jüngerkalalogen des Dorotheus und ver­
wandler Texte (Texte und Untersuchungen, 31), Leipzig, 1907. 
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ÉLIE 

140. Voici Éliel, le premier des hommes qui montra aux 
hommes à courir à travers les cieux, le premier des hommes 
qui a démontré que la route des anges et des hommes est 
une ; lui qui avait reçu la terre pour demeure, il parcourt 
le ciel tout entier ; mortel, il rivalise avec les immortels ; lui 
qui marchait sur la terre, tel un esprit, il plane dans le ciel 

1-i01• L'enlèvement d'Élie se présente, dans le Sin., fol. 10?v, que 
nous reproduisons ici, comme une composition en deux bandes super­
posées. Dans le Vat., fol. 66v (Introd., fig. 23), la suppression de la 
foule des « fils des prophètes » efface toute limite entre les bandes de 
la composition. Le Laur., fol. 146r, reproduit dans l' lnlrod., fig. 24, 
réduit à son habitude le contenu du dessin et ne retient que l'image 
centrale: Élie, debout sur le char, jette son manteau à Élisée. La foule, 
le corbeau qui avait nourri Élie, ainsi que la personnification du 
Jourdain- figure barbue couchée, le bras droit appuyé sur un vase­
sont supprimés. - Les légendes précisent : au-dessus de la roue du 
char,« Élisée recevant le manteau»; au-dessus des têtes des chevaux, 
u char de feu )) ; en bas, la figure couchée est désignée comme (( Jour­
dain » et l'amoncellement des pierres dans l'angle droit, comme 
((montagne)), L'inscription qu'on voit au-dessous du corbeau transcrit 
le cri d'Élisée à la vue de son maître enlevé au ciel (IV Rois, 2, 12) : 
(( Père 1 Père 1 Char et son cavalier 1 » - Dans l'art chrétien, l'enli'~­
vement d'Élie appartient aux compositions les plus anciennes et les 
plus fréquentes, voir à ce propos L. Rf~Au, « L'iconographie du pro­
phète Élie "• dans Élie le propl!ète. I. Selon les Ééritures et les traditions 
chrétiennes (Études Carmélitaines), Paris, 1956, p. 233-267, et, 
spécialement pour l'image d'Élie enlevé au ciel sur un char de feu, 
p. 259-262, où l'on trouve un catalogue allant du 1ne au XIX 0 siècle; 
cependant, des images aussi célèbres que celles du Laur. de Cosmas 
et du Par. Gr. 510 y sont omises (voir Sirarpie DER NERSESSIAN, 
« The Illustrations of the Homilies of Gregory of Nazianzus, Par. 
Gr. 510 »,dans Dumbarton Oaks Papers, 16 (1962), p. 200-201 et pl. 2), 
ainsi que les illustrations de la Bible de la Reine Christine (Vat. Reg. 1, 
fol. 14b), du Livre des Rois (Vat. Gr. 333, cf. J. LAssus, ((Les minia-

(Suite de la note p. 204) 
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HAlA~ 

140. Où-roc; 'Ht..tcxc;, 0 npW-roc; &vOpW1toov -ro?;c; &v0pÛl7totc; 
B Ô7to3d~ac; oùpcxvo3po!J.e'tv, 6 7tpW-roc; &v6pWnoov Ô7to3d~ac; 

&yyé"Aoov xat &v6pÛl7tCùV 11-Lav 036v, 0 -r~v y1jv "Aax6lv olX't]'t'~­
ptov xat -rOv oôpavàv &6p6ov 3toc-rpéxCùv, 6 6vrrt'àc; Ô7t0Cpxoov 

s x.at -rot:c; &6cxvOC-rotc; &!J.tÀÀÛl!J.e:voc;, 0 X<X!J.at ~a8(~Cùv xat Wc; 
7tVeÜ!J.OC 11-e-rOC &yyÉÀCùV oÔpavo7top&v, 0 8~0C 't'1jç !J.'t]ÀCù-r!fjc; -ré;) 

HAlAI: : 0 1t'flOqJ1j't'YJÇ 'fD,(IXç S om L 't'O xd~e:vov V qui paragra­
phum 140 post paragraphum 141 (cui est titulus IliXpo:ypcxqJ~ dç 
't'Ov 'I-!À(o:v) transp. 

140, 1 OUToç : èa't'W add LS Il 3 0 om LS. 
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avec les anges; au moyen de son manteau 2, il a transmis 
une double part de ses dons à son disciple Élisée•; Élie, 
homme de longue vie, sans vieillesse, stratège gardé en 
réserve contre l'Antéchrist, qui s'opposera à lui, confondra 
sa fourberie et son orgueil, et ramènera à Dieu, lors de la 
consommation des siècles, tous les hommes égarés par sa 
séduction. Voici celui qui est jugé digne d'être le précurseur 
de la deuxième glorieuse venue du Seigneur Christ3 • 

Oh, grandeur d'un ministère qui rivalise avec les anges 1 
Gloire à Dieu qui octroie de tels dons aux hommes. Amen. 

Digression 

141. Voici le grand Élie élevé jusque dans le ciel; il a 
été démontré (par là) aux anges et aux hommes combien 
est honorée la nature humaine ; par lui, Dieu a rétabli 
l'espérance bienfaisante qu'il est possible aux hommes, si 
Dieu le veut, de parcourir le ciel. Et c'est un grand miracle 
que de voir une telle chose : un homme dans un char de 
feu, les rênes à la main, qui parcourt le ciel. Oh, amour pour 
les hommes de celui qui leur a accordé de semblables 

tures byzantines du Livre des Rois d'après un manuscrit de la Biblio~ 
thèque Vaticane))' dans Mélanges d'Archéologie el d'Histoire, 45 (1928), 
p. 64-66), du Psautier Khludov (cf. N. KoNDAKov, Minialjury greCeskoj 
rukopisi psaltiri IX veka, Moskva, 1878, pl. XII, 1), et enfin d'autres 
psautiers commentés par J. J. 'TIKKANEN, Die Psallerillustralion im 
Miltelalter, Bd I, Heft 1, Byzantinisclœ Psalterillustralion, Helsingfors, 
1895, p. 23. Pour la bibliographie concernant le sujet, voir J. LAssus, 
op. cil., p. 64, n. 3, ainsi queL. RÉAU, op. cil., p. 266~267. 

140~. Il s'agit du manteau de peau de mouton porté par les pro~ 
phètes, puis par les moines, et qui est le symbole de la rudesse de leur 
vie. Voir les développements de CASSIEN, Institutions Cénobitiques, 1, 
éd. J.-C. Guy (SC 109), Paris, 1965, en particulier p. 36~38 et 46. Voir 
aussi CLÉMENT n'ALEXANDRIE, Stromata, III, 6, éd. O. Stahlin 
(GCS 15), Berlin, 1906, p. 220-221. 

1403• D'après M. SIMON, «Les saints d'Israël dans la dévotion de 
l'Église ancienne », dans Recherches d'histoire judéo~chrétienne (Études 
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~o:.81)-ryj 'EIMscro:.~c:p 3t7tf.,ii -rà xo:.pfcr~o:.-ro:. ~e-ro:.3oUça, 0 ~o:.xpo­
xp6vwç x.d &y~peùç &v8peùnoç, 0 -r<{> 'Avnxpfcr-rcp 3to:.-r1JpoU­
[L<voç cn;p<X1:Y)y6<;, 8 &vnx<X6Lcr1:&[L<Voç x<Xl 3LeÀéYX<i>V 't1)v 

10 &ncf-r1Jv xo:.t -r~v Ù7tEp1Jcpo:.vle<v w}roü, 0 1tcfv-ro:.ç -roùç àv8pdl1touç 
È:x ,;!fiç nÀ&vi'J<; o:.ù-roü ln~ -rOv 0s0v èv -r?J cruv-rsÀdq: -roü 
d&voç lntcr-rpécpCùv. ÜÙ,;oç 0 -r!fiç 3eu-répo:.ç x.o:.t è1ttcpo:.voüç 
rco:.poucrto:.ç -roü Ô.e:crtt6-rou Xptcr-roü &~toU~evoç e!vo:.L 7tp63po-

C ~oç. ''Q ~é-rpo:. Ûto:.xovt&v -roî.'ç àyyéÀotç &~tÀÀd>~e:vo:.. ô.6~o: 
15 -r<{> "t'O:Ü'TC< TOÎ:Ç &v8pWnmç xo:.pt~o~évc:p 0e:(i). 'A~~v. 

141. Où-roç 0 (.Léyo:.ç 'HÀfo:.ç &vo:.À1)cp8dç Wç dç -rOv oùpo:.v6v, 
x.o:t &yyéÀmç x.e<t &v8pWrcotç è3dx81J, Wç -re-r(!J."f)'TO:.L -r&v 
· e ' ( ' ' 'À ~~ .)., ~ ' , ,À o:.v pCù7rCùV i'J cpucrtç- X.e<L e: 7tLoe< XP1Jcr-r,1v ota -rou-rou tro:. tv 
0 0e:Oç npox.o:.-re:~&Àe:-ro Wç 3uvœr0v -roî:ç &v8pWnmç, 0soü 

5 6éÀov-roç, oùpo:.voûpo!J.E:ÏV. Méye< yclp 6ctÜ(J.e< -rà -roü-rov Opa.v, 
lfv6pCù7tOV lv &p(.LO:.Tt 7tUp(vcp ~VLOXOÜVTO:. x.d -ràv oÙpO:.VÛV 
3tœ-rpéxov-ra. Bo:.~at, cptÀo:.v6pCùnfo:. -roü 't'L!J.~cro:.v-roç. Alcrxu-

140, 10 ..-oùç om LS !1 11-12 ..-oü o:tOOvoç om V JI 14 ''.Q v.S:..-po:­
&!J.~ÀÀfu!J.eVa : cf. ".Q v.e-rœ (0 !J.é't"p<!l Ps-Dor.) 8~o:xov~00v 't"OÏ:Ç &yyéÀo~ç 
&!J.LÀÀch!).evoç Chr. Pasch. Ps-Dor. Il ..-oi:ç &yyéÀoLç Vmwin : -roùç 
&yyéÀou' V LS. 

ante 141 Ilo:po:ypo:q>-f) : IltxpiXypo:q>~ etç ..-Ov 'H),.(o:v V cf. supra. 
141, 1 <>, om LS Il 2 è8dxe~ : ~8e,~ev Lm Il 5 oôpocvo8po~elv : 

oôpo:vo~o:..-eï:v LS Il 6 oùp!Xvàv : &épo: LS. 

140a Cf. IV Rois 2, 7-13. 

.Juives, 6), Paris~La Haye, 1962, p. 165: ({Plusieurs héros d'Israël ont 
été appelés à une fonction éminente dans l'élaboration du siècle à venir, 
et tout d'abord ceux que la Providence avait, par des voies mira­
culeuses, soustraits à la mort ... :Élie et Énoch. A l'époque de Jésus, 
la croyance populaire fait même du premier le précurseur nécessaire 
du Messie. » Cf. en V, 160 la citation de Matth. 11, 14. 
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honneurs 1 Que soient confondus ceux qui ne glorifient pas 
la grande économie de Dieu, car c'est a_vec sagesse et sans 
colère que Dieu, en toute occasion, impose les châtiments 
aux hommes et veille à l'honneur de l'homme créé à son 
image. Gloire et louange à lui pour les siècles. Amen. 
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1.41' 12 IXÔ't'(j> : IXÔ't'OÜ LS. 
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ÛSÉE 

142. Voici Osée 1, le premier des douze prophètes, jugé 
digne de prononcer au sujet du Seigneur Christ les paroles 
suivantes : «Chaque fois qu'ils seront affligés, ils accourront 
à moi, criant : Venez, revenons au Seigneur, notre Dieu; 
il a déchiré, il nous guérira, il a frappé, il pansera nos 
plaies, après deux jours il nous guérira, le troisième jour 
nous ressusciterons devant sa face et nous connaîtronsa. >> 

C'est en partant de ce passage que l'apôtre Paul dit aux 
Corinthiens : << Je vous ai donc transmis, tout d'abord, ce 
que j'avais reçu moi-même, à savoir que le Christ est mort 
pour nos péchés selon les Écritures, qu'il a été mis au tom­
beau et qu'il est ressuscité le troisième jour, selon les Écri­
turesb n; or, les mots<< ressuscité le troisième jour selon les 
Écritures >> ne se trouvent nulle part ailleurs. 143. Le pro­
phète dit encore en conformité avec le Seigneur Christ : 
<<Ma chair issue d'euxa. »Il ajoute:<< Éphraïm m'a entouré 
de mensonges, la maison d'Israël et de Juda d'impiété. 

1421• Les Vies des prophètes du Pseudo-Dorothée, ainsi que l'in­
dique la formule ÜÜ't'oç ... , étaient illustrées. En empruntant le texte, le 
rédacteur du Traité empruntait aussi l'illustration, formée d'une suite 
de portraits. Ce sont, dès l'origine, des figures assez monotones, toutes 
ont un livre à la main, toutes ont les pieds posés de la même façon. 
L'inspiration antique avait conféré aux personnages la beauté de la 
jeunesse, le byzantinisme se révélait dans l'aspect solennel, dans la 
pose monumentale et dans la finesse des détails (d'après KONDAKov, I, 
p. 146-147). 

142• Cf. Os. 6, 1-3 (LXX) 
143• Os. 9, 12 (LXX). 

b I Cor. 15, 3~4. 
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142. ÛÙTOÇ 'Q<r"1)S '<WV 

awa<xoc 7tp0q>"1)TWV Ô 1tpWTOÇ (.) C H 
&Çtw6e:!.ç dne:1:v ne:p!. 't'OÜ b.e:­
crn6't'oU Xptcr't'OÜ o{)'t'wç · 

s « "O,ocv 0À(~<ùO".v, 6p6pl<rw<r• 
np6c; 11-e: ÀéyovTe:ç- Ô.e:Ü't'e:, ènt-

'.1, ' K' ' O''t'f>E't'W!J-EV 7tpOÇ UpLOV 't'OV 
0e:Ov -iJ!J-&v, ()'t'L aù-rOç 1Jpnaxe: 
xa!. t&.cre:'t'at lj~iiç, 1tÀ~~aç ~o-

10 't'~cre:L lj~aç, Uyt&.cre:t 'Îl!-Liiç !J-e:'t'à 
Mo -/jiJ.tpaç, tv TÏÎ -/jiJ.éN TÎÎ 
't'plT1J &.vacrTYjO'Û!J-E6oc èvWnLOV 
aù-roü xa!. yvwcr611-e:6aa. n 'Ex 
Tcdvt"YJÇ -rYjç xr~cre:(l)ç 0 &n6-

15 O"TOÀOÇ IIailÀoç Àty<L TOLÇ Ko­
pLvfHoLÇ" << I1apé8wxa yO:p Ô!J.'iv 
È;v 1tf>~'t'OLÇ 8 xcx;/. 7tapéÀa~ov, 

261 A ()'t'L XpLcr't'Oç &né6ocve:v Unè:p 
't'~.w &!J.ocp·nWv ~!J.&V xaTOC -rOCç 

20 r pwp&ç, x al. <Sn è't'&cpYj x al. 
6n ty~y<pT<X' TÏÎ ~iJ.tpcf TÎÎ 
-rpL-r1J xœrtl 't'0Cç rpacp&.c;b· >> 

Tà yOCp « èy~ye:p't'at 't'?j ~!J.épct 
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-r?i -rp(-r1J xa-rO: -rOCe; rpacpOCç n oùx f:cr .. nv &.ÀÀax60e:v e:Upe:tv. 
143. "ETL Àéye:L 0 7tpocp~TI)Ç &p!J.6~wv è1t!. -roi) .Ô.e:cr7t6't'ou 
Xptcr"t"ot:i· « ~&.pÇ 11-ou è~ aÙ't'&va. n fi&.ÀtV Àéye:t• « 'ExÜXÀ(l)crS 
!J-E èv t.j;e:U8e:t 'Ecppat{-t xa!. èv &ae~dct o!xoç 'Icrpa-fjÀ xa!. 

142 (picturae prophetarum et evangelistarum desunt in LS 
ubi tituli tantum leguntur) .Q".EHE : O:EIE V 0 1tpo~~"t"1JÇ 'Oa1Jé 
(rx.' praep Sms:) LS Il 5 ElÀt[3oocrw, ôpElptcrooat mwin : ElÀL[3&aw ôpElpt­
crooat codd ÛÀt[3&aw, ôp6p(aoucrt Chr. Pasch. ElÀt[3oomv, ôpElptcrouat 
Ps-Doc. Il 9 7tÀ~~~ç : 6 7tÀ~~~ç LS Il 10 ôyt&oe• ~!'&ç om V Il 15 My" 
llcd3Àoç transp LS Il 20-23 x.cà éh~ h&.~7J xcd lh~ i:yf)ye:p"t"rx.~ -ra -i)(J.épq: 
.. n .. p( .. 71 xrx."t"à "t"(b; rpœq~&ç· .. o yètp « èy~ye:p"t"o:t n "t"1Î -i)(J.épq: : .. o yètp 
l:(~y<p<at x~l &n è<c!<p~ 'tjj ~!'tN LS. 

143, 1 &p(J.6l;(I)V : &p[.t6~ov V win. 

14 
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Maintenant Dieu les connaît, on les appellera peuple saint 
de Dieub , ; ceci d'après la tribu : parce que le Seigneur 
Christ allait sortir d'elle selon la chair, Osée appelle Juda 
peuple saint de Dieu. Le même prophète dit encore : « Je 
les arracherai de la main de l'Hadès, je les délivrerai de la 
mort. Oh, mort, où est ta vengeance? Hadès, où est ton 
dard c ? , L'apôtre Paul s'est servi de ce passage à propos 
de la résurrection"· 

Digression 

144. Osée a clairement révélé à l'avance la résurrection 
du Seigneur au troisième jour, lorsqu'il dit : (( Le troisième 
jour nous ressusciterons et nous connaîtrons a n; il a de 
même annoncé l'abolition de la mort et la vengeance qu'on 
tirerait du dard de l'Hadès. Comment ne pas s'étonner de 
l'indicible amour de Dieu pour les hommes, un amour qui 
en toute occasion prend soin de la race humaine ? Gloire 
à son don ineffable. 

143• Os. 12, 1 (LXX) 
144• Os. 6, 2 (LXX). 

• Os. 13, 14 (LXX) d Cf. 1 Cor. 15, 55. 
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'loô8oc. Nüv ltyvw cd.l-roùc; 0 0e:6c;, xcd Àocàc; &yLoç XÀ1)6~0'E:"t'ŒL 
5 0eoiJb)) &7tà TIJc; <pUÀ'Yjc;, 8t<1: 't'àV èÇ o:.Ù-r'Yjc; &va3e:tx.V0fLE:VOV XIX't'a 

a&pxa Lle:crTC6't""fJV Xptcr-r6v, Àaàv &yLOv 0e:oü bvop.&crocc; -ràv 
'IoU8o:.v. "E't'L n&ÀLV b cdrràc; npotp1}"t'1JÇ' « 'Ex xe:tpàc; (f8ou 
PUcrotJ-e<L aÙ't'oOç, èx 6o:.v&-rou Àu-rpcilcrO!J.O':L 1XÛt'oÔç. Iloü 1, 8fx1) 
crau, e&va't'e:; IToU 't'à xév't'pOV crau, q.a1)c ; )) TaU-rn 't'fi 

10 xp~cre:L èxp-f)cra:TO 0 &7t60''t'OÀOÇ IIaUÀOÇ bd -6)c; &vcar-r&:cre:coçd, 

B 144. ÜÙToç xcd T~V TflL~tJ.e:pov 't'OÙ Kup~ou &v&:O"t'acr~v 
cracp&ç npoe:tJ.-fJvucre: cp&oxcov· « T1i Tfl~Til 1JtJ.épq:; &.vacr-r'Y)crÔtJ.e:6a 
xat yvcocrÔtJ.e:Saa )}' ÛtJ-o~wç xcà -roù 6Clv&:Tou -rljv xd)Cltpe:crw 
xcû 't'OÙ xévTpou 't'OÙ cf3ou -r~v 3Lx'Y)V npoxr.l-r-f}yye:tÀe:. TI &ç oô x 

5 èxnÀ-Ij't''t'e:0'6Cll. 3e:'f; 't'~V 't'OÙ @e:oÙ &cpr.l't'OV cptÀClVfipconfr.lV, 't'1jv 
èx&:cr't'o't'e: npovooutJ.éV'Y)V 't'OÙ &v6pcondou yévouç ; L\.61;Cl 't''Îi 
&.ve:x3t1)"(1)'t'cp r.lÔ't'où 3cope:éf. 

143, 8 <x - œ•hoo• om LS Il 8!x~ v!x~ LSmwin Il 10 bd: 
7tept LS. 

144, 1 -roü Kup(ou om LS. 
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AMos, le deuxième prophète 

145. Voici Amos, le deuxième prophète, jugé digne, lui 
aussi, de dire ceci au sujet de la venue du Seigneur Christ : 
<<Me voici, je suis celui qui affermis le tonnerre, crée le vent 
et annonce aux hommes son ointa. )) Ou encore : << En ce 
jour, je redresserai le tabernacle déchu de David, je rebâ­
tirai ses ruines, je le rebâtirai, comme les jours du siècle, afin 
que le reste des hommes cherche le Seigneur, ainsi que 
toutes les nations, eux sur qui a été invoqué mon nom, dit 
le Seigneur qui fait ces choses". » L'apôtre Jacques a cité 
ce passage, d'après les Actes des Apôtres•. 

Digression 

Amos lui aussi, en accord avec Osée, annonce le Christ 
par l'intermédiaire duquel s'opère le salut de l'univers 
entier : c'est en se servant de lui que Dieu promet de 
redresser le tabernacle déchu de David et de secourir toutes 
les nations, choses identiques à celles qu'annoncent tous 
les prophètes. 

145o. Amos 4, 13 (LXX) 
15, 16-18. 

' Amos 9, 11-12 (LXX) e Cf. Act. 

145, pi ct. AMfl~ B' V: ô rrpo~~<~ç 'A~wç (y' Sm•) LS Il 1 3.0-
npoc;: 't'phoc; LS Il 5 .6.~6·n om LS 1112-13 -rà 1te7t"t'wx6-ra-&.vo~xo-
8o[J.'1jcrw om LS Il 15 kx.~"f)-ri}crooow : kx~"f)'t'~croucr~v V (-crc.ùcrW V1) Il 
24 Ilœpœypœ~~ om V Il 28 Elcàç: ô Elcàç LS. 
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264 A 145. ÛO't'O<; 6 3e>hepo<; 

'A(.L<hc; x.cd cxÙ't'àç &i;tw6dç 
e:bte:Lv ne:pt 't'1jç èÀe:Ôae:wç 't'OÜ 

.6.r::a7t6't'ou Xptcr't'OÜ ot>'t'wç· 
s « .6.t6n l3où èy<h aTe:pe:&v 

(3povTIJv x.ocl x.-rL~wv nve:ÜfLOC 
x.oc1 &nayyfA"Awv de; &vSpfu­
nouç T0v xptcr't'Ov aÔ't'oua. » 

B ''E'l't Àéye:t • « 'Ev 't'TI ~!J.É:pq. 
10 èxe:Lv1J &vcxcr't'~crw ~v OXI')V~V 

Ô.o:;ut3 -rYjv 7tE7t't'CVXUÎ:IXV X.Cd 

&vOLxo3o!J.-ljcrw 't'à nen-rCùx.6't'cx 
cdrt"Yjç xo:.l &vmxo3o~J-1jaw o:.Ù't'~V 
x.cx6<hç cd ~fLépcxt -roU cx~Wvoc;, 

15 8muç èx.~"f)'t1)crwcnv at x.oc-r&:­
ÀomOL -rWv &.v9pdm<ùv -rOv KU­
ptov x.o:1 n&.vTa Tà ëOv"t), ècp' 
oôç èntxéxÀ"f)'t'IXt -rè f5vofLOC !-LOU 
èn' o:lrroUc;, ÀÉ:ye:t KOptoç 0 

20 nmWv -rcxÜT<X b. >> T aU-r1JÇ -r9iç 

xp1)m:wç t-tép.VYJ't'CU 'J&xw~oç 
0 &7t6cr-roÀoç È:v TcxÎ:ç Ilp&.Çern 
-r&v &.nocr't'6Àwvc. 
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25 Kcd. où-roc; cru!-Lcpcilvwç -r;ê(> npcil't'cp -rOv Xptcr't'àv xaTayyÉ:ÀÀet, 

3t' OÛ yf:VE't'IXL 't'OÙ 7t0:.VTÛÇ x.6cr!J-OU -ij O'W't'"f)ptcx, XIXL 7tâÀLV 't'~V 
f1X1JV~V .Ô.ocut8 &ve:ye:Lpetv 7tE7t't'(.l)XUÎ:C<.\I 3~' w)-roiJ è7te<.yyéÀÀE't'C<.~ 

C 0e:àç xe<.L mXv-re<. -r<X ë6v'l'J ch~e:f..e:Lv, &1te:p 't'a e<.Ù't'&: 7t&v't'e:ç 
ei;<XyyéÀÀoucm. 



214 TOPOGRAPHIE CHRÉTIENNE 

MICHÉE, le troisième prophète 

146. Voici Michée, le troisième prophète, qui, jugé digne, 
lui aussi, de prédire la venue du Seigneur Christ, proclame: 
« Et toi, Bethléem, terre d'Éphrata, tu es trop petite pour 
être comptée parmi les milliers de Juda. De toi sortira pour 
moi celui qui dominera sur Israël et dont les origines 
remontent au commencement des jours de l'éternité•. "Les 
grands prêtres et les scribes des Juifs citèrent ce passage, 
quand Hérode leur demanda où allait naître le Christ : 
« A Bethléem de Judéeb "' répondirent-ils ; c'est alors 
qu'Hérode envoya les mages à Bethléem. Le même pro­
phète dit encore : « Il reviendra et aura pitié de nous, il 
submergera nos péchés et jettera dans les profondeurs de la 
mer toutes nos iniquités ; il a,ccordera la vérité à Jacob, la 
miséricorde à Abraham, ainsi qu'il avait juré à nos pères 
a,ux jours d'autrefoisc. n 

Digression 

147. Michée aussi, en accord (avec les autres prophètes), 
révèle celui qui, suscité de Bethléem et de Juda, devait 
depuis l'éternité devenir chef en Israël, celui par l'inter­
médiaire duquel s'opère la transformation de l'univers : 
il abolit nos péchés et nous guide vers une destinée meil­
leure. Gloire à Dieu qui en toute circonstance dispose avec 
sagesse ce qui concerne l'homme et le fait connaître à 
l'avance. 

146a Mich. 5, 1 b Matth. 2, 5 e Mich. 7, 19-20 (LXX). 

146, pi ct. MIXA!A); r• V: 6 trpo~~<~ç M•xdoç (1;' Sm•) LS Il 
1 M•xdœç : 6 l\lhxoloç LSmwin Il <phoç : 1~3o~oç LS Il 2 ôç om 
LS Il 18 èrd TI)v : èv v Il 25 awcret dç &:À#Ie::tocv codd mwin Chr. 
Pasch. Ps-Dor. et aliqui codd Sept. : aWcretç àÀTj6e::tocv textus receplus. 

LIVRE V, 146-147 215 

265 D 146. O?h-o.; Mcxoda.; o -rp[-
-ro.;, 8.; -!)l;c6>8'l x at aù-ro.; ]]"' 
npoeL7te:!v 7tept 't'-Yjç È:Àe:Ûaewç 

268 A -roü Ô.e:cntO't'ou Xptcr't'oÜ, xo:t 
s q>"l)t:n • « Kcd crû Bi')6J..e:ép., y'lj 

TOU 'Erppo:6&, ÙÀtyocr't'àç e! crû 

't'OÜ e!ve<t è:v XLÀt&.atv 'lo03e<.. 
'Ex croü !1-0L è:~e:Àe:Ôcre't'o:t 't'oU 
dvat de; &pxov't'a è:v 't'0 'lcr-

10 poc~À, xcà o:t ë!;o8o1. aù-roü &7t' 
&px-Yic; è:Ç ~(.Lep&v cd&voça. >> 

Twl'r'JV -r-!)v XP~'"" Àaf36v-re.; o[ 
&px~oEpe:Lc; xcd yp<X!J.fJ.C<'t'e:Lc; -r&v 
'lou3aLw\l, ~ Hpdl8ou alrroùc; 

15 rhtat-roÜv't'oç noü 6 Xptcr't'àç 
ye:vviÏ.'t"<Xt, Ë<p"ljcrocv· << 'Ev B"I)-
8Àeè[L -r~<; 'Iou3ala.;b n· 66ev 
xcd 't'oÙc; 11-&.youc; bd 't'~v B"I)-
6Àe:È:!J. 't'6't'E &.7téO"'t'E!.ÀEV. ''E-rt 

zo f..éye. o aù-ro.; 7tpocp~-r'J<;" 
A' 1 ' '.!. \ ' ({ U't'OÇ E7ti.O'Tpe't'e:t XOG~ OLX-

't'Etp~O"E:L 'lJ!J.iX.Ç xcd XC<'t'e<ÙU­

cre:t 'Tac; &tLo:;fYdac; 'lj!J.Wv xd 
&.7toppLtYe:t de; 't'OC ~&.61) 't'1jç 6o:À&crcr)')c; 1t&aac; 't'ch; &.ùtxtac; 
( ..... ~~ , '"l.'ll ..... 'I 'A VÀ - 'AA ' 25 "fj!J.<ùV' OCVO'E:L E:LÇ OCA"I)VELIXV 't'<}> OCX(l)l-'l E EOÇ 't'()} 1-'PIXIX!L, 

B 

XC(86't't ib(l.OO'E 't'Of:<; 7tC(-rp&:crtv f)!l-&V XC('t'OC 't'0Cç f)(J.É:pC(Ç 't'OC<; 
g[L7tpoa8ev 0 • » 

IIapaypacp~ 

147. KC(t oÛ't'oç ()t>fJ.cp<Ûvwç -ràv tx B'1)8ÀeÈ:!l- XC(t 'IoU3C( È~ 
C(t&voç dç èfpXO\I't"C( -r<}l 'lcrpC("/jÀ tye:tp6(J.e:VOV 1tf>O(J.1)\1Ue:t, 3t' ai) 
y~ve:-r!XL X<X't'<XÀÀay~ 't'OÜ x6cr(J.OU, x!X8!Xtp&v f)(J.&v 't'àç &!J.!Xp't'~!X<; 
xcd e:Lç xpd-r't'OVC( À)'j~tv 'ljtJ.ê<Ç ÔÛ1)y&v. 6.6~a -r<;l éx&:()'t'O't'e: 

5 crocp&ç otxovo(l.oÜV't'L X!Xt 7tpoÀéyov't't 0e:0 't'à X!X't'OC 't'Ov 
&v8p(l)nov. 
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JoËL, le quatrième prophète 

14<8. Voici Joëll, le quatrième prophète, jugé digne, lui 
aussi, de prédire le mystère du Seigneur Christ; il dit ce 
qui suit : « JI arrivera qu'après cela je répandrai mon esprit 
sur toute chair, vos flls et vos filles prophétiseront, vos 
anciens auront des songes et vos jeunes gens des visions ; 
même sur mes esclaves, hommes et femmes, en ces jouts, 
je répandrai mon esprit; je produirai des signes dans le 
ciel et sur la terre, sang, feu, vapeur de fumée ; le soleil 
se changera en ténèbres, la luue en sang, avant que ne 
vienne le jour du Seigneur, grand et terrible; il arrivera que 
quiconque invoquera le nom du Seigneur sera sauvé a. >> Le 
bienheureux Pierre rappelle dans les Actes des Apôtres que 
ce passage (de l'Écriture) s'est accompli lors de la descente 
de l'Esprit Saint sur les apôtres le jour de la Pentecôte". 

1481• Cette série de portraits est à comparer avec d'autres monu­
ments dont nous signalons ici les plus anciens et les plus importants : 
la Chronique Universelle de la Co1lection Goleni~Cev, déjà mentionnée 
dans l' Introd., p. 153 s. ; l'Évangéliaire de Rabbula de l'an 586 et le 
codex Par. Syr. 341 contenant les livres des prophètes. Nous renvoyons 
pour le reste à l'étude de A. M. FRIEND, «The portraits of the Evan~ 
gelists in Greek and Latine manuscripts », dans Art Studies Medieval, 
Renaissance and Modern, 5 (1927), p. 115-147, où l'on trouve aussi 
de très nombreuses reproductions et la bibliographie concernant le 
sujet. 

148• Joël 3, 1-5 (2, 28-32 LXX) b Cf. Act. 2, 17-21. 
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261 B 148. Où-roç 'Iw~À -ré-r(f.p-roç 
x(f.t aô-ràç &1;tw6dç npoe:tne:f:v ~ 
ne:pl. -roü xœtÙ 't'Ov 6.e:crn6't'TJV 
Xptcr't'Ov tJ-UO''t'"l)fl(ou, cpTJa~ yàp 

5 o5-rwç· << Kat ~cr-re<:L tJ-E-rà 
-re<:Ü't"a, èxxe:W &nO -roü II ve:U­
tJ-a-r6ç !J-OU èrd nacrav crcfpxa, 
xal. 7tpOqJTJ't"EÜcroumv ol ulol. 
U[J.WV ""'t O<! euyO<~Sp<ç Û[J.&iV, 

10 xe<:!. ol npe:cr~Ü't'Epot ÔtJ-ÙlV èvu­
C nvtmç èvunvtacr6~crov-rat, xal. 

ot ve:avicrxot ÔtJ-ÙlV ép&cretç 
6~ov-rat · xd ye: ènl. -roùç 8oU­
Àouç {-LOU xcà èrd -ràç 8oU/..aç 

15 {-LOU èv -raf:ç lj{-Lépe<:LÇ èxdvatç 
èxxe:W &nO 't"OÜ TI ve:Op.a't"6<; 
p. ou· x at 8Wcrw -répa't'a èv -r(i) 
oùpav(i) xd ènl. -r1jç y1jç, a!fLa 
xal. nüp x al. &'t'p.L8œ xœnvoü · 

20 é f)f..wç fLE't'e<:cr-rpacp~cre:-re<:t dç 
crx6't'oç xe<:!. 'lj cre:/..~VYJ e:k e<:!p.a, 
npl.v èt..6e:ïv 't"ljv 1}!J.épav Kuptou, 
't"ljv fLEyrfÀTJV xal. ènt<pe<:v1j• xœl. 
~O''!C(L naç, 8ç &.v èrnxe<:ÀéO'"I)'!C<:L -rO 6vO!L<l Kuptou, crw6~-

25 cre:-re<:ta. )) Te<:Ü't'Tj<; -r1jç X?~aewç tJ-êtJ-V"I)'t'<lt é tJ-e<:Xe<:pL-r"I)Ç Ilthpoç 
èv -rœf:ç llp&Çe:m -r&v &nocr-r6/..wvb 7tÀ"I)pOU{-LéVI'jÇ, ihe: 1) x&6o8oç 
't'OÜ &y Lou II ve:Uw~~-roç èrd -roùç &nocr-r6/..ouç èv -r1j 'l){-Lépq; -r1jç 
Ile:V't'I')XOO''t'1j<; èyévE't'O, 

148, pi ct. ÏOHA ti' V : 6 "PO~~~~ç 'lw~À (W Sm<) LS Il 1 ~•~•p­
-roç : ô 8e6-repo<; LS JJ 4 Xp~a-rOv : om V (add V1) JJ 17 -rlj) om win 
Il 22 "~" om V (add V') Il 25 ~axap(,~ç : ~ax&pwç LS Il 26 "À~pou­
!J.éV7JÇ : crU!J.7tÀ7JpOU!J.éV7J<; LSmwin JI 28 è:yéve-ro : è:ney(ve-ro LS. 
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Digression 

149. Joël, lui aussi, révèle à l'avance des miracles accom­
plis à l'époque du Seigneur Christ par l'Esprit Saint, prophé­
ties, songes et visions, et en même temps Je jour de la grande, 
terrible et glorieuse venue du Seigneur Christ, ce qui s'est 
accompli de manières diverses : Joseph et les mages furent 
avertis par des songes, comme Je racontent les Évangiles ; 
Syméon, averti au moyen des visions envoyées par l'Esprit, 
prit dans ses bras Je Seigneur ; Anne, fille de Phanouel, 
rendit au Seigneur témoignage à son sujet; il y eut des gens 
qui prophétisèrent, comme Agabus et les filles de Philippe ; 
les femmes, lors de la passion du Seigneur, eurent des visions 
d'anges, de même que les disciples. 150. Et que faut-il dire 
de la descente de l'Esprit Saint sur les apôtres, et sur 
Corneille, et sur tous les croyants au sujet desquels l'Apôtre 
écrit : " A l'un c'est la parole de sagesse qui est donnée, à tel 
autre la prophétie, à tel autre la diversité des langues, à tel 
autre Je don de les interpréter, à tel autre Je don de guérir, 
à tel autre la parole de science, à tel autre la foi, à tel autre 
Je pouvoir d'opérer des miracles, à un autre le discernement 
des esprits, mais tout cela, dit-il, c'est Je seul et même 
Esprit distribuant ses dons à chacun en particulier, comme 
il l'entend •. " Gloire pour les siècles à Dieu qui révèle ces 
choses par l'intermédiaire de tous les prophètes. Amen. 

150n Cf. I Cor. 12, 8-11. 
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llocpocypoc<p~ 

149. Kd oÙ"t'oç 't'à xa"t'<i "Càv xatpO\l 't'OÜ Lle:am.S't'ou Xptcr-roü 
D ye:v611-e:vœ 3tà II ve:Ut-ta-roç &y~ou 6o:.611-oc-ra, npo~'YJ't'e:Laç, èvÜ7tVLa 
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è:7ttcpctvoüç mxpoucrLœç -roU ~e:crn6't'ou Xptcr-roü -rljv ~(J.épav 

s 7tpO{.L1JV6e:t, o!ov yéyove: 8ta<p6pwç f.tèV è1tt 't'OÜ 'lcvGYjcp xcü -r&v 
1'-0CyNv xo::r' 6vo:;p XP'YJ!.L<X'ncr9év-rwv, ~ç 8YJÀOÏ 't'OC EûocyyéÀta, 
3t' Op&cre:<.ù\1 aè ~U!J.EÛ>V XP'YJ(J.C<'t'tcr6dç UnO 't'OÙ Il\le:Ü!-LO::'t'OÇ de; 
't'ac; &yxâf..aç Tàv Lle:cr7t6TY)\I ône3é:!;a'To' '1Awa n&Àt\1 1) 'TOU 
<I><X\IOU~À &\160!-LOÀoyoufJ.É:\11) 'T(J) KupLCfl nepf. cx?rc·oU· npocp"t)-

10 'T€ÙO\I'T€Ç 3é:, <1lç '1Aya~oç xaf. d 6uya't'é:peç <DtÀLnnou· xaf. a~ 
yu\la~xeç 3è at èrcf. 't'à n&6oç 'TOÜ Kup(ou On't'cxcr(aç &yyé:Àw\1 
è6e&cr<X\I"C'0 1 xcxf. ot p.a6't)'t'e<f. Ôf.Lo(wç. 150. TL 3è 3e~ ÀÉ:yet\1 xaf. 
nepf. 'T!fi<; xa663ou 'TOÜ &yLou II \I€ÙfJ.<X'Toç ènl 't'OÙ<; &nocr't'6f..ouç 

264 A ye\IO(J.É:\I"t)Ç, &f..f..OC xcxf. èn~ Kop\l"t)ÀLou xaf. ènf. n&\l't'CiJ\1 'TÙJ\1 
ittO''t'ÙJ\1, 6>\1 yp&cpet 0 'An6a't'OÀOÇ' « '~'(h (J.è'ol yàp 3L3o't'<XL f..6yoç 

5 crocpLcxç, é't'É:pefl npocp't)'Tdcx, é't'É:pefl yé:\1'1') yf..wcrcr&\1, é't'É:pefl 3è 
épfJ.'t)\leLa yf..wcrcr&\1, h·épefl xapLcrfJ.<X'T<X lcxf.L<hw\1, é't'É:pefl t.6yoç 
y\IÔlcrewç, é't'É:pefl nLcrnç, é't'É:pefl è'.lepy~(J.<X'T<X 3u\l&fJ.eW\11 &ÀÀCfl 
3t&xptmç 7t\I€UfJ.&'t'CiJ\11 n&\I'T<X 3é, ëcp't), 't'à ~\1 xaf. 't'à e<Ù't'à 
Il\I€Üf.L<X 3tatpoÜ\I l3Lrf éx&cr'T<p xa6Wç ~oÜÀE'T<Xta. >> Ll6!;a 'T<fl 

10 3tOC n&\l't'CiJ\1 'TÙJ\1 npocp"')'t'ÙJ\1 npOfJ.'t)\IÙO\I'Tt 'Te<Ü't'<X 0e<fl etç 't'OÙ<; 
rÛ&\Iaç. 'A(J.~\1. 

149, 2 eaU!J.a'l'a a~œ Il\leU(J.a't'O~ &ytou transp LS Il 3 't'CXU't't{) : 
aÙ't'<j} LS Il 8 .ô.ecrn6TI'}\I : Xptcr't'à\1 add LS Il 9 rcpoq>"l)'t'eUov't'e~ : 7tpOq>1)­
't'eUovToc; V. 

150, 5-6 hépt{) 8è épf.l.'l')\lda yÀwcrcriJw om LS IJ 7 8uv&:f.1.ewv : 8u'll&:­
~e"'' LS Il 8 8•&xp'"'' : 8••xptcre'' LS Il 8é : '"il'" add LS Il who 
om V (add V1) Il 11 cxtW'IItx~; : 't'Wv atWvw\1 add LS. 
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ABDIAS, le cinquième prophète 

151. Voici Abdias', le cinquième prophète, qui parle ainsi, 
jugé digne, lui aussi, de prédire le mystère du Christ : « Car 
le jour du Seigneur est proche pour toutes les nations•. n 

Dans son sens immédiat cette prédiction se rapporte aux 
Scythes, c'est-à-dire à Gog et Magog, mais elle convient 
éminemment au Seigneur Christ; en effet, Abdias ajoute 
peu après : « C'est sur la montagne de Sion que sera le 
salutb. n 

Digression 

Abdias, lui aussi, proclame ouvertement que proche est 
le jour du Seigneur qui apporte le salut, sur la montagne de 
Sion et pour toutes les nations. Gloire à Dieu pour les siècles. 
Amen. 

1511• Les portraits debout ont dO. être créés pour les colonnes des 
rouleaux de papyrus. En Égypte, à l'époque où l'on est passé du rou­
leau au codex, l'usage des colonnes étroites s'est maintenu, et avec 
lui, le portrait debout. Le portrait d'auteur n'était donc pas, à l'ori­
gine, un frontispice, solution plus tardive appelée par la forme du 
codex. Les figures étaient placées dans les colonnes de texte, sans 
encadrements. Elles s'adaptent particulièrement bien aux colonnes 
du Val. Aussi A. M. FRIEND prend-il ce manuscrit comme base dans sa 
tentative pour reconstruire la mise en page primitive d'un écrit orné 
de figures debout. Malheureusement, même si l'on admet que l'ori­
ginal de Cosmas avait été écrit sur deux colonnes, la copie du xxe siècle 
ne reproduit cette disposition que fortuitement. Souvent elle est 
manifestement incorrecte. La répartition du texte en colonnes n'avan­
tage que cette série de figures debout. Toutes les autres illustrations 
ne conviennent guère aux colonnes du Vat. ; les folios y sont souvent 
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264 c 151. Où~oç 'A~awù 6 1té[L-

7t't'oç, tp1)crt, xcd ocô't'Oç &Çtc.ù6dç 
7tpoe:ttte:Lv 1te:pt -roü xoc-rd: Xpt­
cr't'Ov iJ.UCi't''tJpf.ou o6't'c.ùç· cc 6.t6't't 

5 èyyûç -ljj.Lépoc Kupf.ou è1tt rc&v't'oc 
't'<Î ë6v'tJ a. >> Etp'tJ't'OCt 11-èv x oc 't'à 
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6&v, 't'OU't'É:Ci't'L 't'OÜ rwy XCd 't'OÜ 
Mocycûy, xuptcû't'e:pav a~ &pfL6-

to ~e:t IÎ7t1 't'oÜ 6.e:cm6-rou Xpta't'oü· 
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15 Kocl oihoç 7t&Àtv èyyûç e:!voct 
-isiJ.épocv Kupiou crc.ù't'1)pt<Û31J èv 
't'TI l:tcûv, xd è1tt 7t&v-roc t"dc 
ë6V1J, 3tocpp~3'1JV X1JpÙ't''t'EL. 
6.6Çoc 't'cr 0e:cr e:~ç t"OÛç ocL&-

20 vocç. 'AiJ.~V. 
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151, pi ct. ABLI.IOY E' V: 6 "PO~~"~' "A~3oou W S"") LS Ill 'A~3ooü 
6 "é;t""oç : o 'A{l3ooü ,~c-r~p,oç LS Il 4 oilmç om V Il 5 ~[Lép~ : ·~ 
~[Lip~ LS Il 12 ~ om V. 

151• Abd. 1, 15 b Abd.1,17. 

à moitié vides ou remplis artificiellement par des textes disposés en 
culs-de-lampe. D'ailleurs, même dans l'original, la relation entre le 
texte et la forme primitive du dessin était déjà faussée, car Cosmas 
copiait des modèles créés pour d'autres textes et d'autres mises 
en pages. 
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Le prophète JoNAS 

152. Voici Jonas 1, le sixième prophète, qui révéla 
à l'avance la résurrection du Christ, non par des paroles, 
mais en acte et en figure ; le Seigneur dit en effet : « De 
même que Jonas demeura dans le ventre du monstre marin 
durant trois jours et trois nuits, de même le Fils de l'homme 
sera dans le sein de la terre durant trois jours et trois 
nuitsa. >> Et de même que le monstre marin vomit Jonas 
sain et sauf, de même le sépulcre rendit le Seigneur 
Christ à une vie meilleure. 

1521• Dans cette série des prophètes, seule l'histoire de Jonas est 
illustrée avec ampleur, à cause de sa haute valeur typologique, 
croyons-nous, et aussi parce que le modèle copié, une Chronique 
Universelle (cf. Inlrod., p. 152 s.), insérait, lui aussi, des scènes de la vie 
de Jonas dans une série de portraits. Dans le Sin., fol. 110r, le dessin 
que nous reproduisons ici occupe la partie inférieure de la page. Il est 
suivi de trois lignes de texte: «Voici Jonas( ... ).» Dans le Vat., fol. 69r, 
le dessin vient après trois lignes de la digression relative au prophète 
Abdias et se place sur la deuxième colonne. Bien que construit en 
hauteur, il demeure trop grand et déborde aussi bien sur la marge que 
sur la première colonne (voir Introd., fig. 25). La composition en trois 
épisodes (Jonas jeté dans la mer et avalé par le monstre marin, Jonas 
vomi par le monstre, Jonas reposant sous le ricin) se trouve réduite 
dans le Laur., fol. 149v, à l'unique épisode (voir Introd., fig. 26) de 
Jonas avalé par le monstre. De plus, la forme du bateau et des voiles 
diffère, de même que les poses des marins qui apparaissent ici assis. 
Il est visible que le dessinateur du Laur. suit un autre modèle que 
celui de la Topographie. - Pour les innombrables représentations 
de Jonas, l'évolution de leur composition et leur signification symbo­
lique, voir O. MITIUS, Jonas auf den Denkmiilern des chrisllichen 
Allertums, Freiburg, 1897 (Archüologische Studien zum cllristlichen 
Allertum und Mittelalter, Heft 4) qui compte 177 représentations 
réparties entre les catacombes, les sarcophages, les arts appliqués 
(verres dorés, lampes, gemmes, etc.), les miniatures (pour Cosmas 
spécialement, p. 78), ainsi que A. STUIBER, Refrigerium interim. Die 
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' A.' 0 'iTpoTHTHC 

D 152. 00-roç 'l<ùvéiç gx-roç, &ç où S~OC À6y<ùv, &/.X ëpycp xaf. 
't'U7tcp 7tpOe:lJ.~vuae: -rljv &v&a-rœow 't'OÜ XpLO''t'OÜ' tp1)0'L yOCp 0 
KUpwç· << ''Oa1te:p 'lwvéiç élJ.e:Lve:v èv -r?i xo~ÀLCf 't'OÜ x~'t'ouç 
't'pe:Lç ~~-tépw; xœt -rpe:î:ç vÜx't'œç, o5't'WÇ éa't'œL xcû ô 110ç -roü 

5 &v6pcûrcou èv 't'Yi xœpS(Cf 't'Yjç y~ç 't'"pe:Lç ~~-tépœç xœt 't'pe:Î:ç 
vUx't'cxç a. >> ''.Ocr1te:p yap 't'è x~'t'oç &dL&rp6opov è:Ç-f)[.Le:cre: -rèv 
'Iwvéiv, o5-rwç xcxt 0 't'&cpoç 't'èv .6.e:cr7t6't"1JV Xptcr't'èv èl;-f)[Le:m;v 
dç x.pdTIOVCX ~(l)-f)v. 

152, pi ct. ô rrpo~~<~ç 'Iwv&ç LS: ÏONA:E V Il 1 ~x,oç: rrt~rr<oç LS 
2 npos:tL'ljvucre: : npos:~J.'ljvus: V win. 

152a. Matth. 12, 40. 

Vorstellungen vom Zwiscl!enzustand und die frül!cl!ristliche Grabeskunsl 
(Theophaneia, 11), Bonn, 1957, p. 136-151. 
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Digression 

Jonas aussi a révélé en acte et comme en figure le sépulcre, 
la résurrection miraculeuse et l'incorruptibilité de notre 
Seigneur Christ, par l'intermédiaire duquel s'opèrent la 
résurrection et la récapitulation de l'humanité entière, 
selon le dessein divin. Gloire à Dieu, qui réalise ces choses. 
Amen. 

152, 11 Wç om LS Il 11-12 èv 't"Û1t(J) - Xpta-rotî : ("t'OÜ add 
Vm) XpLo"tOÜ ih·6TCou 8t' ~pyw'J Lm Il 12-13 xal 1} &v&cr't'œcnç (&.v&-
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10 Kcd où-roç 't'àv 't'&~ov xcà ~v 7tCtp&:3o!;ov &.v&cr-ret:ow x!Xt 
&.cp6apcrl.av Wç èv -r07t':l at' ~pywv 7tpOE(J.~VUO'E 't'OÜ ~e:crn6't'OI) 

265 A f)fJ.&v Xptcr't'oÜ, 3t' où xd 1) &.v<fcr't'et.crtç xoct 1) &vcx;xe:cpcùo:(wcrtç 
7t0CVTfuV &v6pci:mwv obwvo!Le:ho:.t. Ll6Ça 't'li'> 't'O:Ü't'a 7tOtOÜ\I"t'L 

0e:0. 'A11-~v. 

x-nat<; win) - &\18pc17rw\l Vwin : ~ -rëllv &v8pfu1twv &v&X"t'LO'LÇ x..xt 
&vaxo::cpaÀcdwatç Lm xcà 1} 1t&:nwv &\l€lpfunwv &v&:x·naLç xctt &.vax.et:pa­
Àcdwatç S. 

15 
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NAHUM, le septième prophète 

1.53. Voici Nahum 1, le septième prophète, jugé digne, lui 
aussi, de faire des prédictions au sujet de la résurrection du 
Seigneur Christ et de dire : «Célèbre tes fêtes, Juda, accom­
plis tes vœux envers le Seigneur, car (l'ennemi) n'accourra 
plus pour passer à travers toi et t'apporter la décrépitude: 
il est consumé, anéanti; il est monté, souillant sur ton 
visage, te délivrant de l'affiiction •. » 

Digression 

Vois, combien Nahum est d'accord (avec les autres pro­
phètes) pour nous exhorter, lui aussi, à nous réjouir de la 
résurrection du Christ et de la nôtre ; il annonce que nous 
ne tomberons pas dans la décrépitude, c'est-à-dire (qu'il 
annonce) l'incorruptibilité et l'immortalité. Gloire à Dieu. 
Amen. 

1531, L'origine alexandrine de ces figures debout, dessinées à même 
le parchemin (ou le papyrus), sans paysages ni fonds d'architecture, 
est aujourd'hui, après les recherches de Friend, communément 
admise. C'est un cycle de portraits d'auteurs, conçu spécialement 
pour les personnages de l'Écriture à la manière d'une série païenne 
de destination similaire. Les manuscrits grecs, en cfiet, étaient ornés 
de portraits d'auteurs qui imitent les statues de poètes et de philo­
sophes. Ce type s'est rapidement propagé dans les pays voisins, en 
Syrie et en Arménie. 
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dç np6cr(t)7t6v crau, èÇcxtpoUp.e:­
v6ç crs ~" 6À(<jlswça. n 

c 

II&ç xcxf. o?.i"t'oç crup.cpWv(t)ç 
15 X"'(ps.v 7t()(psyyui\( nspt 't"'ijç 

xcx-rà Xptcr-rOv xcxf. "t'Yjç 1}(-Le:­
"t'épcxç &vrxcr-r&.cre:(t)Ç, 't'à &7trx­
ÀcxL(t)'t'OV 1)p.&v 7tp00"1j(.LCX(V(t)V, 
-rou-récr"t't -TI)v &<pf.lrxpcrLcxv xcxf. 

20 -rljv &6e<v()(cr(otv. 6.6~"' '<"èj\ 0sèj\. 
'AfL~V. 
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153, pict. NAOYM Z' V : 6 7tpo~~,~~ Naou!-' (~' Sm•) LS Il 
1 g~aoftoç : 6y8ooç LS Il 6 '<"ii) om LS Il 8-9 8tà croü mwin Sept. : om 
codd Il 14 crUft<pWvwç om LS Il 19 't"~V om V. 

153• Nah. 1, 15- 2, 1 (LXX). 
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HABAcuc, Je huitième prophète 

154. Voici Habacuc, Je huitième prophète, jugé digue, 
lui aussi, de dire au sujet de la résurrection du Christ ce 
qui suit : << Voyez, contempteurs, et regardez, étonnez-vous, 
soyez anéantis, car je réalise de vos jours une œuvre à 
laquelle vous ne croiriez pas, si on vous la racontaita. J> 

Paul à Antioche de Pisidie cita ce passage, en l'appliquant 
à la résurrection du Seigneur Christ•. 

Digression 

Habacuc, pareillement, promet et annonce à J'avance 
aux hommes, et surtout aux contempteurs, des choses 
merveilleuses et incroyables, c'est-à-dire les choses concer­
nant la résurrection. Gloire à Dieu. Amen. 

154"' Hab. 1, 5 b Cf. Act. 13, 40~41. 
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154. Où~oç 'Ap.~axoûp. 6y-
3ooc; xrû. od.vràç &Çteù6dç e:bre:{;v 
1te:pl 't'1jÇ &v~a"t'&ae:<ù<; -roU Xpt­
<r-roü o{h·wç· « ''l8e:"t'e:, ol XCI::TOC-

5 cppov'Y)'t'Gd, xcà k7tt~ÀétYa't'e: xo:1 
6rt:u11-&:croc-re: xcà &cpav(cr6Yj't'E 1 

8t6-rt kych ëpyov èpy&.~OfJ.C(L èv 
't'rii:ç ~~-tépoctç Ô!J.&V, 8 oÔ (..1.~ 
7ttO"t'e:Ûcr1J't'E, è&.v 't'tÇ È:x.8t1jy1j-

10 't'OC!.a. )) Tcd.l't'YJV -rljv xp))ow 
&:pf1.o8((t.)Ç 6 TiocÜÀoç htt -ôjç 
&voccr't'&cre:<ù<; 't'OÜ L.le:o"7t6't'ou 
Xptcr-roü èÇéÀoc~e:v èv 'A'rno­
xdq: -rijç Iltcrt8Laçb. 

D 15 

(Û~J.otwç xat oÙ't'oç rcap&BoÇa 
xat &.rcta't'e< 't'OÏ<; &.v6pÙ)rcot<;, 
~J.rfÀLO''t'C< 't'O f:ç XC<'t'e<<pp0\11}'t'af:ç, 

npayp.a~a, a1)ÀOV6n ?tep\ &va-
20 cr't'&cre(J)ç, irtayyÉ.ÀÀe:raL rcpocr1}­

p.a(vm. M~a ~ij\ 0eij\. 'Ap.~v. 

AM1BAII(IDY M 

154, pi ct. AMBAKOYM H' V : 6 7tpo~~,~~ 'A~~oxou~ (6' Sm•) 
LS Il 1 oo,o~ : 6 add s Il 5y8oo~ : 6 ~v.,o, LS Il 3 Xp•cr,oü : 
Kupiou LS. 

\rU' 
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SOPHONIE, le neuvième prophète 

155. Voici Sophonie, le neuvième prophète, jugé digne, 
lui aussi, de prophétiser au sujet du Seigneur Christ; il dit 
ceci : « Le Seigneur leur apparaîtra et il anéantira tous les 
dieux des nations de la tette, et elles se prosterneront devant 
lui, chacune de son pays, toutes les îles des nations a )) ; et 
Sophonie ajoute : « Car je ramènerai pour les peuples la 
langue à son origine, afin que tous invoquent le nom du 
Seigneur et le servent sous un joug commun; ils m'appor­
teront des offrandes de pat-delà les fleuves de l'Éthiopie•. >> 

Il dit encore: «Réjouis-toi grandement, fille de Sion, pousse 
des cris d'allégresse et de joie, fille de Jérusalem; le Seigneur 
a enlevé tes iniquités pour te racheter de la main de tes 
ennemis; le Seigneur, le roi d'Israël, est au milieu de toi, 
tu ne verras pas de malheurs désormais•. >> Tout cela 
convient éminemment au Seigneur Christ. 

Digression 

Sophonie, lui aussi, est parfaitement clair, lorsqu'il 
indique la manifestation du Seigneur, la destruction des 
idoles et le retour des nations à Dieu par l'entremise du 
Christ. 

155a Soph. 2, 11 b Soph. 3, 9-10 ' Soph. 3, 14-15. 

155, pict. l:O<l>ONIAl: 0' v : 6 1tpo~~T~~ l:o~ov[œ~ (tœ' s"'') LS Il 
1 ÛÙ't'oç : 0 add LS Il /;!vct't'oç : évaéx.ct't'oç LS Il 9 ctô-coü : xa.t add LS Il 
17 eucrLctç: eucr(IXV LSmwin 1119 ~~wv: 'IepOUO'C(À~[J. v Il 24 ~'t'~ : oôxén 
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155. ÜÙ't'OÇ ~0((-lOV~rt;Ç è!Vrt:'t'OÇ 
Xrt:t rt:Ù't'ÛÇ &Ç~<ù6dç TC(.lO((.l"'j­
't'E:UO'rt:t rce:pt 't'OU 6.e:art6't'OU 
Xpta't'oÜ, xo:;l ((.l"'jrrLV olh<ùç" 

5 << 'En~((Jrt:V~ae:'t'rt:t KUptoç èn' 
o:;Ù't'oÛç xd èÇoÀo6pe:Uae:t n&:v­
't'rt:Ç 't'oUç 6e:oûç 't'WV è6v&v 't'~Ç 
y~ç, Xrt:t 1t(.lOO'X.UV~O'OUO'LV rt:Ù't'(j}, 
ëx.rt:a't'OÇ Èx 't'oU 't'6rcou rt:Ù't'oU, 

10 néïart:t rt:L v~aot 't'& v è6v&v a. n 
II&:Àtv Àéye:c << ''Ü't't f..I.E:'t'rt:­
"'"Pé<{lw è1tt À"'ouç yÀwcrcr"'v dç 
ye:ve:OCv rt:Ù't'1jç 't'OU Èrctx.rt:ÀS:Ïa6rt:t 
rccfv't'rt:Ç 't'à 6vof..l.o:; Kup(ou, 't'oÜ 

15 SouÀe:Ue:tv rt:Ù't'CÏ> {mO ~uyOv ëvo:;· 
Èx. rce:pcf't'<ùV rto't'rt:f..I.Wv At6to­
rc~o:;ç otaoum 6uaLo:;ç f..I.OL b. » Krt:t 
rccfÀtv Àéye:t · « Xrt:ïpe: a((J6Sprt:, 
6Uyrt:'t'e:p ~tWv, e:Ùq:>prt:tvou x.o:;t 

20 Xrt:'t'rt:'t'éprcou, 6Uyrt:'t'e:p ~Ie:pou­
ao:;À~fJ. · nep~e:ÏÀe KUptoç 't'OC 
&Stx.~f..l.rt:'t'&. aou Àe:ÀÜ't'(.l<ùO'rt:t Èx. 
X<tpàç èx6pwv crau' ~MLÀEUÇ 

231 

'Iaprt:1}À ô KUptoç Èv f..l.étTC[) aou, oùx. Ot!Jf1 x.ctx.OC ~'t'L c. » "A1tep 
25 ncfV't'Q(; x.uptÙl't'epov Èrd 't'oU 6.ean6't'ou Xpta't'oÜ &pf..1.6~e:L. 

LS Il 28 Xp~cr't'oU : Lleon6't'ou Xp~cr't'oÜ LS Il 29 1CpÔ0YjÀoç : npoO~Àwç 
LS Il È:O"t"L O"YJ!J.IXI.vwv : ècr't'~ O'l)[J.ctl.veL L èmoYJt-ta.l.veL L 1m ~'t'~ O''Y)[.tctl.vwv 
S Il O~fLœ[vwv : M~œ <ij\ ®eij) d~ TOÙ~ œ!ôiv•~- 'AfL~V add LS. 
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AGGÉE, le dixième prophète 

156, Voici Aggée', le dixième prophète; il fut jugé digne, 
lui aussi, de faire des prédictions au sujet du Seigneur 
Christ, disant, comme s'il visait le personnage de Zorobabel, 
des choses qui conviennent au Seigneur Christ : « Je 
t'apposerai tel un sceau, car je t'ai élu, dit le Seigneur 
Tout-Puissaut•,; de même, l'évangéliste Jean dit: «C'est 
lui que le Père, que Dieu, a marqué de son sceau b. >> 

1561, Les personnages debout qui ornent les manuscrits cités en 
V, 148, n. 1, tiennent tous des rouleaux à la main, alors que ceux de 
la Topographie tiennent des codex. Est-ce là un indice chronologique, 
le rouleau ayant précédé le codex ? En règle générale, il semble que 
les prophètes dessinés à Alexandrie pour illustrer la Septante portent 
des rouleaux. Les Évangélistes, au contraire, créés plus tard, tiennent 
des codex, cf. A. M. FRIEND, op. cil. [V, 148, n. 1}, passim. Les por­
traits de prophètes debout, tout en remontant à un type iconogra­
phiquement identique, présentent, d'un manuscrit à l'autre, des traits 
individuels : les personnages de l'Évangéliaire de Rabbula, drama­
tiques et mouvementés, sont parfois plus proches de ceux de la Bible 
Syriaque de Paris (Par. Syr. 341) que de ceux de la Topographie, 
graves et hiératiques, cf. The Rabbula Gospels. Facsimile Edition of the 
Miniatures of the Syriac Manuscripl Plut. 1, 56 in the Medicaean­
Laurenlian Library ediled and commented by C. CECCHELLI, G. Fun­
LAN!, M. SALMI, Olten-Lausanne, 1959, ainsi que J. LERoY, Les manus-
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272 C 156, ÜÙToç 'Ayyu.ï.oç ~é><rJ.-

't'OÇ 1j~tcilf:l1J x.cà aù't'Oc; 7tpoe:t1te:1;v 
nep!. 't'oU ~e:cr7t6't'oU Xptcr't'oU, 
Wc; e:k np6cr(ù7tOV Zopo~&~e:À, 

D s -r<X &p!J.6~ov-ra -rt:l ~e:cr1t6-rn 
Xptcr-ri/}, )..éy(ùv· « Kcd f:l~cro­

!J.!XL cre: mppay1;3a, 3t6-rt crÈ: 
7Jpe:'t'tmX!J.1JV, )..éye:t KOptoc; 7t!XV­
-rox.p&'t'(ùp a )) , x.a6&7te:p x. a!. 

10 'l(ù&VV1Jc; ô e:ùayye:Àtcr-rYjc; Àéye:t • 
« Toi:hov y<Xp ô IIa-rYjp ècrcpp&­
ytcre:v ô 0e:6c; b. n 

156, pict. ArrAIO:E l' : Ar­
rEo~ I' V b 1t"potp1J-rYJç 'Ayyo:Xoç 
(tS' Sm•) LS Il 1 SéxaToç om LS Il 
7 oc om LS Il 8 Kt\ptoç : à 0coç 
add mwin Il 9 xcd om LS. 

156"' Aggée 2, 23 b Jn 6, 28. 
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n' 

crits syriaques à peintures, comervês dans les Bibliothèques d'Europe et 
d'Orient (Institut français d'Archéologie de Beyrouth. Bibliolltèque 
Arcl!éologique el Historique, 77), Paris, 1964, p. 167-168. 
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LE TEMPLE 

157. Voici le tempJel construit par Zorobabel après le 
retour (de la captivité), au sujet duquel Zacharie dit:« Les 
mains de Zorobabel ont fondé ce temple et ses mains 
l'achèveront" "• et au sujet duquel' les Juifs ont dit au 
Seigneur : « Il a fallu quarante-six ans pour bâtir ce temple, 
et toi, en trois jours, tu le relèverasb ? » 

Digression 

Aggée, lui aussi, révèle, comme s'il visait le personnage 
de Zorobabel, les dispositions concernant le Seigneur Christ, 
par l'intermédiaire duquel s'opère le salut de tous les 
peuples. 

1571• Ce texte, absent du Pseudo-Dorothée, est sans doute une 
addition de Cosmas, de même que le dessin. Le groupe LS omet aussi 
bien le dessin que le texte qui le concerne, comme il omet toute la 
série des portraits. Nous ne connaissons aucune figuration similaire 
du temple de Jérusalem. 

1572• Le temple a été rebâti par Zorobabel en 520. Hérode a entre­
pris sa reconstruction en l'année 19 avant notre ère. C'est de ce dernier 
temple qu'il est question dans le passage de l'Évangile de Jean que 
cite Cosmas. 

1573 Zach. 4, 9 b Jn 2, 20. 
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om m 157. ÜÙ't'OÇ b va6ç èa't'LV 0 UnO Zopo~OC~EÀ Xt'tcr6dç p.e-rà: 
"t"~V èn0Cvo3ov, nept où b Zax.aptaç ÀéyeL" <<A~ x.e'i:peç Zopo~OC­
~EÀ è8etJ.EÀLwcrav -rOv o!xov "t"OÜ't'OV xat at x.e'i:peç aÙ't'oU 
è'm-reMaoumv aù't'6v a ))' ïtept où x.d oi 'Iou3aLot 'T<f> Kuptcp 

5 ËÀeyov· « 'Ev -reaaap&xov-ra xat ~~ ~-reaw ~xo3o!J-1j81J 0 vaOç 
où-roç, xat aù èv -rptatv ~tJ.épatç èyepeiç aù-r6v b ; » 

Kat où-roc;; de;; rcp6awTCov Zopo~&~eÀ -rô: xa-rà: 't'àv LlecrTC6't"'l)V 
X ' 1 '\)>, ~ ' ' ... '6 - "' ptO''t"OV 7t:pOP,"')VUEt, OL OU YI.VE't'C'lt 7ttXV't"t:ùV "t"t:ùV E VWV '1 

10 '"''~"l)p[O<. 

157 pict cum verbis ÜÜ't'oc; - a6>'t'i')pioc om LS. 
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ZACHARIE, le onzième prophète 

158. Voici Zacharie', le onzième prophète, jugé digne, 
lui aussi, de faire des prédictions au sujet de la venue du 
Christ; il dit ceci : « Réjouis-toi grandement, fille de Sion, 
proclame ta joie, fille de Jérnsalem : voici que ton roi 
arrive, il est juste et détient le salut, il est hnmble et monte 
sur une bête de somme, sur un ânon a, n Zacharie adresse 
par hyperbole ce verset à Zorobabel; il n'a eu, cependant, 
d'accomplissement plénier qu'avec le Seigneur Christ. Le 
prophète dit encore : « Je lui demanderai : Quelles sont ces 
plaies que tu portes sur tes mains ? 'li répondra : Ce sont les 
plaies que j'ai reçues dans la maison de mes bien-aimésb n; 
peu après Zacharie ajoute : « Je frapperai le pasteur, et les 
brebis du troupeau seront dispersées•. " Le Seigneur s'est 
remémoré ce passage au temps de la passion, au moment 
où il allait être livréd, et il a affirmé qu'il avait été dit 
pour lui. 

1581• La monotonie de la série des prophètes est rompue par la 
figure de Zacharie tenant à la main une faux, en accord avec la vision 
décrite en Zach. 5, 1~4, du moins dans la Septante qui dit 8pé1tavov, 
tandis que la Vulgate donne, en accord avec l'hébreu, volumen. Dans 
la Chronique Universelle de la Collection GoleniSCcv et dans la Bible 
Syriaque (Par. Syr. 341), Zacharie est représenté, comme dans la 
Topographie, avec une faux. Celle-ci est remplacée par une faucille 
qui plane au-dessus de la tête du prophète dans l'Évangéliaire de 
Rabbula (fol. Sa). Suivant WEITZMANN, Illustrations in Roll and Codex, 
p. 133-134, l'iconographie des Livres des prophètes des manuscrits grecs 
parvenus jusqu'à nous se réduit aux portraits d'auteurs. Cependant, 
il semble bien, à en juger par les Sacra Parallela de Jean Damascène 
(Par. Gr. 923), où sont passées quelques scènes narratives du Livre 
de Jonas et du Livre de Daniel, et par les rares bribes conservées (voir 
en V, 166, n. 1), que les Livres des propl!ètes étaient ornés de vastes 
cycles de miniatures. La Topographie n'en a offert jusqu'à présent 
que les portraits, avec cette petite variante pour le prophète Zacharie. 
Celle-ci n'est peut-être pas fortuite, comme on le verra par la suite. 
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~<.ùV, aù-ràç 7tpcxùç xcxt è7tt~E~'Yj-

10 xWç è1tl Ô'Tt'o~ûywv xat 'Tt'ÙJÀav 
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t"àv Zopo~&~eÀ elp'J><< t"ocOt"'JV 
Tijv xp1Jcrtv, 'T1jv aè gx~amv xu­
p~<.ùÇ gcrxev è'Tt't -raü .6.e:cr7t6't'au 

15 XpLcrt"oil. "Et"L Àéye•· « Kocl èpô\ 
7tpàç ocù't'6v· T( al7tÀ1Jyocl ocÙ't'e<t 

273 A at &vocp.écrav -r&v xe:tp&v crau ; 
Koct èpeL· ''Aç è1tÀ-1jy'Yjv èv 't'ii> 
atxcp 't'&v &ye<7t1J't'&v fJ.Oub », 

20 xcxt fJ.E:'t'' àÀLyoc 7t&Àtv' « Iloc't'&­
Ç,<.ù 't'àv 1tOtfJ.éva, xcd 3tacrxop-
7tt0'6~crovt"at 't'~ 7tp6~cx't'oc 't'~ç 
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O'E(.ùÇ fJ.éfJ.V1J't'Gtt xat 0 Kûptoç èv 't'<;> xcxtp<;> 't'aÜ 7t&6auç, 15-re: 
25 '))fJ.e:ÀÀe: 7tocpcx3Œacr6cxt d, dç éau-ràv aÙ't'~\1 dp1)cr6a~ dp1)xcilç. 

~58, pict. ZAXAPIAL IA' V : o "Po'P~""'ç Zœxœplœç (L<' Sm•) LS 
Il 1 <vBéxocTOÇ om LS Il 5 Xœlpe : xœlpo•ç LS Il 6 xœp&v : xœp~ win a<p6-
3pœ LS Il 8 ~pxe<œ• : ooL add LS Il 13 -rijv ~x~œaw Bè transp Mi Il 
15 Xptcr't'OÜ : OOç de; 1t'p6croo7t'OV Zopo~&:~e:À add LS !1 18 t\Aç è7t'À~­
Y'fJV : wç (?) 7t'À"I)y-qv V Il 19 't'Wv &yœ7t''f)'t'Wv : -réjl &yœ7t''f)'t'éjl LSmwin Il 
24 -réjl om LS Il 25 œÔ't'~V : -rœ6't''f)V LS Il dp"fjcrOœt om LS. 

158P. Zach. 9, 9 h Zach. 13, 6 c Cf. Zach. 13, 7 d Cf. Malth. 
26, 31. 
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Digression 

Zacharie, lui non plus, ne dit rien qui diffère de ce qu'ont 
dit les autres, lorsqu'il révèle la venue du Seigneur Christ 
qui montra en sa propre personne le commencement de la 
deuxième condition. Gloire pour les siècles au Dieu uni­
versel. Amen. 
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Où3èv Çévov xcd. où-roç -r&v rxù-rùw -roLç &ÀÀotç ëxe-rat Àéyeùv, 
-r~v ëÀe:ucnv npO!J.YJVUwv -roü ô..e:a"7t6-rou Xfncr't'oÜ, 8crnç iv 
èocu't'<;> ë3e:t~e xocl 't'-Yjç 3e:u-réprxç xoc-ro:cr-r&cre:wç -r~v &px~v. 

30 ô..6Ça -rii) -r&v 8J..Cùv 0Eiil dç -roùç câ&vrxç. 'A[J.~V. 

158, 27-29 !!xe:-cœt - &p;cft·J : ')..f.ywv x.cà ép!J."')Ve:Uwv 't'oÜ l\e:cr1t6't'ou 
Xptcr't'oü 1t'e:pt njo:; x.ct-ro:cr't'!icre:(l)o:; -r~v &px~v LS Il 30 l\6Çoc - • AtJ.~" 
om LS. 
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MALACHIE, le douzième prophète 

159. Voici Malachie, le douzième prophète, jugé digne, 
lui aussi, de prophétiser au sujet des choses concernant 
l'économie du Seigneur Christ. Il dit ce qui suit : " Car de 
l'orient au couchant mon nom est glorifié parmi les nations, 
et en tout lieu on apporte de l'encens en mon nom et une 
offrande pure, car grand est mon nom parmi les nations, 
dit le Seigneur Tout-Puissant•. » Et Malachie ajoute : 
cc Voici, j'enverrai mon messager et il déblaiera le chemin 
devant ta face b. » Le Seigneur a appliqué ce passage à lui­
même et à Jean Baptiste•. 160. Le même prophète dit 
encore : << Pout vous, qui craignez mon nom, le soleil de 
justice se lèvera (portant) la guérison sur ses ailes; vous 
sortirez et vous bondirez, comme des veaux relâchés de 
leurs liens, vous piétinerez les criminels : ils seront de la 
cendre sous vos pieds au jour que je prépare, dit le Seigneur 
Tout-Puissant; voici, j'enverrai Élie le Thesbite, avant que 
n'arrive le jour du Seigneur, grand et glorieUx a», comme le 
Seigneur l'a dit aux Juifs : Si vous voulez, comprenez au 
sujet de Jean-Baptiste que« c'est lui, l'Élie qui doit venirb "· 
Donc, nous passons aux quatre grands, une fois terminés 
les douze, avec l'aide de Dieu. 

159a Mal. 1, 11 b Mal. 3, 1 c Cf. Matth. 11, 10. 
160a Mal. 3, 20-21.23 (4, 2-5 LXX) b Matth. 11, 14. 

159, pi cl. MAAAXIAl: IB' V : 6 "Po~~'~' MœÀœxlœç (•ç' Sm•) 
LS Il 1 Oo,oç : 6 add LS Il 8w81x~'oç om LS Il 3 "'Pt add mwin Il 
8-12 xœt tv 1tœv't- ~evecr• om V Il 14 tyw om LS Il 16 "PO om LS Il 
17 8è om LS Il 17-18 '~v xp~cr•v post Kupwç transp LS Il 18 xœt 
om LS. 

160, 4 fLOU: crou win JI 5-6 €~e:Àe:6cre:a6e .•. crx~p't'~cre:n: è~e:Àe:Ocre:'t'ctt ... 
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159. Olhoç M<XÀ<XXl<Xç ~<ù-

aéx.a't'oç; xrà a;(rràç 7tpoqn')'t'EÙELV 'ji f 
&ÇLwOe:Lç ne:p!. -r&v xa-c-OC 't'Yjv 
olxovo~b;v 't'OÜ ~e:cm6't'ou Xpt-

5 o--roü • J..éye:t 8è xcd cdrràç 
OÔ't'WÇ' (( Ô..t6't't &7tà &v('J:T:OÀÙYV 

g<ùÇ 8ucr!-L&V 't"à 6\IO(.Lcf. !J-OU 

B de:36Çacr-rat &v 't'OLe; €0veat, xat 
èv 7t<XV't't 't'67tcp 6u11-Loq;.a npo-

10 cr&ye:-rat 't'cf> Ov611-et:d fLOU xo:.t 
Oucr(a x.a6ap&, 3t6n tJ.fycx 't'à 
6votL& !LOU èv 't'oLe; è:Ove:m, 1-É':yet 
KU pLOc; nœvt'ox.p&.'t'wp a. » Kcd 
n&.f..tv Àéye:t· « 'Idoù èy6> èÇet-

15 nocr-re:À& -ràv &yyeÀ6v (.LOU x.cd 
im~M<J!o~"'' ô~ov 1tpo 1tpocrc1-
nou croub, » To:.Ù't'Yj\1 dè -TI)v 
xp~mv xcd 0 KUptoç e:Lç é:aut'àv 
èÇéÀa~e: x.cd de; 't'àv Bet7t't'Lcr-Tij\l 

20 'lw&w1jvc. 160. ''E·n Àéye:t 0 
wh·àç npo<p~'t''t)Ç' cc Ko:1 &vcx't'e:­
Àe:L Ôt-LÏV 't'O'i:Ç <po~OU(.Lé'JOLÇ 't'Û 
Ù'JO(.L<f (.LOU ~ÀLOÇ 8LX.ctLOO'Ü\11)Ç 

s x.at tamc; èv 't'aLe; 7t't'épuÇLv whoü· xo:f. èÇe:Àd.Jcre:cr6e: x.o:f. 
crx.Lp't'~cre:'t'e: &c; ttocrx<±pLa èx 3e:crtt&v &ve:LtJ.éva x.o:f. x.oc't'<X-
7tct't'~cre:'t'e: &v6tJ.ouc;, 8L6n ~0'0\l't'ctL 0'7to80c; lmox.&'t'(t) 't'&\1 1to8&v 
Ô(J.&\1 èv 't'fi ~(.Lép~, 1)v èycb noL&, Àéye:L KUpLOç 7tct\l't'Ox.p&'t'(t)P' 

C x.ocf. î8oU èycb &7tocr't'e:À& Ô(J.Î:\1 'HÀte~:v 't'àv 0e:cr~~'t'1JV 7tpf.v èÀ6e:Lv 
10 ~(.Lépav Kup(ou, 't'~\1 {J-e:y&À"t)\1 xaf. è7tL<pe~:v9j a n, x.e~:Ocbc; d7te:\l 

b KU pLoc; 't'oLe; 'lou8e~:tOLç Û't'L · 'Ed:.\1 6éÀ1J't'E, 8éÇacr6e: 7te:pf. 
'l(t)&wou 't'OÜ Ba7t't'LO"'t'oü, « et:Ù't'6ç ècr't'L\1 'HÀ~ac; 0 ~éÀÀ(t)\1 
~px.e:cr6aLb. » Aomàv è1tf. --roùç 't'éacrocpe~:c; 't'oÙc; ~e:y&Àouc; 

~ct8LOÜ(J.E\I 7tÀ1Jp&cra\l't'EÇ crÙ\1 0ec'J) 't'oÙc; 36>3e:xa. 

""'PT~cre<œ' V Il 8 ~v : li LS Il 9 &1tocr<eÀ& : &1tocrTIÀÀw LS Il tÀ6elv : 
rljv add LS Il 11 6 om LS Il &" : x~t add LS Il 8él;œcr6e: 8él;œcr6œL V. 
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Digression 

161. Malachie, lui non plus, n'a pas révélé des choses 
différentes, mais des choses toutes semblables à celles 
annoncées par les onze autres, des choses qui allaient arriver 
par l'intermédiaire du Christ, ainsi que le grand et glorieux 
jour du Seigneur où il enverra au-devant de lui Élie le 
Thesbite qui, est-il dit, continue à vivre. Gloire à Dieu qui 
construit et reconstruit toutes choses. Amen. 
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161. 'A"AÀ!t. xcd o?.i-roç où Çéva, &"A)..' 5(1-ote< -ro~ç riÀÀot~ 
~v3exa, 't'OC 3tOC 't'OÜ Xptcr-roü ècr6!J-eVo:: 7tpoe:fk~vucre, xat TI)v 
[L<yaÀ1)V 7taÀw xotl l:mq>otv~ 't"oÜ Kup[ou ~[Lépotv, l:v fl7tpo7té[L<]i<L 

' ' 0 a' 'HÀ' ' " ' •6< - ' X.<XL 't'OV H e:crpL't'YJV to::v, qJYJOW, t:;'t'L nepLOV't'<X. u. <-;,OC 't't{) 't'<X 

s ncivt"a X.'dcrocvn E>e:éi) xcà 7t&:ÀtV &vcxx't'~~OV't'L. 'A!).-f)v. 

ante 161 Ilœpocypo:cp~ om V. 
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Texte 

L'œuvre des 
prophètes : résumé 

162. Ainsi, tons les prophètes 
prophétisaient et rappelaient aux 
Juifs les promesses que Dieu avait 

faites à leurs pères : comment Dieu avait promis de bénir 
dans la descendance d'Abraham toutes les nations par 
l'économie concernant le Christ; comment, de son bras 
levé, il les avait jadis libérés de l'esclavage des Égyptiens et 
leur avait accordé la Terre promise; comment, captifs, ils 
seraient emmenés à Babylone par Nabuchodonosor et s'en 
retourneraient glorieusement ; comment des malheurs fon­
draient à nouveau sur eux, venant d'Antiochus et des 
nations environnantes, et comment, par la puissance divine, 
ils l'emporteraient sur leurs ennemis ; alors viendrait celui 
qui était attendu de la descendance d'Abraham pour le 
salut de l'univers entier, suivant les promesses d'en haut. 
Telle était l'œuvre des prophètes. 

Composition des 
livres des prophètes 

163. Certains d'entre eux écrivi­
rent eux-mêmes leurs livres, comme 
par exemple David qui composa le 

Liure des Psaumes et Daniel qui, en captivité, reçut l'ordre 
de mettre par écrit ce qui lui avait était révélé par des 
visions, et quelques prophètes encore. Mais les autres 
n'écrivaient pas eux-mêmes ; il y avait des scribes attachés 
au temple qui notaient par écrit le discours de chacun 
d'eux, comme dans un journal. Lorsqu'un prophète était 
envoyé par Dieu pour faire une proclamation, soit au sujet 
de Jérusalem, comme quoi elle allait être prise, soit au 
sujet de la Samarie ou d'autres lieux, soit au sujet du 
retour, ou d' Antiochus, ou des nations environnantes, ou 
encore au sujet du Seigneur Christ lui-même, le jour même 
où il prophétisait, les scribes consignaient dans le livre de 
ce prophète ce qu'il venait de proclamer sur l'un de ces 

ante 162 Tà xd~-tevov om V L. 

D 
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Tà xd(.Le:vov 

162. TI&.v't'e:ç tJ.èV a~ npocp!J}'t'at npoe:<p~-re:uov xrû Un:e:(.LL!-'-vn­
crxov 't'OÙÇ 'lou3cûouç n:e:p~ -réiJv Èrcocyyef..tWv 't'OÜ 0eoü, &v 
npàc; -roUe; na't'épac; btot~cro:-ro, Onwc; n&v't'œ 't'à ë6vY) eÙÀoye"iv 
Un:écrx.e:'t'o èv 't"0 crnép[J.o::n -roü 'A~paèq.L ôtà 't'1jç xo:.Td: -ràv 

5 .Ô.e:crn6't'Y)V Xptcrt"èv oixovo[J.Lac;, xo:l On:wc; ÈÀUTpd!crœ-ro o:Ù't'oÙç 

0 0e:Oc; npÙrf)V èx 't'1jç ôou/..docc; -r:Wv Aiyun:'dCùv tJ-e:-rà ~pocx.Lovoc; 
U~jri)ÀOÜ x~1 ôéôwxe:v o:.Ù-roic; Tijv y1jv 't'1jç Èmxyye:/..(aç, xcd 
On:(ùc; xo:t alx.!J.&Àw-rot e:lc; Ba~uÀ&vo: ôn:à Na~ouxoôov6crop 

276 A &mxx6~crov-roct xd n&./..tv Èvô6~wc; Èn:av~Çoucn, xo:t n&Àtv 
10 ne:lcrov't"at xaxcX tmà 'Av·n6xou x.d -r&v né:ptÇ è6véûv, xd Orcwc; 

xcd -roU't'wv Ôuv&.{J.e:t 6e:Lq. ne:tnye:v~crov't'o:t, xcd 't'6't'e: 0 npocrôo-
' , ... , 'A~ , s.1: , \ , , XW!J.EVOÇ EX 't'OU 0'7tEp(.L<X't'OÇ tJPri.<Xf.J. 'JSE~ E7t~ O'W't"Yjp~~ 7t<XV't"OÇ 

't'OÜ x6crf.J.OU X<X't'à 't'àç &vw6e:v ènocyyEÀLocc;. Tol3't'o 'CO ëpyov 
't'&V 7tpO<pYj't'Ù)V, 

163 T \ ' ~ 't' ' "' • "' 1 ,!, \ '~' . tVEÇ f.J.EV OUV Es <XU't'WV EOCU't"O!.Ç CJUVEYP<X't'IXV 't'OCÇ totCXÇ 
~[~Àouç, o!ov 6 /':!.c<Ut8 cruv0dç ~v ~[~Àov -r&v lj!OlÀ(LwV, ""'' 
A 'À ' - > À > À Cl 1 1 ,!, " ' "' ~ , 
Ll.CXV~i') EV 't'Y) <XLXf.J.<X wm~ xe: eucrve:tç YPIX't'<Xt cxne:p <XU't'<p ot 
Op&cre:wv &7tEX<XÀÙ<p81J, 1) xat &ÀÀOL 't'Lvéc;. Ot Sè Àotno1 oùx 

s É:IXUTo'Lç cruvéyptX<pov, àÀÀà yp<Xf.J.f.J.<X't'e:Lç ~crocv èv 't'c'J} Le:p<7>, o~ 
ëypoc<pov é:xcicr't'ou 7tpo<p-lj't'ou, &ç ènt ~f.J.epoÀoy~ou, À6yov. Koct 
~v~xoc &ne:cr't'éÀÀE't'O UnO 8eoü npo<p-ljt'1JÇ X1JpÜ!;ocL 1) ne:pt 
'lepoucrOlÀ-Ij[L 8-,, [LéÀÀe. Ol1X,(LOlÀOlT[~ecr00lL, 1) 7tepl ~O:(LOlpdOlç, 

B 1) nepL É:t'épwv 't'6nwv, 1) nept t''liç ènt:Xv6Sou, 1) nept 'AvTt6xou, 
10 ~ nept 't'Wv népt!; èBvWv, 1) 7tEp1 ocÙ't'OÜ 't'OÜ ~ecrn6t'OU Xptcr't'oü, 

xoc6' ~v ~f.J.épocv npoe<p-ljt'e:uev, ëype<<pov èv 't'CÏ> J...6ycp 't'OÜ npo<plj­
't'OU èxetvou ô èx-f)pu-r't'e: nept é:vàç np&yf.J.<X't'oç· xe<L n&:J...Lv f.J.E-ra 

~62, 1 II&V<<Ç : K~t 1-'"'' oÀlyov ,&v"ç LS Il 2 <iv : '"lV v Il 
3 eiJÀoyo!v : <ÔÀoy~cr~• LS Il 7 aé8wxov : ~8wxov LS Il 8 x~t om LS Il 
~txf1.&Àw<o• : ~txf'o~À<f><otç V (-<m V') Il 9 èv86i;wç : f'o«a 861;~ç LS 
Il 11 xoà1 om LS ]] 1t'epLyev~o-ov't'ocL : 1t'epLyévov't'ocL V nepLyéVCùV't"O:L 
V 1win. 
~63, 7 x~pill;~' : " add LS Il 11 ~YP~~ov : ~ypa~ov LS Il 12 èx~­

puTie : 't'OU't'éG't'L add LS. 



246 TOPOGRAPHIE CHRÉTIENNE 

sujets, et, le temps passant, si le prophète proclamait 
(quelque chose) sur un autre sujet, les scribes le notaient 
encore ; en le mettant à la suite dans le livre du prophète, 
ils faisaient en quelque sorte de ce qu'il avait énoncé le 
début d'un chapitre et composaient ainsi le livre entier. 
16<1.. Aussi peut-on trouver dans les livres des prophètes un 
chapitre qui se rapporte à la captivité de Babylone ou au 
retour, et immédiatement après, un autre sur le Christ, puis, 
à nouveau, uu chapitre parlant de la captivité et du retour. 
Bref, à moins de lire attentivement, on trouvera confus la 
plupart de ces livres. Mais il y a plus, les Livres des Rois ont 
été aussi composés de cette façon dans le temple, partie par 
partie : au temps de Saül, les faits jusqu'à Saül inclus, au 
temps de David, les faits jusqu'à David inclus ; pareille­
ment, les faits concernant chacun des rois ont été consignés 
de leur temps. Les scribes ont écrit également dans les 
chancelleries des rois les livres que nous appelons Parali­
pomènes. Moïse a écrit le Pentateuque, qui est une histoire 
des événements passés, contemporains et futurs. Josué 
a écrit son livre lui-même ; celui des Juges, par contre, a été 
composé dans le temple, autrement dit dans le tabernacle; 
de même le Livre de Ruth. Quant à Salomon, il a. écrit 
personnellement ses œuvres, les Proverbes, le Cantique et 
l'Ecclésiaste; ayant reçu de Dieu la grâce de la sagesse 
pour exhorter tout homme à vivre sagement en cette vie-ci, 
il n'a pas reçu la. grâce de la prophétie. 

165. Nous avons donc relevé tous ceux qui ont été jugés 
dignes de faire des prophéties au sujet du Seigneur Christ, 
et nous les avons rangés (ici). Nous notons encore, au 
sujet des quatre antres prophètes, tout ce qn'ils ont été 
jugés dignes de prédire au snjet de l'économie concer­
nant le Seigneur Christ, elle que vise comme sa fin unique 
la divine Écriture. Nans présentons donc d'abord Isaïe 
à la lrès grande voix, qui fut jugé digne de voir et de 
prédire en figure et en parole le mystère concernant le 
Christ. 
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x.octp6v, e:l èx:ftpu~e rc~:;pt h·é:pou 7tp&y!J.cr.-roc;, 1C(XÀtv gypacpov 
~ 1 • \ ' ~ "l. 1 • ' .,}, "l. 1 
U1CO't'OCO"O'O'J'!E:Ç E:LÇ 't'0\1 O:U't"OU 1\.0yov, WÇ rt.pX'IV XE:(ÇIOCAOCtoU 

1 ,, ' 1 \ ,, ~ ' r.t'(.).."l. ' .... 
15 7tmOUtJ.EVm 0 E:XYJpU't''t'E, X<XL OU't'WÇ 7tct.rJOCV TY)V t--'LI-"A0\1 OCU'TOU 

cruve:-rL8e:crœv. 164. "06e:v ëcr-rtv e:Ôpe:ïv èv 't'!XÎ:Ç ocÔTWv ~L~Ào~ç 
x.e:cpOCf..e<~ov &:p~-t6~ov dç 't'~V C<~X!-te<Àwcr(e<v Ba~uf..&voç, ~ e:~ç Tijv 
è1t0Cvo~ov, x.aL e:ô8éwç 7te:pL Xptcr't'OÜ ~'t'e:pov, x.e<l cdi8tç 7t&Àtv 
ne:pL 't'~Ç cûx~-t«Àwcr(aç x.o:;L 't'~Ç ènav6~ou f..éyov-r:o:;, x.e<l &:n'A&ç 

c s e:~ndv, èOCv 11--1) 7tapo:;-r:e:-r:1)p'l')~-tévwç 't'tç &ve<yv<}>, cruyx.e:xu!l-éve< -r:OC 
7tÀe:Î:cr't'e< e:Ôp~cre:t. Oô (.L6vov ~é, &f.J .. OC x.o:;L e<t BacrtÀe:Î:e<t -r:oO-r:c:p 
-r<f> -rp6rccp èv 't'<}> le:p<f> èyp&cp'l')cro:;v x.e<-rOC (.Lépoç, èv 't'<}> x.atp<}> 
-roU ~o:;oÛÀ -rOC ~wç 't'OÜ Le<oOf.., èv 't'<}> x.e<tp<}> 't'oU Llaut~ -rà ~û)Ç 
-roü Llau't~, Û(.Lofwç x.o:;L -r:OC Sx.&cr-rou ~o:;mf..éwç x.a-rOC -rOv ~~wv 

10 x.atpOv èyp&cpov't'o. (ÜtJ.o(wç ~ypo:;cpov x.d èv 't'o'i:ç crx.ptv(mç 
-r&v ~o:;crtf..éwv, &ç x.o:;f..oü~-te:V llape<Àe:t7tO(.Léve<ç. T~v ~è lle:v't'&-
-re:uxov Mwucr~ç ~ypo:;~e:v, lcr't'opfav 7tpoye:yov6't'wv x.o:;L ytvo-
(.Lév<ùv x.o:;t ècro(.Lévwv. T~croüç 7t&f..tv Tijv L~(o:;v ~[{3/..ov· -roUe;; 
Kpt-rOCç rc&f..w èv 't'<}> le:p<}>, ))youv èv -r7i O'X'I'}V?j' Ô(.Lofwç x.e<t Tijv 

15 (Po06. ~OÀO(.LÙ)V n&ÀLV -rOC ~~La ~ypa~e:, 't'&c;; 't'e: llapOt!-l(aç x.al 
-rOC "Atcr(.La't'a xd -rOv ~Ex.xÀ1Jcrte<O"t'~v· crocpfe<c;; yOCp x&ptv 

D dÀ1Jcpcbç rce<pà 0e:oü, x.e<t n&v't'a &v8pwnov vou8e:-r&v crocp&ç 
&vacr-rpfcpe:cr6o:;t È:V 't'<}>~e: -r<}> {3fc:p, 7tpO<p'l'}'t'daç x<XptV OÔX. e:ÏÀ~<pe:t. 

165. ''Ocrouç oûv e:5po!-Le:V rcpocp'l'}-re:faç &î;tw6év't'w; drce:!:v 
rce:pl -roU Lle:mc6-rou Xptcr't'oU, è-r&Ça11-e:v. "E't't ~è yp&cpo!-le:v xal 
1te:pl 't'&v 1:/.ÀÀwv 't'e:crcr&pwv 7tpOCfl"'J't'Ûlv, 8cra; ~ÇtW61jcra;v 7tpoe:t-
7te:Î:v 7te:pl 't'~Ç XC<'t'OC -rOv Lle:cr7t6-rYJV Xptcr-rOv otxoVOfJ.(a;c;;, èv n 

5 &qmpi{. ""' b (1)(07t0' -rij, 6d<X, rpoc<p>j,. IIpo<pSpOfi.<V -ro[vuv 
np&-rov -rOv fl.E:Ye<Àocpwv6't'a;-rov 'Hmxte<v, 8ç x.a;l 't'Oncp x.a;L ).6ycv 
~~t6l61j t~e:'i:v x.at 7tpoe:tne:!:v ne:pl 't'OÜ x.a;'t'OC Xptcr-rOv fJ.Ucrt'l')p(ou. 

164, 7-8 xcc't'<k tJ.époç, €v -c~ xcup~ -coü Lc.wù!.. -cà: ë(l}t; -coü I:aoU/o. 
Chr. Pasch. Ps-Dor. : xa-c<X tJ.époç, -c~ kcwÙÀ -c<X -coti I:ctoO:X V x.a-c<X 
tJ.époç, -c4l I:cwÙÀ -cà: -coü I:ctoÙÀ xct-cà: !J.époç €v -c~ xa~pcîl -coU I:cwÙÀ -cà: 
ë(l}t; -coU I:ocoU:X LSmwin cf. t. I, p. 63 U 9 xcà om LSmwin Il {3tXcr~Àéwç : 
-cà: add LS ll181t'pOq>"tj't'dct<; Vm Ps-Dor.: yà:p add VLSwin Chr. Pasch. 

165, 1-2 dm::'tv- Xp~cr't'oU : 7t'epl -rijç x.a't'à. 't'OV Xp~cr't'Ov otx.ovotJ.t:IXç 
LS Il 2 't'oU om win 1! 4 1tepl 't''fjt;- otxovotJ.(<Xt; om LS !! 6 7tp&'t'ov post 
'HcrodtXv transp LS. 
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ISAÏE 

166. Voici le grand Isaïe', fils d'Amos, qui vit à l'avance 
en figure les choses concernant le mystère du Christ, lors­
qu'il contempla " le Seigneur assis sur nn trône haut et 
élevé; les Séraphins se tenaient autour de lui, l'un avait six 
ailes et l'autre avait six ailes >>, qui les recouvraient; cc ils 
criaient l'un à l'autre: Saint, Saint, Saint, Seigneur Sabaoth, 
toute la terre est pleine de sa gloire• ». Là-dessus, l'un des 
Séraphins fut envoyé; il prit sur l'autel avec des pincettes 
un charbon ardent et en toucha les lèvres d'Isaïe, disant : 
cc Ceci a ôté tes iniquitésb >>; c'est donc d'une manière claire 
que la vision qui lui avait été montrée, l'hymne et la figure 

1661• Le Vat. est le seul à conserver le dessin reproduit ici. La 
deuxième colonne du fol. 72r est laissée vide. La miniature occupe 
toute la largeur du fol. 72v ; elle est suivie du texte, réparti en deux 
colonnes. On distingue deux scènes: 1) La vision d'Isaïe, telle qu'elle 
est décrite chez ce prophète, en 6, 1 s., passage cité presque à la lettre 
dans le texte qui suit le dessin : le Seigneur est assis sur un trône sans 
dossier, recouvert d'un coussin ; il a un escabeau sous ses pieds. De sa 
main droite, il esquisse un geste de bénédiction ; de sa main gauche, 
il tient un livre fermé. Deux Séraphins à six ailes se tiennent aux 
côtés de son trône. Et bien que la Bible dise que de ces six ailes deux 
leur servent << pour se couvrir la face, deux pour se couvrir les pieds 
et deux pour voler», les Séraphins de Cosmas présentent des caracté­
ristiques qui n'appartiennent qu'aux Chérubins, car ils montrent 
leurs pieds et ont des ailes ocellées. La contamination avec la vision 
d'Ézéchiel est donc certaine (voir la note correspondante en V, 171). 
On lit au-dessus de la tête du Seigneur le monogramme IC - XP et, 
deux fois, au-dessus de chacun des deux Séraphins, le mot « Séra­
phin ». Plus bas, à gauche, le dessinateur transcrit l'hymne chanté 
par eux : « Saint, Saint, Saint, Seigneur Sabaoth, le ciel et la terre 
sont pleins de sa gloire >> (cf. V, 240, sur l'application de ce verset 
à la Trinité). - 2) Dans l'angle droit de la miniature, on voit un 
personnage agenouillé que désigne la légende placée au-dessus : 

(Suite de la note p. 250) 
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265 A 166. ÜÜ't'oÇ 0 (.LéyiXÇ 'HaiXÎIX<.;, 0 ulàç 't'OU 'A!J-<.ÛÇ, 8ç 't'Û7t~ 
!J.È:V 7tpoe'Œe: 't'a xcx't'a 't'à f.tUO''t'~pwv 't'OU XpLa-roU, OTe: d8e: 

à K I CJ.I J \ CJ. 6 <
0
1

0 
À ,.. \ J 1 \ (( 't' V Uf>LOV XIXV"t)(.LEVOV E:7tt up VOU U't'"IJ OU XIX~ E:7t"fjpf.LEVOU, X/Xt 

:2;e:p1X~d(J. e:hn~XE:LO'IXV xUx/..cp IXÔ't'oU, êÇ 7t't'épuye:ç 't'(j} évl. XIXI. 
s ê~ 7t't'épuyeç Tij) év( », êiXu't'a XIX't'G(XIXÀÜ7t-tOV't'e<, « xcxl. Sxpcx~ov 

ë't'epoç 7tp0ç 't'ÛV ë't'e:pov· "AyLoç, &ywç, &.yLoç KUpLoç :2:1X~acil9, 
7tÀ~p"IJ<.; nfiaiX ~y)) 't')jç 86Ç'l)ç IXÙ't'oi3a. » 'E1tt 't'OÛ't'OLÇ &ne:cn&À"IJ 
h 't'êilv :2;e:p1Xcpe:l!J- X/Xl €/..cx~e: 't'7) Àcx~ŒL &v6pe<XIX &nO 't'OÜ 
euaLIXO''t'"fjptou XIX~ ~tl;IX-tO 't'é'Jlv xe:LÀéCùv IXÙ't'oU f..éy(J}V" (( ToU't'O 

to &cpe:Àe:~ 't'<Xç &vot-t(cxç aoub », a!Xcp&ç 8L<X 't')jç 5tl;e:Cùç --c-)jç 8e:Lx.6e:t­
B O'"ljÇ xcxt 't'OU fS(.LVOU X./Xt 't'OU 't'lm:ou 8L81XX,6dç 1tf>O(.L"IjVUO'IXL 't'Û 

HSAIAS : o rrpo~~T~ç 'Hcrcdœç (ç' Sm') LS om V. 
166, 1 o:a om LS Il 6 -ràv om mwin Il 7 1téicra.f) y!f) : 0 oùpa.vàç x.a.t 

~ y~ rr&crœ LS Il 10 &vo~-tlœç : &ftœpTlœç LS. 

166& Cf. Is. 6, 1-3 b Cf. Is. 6, 6-7. 
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instruisirent Isaïe à révéler le mystère concernant le Christ. 
167. De plus, il prophétisa aussi en parole, quand il dit ceci : 
<< Il a été mené comme une brebis à la boucherie, comme un 
agneau sans voix devant le tondeur•. »Ayant lu ce passage, 
l'eunuque éthiopien demanda à Philippe de le lui commen­
ter ; celui-ci lui expliqua aussitôt que le prophète avait 
dit cela au sujet du Seigneur Christb. Et Isaïe ajoute : 
<< Homme de douleur, qui sait supporter la souffrancec. >> 

Et de plus : « Il n'a pas commis d'iniquité, le mensonge ne 
s'est pas trouvé en sa bouche ; le Seigneur veut le purifier 
de sa douleur, et lui montrer la lumière"· » Et de plus : 
«Ainsi parle le Seigneur: Voici, je poserai pour fondements 
en Sion une pierre angulaire de grand prix, une pierre de 
grande valeur pour ses fondements, et celui qui mettra sa 
foi en elle, ne sera pas confondue,>> Et encore : << Il arrivera 
en ce jour que se lèvera la racine de Jessé, celui qui va 
dominer les nations, c'est en lui que les nations placeront 
leur espoir!. » Et enfin : " L'Esprit du Seigneur est sur moi, 
parce qu'il m'a ointg. » Le Seigneur ayant lu ceci dans la 
synagogue, le jour dn sabbat, affirma : " En vérité, je vous 
le dis, aujourd'hui s'est accomplie l'Écriture qui résonne 
encore dans vos oreillesh, >> 

<< Isaïe, le prophète », Un ange à deux ailes (dans le texte il est dit 
«un Séraphin »), vêtu d'une longue tunique, accourt vers lui. Il tient 
à la main des pincettes dont il touche les lèvres d'Isaïe. L'inscription 
nous apprend que ce sont des «pincettes avec un charbon : ceci enlève 
tes iniquités ». - En dépit des écarts signalés - et en dépit de trop 
de précision dans le dessin du Seigneur et du trône, qui ne sont décrits 
ni chez Isaïe ni chez Cosmas -la miniature s'accorde assez bien avec 
le texte qu'elle illustre. Il est probable que Cosmas avait sous les yeux 
un Livre des prophètes illustré de miniatures n~rratives. Mais aucun 
exemplaire d'un Livre des prophètes illustré n'ayant été conservé en 
entier, nous n'en connaissons que des fragments, cf. WEITZMANN, 
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XC('t'à Xp~cr't'Ov !J.UO''t'~p~ov. 167. ''E't't 3è 7t&À~v XC(L À6ycp cp1JcrLv 
oi5-rcvç « (Qç 7tp6~ct't'ov bd crcpcx;y}jv 1îx61J XC(L 6lç &!J.vOç 
èvo:v't'(ov 't'OÜ xe:fpaV't'OÇ aù-rOv &cpcvvoça..)) Tcd.l't'"l)\1 -rljv xpl)cnv 
0 e:ùvoüxoc; AWLoo/ dvctyvoùç 't'àv <l>lÀ~7t7tOV 7tctpe:x&Àe:~ èp(J."'j-

5 ve:u61jve<t C(Ù't'cf> ocÙ't'~v, 8ç 't'clxtcr't'cx 7te:pt -roü Lle:cr7t6't'oU Xptcr't'oÜ 
ocÙ't'cf> cxù-rljv éptL~ve:ucre:v e:lp:;jcr6cxt Ô7t0 't'oÜ 7tpocp-f)'t'oub, 
E!-ra tt&Àtv Àé:ye:t• « '1Av6pCtl7tOÇ èv 7tÀ1JY?i &v xat d3Wç 
cpé:pe:tv fJ.e<ÀaxLavc >>. Kat 7t&Àtv' « "O't't &vo!L(av oùx È:7t0(1Jcre:v, 
où3è: e:Upé61J 36Àoç èv 't'<'9 rn6t-Lct't't aÙ't'OÜ' xC(t KUpLOç ~oUÀe:'t'at 

10 ""'O"'p(cr"'' wh-àv &.-n:o -r~ç 7tÀ1Jy~ç ""'t Seri;"'' whiji <pwç". n 
C K ' ,, o·~ "\.' K' 'I~:- 1 ' ' ' r.t "\...... , ' C(L 7tCX:ALV' (( U't'CtlÇ 1\e:ye:t upLOÇ' oOU e:y(ù EfJ.t-'CX/\Ctl E:LÇ 't'C( 

6e:!LéÀtCX: ~tf1V Àt6ov 7tOÀU't'e:Àl), &xpoyCtlVLCXÎ:OV, è:VrttLOV dç 't'à 
n '"1. , ..... 1 ( , , , , ..... , .,}, a"'e UE:fJ.E:ALCX: CX:U't'"IJÇ, XC<L 0 7ttO"'t'E:UCtlV E7t C<U't'(}> OU fl.•j XCX:'t'CX:LO"XUVV"{) • )) 
Kat 7t&.Àtv· « ''Ecr't'CXL èv 't'Ji 1-jt-Lépq: èxe:tvYJ 1) pt~a 't'OÛ 'le:crcral 

15 x.cxt 0 &vtcr't'&.!Le:voç &pxe:tv è6v&v, è1t' aù-r<'9 ë6v1J èÀ7tLOÜatf. n 
Kat 7t&Àtv' « IIve:ütLa Kup(ou è1t' èt-Lé, oô e:~ve:xe:v ëxptcré: 1-Le:g. n 
Toiho &vctyvoùç 0 KUptoç èv 't'fi cruvay(ùy?i -ro'Lç cr&.~~G<O"L\1 
e:!ne:v· (( , A!J.-fJV ÀÉ:yCtl Ô(.LÎ:V, 0'~!-Le:pov è7tÀ"'jp<il61J 1-j rpacp1) ai5't'1J 
èv -ro'Lç <1crtv Ô(.L&vh. )) 

167, 1-2 othwç q>l)crÎv transp LS !1 3 xdp~v-roç: xe(pov-roç L Il 'Ô)v 
om v Il 8 !LIXÀax(av : wùo:x(aç LS Il 12 7COÀU't'eÀ'Îj : &xÀex-rOv add LS 
Il 16 oU - tJ.e om LS. 

167a Is. 53, 7 b Cf. Act. 8, 32-35 
9-11 c Is. 28, 16 r Is. 11, 10 
4, 21. 

c Is. 53, 3 
s: Is. 61, 1 

d Cf. Is. 53, 
h Cf. Le 

Illustrations in Roll and Codex, p. 148, ainsi que W. NEuss, Die kala­
lanische Bibelillustration um die Wende des erslen Jahrtausends und die 
altspanische Buchmalerei, Bonn-Leipzig, 1922, p. 84 et A. XYNGOPOu­

LOS, E~x6veçrcpoq>l)-r&v, dans 'E7te'O)plç •E-ra~pdaç Bu~av't'w&v ~rroua&v 
(Mélanges Koukoules), 23 (1953), p. 45-56. 
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Digression 

168. Isaïe à la très grande voix, lui aussi, a révélé aux 
hommes, par des paroles et des visions, la confession de la 
sainte Trinité, c'est-à-dire d'un Dieu unique, aussi bien 
que la résurrection de la nature humaine, (dogmes) que 
maintenant l'Église de Dieu révère. Gloire à celui qui 
dispose toujours avec sagesse du genre humain. 

168, 1 Kcd1 om LS Il xoà2 om LS JI 5-6 Ll6Ça 't'ci} n&na croo:pWç 
otxovo(J.OÜV't"~ 't'c}) &:vep(J)rcdcp yévet LS jj 6 yévoç : haec verba add 
LS : Ilo:paypaqt~ (hépoc add L 1). 'A)..).à xcà oÙt'o<; oô ~évœ, IJ.)X Û(lotO:: 

't'OÎ:Ç liÀÀotç 7tpoo:p'lj-ra~ç (&vf.lpùntmç S) 't'OC 8Là Xptcr'L"oÜ ècr6[J.~NIX 7tpOefL1}-
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168. Kat oiJt"oç 0 !J.EY<lÀOqJWv6-rac-roç 'Hcrcdaç xocL 8tOC t..6ywv 
xcà 8ttX brr::ram&v 7tpOEtJ.~Vucre -rof;ç &v8pûmmç xcxf. TI)v -r9jç 

D &.yLaç T pt&8oç, 't'OU't'É:O''t't -roU évOç 0koU, O!J.oÀoyLe<v xocf. 1:l)ç 
, 6 , , , , , ,, ~ , .s. 'E , , 

CI.V pWïtELClÇ CflUO"êCVÇ TI)V IXVOCO"'t"IXO'LV, <X1Cêp VUV XOCL 'l ~ XXfl."tjO'LOC 

s 't'OÜ 0eoU 7tpe:cr~eôe:t. ~6~a 't'ii) n&.v't'O't'E otx.ovo!LOÜ\I't'L crocp&ç 
't'0 &v6p6>7tEW\I yé'YoÇ. 

vucre:, xcd -ri)v !J.e:y&);tj\1 7t&Àw èïtL 't'Oiî Kup(ou fj!J.épo:v, èv 7l &.ïtoïtÉ:f.me~ 
xo:t 't'Û\1 1t'pO!p'~'t"tjV 'HÀ(tXV ~'t'L m:pL6V't'<X. 6.6i;o: 't'ip 't'à: 1t'&V't'<X X't'(~OV't'L ®eip 
XtxL 7t&ÀLV àv<XX't'(~OV't'L, 'A!J.~V. (cf. V, 161). 
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JÉRÉMIE 

169. Voici Jérémie', jugé digne, lui aussi, de faire des 
prédictions au sujet du mystère concernant le Christ; il dit 
ceci : " Et ils prirent les trente pièces d'argent, le prix de 
celui qui a été estimé, celui qu'ont estimé les fils d'Israël, 
et ils les donnèrent pour le champ du potier, ainsi que me 
l'avait ordonné le Seigneur•. >> L'évangéliste Matthieu 
rappelle ces paroles comme s'étant accomplies au temps de 
la passion'. Le même prophète dit encore:« Voici que des 
jours viennent, dit le Seigneur', et je conclurai avec la maison 
d'Israël et avec la maison de Juda une alliance nouvelle, 
non à la manière de l'alliance que je fts avec leurs pères, au 
jour où je pris leur main pour les faire sortir du pays 
d'Égypte ; comme ils ne sont pas demeurés dans mon 
alliance, moi aussi, je les ai négligés, dit le Seigneur; voici 

169l, Il est curieux de constater que, pour les développements sur 
les grands prophètes, l'illustration s'inspire exclusivement de leurs 
visions. Si pour Jérémie il n'y a qu'tm simple portrait d'auteur, c'est 
que ce prophète n'a pas eu de visions. Le goût des visions - on l'a 
déjà observé à propos de Zacharie (V, 158) - est un trait caracté­
ristique de la Topograpllie. Ccci est d'autant plus surprenant que les 
«représentations apocalyptiques)) (et les« visions» de la Topographie 
les rejoignent iconographiquement par certains détails) sont plutôt 
rares en Orient. Sauf, pourtant, en Égypte et en Syrie, affirme 
L. BnÉHIER, ((Les visions apocalyptiques dans l'art byzantin ~~. dans 
Arta ~i Arheologia, fasc. 4 (1930), p. 1~10, qui cite, en plus de la 
Topographie, les fresques des absides dans les chapelles de Baouït 
ainsi que l'Ascension de l'Évangéliaire de Rabbula; cf. J. LEROY, 
Les manuscrits syriaques à peintures, conservés dans les Bibliothèques 
d'Europe et d'Orient (Institut français d'Archéologie de Beyrouth. 
Bibliothèque Archéologique et Historique, 77), Paris, 1964, p. 222~224, 
ainsi que J. CLÉDAT, Le monastère el la nécropole de Baoult (Mémoires 
publiés par les membres de l'Institut français d' Arclléologie Orientale du 
Caire, t. 12, fasc. 2), Le Caire, 1906, pl. XLI~ XLII et pl. XC~ XCI. Sur 

(Suite de la note p. 256) 
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169. ÜOTOÇ 'lepefL[<Xç &~Lùl-
6dç xcd cdl"r0ç npoe:me:ïv 7te:pt 
't'OÜ xoc't'OC XpLcr't'Ov tJ.UO"n')pLou, 
ÀéyÜ)v oÜ't'(J)Ç' « Koct gÀocf3ov 't'OC 

1 ' 1 ~ ' 5 't'pt<XXOV't'<X apyupt<X -~, 1v 't'L(J.Y)V 

269 A 

't'OÜ 't'e:ntJ.1JtJ.évou, ôv t't't{-L~­
aav't'o &nO uLWv 'lcrpoc~À, xat 
g3(J)X<XV aÔ't'0C dç 't'ÛV &ypàv 't'OÜ 
xe:pcq.d(J)ç, xo::Sà auvé't'aÇ,é fJ.Ot 

10 KUpwça. >> TaU't'YJÇ Bè Tfiç 
XP~cre:(J)ç xo::t 6 e:ôo::yye:ÀtaTI}ç 
fLéfLV'1)'t"<XL M<XTÛ<XÎ:oç 7tÀ1)pûlÜe[­
crYJÇ tv xoctp<fl 't'OÜ n&6ouç. ITOC­
Àtv Àéye:t 0 o:;Ô't'ÛÇ npotp~'t'Y)Ç' 

15 « 'I8où -IJfLép<XL ~PXOV't"<XL, ÀéyEL 

KUptoç, xat 8ta6~crotJ.<XL 't'<fl 
otx(J) 'Icrpa~À xat 't'if> otx(J) 
'lo03o:: 8to::6~XY)V xatv~v, oÔ 
l<<X't"cX -rljv 8L<XÛ~l<'1)V, -ljv 07t0('1)-

20 cra 't'oÏç 7to::'t'p0Ccrtv o::Ô't'Wv, tv 
-IJfLépq: 07tLÀ<X~OfLéVOU fLOU Tijç 
xe:tpàç aÔ't'iûV èÇ,ocyaye:Ïv o:;Ù­

't'OÙÇ èx y~ç A~y07t't'ou· lht 

255 

<XÔ't'Ot oÔX tVÉ:(.LE:L\IOC\1 È;v 't'Jj 8toc6~X1) (J.OU, x&y@ 1)!-LÉ:ÀYJO'O:: 
25 whôiv, 'f'"'"t Kopwç· 6'"' <X6T1) 1) 8<<XÛ~><'1) fLOU, -ljv 8<e<-

169 pict. ÏEPEMIAE v : 6 7tpo~~,~- 'Iepef'("' (L' sms) LS Il 
1 'Iep<f'("' : 6 aéxoTo, add LS Il 1-2 xo! oÔTO' &l;•wed, transp LS Il 
12 1t'À'1)pw0dcr7Jç VILim Chr. Pasch. Ps-Dor. : 'l't'À'I)p(t)Oetaav VLSwin 
Il 19 é7to(~o· : a .. eéf'~V LS Il 21 f'OU om L (add L') s Il 24 x&yw : 
x.cd LS. 

169• Cf. Matth. 27, 9-10 (Zacl1. 11, 12-13). 

1692, Le passage est cité d'après Matth. 27, 9-10, qui rapporte le 
tout au prophète Jérémie; en fait, le texte provient surtout de 
Zach. 11, 12-13, avec des réminiscences de Jér. 32, 7-9 (39, 7~9 LXX) 
et 19, 1~2. 
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l'alliance que je conclurai avec la maison d'Israël après ces 
jours, dit le Seigneur, une fois que j'aurai mis mes lois dans 
leur pensée ; je les graverai dans leur cœur 3, et je serai leur 
Dieu et ils seront mon peuple. Personne n'aura à instruire 
son frère, ni personne son prochain, en lui disant : Connais 
le Seigneur ; car tous me connaîtront, du petit parmi eux 
jusqu'au grand parmi eux; car je prendrai pitié de leurs 
iniquités, et de leurs péchés je n'aurai plus souvenanceb, >> 

L'Apôtre rappelle ce passage dans son ÉpUre aux Hébreux•. 

Digression 

170. Jérémie pareillement révèle à l'avance les dispo­
sitions relatives au Seigneur Christ, qui est le chef de la 
deuxième condition; en effet, il révèle avec une parfaite 
évidence la première condition, et la deuxième, celle qui a 
eu son commencement avec le Seigneur Christ. Gloire 
à Dieu pour les siècles. Amen. 

l'évolution ultérieure des compositions figurant les théophanies à 
Byzance et, surtout, en Cappadoce, voir Jacqueline LAFONTAINE­
DosooNE, « Théophanies-visions auxquelles participent les prophètes 
dans l'art byzantin après la restauration des images >l, dans Syntl~ro­
non. Art et archéologie de la fin de l'Antiquité et du Moyen Age. Recueil 
d'Éludes (Bibliothèque des Cahiers Archéologiques, 2), Paris, 1968, 
p. 135-143. 

1693• Cosmas, conformément à la plupart des manuscrits de la Sep­
tante, ne lit pas 8Wcrfu après 1h3oùç. Son texte difière donc du textus 
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6~CïO!J.tXL 't'~ o'Lxcp 'lrrptX-fjÀ (-ll!'t'à -ràç ~[J.épaç èxe~vaç, Cfl'i')O't 
Küpwç, 3t3oUç v6f.LOUÇ [J.OU Èrct 3t&votC(V «Ù-r&v, XC(l è1tt xap3(av 

' ... ' 1 .1. , 1 \ ,, ' ~ , .0. \ ~ B C(U'r:WV E7ttypa:'t'W (W't'OUÇ, XClL EO'O(J.Ca ClU't'OtÇ ELÇ ~EOV XC(~ 

œ.Ù-rol gcro\1-rœ.L !1-0L etç Àœ.6v. Kœ.l où [J.-l} 3t3&Çwmv fxa;cr-roç -rOv 
30 &3eÀcp0v a;Ù-roü xctl fxctcr't'oç -rOv 1tÀ1)rrLov a;Ù-roü Àéywv· rv&6t 

-rOv Küptov· iht 7t&V't'EÇ d3~croucrt (-lE &7t0 (-ltxpoü a;Ù-r&v fwç 
11-ey&Àou aù-r&v, Û't'L LÀewç gcrO!J..ClL 't'œ.Lç &3txLatç a;Ù-r&v xd 
-r&v &!J..apn&v œ.Ù't'ÙlV où 11--fJ {J-V1}cr6W g't'Lb. » Kctl 't'ctÜ't'1JÇ 
[J.é[J.V1J't'Œ.L 0 'A7t6cr-roÀoç èv 't'1j 1epàç "E~pafouç 'E7ttcr't'oÀ]c. 

170. Kd où-roç O[J.oLc.vç -rà xa't'à 't'~:N .ô.ecr7t6-r1JV Xpta-r:Ov 
7tpO(.L1JVÜet, Ocr't'tc; &p)(.1Jy6ç Ècr-n -r~ç 3e:u-répaç xa-rctat'&crec.vç· 
cracpéO"t'epov yOCp xa;l rcp<1-rYJV xal 3eu-répav xa-r&.cr-ra;mv rcpO{J-YJ­
vùet, ~'t'LÇ 3eu-répa &px.-f)v gcrx.ev Èrct -roü .ô.ecrrc6t'ou XptO"t'OÜ. 

s .6.6Ça 't'lj) 0elj) dç -roûç cd&vaç. 'A11-7Jv. 

169, 28-29 ltcro!J.œ~ - œù't'ol om LS Il 30 &:3eÀq>0v ... TCÀ1Jcr(ov : 
rrÀ~rrlov ... &8eÀq>ov LS Il 32 aÔ<wv' om LS Il 34 'E~palouç : 'P<o>­
!).ct(ouç LS. 

170, 1 Koct om LS Il'"" om LS. 

169b Jér. 31, 31-34 (38, 31-34 LXX) c Cf. Héb. 8, 8-12. 

rcceptus. Nous corrigeons en conséquence la ponctuation du grec, ce 
qui a une légère incidence sur la traduction. 

17 
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ÉZÉCHIEL 

171. Voici Ézéchiel!, qui prophétisait à Babylone; il fut 
jugé digne, lui aussi, de faire des prédictions au sujet de 
l'économie concernant le Christ; il dit : << Je les sauverai 
de toutes leurs iniquités et je les purifierai; ils seront mon 
peuple et je serai leur Dieu; mon serviteur David régnera 

1711
• Une fois de plus, le Vat. est le seul à transmettre la miniature 

reproduite ici. Une fois de plus, le folio qui précède (73v) est laissé 
en grande partie vide, car le texte s'arrête au milieu de la première 
colonne. Le dessin qui suit occupe la page entière (fol. 74r), et se 
développe en deux bandes superposées. Contrairement à la vision 
d'Isaïe, celle d'Ézéchiel n'est pas décrite dans la Topogmphie. L'illus­
tration s'appuie néanmoins sur le texte de ce prophète. La légende 
qui court à travers la bande inférieure nous dit que les personnages 
représentés sont des (( vivants ''• << à quatre faces et aux yeux nom­
breux», des <<Chérubins )J. Ainsi, les «vivants» d' Éz. 1, 4 s., se trouvent­
ils d'emblée identifiés avec les Chérubins, comme au verset 10, 8 
du même prophète. Les « vivants )) de cette vision d'Ézéchiel sem­
blent identiques aux Séraphins de la vision d' Isate. La confusion 
semble d'autant plus bizarre qu'il existe dans la Topographie une 
autre image des Chérubins, plus conforme au texte d'Ézéchiel et 
aux représentations courantes. Nous pensons aux Chérubins qui 
accompagnent l'Arche du Propitiatoire en V, 36. La différence 
peut s'expliquer par la diversité des sources iconographiques : 
d'une part un Oclaleuque (une miniature semblable à celle de 
V, 36 est transmise par les Oclaleuques illustrés parvenus jusqu'à 
nous), d'autre part un Livre des propllètes illustré. D'ailleurs, 
cette confusion entre Séraphins et Chérubins, d'origine égyptienne, 
à ce qui semble, s'est produite assez tôt, par suite des fonctions 
liturgiques qu'on leur attribue, les Chérubins étant assitants au 
trône et les Séraphins chantres du Trisagion, cf. F. VAN DER MEEn, 
Maiestas Domini. Théophanies de l'Apocalypse dans l'art chrétien 
(Studi di Anticliilà Cristiana pubblicali per cura del Pontificio 
Islituto di Archeologia Cristiana, 13), Città del Vaticano, 1938, 
p. 267-271. Voir aussi : R. de VAux, « Les Chérubins et l'Arche 
d'Alliance, les sphinx gardiens et les trônes divins dans l'Ancien 
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au milieu d'eux, et il n'y aura qu'un pasteur pour tous, car 
ils marcheront dans mes comma.ndementsa. >> Ézéchiel 
ajoute : " Il me dit : Cette eau, qui s'en va vers la Galilée 
placée à l'orient, descendait en Arabie et parvenait jusqu'à 
la mer, jusqu'à l'eau de l'estuaire; elle assainira les eaux, 
et il arrivera que tous les êtres qui vivent et fourmillent 
dans tous les lieux où passera ce fleuve, vivront b. » 

Digression 

172. Ézéchiel, lui aussi, fait allusion à des choses sem­
blables à celles que les autres ont prophétisées, lorsqu'il 
révèle à l'avance le chef et le régime de notre deuxième 
condition. Gloire à Dieu qui dispose de toutes choses avec 
sagesse, Amen, 

Orient», dans Mélanges de l'Université Saint-Joseph, 37 (1960-1961), 
p. 93-124. Les inexactitudes dans les représentations des « vivants » 

sont d'autant plus significatives que tous les autres éléments de la 
miniature s'accordent de très près avec le texte d'Ézéchiel. Il y est 
dit (1, 22) qu'au-dessus des têtes des «vivants »il y avait une «sem­
blanco du firmament " (O!J.o(wtJ.o: ... Wcrd cr't'epSw~-ta: ), ce que la minia­
ture traduit au moyen d'une grosse ligne horizontale, désignée par 
la légende comme (( apparence de firmament ~. Nous ne saurions dire 
si la division bipartite de la miniature, comparable à la division de 
l'univers de Cosmas en espace supérieur, dans lequel siège le Christ 
seul, et espace inférieur, réservé ~ altx anges et aux hommes))' revient 
à l'illustrateur de la Topograpl!ie ou à l'illustrateur plus ancien du 
Livre d' É'zéchiel. De toutes façons, la concordance est remarquable. 
Le texte (Éz. 1, 26-28) précise qu'au-dessus du firmament on voyait 
quelque chose comme une pierre de saphir ressemblant à un trône et, 
sur ce trône, une apparence d'homme qui, des hanches jusqu'en haut, 
avait l'éclat du métal (&.; OtJiw ~Mx-rpou ), et des hanches jusqu'en 
bas, l'éclat du feu, et, autour de lui, un arc de lumière. Toutes ces 
indications sont portées sur la miniature. Face au trône, on lit : 
~ apparence de saphir », à la gauche du personnage : « apparence de 
métal », et, à sa droite : (( apparence de feu », Plus à droite encore, 
le long de la mandorle ronde, on lit « apparence d'arc dans le nuage », 

Les « semblances >> et les << apparences » d'Ézéchiel prennent sur la 
miniature de Cosmas des formes très concrètes. Le personnage se 
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trouve identifié avec le Christ, ainsi que l'indique le monogramme 
IC - XP au-dessus de sa tête. Dieu, en effet, ne peut être vu qu'à 
travers le Christ, « image du Dien invisible >>, Ce Christ de la vision 
d'Ézéchiel est tout semblable à celui de la vision d'Isaïe, de même 
que le trône. Sur le bord droit de la bande supérieure, un peu en 
dehors de la composition, on voit encore une figure que la légende 
désigne comme étant «Ézéchiel », La main divine lui tend un rouleau ; 
une inscription reprend les mots d' Ézécliiel 3, 1 : « Prends et mange 
ce chapitre )), Ainsi, les deux visions se trouvent assez proches des 
textes du Livre d'Isaïe et du Livre d'Ézéchiel qu'elles illustrent avec 
simplicité. Elles n'ont que des rapports lointains -- si rapports 
il y a - avec les théophanies apocalyptiques et autres visions plus 
tardives, à en juger d'après l'étude spécialisée déjà citée de F. VAN 

DER MEER, et aussi d'après celles de R. ANSALDI, << Reflets d'ico­
nographie orientale dans une abside lombarde », dans Actes du 
V 1e Congrès International d'Études byzantines. Paris, 27 juillet-
2 aoilt 1948, t. II, Paris, 1951, p. 7-14, et Gli a{freschi della Basilica 
di S. Vincenzo a Galliano, Milano, 1949, p. 79-84. Voir aussi A. GRA­

BAR, Martyrium. Reclierclies sur le culte des reliques et l'art chrétien 
antique, t. II, Paris, 1946, p. 128-234, passim. 



262 TOPOGRAPHIE CHRÉTIENNE 

DANIEL 

173. Voici Daniel1, qui prophétisait à Babylone ; il fut 
jugé digne, lui aussi, de faire des prédictions au sujet du 
Seigneur Christ; il dit ceci : " Sache donc et comprends : 
Depuis l'instant où sortit cette parole pour te répondre, 

1731• Pour cette miniature, tirée elle aussi du Vat., qui l'a seul 
conservée, comme pour les deux dernières, le folio qui précède (74v) 
est laissé à moitié blanc. Construit en deux bandes superposées, 
le dessin occupe la page entière (fol. 75r), De même que celui de la 
vision d'Ézéchiel, il n'est pas justifié par le texte de la Topogra­
phie. La bande supérieure figure Daniel dans la fosse aux lions et, 
descendant vers lui, un prophète de Judée, Habacuc, que Dieu 
avait transporté à Babylone pour nourrir Daniel (cf. Dan. app. «Bel 
et le dragon ))), La bande inférieure figure quatre cavaliers montés 
sur les bêtes monstrueuses dont il est question en Dan. 7, 1 s. Des 
inscriptions identifient ces cavaliers avec les chefs des empires « des 
Babyloniens "• « des Mèdes "• « des Perses », << des Macédoniens ». -

Suivant WEITZMANN, Illustrations in Roll and Codex, p. 162, la minia­
ture présente une omission qui la rend incompréhensible. Le texte 
dit que ce fut « l'ange de Dieu » qui transporta Habacuc à Babylone. 
Weitzmann cite le Par. Gr. 510, fol. 435v (fig. 137), où Habacuc est 
réellement représenté volant avec l'ange et portant un panier et une 
cruche. Par l'omission de l'ange ct de la nourriture, le sens de la minia­
ture de Cosmas se trouve obscurci ct l'identification du personnage 
incertaine (Stornajolo, p. ex., y voit le« Fils de l'homme»). Cependant, 
il semble bien que, sur des représentations plus anciennes, Habacuc ne 
soit pas transporté par un ange, mais par la main de Dieu qui émerge 
du ciel, cf. G. STUHLFAUTH, Die Engel in der altcllristlicl!en Kunsl 
(Archti.ologiscl!e Sludien zum cl!risllichen Allertum und Mittelaller, 3), 
Freiburg-Leipzig, 1897, p. 172, ainsi que R. GAnnucci, Sloria della 
arle cristiana nei primi otto secoli della Chiesa, t. V, Prato, 1879, 
pl. 323, 2, où l'on trouve une telle représentation d'après un sar­
cophage de Brescia : la main divine entourée de sept étoiles tient 
Habacuc par les cheveux. Les sept étoiles figurent le ciel, suivant 
H. LECLERCQ, DACL 1, 2 (1907), col. 3012-3013, s. v. Astres, et fig.1042. 
L'attitude d'Habacuc sur la miniature de Cosmas correspond plutôt 

(Suite de la note p. 264) 
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depuis la reconstruction de Jérusalem jusqu'à l'oint, son 
chef, sept semaines et soixante-deux semainesa )), et la 
suite. De plus : « Une pierre fut détachée sans le secours 
d'aucune main, et frappa la statue, et la pierre devint 
comme une grande montagne et emplit la terre•. , Ou 
encore : << Et voici, sur les nuées du ciel vint comme un 
Fils de l'homme et il s'est avancé jusqu'à l'Ancien des jours; 
à lui furent donnés honneur et pouvoir0 », et autres dignités 
encore dont il est question (dans le même passage). 

Digression 

174. Daniel, lui aussi, s'est prononcé avec une entière 
évidence au sujet de la venue du Christ, indiquant le temps 
(de sa venue), le pouvoir qu'il possède, sa naissance d'une 
vierge, et la diffusion de son enseignement sur la terre 
entière, choses qui, avec l'aide de Dieu, se sont toutes 
réalisées et continuent de se réaliser. Gloire à Dieu qui les 
a annoncées par l'entremise de tous les prophètes. Amen. 

à celle d'un personnage qu'une main émergeant du ciel vient de lâcher 
qu'à celle d'un personnage porté par un ange. Ce qui est omis, c'est 
la main de Dieu, mais le ciel est figuré, comme sur beaucoup de minia­
tures de Cosmas, sous forme d'un fragment de cercle qui occupe l'angle 
droit. - Le groupe LS ne retient de la miniature reproduite ici que 
la bande inférieure, pour la placer dans le livre Il, en disposant les 
cavaliers par paires au bas de deux pages en regard (Laur., fol. 42V-43r, 
Sin., fol. sov-31 1 , voir Introd., fig. 27 ct 28). La miniature illustre là 
les paragraphes 66-67 qui suivent l'inscription axoumite de Ptolémée 
et traitent des quatre empires de la vision de Daniel, en particulier. 
La miniature semble donc parfaitement à sa place au livre II. Cepen­
dant, on y voit, relégué sur la marge extérieure (Laur., fol. 42v et Sin., 
fol. 30v), un ange désigné comme « ange du Seigneur » qui porte un 
homme dans ses bras (voir Introd., fig. 27). Mis en relation avec les 
quatre empires l'ange est incompréhensible. Il s'explique, au contraire, 
si on le rapporte à l'histoire de Daniel dans la fosse aux lions et 
au prophète Habacuc. Il est difficile d'imaginer ce qui a pu se produire. 
L'illustrateur de la copie remaniée, base du groupe LS, a-t-il remplacé 
la main divine par l'ange ? Pourquoi n'a-t-il, de toute la composition, 
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conservé que J'ange? Pomquoi l'a-t-il associé au dessin des quatre 
empires ? Quelle était la distribution de ces dessins ? Les quatre 
empires illustraient-ils le livre V, comme dans le Vat., ou le livre II, 
comme dans le Laur. et le Sin. ? Les deux dessins étaient-ils au début 
réunis, comme dans le Vat., en une miniature à pleine page, ou se 
présentaient-ils séparés, comme les deux miniatures qui racontent 
l'histoire d'Étienne en V, 213, ou celle d'Ézéchias au livre VIII, et 
qui sont séparées dans le groupe LS et réunies dans le Vat. ? Autant 
de questions qui restent sans réponse. La représentation de Daniel 
dans la fosse aux lions appartient aux plus anciennes images de 
l'art chrétien et peut avoir des significations diverses, cf. C. R. MaRBY, 
Barly Christian Art, Princeton University Press, 1942, p. 61 ; A. STUI­
BER, Refrigerium interim. Die Vorslellungen vom Zwischenzustand und 
die früllchristliche Gmbeskunst (Theophaneia, 11), Bonn, 1957, p. 183-
184 et n. 48-49. Voir aussi K. WEITZMANN, op. cil., p. 149-150, ainsi 
que H. LECLERCQ, DACL 4, 1 (1920), col. 221-248, s. v. Daniel. 
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JEAN LE PRÉCURSEUR* 

1. Anne, la prophétesse, qui a rendu témoignage à Dieu. 
2. Syméon : (2a) « Maintenant, Seigneur, laisse ton serviteur s'en 

aller en paix, selon ta parole, car mes yeux ont vu ton salut que tu 
as préparé à la face de tous les peuples, lumière pour éclairer les 
nations, et gloire de ton peuple Israël. » 

* Les lignes longues alternant avec les lignes courtes du dévelop­
pement sur Daniel remplissent le fol. 75v du Vat.; au fol. 76r s'étale 
en pleine page la magnifique miniature qui représente la Sainte 
Parenté. Ainsi que l'indiquent les légendes au-dessus des cinq person­
nages debout, on voit au centre« Jean-Baptiste)) tenant dans sa main 
droite un codex et dans sa main gauche une croix longue et mince. 
A sa droite se tiennent « Jésus-Christ )) et «la sainte Vierge Marie »; 
à sa gauche, ses propres parents, «le prêtre Zacharie », caractérisé par 
un encensoir, ct « la prophétesse Élisabeth », Au-dessus, dans deux 
médaillons, apparaissent les bustes de la prophétesse Anne et de 
Syméon. Sauf Anne (cf. Le 2, 38), chaque personnage est accompagné 
de la prédiction faite par lui au sujet du Christ (voir ci-contre le texte 
de ces prédictions) : pour Syméon, il s'agit d'une citation de Le 2, 
29-32; pour Marie, de Le 1, 48; pour Jésus lui-même, de Malth. 11, 
13; pour Jean-Baptiste, de Jn 1, 29; pour Zacharie, de Le 1, 76; 
pour Élisabeth, de Le 1, 43. Ainsi que le suggère la formule 00't'OÇ 0 
fJ.d~oov ... 'Ioo&w'l)ç ô Bœrr't'~O''t'~ç, la miniature concerne Jean-Bap­
tiste. De là, sa position centrale. Le texte ne mentionne aucun autre 
personnage, si ce n'est dans la digression (V, 176), où Cosmas nomme 
la mère et le père de Jean. Comme pour la plupart des grandes minia­
tures, le titre (( Jean le Précurseur » est omis dans le Vat. Nous le 
restituons d'après LS. La miniature est absente du Laur. et du Sin. ; 
ils donnent à la place, sur chacun de ces personnages, de petits déve­
loppements (traduits en V, 176, n. 2) qui reprennent et amplifient les 
prédictions écrites sur la miniature. Nous croyons que c'est le Vat. qui 
est correct. L'auteur de la copie remaniée, dont dérive le groupe LS, 
a supprimé ce dessin, comme tant d'autres de cette série; il a cepen­
dant retenu et développé les prédictions de ces personnages qui 
forment la transition entre les prophètes de l'Ancien Testament et les 
apôtres du Nouveau. Le dessin du Vat., qui représente un groupe, alors 

(Suite de la note p. 268) 
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3. La sainte Vierge Marie : (3a) « Oui, désormais toutes les géné­
rations me diront bienheureuse. » 

4. Jésus-Christ: (4a) «La Loi et les prophètes ont fait des prédic­
tions jusqu'à Jean. » 

5. Jean-Baptiste : (5a) ~~ Voici l'agneau de Dieu, celui qui ôte le 
péché du monde. » 

6. Le prêtre Zacharie : (6a) « Et toi, petit enfant, tu seras appelé 
prophète du Très Haut. » 

7. La prophétesse Élisabeth : (7a) (( D'où m'est-il donné que la 
mère de mon Seigneur vienne chez moi? » 

175. Voici Jean-Baptiste', plus grand que tous les 
hommes: encore dans le sein (de sa mère), il bondit, empli 
de l'Esprit Saint, et s'empresse de précéder son Seigneur; 
grand devant Dieu, précurseur du Seigneur pour lui pré­
parer un peuple bien disposé, supérieur aux prophètes, pré­
décesseur des apôtres, à mi-chemin entre l'Ancien et le Nou­
veau Testament, le dernier à être encore sous la Loi, il est 
celui qui reçoit la Nouvelle Alliance, et indique à tous la pré­
sence du Seigneur Christ; il l'emporte sur tous les hommes 
par son austérité et surpasse tous les hommes par son minis­
tère; il vient le premier, dans l'esprit et la puissance d'Élie•, 
et surpasse Élie pour avoir baptisé le Seigneur; il est la 
lumière qui brille devant le soleil de justice. C'est lui qui 
indique la présence du Seigneur et proclame : « Voici 
l'agneau de Dieu, celui qui ôte le péché du mondeb »; il 
dit « agneau » parce que le Seigneur allait être immolé, et 
" qui ôte le péché du monde », parce que le Seigneur allait 
délivrer le monde du péché et rendre par la résurrection 
les hommes incorruptibles, immortels et immuables. Tel 

que le texte ne parle que de Jean-Baptiste, s'explique par son modèle: 
il est copié d'après une Chronique Universelle d'origine alexandrine, 
comme on l'expose dans l' Introd., p. 155. Cf. KoNDAKov, I, p. 148-149, 
ainsi que AINALov, 1'he Hellenislic Origins, p. 54. 

1751• Jean le Précurseur ne figure pas dans le Pseudo-Dorothée, 
qui finit avec le développement sur Élie, placé dans la Topographie 
avant les douze prophètes (V, 140). Cependant, le 1'railé sur les deux 
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3. 'H &y~oc Ilocp8évoç Map~oc· {3a) « '13'où yo:Xp &nO 't'OÜ vüv !J.IXKIX­
pwücrt !J.e m'icrct:~ ct:t yevect:L >> 

4. Trwoüç Xp~<t't'6ç· ( 4a) « '0 v6p,oç x.at ot npocp'/j't'ct:~ ~(Ùç 'I(Ù&vvou 
npoex.~pu~ct:v. >> 

5. 'I(Ù&.VVYJÇ 6 Bct:nncr't'ijç· (5a) << "Iôe 6 &[.LvOç 't'OÜ ®soü, 0 a(p(Ùv rl}v 
&.!J.-1Xp't'(IXV 't"OÜ x.60'!J.OU. ll 

6. Zaxap(aç 6 tepeUç- (6a) « Kd crU, na~ôLov, n-pocp~'T'fJÇ ·r~~cr'Tou 
X.À'l)Û~O""(J. )) 

7. 'Et..tcr&:~e'T ~ npocp'lj't'LÇ' (7a) << Kat n60ev fLot 't'OÜ't'o O't't 1) [.L~'T'f)p 
't'OÜ x.up(ou tJ.OU ~t..Oe 7tp6ç [.Le; >> 

276 D 175. Où-roc; 6 p.d~wv n&.v-rwv &v8pÔl7t<ùV 'Iw&.w'tjc; 6 
Ba7t-rtcr-r~c;, 6 ë-rt èv xotÀLq; II ve:Op.a-roc; &.yLou 7tÀ'IJ0'6e:tc; xat 

277 A crxtp·Tiûv xal ène:ty6p.e:voc; npo3pap.eïv -roü KupLou (XÙ-toü, 0 
p.é:yac; €vÔl7tLOV -roü @e:oü, b 7tp63pop.oc; -roü KupLou, 6 é-rotp.&.-

5 ~wv o:.ù-rli) Àaèv xo:.-re:crxe:uo:.crp.é:vov, 6 -rillv ttpocp'fj-rillv &vW-re:poc; 
xo:.t -rillv &7tocr-r6Àwv 7tpoye:vé:cr-re:poc;, 0 p.é:croc; -r~c; llo:.Ào:.tiic; xal 
Katv~c; .Llto:.8~x'fjc;, 0 -re:Àeu-ro:.Loc;; èv v6p.cp X(Xl -r~c; Né:o:.c; Ôttoaé:­
X't''fJÇ, 0 tto:.p6v-ro:. -rèv Lle:crn6-rYJV Xptcr-rèv 1tiimv Ô7to8e:txvUc;;, 0 1'1) 
crXÀî')po:.ywy(q: tt&v-rac;; &.v8pdlnouc;; Une:po:.Lpwv xo:.l 1'1) ato:.xov(q; 

, , a , • fJ., • • , ' ~ ' 'HÀ' a 10 7tO:.V't'a:<; o:.vvpwnouc; une:pl-"o:.c;, o ev rcve:up.a-rt xoct ouvo:.p.e:t wu 
npoe:À8cilv xo:.l -rèv 'HÀ(av Une:p~ocLvwv -rli) ~ocn-rL~e:Lv 't'àv 
K6ptov, 0 À0xvoc; 0 X(Xt6p.e:voc; npè -roü ~ÀLou -r~c; 3txoctocr6vî')c;. 
Où-roc; nap6v-roc 'tàv K6ptov Ô7to3dxvum ÀÉ:y<.ùv· << "I3e: 0 &.!Lvèc; 
-roü 0e:oü, 0 o:.tp<.ùv -r~v &.p.ap-rLo:.v -roü x6crp.oub n, <( &.p.vèv » 

15 &c; 8u6p.evov xaÀÉ:cro:.c;, xo:.t << 't"'fjv &.p.ocp-rLocv -roü x6cr!LOU » 
B o:.Ïpov-ro:., &c; &.7tOCÀÀCÎ't''t'OV't'OC -rèv x6crp.ov 't~Ç &p.o:.p't(ac;, atOC 't'~Ç 

&vacr-r&.cre:wç &.cp6&.p-rouc; xocl &8o:.v&.-rouç xo:.L &.-rpén'touc; &.no-re-

175, 3 IXÔ't'oÜ : éct:u't'OÜ LS Il 4 Kuptou : Xptcr't'oÜ LS Il 11 't' (j'> Chr. 
Pasch. win : 't"O V Ev 'Tif) LSm. 

175a. Cf. Le 1, 17 b Jn 1, 29. 

conditions se poursuit. Jean-Baptiste, le dernier des prophètes, s'il 
fait encore des prédictions au sujet du Christ, est en même temps le 
témoin de leur accomplissement. 
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est le ministère, telles sont les choses dont le grand Jean 
a été jugé digne d'être l'initiateur'. 

Digression 

176. Voici Jean, plus grand que tous les hommes : il a son 
père et sa mère 1 pour aides dans son ministère prophé­
tique ; non seulement il indique la présence du Seigneur 
Christ, chef de la deuxième condition, mais encore il le 
désigne comme juge de l'univers, proclamant : " Il tient 
dans sa main la pelle à vanner, il nettoiera son aire et il 
amassera le blé dans le grenier ; quant à la balle, ilia brû­
lera au feu inextinguible a, » Voilà Jean qui annonce à nou­
veau le royaume des cieux, fraie la route à celui qui vient 
après lui et qui révèle en actes, sur sa propre personne, le 
royaume des cieux, deuxième et nouvelle condition. Gloire 
à Dieu qui a amené toutes choses du néant à l'existence et 
qui les reconstruit dans le Christ. Amen 2• 

175'. Cf. V, 38. 
1761• Cf. V, 37 et V, 9. 
1762• Le groupe LS ajoute: 

Le prophète Zacharie 

Voici le prêtre Zacharie: jugé digne, lui aussi, du don de la prophétie, 
il s'est exclamé au sujet de son fils, parlant en même temps au sujet 
du Seigneur Christ : << Et toi, petit enfant, tu seras appelé prophète 
du Très Haut ; tu précéderas le Seigneur pour lui préparer les voies ~ 
(Le 1, 76). 

La prophétesse Élisabeth 

Voici la prophétesse Élisabeth qui, de par l'Esprit Saint, a été jugée 
digne de prophétiser au sujet du Seigneur Christ et de la sainte Vierge ; 
elle a dit (Le 1, 43): «D'où m'est-il donné que la mère de mon Seigneur 
vienne chez moi ? » Tous deux, le père aussi bien que la mère du 
Précurseur, ont été jugés dignes de faire une proclamation concernant 
le Seigneur Christ. Gloire à lui, avec le Père et l'Esprit Saint, pour les 
siècles. Amen. 

(Suite de la nole p. 212) 
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ÀÙYV. To~oc{l"t''t)Ç a~ocxovtocç xoct 't'O~OU't't:ù\1 7tpocyj.t&:'t't:ù\l j.t1JVU't'~Ç 
~ÇtcG61J 0 tJ.Éyocç 'lt:ù&:VV1JÇ e!voct. 

II apaypa<p~ 

175, 19 ~-téyocç : o\S't'oç add LS. 
176, 4-5 't'OÜ- tmocpocl:vet : &7toq:>oc(vet 't'OÜ 7tOCV't'àç e:!vœt LS Il 10 xcd 

xaw~ om LS Il 12 post 'A[L~V add LS : 

co npocp~'t''t)c; Zœxo:p(œc; 

ÜÜ't'oc; Zocxœptocc; 0 h:peùc; xcà ocù't'àc; 7tpOtp't)'t'docc; &~twf.ldc; €~6oc nep( 't'e 
't'OÜ [8(ou 't'éx.vou) &[Loc 8è x.oc~ 't'OÜ Ll.ecrrr6't'ou Xpta't'oÜ, ofS't'wç· << Kœt crU, 
rrw8(ov, npocp~'t''t)Ç •rtVLcr't'OU XÀ't)El~crn· nporropeUo-n y<kp 7tpà 7tpocrc:mou 
Kup(ou thOt!J.&croct 08o0c; o:Ù't'oÜ ll (Le 1) 76). 

•H 7tpoq>lj't'tc; 'EÀtcr&{3e't' 

AfS't''t) of) 7tpoq>lj't'tÇ 'EÀtm:f~e:'t', i)'t'tç èx. IIveÔ[Loc't'oc; &y(ou -lj!;tfuf.l'Y) 
npotp'l)'t'E:Ôe:tv ne:p( 't'e 't'OÜ .6.e0'7t6't'ou Xptcr't'oÜ xoct 't''ljç &y(œc; llœpf.lévou, 
Àéyoucroc oÔ't'WÇ « Kat n60e\l !J.Ot 't'OÜ't'O) tva 1) !J.~'t''YJP 't'OÜ Kupbu [LOU 
ltÀ07!7tP6<; [LE:j ll (Le 1, 43) 'A[Lq>6't'epot npox'l)pUnetv &Çtw6év't'eç, 0 't'E: 

1toc-d)p xcd 1) f.t~'t''YJP 't'OÜ llpo8p6[Lou, 7tept 't'OÜ .6.e:crrr6't'ou Xptcr't'oÜ. Aù't'cj) 
1) 86Çoc aùv lloc't'pt x.œt &ytcp llve:Ô[LOC't'L dç 't'oÙç oct&vocç. 'A[L~V. 

(Suite p. 213) 

176o. Le 3, 17. 
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La Vierge Marie 

Voici la sainte Vierge Marie qui a mis au monde le fruit béni pour 
l'univers, sans semence, par l'action de l'Esprit Saint; avant l'enfan­
tement, elle aussi, elle révèle, joyeuse, la dignité de celui qui allait 
naître et dit (Le 1, 48-49, 54-55) : « Oui, désormais toutes les géné­
rations me diront bienheureuse, car le Tout-Puissant a fait pour moi 
de grandes choses. Il est venu au secours d'Israël, son serviteur, se 
souvenant de sa miséricorde, ainsi qu'il l'avait annoncé à nos pères, 
en faveur d'Abraham et de sa descendance à jamais. »Gloire à Lui 
pour les siècles des siècles. Amen. 

La prophétesse Anne, fille de Phanouel 

Voici Anne, fille de Phanouel : elle a rendu, elle aussi, témoignage 
à Dieu au sujet du Christ, dans le temple, lorsque ses parents l'y ont 
apporté aux jours de leur purification« pour le présenter au Seigneur, 
ainsi qu'il est écrit » (Le 2, 22-23). 

Syméon le vieillard 

Voici le juste Syméon qui, ayant pris dans ses bras le Seigneur 
Christ, a prié Dieu de le laisser s'en aller de la vie, comme cela lui avait 
été révélé par l'Esprit; il dit : ~ Maintenant, Seigneur, laisse ton ser­
viteur s'en aller en paix, selon ta parole, car mes yeux ont vu ton 
salut que tu as préparé à la face de tous les peuples, lumière pour 
éclairer les nations, et gloire de ton peuple, Israël '' (Le 2, 29-32). 

Le Seigneur Christ 

Voici le Christ, le Seigneur universel, lui que concerne toute pro­
phétie révélée à l'avance aux hommes, lui vers lequel converge la 
création entière, lui que confessera toute langue et pour qui ploiera 
tout genou à la gloire de Dieu, le Christ, terme de toute prophétie, Juge 
des vivants et des morts, lumière née de la lumière, Fils du Dieu vivant, 
auquel est soumise la création entière des célestes, des ten'Cstres et des 
chtoniens (cf. Phil. 2, 10), le Christ qui proclame lui-même (cf. Malt!!. 
11, 13): «La Loi et les prophètes ont prophétisé le Christ jusqu'à Jean.» 
Gloire à lui, avec le Père et l'Esprit Saint, pour les siècles. Amen. 
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'H Ilocp6kvoç Mocp•&!' 

AÜT1) 1j &:yia. lla.pElé:voç Mo:pLIÎ:!J. 't'àv eÙÀOY1)[J.É:vov xctp1t'àv "0 x.6crwp 
&crn6proç èx Ilve:ÛIJ.IX't'OÇ &:yiou &noxu~cra.cra., -i)'tLÇ xa.t n-pà 'toU 't'6xou 
xa.ipot>O'ct [J."tj\IÛe:L 't'OU 't"LX't'O!J.É:VOU 't~\1 &~(a.v xa.( cp"tjO'L\1' << 'l~oÙ yàp &nà 
't'oU vUv [J.O:Xa.pLoUcrL !J-E: niicra.L a.[ yevea.t, 8-n è1to("'JO'É: [J.OL [J.e:ya.Àda. 0 
ilova.'t6ç. 'Av'teÀ&~e'to y&:p (yd:p om mw in) 'lcrpa.~À n-a.L80ç a.û-toü 
[J.V"tjo:El9jva.L èÀÉ:ooç, xa.600ç èÀ&.À1)0'e: 1tpàç 't'OÙÇ 1t"O:'tÉ:pa.ç 1j[J.&V, 'tc;, 'A~pa.IÎ:IJ. 
xa.t T0 crn-É:p[J.IX't'L a.Û't'oÜ ~wç a.t&voç ll (Le 1, 48-49, 54-55). Aù-t01j' ~6Ça 
dç 't'OÙÇ a.t&va.ç 't'&v a.tWvrov ('t'&v a.tWvwv omS). 'A[J.~"· 

•H npoq>9j't'tç "Awa. ~ 't'OÜ <.Da.vou~À 

AÜ-t1) '' Awct 't'OÜ ([:lctvou~À xa.t ctÙ't'~ &.v6o[J.oÀoyoo[J.éV'I) 't'ci) @ecj) rre:pt 
a.ù-toU èv 't'0 [e:pc;:,, 1jv(x.a. cb~ve:yx.a.v a.ù't'àv ot 7tp6yovot dç 't'è lepàv èv 't'ctrç 
Tj[J.É:pctLÇ 't'OU x.a.ElctpLcr!J.OÜ ctÙ't'&v « na.pa.o-'t'7)crat ocù't'èv 't<j} Kup(~, xa.OOOc; 
yéypct7t't'ctt l> (Le 2, 22-23). 

:Eu[J.e:Ûlv 0 1t'pecr~Û't''f)Ç (om L) 

ÜiJ't'OÇ 0 8(x.ctLOÇ :Eu[J.eÙlv, 6cr't'tÇ 8e:Ç&~J.e:VOÇ È\1 ciyx.&ÀIXLÇ 't'àV .Ô.e:cr1t6't'1)\l 
Xptcr't'àv 1tctpex&ÀeL 't'à\1 0e:Ov &.7toÀuWijvctL 't':;jc; l;w:;jç, xa.Elàlç ~" ocÙ't'cj) 
xe:xp"f/[J.Cl.'t'LO"[J.É:\IOV Unà 't'OÜ n veÛIJ.IX't'OÇ, ÀÉ:ywv OÜ't'WÇ' (( Nüv &.n-oMe: tc; 't'àv 
SoUMv o-ou, .Ô.É:cr1t"O't'ct, xoc't'IÎ: 'tà P1J[J.& crau Èv dp-1Jvn, O'tt d8ov o[ Oq>80:À[J.o( 
!J.OU 't'à O'W't'~pL6v croo, 8 -i)'t'O([J.ctO'ctÇ XO:'t'IÎ: 1tp60'W1t0\l n&V't'W\1 't'&\1 Àoc&v, 
<p&ç dç &.7tox&Ào~w èOv&v xa.t ~6~ctv Àctoü croo 'Io-pct-/jÀ » (Le 2, 29-32). 

•o .6.e:cr7t6't'"fJÇ XpLcr't'6ç 

OiS't'oç 0 .6.e:crn-6't'"'JÇ 't'&v 0Àwv Xptcr't'6ç, 1te:pt oU 1tiicra. 1t'pocp"fJ't'da. 't'orç 
civ8pdmotc; 1t'pOe:[J.1)VÛfl"fj, 1t'pèç 8v &.q>op~ 1télO'a. X't'iO'LÇ x.a.t 1t'élO'ct yÀ&crcra. 
è~o[J.oÀoy~cre:'t'ctt de; 86Ça.v 0eoü x&[J.it't'Ot>O'ct y6vo, Xptcr'tèç 'tb népa.ç 
1t&cr1)Ç 1t'pO'f>"fJ't'dctc;, 0 KpL't'~ç l;Wnwv x.ctt ve:xp&v, 't'à q>&ç 't'è èx. 't'OU 
q>W't"6Ç, Q i[èç -çoU 0e:oÜ 't'OU t&v't'oç, ~ 1t'élO'ct 1) X't'(O'LÇ Ô1tO'tÉ:'t'IXX't'O:L 
ènoopa.v(wv xoct èmydwv xa.t Xct't'ctx8ov(wv (cf. Phil. 2, 10), Ocr't'tÇ xa.t 
~t' éa.uToU !1:~6ct· « '0 v6!J.OÇ x.ctt ot npocp:;j't'ctL groç 'Iro&wou 1t'poex1}pu~IX\I 
't'àv XpLcr't'6v l> (cf. Malth. 11, 13). Aù't'0 1j ô6Ça. crùv ll«Tpt xa.t 'tc;, 
&:y(tp llveÛ!J.ct-çL dç 't'OÙÇ a.t&va.ç. 'A!J.~V. 

18 
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Introduction concernant les apôtres 

Il n'existe que 
deux conditions 

1771. Comme nous avions promis 
de montrer que les hommes d'autre­
fois et tous les prophètes avaient 

fait des prédictions au sujet du mystère concernant le Christ, 
et que tous, depuis Adam premier-formé jusqu'à Jean­
Baptiste, avaient visé la condition future, nous l'avons 
fait; c'est là ce que le Seigneur Christ aussi bien que 
ses disciples et apôtres ont par la suite proclamé ouver­
tement, à savoir qu'il existe une condition future, de beau­
coup meilleure que celle d'ici-bas et que le Seigneur Christ 
a été le premier à nous montrer en sa propre personne lors­
qu'il se leva d'entre les morts et monta au ciel, condition que 
les premiers ont révélée obscurément et que ceux qui sont 
venus après ont annoncée clairement : jamais, personne 
d'entre eux, ni parmi ceux d'hier ni parmi ceux d'autrefois, 
n'a proclamé ou imaginé une autre condition, antérieure 
ou postérieure à ces deux conditions-là; mais lorsque Dieu 
a commencé la création universelle, il n'a fait que ces deux 
conditions seules, (nous) ordonnant de vivre d'abord dans 
celle-ci et de vivre ensuite dans la condition future, qui 
est la fin unique visée par Dieu et par ses prophètes. 

Invectives contre 
les païens, leurs 

adeptes chrétiens, 
les manichéens, 
les marcionites 

178. Que soient donc confondus 
les païens qui admettent un univers 
coéternel à Dieu, professent la pré­
existence, repoussent la résurrec­
tion des corps 1 Que soient confon­
dus aussi leurs adeptes, ceux qui 

semblent être chrétiens mais pensent en réalité comme les 
païens, eux qui disent que le ciel est sphérique 1 Car ils ne 

1771• Cette introduction aux apôtres (V, 177-189) est comparable 
à l'introduction aux prophètes insérée entre les douze petits prophètes 
et les quatre grands (V, 162-165) : de même que les prophètes ont été 

280 c 
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177. Ka6&7te:p oOv &7t1Jyye:tÀ<X!Le6a -roùç &pxatouç &v6pW7touç 
Se:~Çat xat -roùç 7tpo~~-raç 1t&v-rw; 7tE:pL -roü xa-rOC Xptcr-rèv 

' 6 \ !! 1 ' \ "' fJ.UO''t'Yjp~OU 7tpOe:LpYJX 't'C(Ç, XC(~ u't'L 7tC(\J't'E:Ç C(7t0 't'OU 7tpW't'0-
7tÀ&O''t"OU 'ASOC!J. ~J.éxpt 'lw&wou 't'oU Bo:7t't'tcr-roU dç -r'ljv ~LÉÀ-

s Àouao:v xa't'&O''t'tXO'tV &~op&cn, 't'OU't'o 7tE:7tot~Xa!J.e:V, Otte:p xaL 
0 ~e:a7t6-rYJÇ Xpta't'èç xo:t ot -roU't'ou !J.OC6YJ-raL xo:t &7t6a't'oÀOL 
Sto:pp~SYJV Àomàv &x~puÇav, Wç ëcr't'L -rtç !J.fÀÀoucra xa-r&cr-raatç 
xpd-r-rwv -r9iç èv't'aU6a 7tOÀÜ, ~v èv éau-r(i) 7tp&-roç 1)11-~v ~ae:tÇe:v 
0 ~e:cr7t6't'YJÇ Xpta't'èç &vaO"t'OCÇ &x -r&v ve:xp&v xat dç oùpavèv 
• 

0 
, ... , ~ .... 1 , , 1 , ~ 

10 C(\JE:ÀYJÀU <.ùÇ, '))V XOCL OL 7tp<.ù't'Ot O'XO't'<{) 't'LVL E:fJ.)jVUO'C(V XOCL Ot 
D fJ.E:'t"cl -raÜ't'a cratp&ç StayyéÀÀoum, xaL Ù't't oùadç aù't'&v 7tO't'e: 

othe: 't'&v ve:w't'épwv, o\.he: 't'iJJV &:pxatwv, É't'épav 7to't'è xoc-r&-
~' R 1 ~' 1 1 "' ~~ cr't'ocatv, 1) 7tpe:crt-'U't'e:pocv YJ fJ.E:'t'ocye:ve:cr't'e:pocv 't'OU't'<.ùV 't'WV ouo, 

èx~puÇocv Tj ètpocv-r&cr6YJcrav, &ÀÀ' éht &:pÇ&!J.e:vo~ 0 0e:à~ 1tot9icrat 
~ 1 "' \ ~/ 1 1 1 ' 1 ,. 

15 "'IV X't"LO't\J 7ttXO'tXV 't'OC~ oUO 't'C(U't'OC~ fJ.OV0\1 XOC't'OCO''t'UO'E:LÇ E:7t0~1)0'..,, 
1 .... ~ 1 À , e Te' " ' 1ÀÀ u 't'OCU't'YJV 7tpeù't'O\I optcrOC~ 7t0 L't'E:U€0' at, E:~ OU't"WÇ 't"YJV fJ.E: 0 -

aav, dç ~v &~op~ 1tiiç 0 crxo1tàç 't"oU 0e:oü xaL -r&v 7tpO~YJ't'&v 
whoU. 

178. A~crxuvécr6wcrav -roLvuv ''EÀÀ)jve:ç ot cruva"tawv -r(i) 0e:(i) 
't'àv x6cr!J.OV Ô7to't't6éfJ.e:Vot xaL 7tpO~to-r'ljv xa't'o:yyéÀÀOV't'e:Ç xocL 
&v&cr't'e<crtv aw!J.&'t'wv &6e:'t'oUv-re:ç. Atcrxuvécr6wcrav xat ot 
't'OU-rwv è7tax6Àou6ot, ot XPLO''t'LC<Vf~e:LV fJ.ÈV aoxoUv't"e:ç, -r(i) aè 

281 A 5 ëpycp -rOC 't'&V cEÀf..~vwv tppovoüv-re:ç, oL J..éyov't'e:Ç mpatpoe:t81j 
'r l ' 1 0'"'' \ " \ ' \À' TV e:r.VC(L 't'uV oupocvov. uoe:v yocp e:-re:pov xoct ocu-rot e:youcrtv, w 

ante 177 Ilp6Àoyoç - &rtoo't"6Àwv om V. 
177, 10 ox6't"<p corr Mc Crindle win : ox.orc<;> codd m !1 11 f.Le'nX 

't'cti3-tct : f.Le't"' au't"ct V (f.Le'tct 't'ctU'tct Vl) Il no-te : rcGmo-te: LS. 
178, 4-5 ,.4'> Sè: ~py<p -tà : ,.a 0€ ~pyct LS Il 6 xctL ctù-tot É!'t'epov 

transp LS Il ÀÉ:youow om LS. 

suscités pour rappeler au peuple juif les promesses relatives à la 
deuxième condition et à son chef, de même les apôtres et les évan­
gélistes sont appelés à témoigner de leur accomplissement. 
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disent pas autre chose que ce que professent les païens : que 
l'univers durera ainsi éternellement dans la corruption des 
corps, que jamais il n'y aura de résurrection des corps ni 
d'autre condition. Que soient confondus les manichéens et 
les marcionites qui rejettent la chair et professent qu'elle 
est l'œuvre d'un principe mauvais 1 

Invectives contre 
les hérésies 
chrétiennes, 

les Samaritains, 
les Juifs 

179. Que soient confondus tous 
ceux qui repoussent notre chair et 
qui repoussent nos âmes douées de 
raison : Eutychès, Arius, Apolli­
naire et tous leurs adeptes 1 Que 
soient confondus tous les hérétiques 

qui ne confessent ni le Dieu unique reconnu et adoré en 
trois hypostases, créateur du ciel et de la terre, ni la résur­
rection de notre chair 1 Que soient confondus les Samaritains 
qui ne confessent ni résurrection de notre chair, ni ange, ni 
esprit 1 Que soient confondus, parmi les Juifs, les incrédules 
qui n'ont pas accueilli celui qui était attendu et ne confes­
sent pas la résurrection chrétienne, mais une condition 
semblable à celle où nous vivons actuellement, « prenant 
femme ou mari a. >> 

180. Joie 1 Joie et allégresse pour 
les vrais chrétiens, pour ceux qui 
obéissent à la divine Écriture tout 

entière, à l'Ancien comme au Nouveau Testament, pour 
ceux qui se laissent guider par la Loi et croient au Christ 
et à tout ce qu'il a proclamé et continue de proclamer : " La 
Loi et les prophètes ont fait des prédictions jusqu'à Jean a,, 
et : « Depuis les jours de Jean-Baptiste, le royaume des 
cieux se prend par violence, et ce sont les violents qui s'en 
emparentb n, ce qui veut dire : Ceux qui se font violence 
pour vivre en justes, ceux qui ne suivent pas leurs propres 
idées mais mettent leur foi en Dieu, ceux-là obtiennent le 
royaume des cieux. 

Louan~es 
aux vrais chrétiens 
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180. EOye Sè e:Ùye:, xocp& 't"E: xoct &yocÀÀloccrt<; 't"O'i:ç 6V't'c.ùÇ 
XPLO''Tt~:.'·Jo'i:c;, 't'oLe; 7tet6o(J.éVotc; 7t&:crn 't'1} 6dCf rpacpl}, llocÀoct~ 
't"e: xcû Kcuv?j ~to:.6~x:n, 'TOÎ:ç 7t0~1)''(1J6ELow èx 'TOÜ v6~ou xcd 

' X "' \ "' T ' 1 !:' \ ,, 1 7tLO''T€UO'IXO'L (JLO''TCJ) XO:.L 7tO:.O'LV Or.Ç €X1}(JU~€ XO:.L €'TL À€YOV't't • 

5 « (0 v6fLOÇ xo:.L ol 7tpo<p1j'To:.L gwç 'lw&.wou 7tpoex~puÇo:.va », 
xo:.t • « 'A1tà 'TWv 1)~ep&v 'lw&.vvou 'TOÜ Bo:.7t'TLO'TOÜ Yj (3o:.crtÀe~a: 

"' ' "' A 1 '1" \ A \ • 1 '1" • 1 b 't'CùV OUpO:.VCùV t-'LO:.~€'t'O:.L, XO:.L 1-'LO:.O''t'o:.l. 1Xp7trt.~OUO'LV O:.U't''t}V n, 
~V<X e'l1t1) lht • "ÜaOL ért.U't'OÙÇ ~t&.~oV't'rt.L xcà 7tOÀL't'€ÔOV'Trt.L 
~txo:.twç xcd ~~ To:.Lç L~ta:tç èvvoto:.tç èÇo:.xoÀou6oüatv, àÀÀc( 't'li) 

C 10 0e<fi 7tLO''t'eÔoucrtv, èxeLvat Trt.Ô't''t)Ç Tuyx&.vouatv. 

179, 4 ot1 : Oaot LS. 
180, 8 8't't om V. 

179a Le 20, 34. 
1SOa Cf. Matth. 11, 13 b Matth. 11, 12. 
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181. Certes, lorsque la mère de Jean et de Jacques 
a demandé au Seigneur que l'un d'eux soit placé à sa droite 
et l'autre à sa gauche dans le royaume, le Christ lui a 
répondu:« Il ne m'appartient pas d'accorder cela, mais c'est 
pour ceux, a-t-il dit, à qui mon Père ra préparéa n, autre­
ment dit : Le don divin de se lever d'entre les morts, de 
devenir incorruptibles, immortels et immuables s'étend sur 
tous, tandis qu'être préférés aux autres, ce n'est pas un don, 
mais une disposition de Dieu envers ceux dont la foi et la 
vie sont parfaites. Le Seigneur ajoute en effet:« Venez, les 
bénis de mon Père, recevez en héritage le royaume qui vous 
a été préparé n, et il précise quand ce royaume a été préparé, 
en ajoutant " dès la fondation du mondeb "· 

Il n'existe que 
deux conditions 

182. Concluons : le cosmographe 
Moïse aussi bien que tous les autres 
prophètes et hommes d'autrefois 

n'ont parlé que de ces deux conditions seules; ils n'en 
ont mentionné aucune autre, mais bien celles-là seules qu'ils 
ont proclamées et décrites ; il y a plus, le Seigneur Christ 
durant sa présence (sur terre), ainsi que ses disciples, évan­
gélistes et apôtres n'ont proclamé rien d'autre que ces 
deux conditions seules. Qui manquera encore de foi au 
point de dire que ces choses ne sont pas vraies ? Qui 
n'éprouvera pas de vénération devant la foule des prédic­
tions et des prophéties accomplies, devant la multitude de 
signes, de faits extraordinaires et de miracles, devant la vie 
même de tous les saints, du Seigneur Christ et de ses apôtres, 
devant l'accord de l'Ancien et du Nouveau Testament? 
183. Qui parmi eux s'est-il jamais mis en désaccord avec 
les autres en enseignant un ciel sphérique, qui a proclamé 
la préexistence de ce monde, qui a déclaré qu'il est éternel, 

181 u. Matth. 20, 23 h Matth. 25, 34. 

181, 4 'o\ho om LS Il ~~olv om LS Il 5 wo~vd: wç &v LS Il 7 sTk-
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181. 'A!LéÀe~ x.o:.LY) !1-~'t''Y)(J 'lw&wou xat 'laxdl~ou rÛ't'Y)O'O:.­

f.J.éV'Y) -rèv KUptov ëwx èx ~kÇtWv o:.Ô't'oÜ e:!ve<t xcd ëva èÇ eôwvO­
(J.WV èv -rTI ~o:.crtÀdCf, &:nexp(vo:.To C(l)-r?} Û'n' « Oùx ~O''t'LV È:!J.Ov 
't'OÛ't'O aoü\lo:.t, &ÀÀ

1 o!ç, <flY)O'lv, ~'t'Ot!'-O:.O''t'O:.t no:.pOC 't'OÜ llo:.'t'p6ç 
s 11-oua )), ti>cro:.vd· TO f.Û:v 3Wpov -roü 0e:oü niimv ècp~nÀw-re<t, 

-rO &ve<cr-r1jve<t èx. -r&v ve:x.p&v xe<L ye:vécr6e<t &cp60Cp-rouç xe<L 
&6e<vOC-rouç xe<t &-rpén-rouç, -rb Oè npo-rtp.iia6oct é-répwv, où 
O&pov -roü-ro, &XA' é-rottJ.e<crLe< 't'OÜ 0e:oü 't'of:ç xe<'A&ç ntcr-re:U-

' ~ - II 'À ' À' ' K' A - ' OU<:n XIXt t-'LOUO"L. C( L\1 ye<p e;ye:t 0 UpLOÇ' ({ U.EU't'E, OL 
10 e:ÙÀOYY)tJ.É:VOt 't'OÜ l1e<-rp6ç fLOU, XÀ't)pOVOfL~O"C<'t'E -djv ~'t'OLfJ..C<­

O"tJ.É:VYj\1 Ô!LL\1 ~e<m'Ade<v n, xe<t n6-re 'lj-rott-t&.cr6Yj Cfl't)O"Lv << &nb 
Xe<'t'e<~oÀ"Î)ç x6crt-tou b n npoae:mc:ûv. 

D 182. (0 xocrt-toyp&.cpoç -roLvuv Mwüa1jç xal o~ 'Amnot n&.v-reç 
npocpYj-rat xa1 &pxe<Lot &v6pw7tot ne:pL -r&v OUo -roû-rwv 
xa-raa-r&.aewv xat fl-6\lo\1 dn6v-reç xat é-répe<ç f1..1J fLV't)fLO\IEÛ­
aav-re:ç, &'A'Aà -raÛ-re<ç f1..6vaç 7tpOX't)pÛ~e<\l-re:ç xa1 cruyypa~OC-

s !1-E\IOt, où t-t6vov 8é, &'A'Aà xat ô KUptoç 7tapayeyovWç xaL o~ 
-roU-rou fLa6'1)-rd, e:ùayye:Àtcr-ra1 xa1 &n6cr-ro'Am, où8èv é-re:pov 
, , t:' ~ 1 ~~ , 1 , , T' " EXYjf>U<..;,C(\1 '1 't'C(Ç oUO 't'ClU't'C(Ç XC(L fLO\IC(Ç XC('t'C(O"'t'C(O"EtÇ. LÇ E't'L 
'Adne:-rat 7tLcr-re:wç, Wç 8-rt -raü-ra oùx dcrtv &'A'1)61j ; TLç oùx 
èv-rpa7t~cre:-rat -rbv i'Jx'Aov -r&v npopp~cre:wv, -ràç èx~&.cre:tç -r&v 

10 7tpOCfl't)'t'Etiûv, -rOv i'Jx'Aov -r&v O"'t)tJ.dwv xaL -r&v napa86~wv xat 
-r&v 6aup.OC-rwv, aù-djv TI)v 7tOÀt-rdav n&.v-rwv -r&v &yLwv xat 
-roü .Ô.e:crn6-rou Xptcr't"oÜ xat -r&v aù-roü &7tocr-r6'Awv, -r~v 

284 A crU[J.'jlWV[o:v ~ijç Ilo:Ào:Liiiç xo:l Ko:Lvijç l:!.Lo:6~><1jÇ ; 183. Tlç t~ 
aù-r&v 8te:cpÛ>V't)O"E 7tpèç -roùç &'A'Aouç crcpatpoet81j -rbv oùpavbv 
è~'t)Y't)O"&fLE\Ioç, Y] npoÛ7tap~t\l -roU-rou -roü x6crtJ.OU èx~pu~ev, 

p(I.)V : é-t-Spou L é't'€pM S !! 12 xÔcrfJ.OU : x~t 1j't'O~f.I.IXO'(J.€VYJV s:trcfuv x~t tbtà 
X~'t'IX~oÀ1jo:; xÔcrfJ.OU add Vwin cf. Introd., p. 63 et 91 !lrcpoaemOOv : 
rcpos:mOOv V (rcpoa- Vl), 

182, 3 (J.Ôvov : (J.Ôvwv Lm Il 3-4 drc6v't'eo:; ... fJ.V7)fl.O\IeUcrav't's:o:; .•• 7tpo­
X1JpU~av't's:o:; xiXt auyypo:tji&(J.evo~ scil ~ao:v cf. Introd., p. 237 !1 4 fJ.Ôvo:o:;: 
(J.ÔVOIJ LS Il 7 è:x-t)pu~o:\1 : &vex."t)pu~a:v LSmwin n (J.ÔIJO:Ç : (J.ÔIJOIJ LSmwin !J 
Tk : ,(Lm Il 8 kbœ:T~L : 7tept add LS Il elotv : ~om LS Il 10-11 x~t 
't'êJJV om LS. 
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ou encore qui a repoussé soit la résurrection de nos corps 
soit l'économie réalisée par l'intermédiaire du Christ afin que 
les justes parviennent au ciel ? Au contraire, tous, comme 
ils étaient guidés par un Esprit divin unique, ont révélé des 
choses identiques en paroles, en actes et en figures, et ils 
ont tous eu en vue la condition future. 

2e condition : lieu 
du séjour des justes 

et des impies 

184. Le Seigneur Christ lui-même 
indique dans les Évangiles les lieux 
dans lesquels doivent évoluer les 
justes parfaits, les médiocres et les 

impies; au sujet des justes parfaits, puisqu'il les appellera 
à lui en disant : « Venez, les bénis de mon Père, recevez en 
héritage le royaume qui vous a été préparé dès la fondation 
du monde a >>; au sujet des impies, puisqu'il s'adressera 
à ceux qui sont à sa gauche, en disant : « Allez loin de moi, 
maudits, dans le feu éternel préparé pour le diable et ses 
angesb », ce qui signifie: Pour les justes, un lieu dans le haut 
du ciel, au-delà de ce firmamant visible, pour les impies, 
un lieu bas aux alentours de la terre, là où le diable a été 
précipité. 

Le lieu du séjour 
des médiocres 

185. Il reste donc à rechercher le 
lieu des médiocres. Or le Seigneur 
dit dans la parabole des dix vierges 

que les cinq vierges sages sont entrées avec l'époux dans 
la chambre nuptiale, c'est-à-dire dans le ciel, pour avoir 
choisi la virginité et la charité; pat contre, les vierges folles, 
dit-il, pour avoir choisi l'une mais dédaigné l'autre, sont 
restées en dehors de la chambre nuptiale ; elles en ont 
trouvé la porte close et ont entendu les paroles : « Retirez­
vous de moi, je ne vous connais pas a)); elles n'ont reçu 
ni l'autorisation d'entrer, ni la condamnation à rester avec 
les impies ; elles sont demeurées en dehors de la chambre. 

1848 Matth. 25, 34 b Matth. 25, 41. 
1S5a Matth. 25, 12 (cf. 7, 23). 
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~ àt3LO\I e!vet:L 't'0V x6cr(.LOV &ne:cp}p.lct't'O, ~ 1)6é't''l)O'E: -rlj\1 't'Û.l\1 

5 O'Cù(.L&'t'<ùV lj(.L&V &v&cr-ro:.ow, )) 't'~V 8tOC -roü Xptcr-roü ye:vo(J.é\l'l)V 

obwvotLLer:v -roü &vépxe:cr6o:.t -roùç 3txcdouç &.v6pd:mouç dç 't'Ov 
oùpocv6v ; 'AÀÀOC 7t<fVTe:ç, Ùlç è~ évàç 6elou TI ve:ÛtJ.<X't'OÇ 7t031)­

ym)tJ.e:Vot, 't'OCÙ't'à xcx1 3tOC À6ywv xcd 3t' ëpywv ~ 't'Onwv npoe:(.L~­
vucro:.v xd n&.v't'e:ç de; 't7jv (.LéÀÀoUcrŒ:V xoc't'&.cr't'e<<n\1 &.<popWaw. 

184. Kcà aù-ràc; 3è 0 6.eG7t6'TI)c; Xp~crràc; èv Eùayye:À~otc; 
~ "!. ~ , '?' '"!."!. , , e ~ '"!. ~, , 01}AOL1 EV O!.Ç fl.EA/\OUQ"LV a:\/I:XO''t'f>E<fl€0' C(L Ot 't'EAEWt otXOCLOt Xat 

t ' 1 ( • ~ ... \ 1 ' ...., "!. ' ~ 1 ( Ot {.LEO'Ot XIX~ Ot aGe;l-"er..ç;· XIXt 7tEp~ {.1€\l 't'(ù\1 't'EA€t<ùV otXat<ùV, WÇ 

0-rav ttpocrxaÀYj-rcxt aù-roùc; npàc; élXu-ràv Àéy<ùv" << ~eÜTe:, of. 
B 5 eÙÀO)"YJ!-LéVOt 't'OÜ Ila-rp6c; fLOU1 XÀ"t}f>OVOfL~O'OC'"C'€ 'rl)v -1}-ror..­

fl.lXG{.LfV)'j\l Û{.LÎ:\1 f3cxmÀdlXV &7tà XlX't'ct{3oÀYjç x.60'{.10Ua,)) 7tEpt 3è 
-r;&v &cref3&v, Wc; 0TlXV 't'o'i:c; èÇ eÙ<ùVÛf.L<ùV Àéyrr Ilopeùe:cr6e &1t' 
èp.oü, ot XlXTYJPlXt..tévot, de; 't'à nüp -rà cxLWvr..ov, -rà ~'t'OLf-llXO'fLévov 
-réi) 3tlX{36Àcp xlXt -ro'i:c; &yyéÀotc; w)'t'oüb n, tvlX d1tyj" To'i:c; {-lèv 

10 3txaLmc; &.v<ù èv -réi) oÙplXvéi} ècrW-re:pov 't'OÙ't'ou 't'OÜ Op<ùfLévou 
cr-re:pe6lfLlX't'oc;, -ro'i:c; Sè &cref3écrr.., x&.-r<ù ne:pt TI)v y1)v, ëv6a xcxt 
Ô 3oli~oÀOÇ X<XT<pp('f''YJ· 

185. Am7tàv -r&v p.écrwv &v&.yx1) ~1}T1}crlXt -ràv T67tov. Aéye:t 
't'ofvuv èv -r?j 7tlXplX{3oÀTI -r&v 3éxlX 7tlXp6évwv Wc; lXi. rcéVTe oŒ 
<pp6VtfLOL dcr1}À6ov fLE't'à 't'OÜ VU{-l<pfou de; 't'ÛV VUfL<pWva, 't'OU-

L , l , , , '~!-' , , e , , ,.., 
't'r:::cr't't\1 EtÇ 't'0\1 OUplXVOV, E7tEL01)7t€f> XlXt 't'l)\1 7ClXf> €\/~lXV Xat "'jV 

5 èÀE1Jf.LOcrÙv1JV è7te:ÀéÇav'"C'o· lXi. Sè p.!ùpoc~, <pï')crL, -rà ~v è7ttÀe:ÇOC­
C f.LE:VlXt, -roü Sè é'"C'épou XlX't'a<ppov~crlXO"lXt, ~fLELVcxv ëÇw ToÜ 

VUf.L<p&voc;, xexÀetcr{-léVï')\1 e:UpoÜcrlXt T1)v 6ùpav xlXt &xoùcraaat • 
« 'A7téÀ6lX-re: &rc' èt..toü, oùx o!Sa ÔtJ.fic;a n, oi5-re: dcre:À6e:'i:v 
auyxwp1)6e:LcrlXt, oi5'"C'e: fLE't'à -r&v &aef3Wv xcx-rlXxpr..Se'LcrlXt, &ÀÀà 

10 t..te:fvacrlXr.. ëÇwSev '"C'OÜ \/Uf.L<p&voc;. 

183, 4 ~· om V (add V') Il 5 ~~wv om LS Il 8 'aô,a xa! : ,a 
a.ù-rà LS. 

184, 1 aè om LS Il 10 èv 't"cj} oùpocvëj) : dç 't"ÛIJ oùpctvàv LS. 
185, 2 al' om LS Il 5 OÀe~~omlv~v : wç ~p6vt~ot add LS Il 10 ~l;w-

8ev: ~l;w LS. 
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Ainsi, tout homme qui a une foi droite et sincère, ainsi 
qu'une vie juste, entre librement dans le royaume ; par 
contre, ceux qui ne possèdent aucune de ces vertus, ni foi 
droite, ni vie intègre, sont condamnés (à séjourner) avec 
le diable aux alentours de la terre ; enfin, ceux qui ont l'une 
sans avoir l'autre, se trouvent en quelque sorte au milieu, 
condamnés à rester en dehors de la chambre nuptiale, 
c'est-à-dire du firmament'. 

2e condition : 
récompenses 
et châtiments 

186. Mais ce que seront ces biens 
et ces châtiments, il nous est impos­
sible de le savoir, à moins d'y 
avoir part nous-mêmes ; c'est en 

quelque sorte seulement par l'exemple des châtiments d'ici­
bas et des biens d'ici-bas que le Seigneur nous a fait voit les 
choses futures. En effet, il nous était impossible de com­
prendre autrement des choses nouvelles dont nous n'avions 
pas encore fait l'expérience, mais pour autant qu'il était 
possible de le dire au moyen d'allusions, le Seigneur l'a dit: 
« Il en va du royaume des cieux comme d'un roi qui fit un 
festin de noces pour son fils a>>; il a ainsi choisi les meilleurs 
biens de cette vie et les a comparés aux biens de là-bas ; de 
même, les pires calamités, feu, vers dévorants, abîme sou­
terrain, grincement des dents, ténèbresb et autres sem­
blables, parce qu'elles représentent les plus effroyables de 
celles d'ici-bas, le Seigneur leur a assimilé les châtiments 
futurs ; mais il est impossible cependant de se figurer les 
choses de là-bas, bonnes, mauvaises ou moyennes. 

1851• On remarquera dans tout cc passage l'imprécision du langage 
et des idées de Cosmas au sujet des lieux de châtiment, cf. la note 
pour le dessin du livre VII, 86. 
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Olh·wç oûv ~xctcr't'OÇ ëxwv TCLcr't'tV Op6~v &vuTC6xpt't'ov xa;l 
~~av xa;/...Ov {-LE't'à 7tctpp1JcrLe<ç etcrépx.e't'ctt dç 't'~V ~a;m/...de<v' at 8è 
èvctv't'Lot at !-L1J8È: ~v 't'OÙ't'WV ëxov't'eç, !-L1)'t'e TC(cr't'tv Op6~v, 11--f)'t'e 
~lov eùe~, !J.E't'<i 't'oÜ 8te<~ÔÀou nepL -rljv y~v Xct't'e<xpLvov't'e<t • ot 8è 

ts ëva 11-èv ëx.ov't'eç, !l,wx 8è: 11-~ ëx.ov-reç, 11-écrot -rtvéç dcrtv, ë~w6ev 
11-éve:tv 't'OÜ VU{-Lq>&voç XC<'t'ClXptv6!-Le:VOt, 't'OU't'éO"t't 't'OÜ O''t'e:pe:Û}­
p.œroç. 

186. TO 8è e!8oç 't'WV &ya6&v ~ 't'&v 't'L!J.Cùpt&v &30va't'ov 
d8évat 1){-Liiç, d 11-1J Èv't'àç e<Ù-r:&v 't'&v npay!-LOC't'WV yevW11-e6e<· 
Wç èv {mo8eLy!-L<X't'L 3è !J.Ôvov <TWv ÈV't'tlÜ6tl 't'L!J.Wpt&v xcà 't'Ùlv 
Èv't'aÜ6tl &ya6&v ècr-1)!-Le<Ve <Tà !J.é"A"Aov't'tl' où8è y<ip èv1jv iJ~Lâç 

s &"A"Awç &xoÜcrtlL, 11-1}1tw neïpav !ÛÀ"')t:flÔ't'IXÇ xatv&v 't'LVWV TCpa­
D Y!-L&'t'wv, &/.../...' Ocrov Èv1jv a;Lvty!J.tl't'W8&ç ebte-rv, e!1tev lht · 

« (Q!-LoLW6"1) 1) ~amÀdtl -r&v oùpav&v &v6pW7tcp ~acrtÀÛ, 
Ocr-rtç ÈnoL"')cre 't'cî) utcî) aÙ't'oÜ y&!J.ouça », -rOC TC0CV't'CùV &vW-repa 
't'ÙlV 't'OÙ ~Lou 't'OÙ't'OU &ya6&v èxÀei;OC~Levoç xal O!J.OLÔ>crtlç 't'OLç 

10 èxeî:cre &ytl6oLç- Ô!J.oLwç Xtll 't'OC x.dptcr't'a, nüp, crxWÀ"')Xe<, 
't'0Cp't'apov xal ~puy11-0v 036v't'wv, xal crx6-roçb xtll Ocra 't'OÔ't'OLÇ 
7ttlp1ZnÀ-f}ma, È7tet8~ 'TIXÜ't'a 't'ÛJV èv-raü6a 't'LIJ.WP"')'t'tx&v 8etv6-
't'Epct -ruyx.&voucrt, 'TOÙ't'OLÇ ctÙ<TOC èi;W!J.OL<ùcrev· othe 8è: 't'OC &ytl6à 
't'Wv èxeL 8uva-r0v &vcxÀoy(cre<cr6at, oiS't'e 't'à 8etv&, othe 't'à 

ts 11-écra 'TOÜ't'<ùV. 

185, 15 ~voc ... l!voc: g~,~ ... êv LS cf. Inlrod., p. 237. 
186, 6 êv~v : ~v LS Il 14 otl'e' : 8è add V. 

18611 Matth. 22, 2 b Cf. Matth. 13, 50 ; 22, 13. 
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2e condition 
connue seulement 
par comparaison 

187. Pourtant, il existe quelque 
autre condition, de beaucoup meil­
leure et incomparablement supé­
rieure aux choses d'ici-bas, de même 

que cette vie est meilleure que celle que nous avons menée, 
lorsque nous étions dans le sein de notre mère. En effet, il 
faut se figurer comment nous étions, vivant dans un 
ventre, dans les ténèbres, le sang, les glaires, la bile, la 
fange et les excréments, environnés de toutes sortes d'impu­
retés, d'odeurs fétides, et dans une ignorance complète; 
cependant, une fois surgis dans cette vie-ci, nous percevons 
d'autres choses dont nous n'avions pas encore acquis 
l'expérience: la liberté de nous détendre, l'air qu'on respire, 
la très belle lumière dont on jouit, la structure du monde, 
œuvre de l'artisan souverainement sage, et nous sommes 
emplis de la connaissance de Dieu, toutes choses que nous 
ne pouvions ni savoir, ni concevoir, ni comprendre, ni, 
pour aucune d'elles, mettre à profit, tant que nous étions 
dans le sein maternel. 

188. Il en va de même de la condition future, incompa­
rablement meilleure que les biens d'ici-bas : nous ne pou­
vons nous la figurer tant que nous sommes dans cette vie-ci, 
ni la concevoir, ni l'imagine!', à moins d'y être nous-mêmes. 
<<Ce sont des choses que l'œil n'a pas vues, que l'oreille n'a 
pas entendues, dit l'Apôtre, et qui ne sont pas montées au 
cœur de l'homme, les choses que Dieu a préparées pour 
ceux qui l'aiment an. De même donc qu'ici-bas Dieu accorde 
un don commun à tous, car il fait lever son soleil sur les 
justes et sur les injustes et tomber la pluie sur les bons et 
les méchants•, de même, dans la condition future, il accorde 
un don commun à tous, immortalité, incorruptibilité, vie 
et immutabilité; mais c'est suivant ses actes antérieurs que 
chacun attire à lui soit le royaume, soit le châtiment, soit 
l'accès au ciel, soit le séjour aux alentours de la terre ou 
encore dans un lieu intermédiaire. Cependant, ces choses sont 
toutes éternelles et sans fin, les meilleures comme les pires. 
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187. 'AÀÀ' hépoo "'' >«><-r&cr-rM(ç tcr-rL xpdnwv rcoÀÙ xcol 
285 A À' À' 06À t ' "' ' "'0 " ' ~0:.\1 1t0 U XIX OU U7tO:.!)X.OUO'O:. t'WV E\lt"IXU. 0:1 Cù0'1t€\) XpE~'t"'t"(i)V 

lm&px.e:~ 0 ~(oç oO-roç oU é$-re: ~{UV èv -r?j x.otÀ~Cf -r'ljç f.I..'Y)'t"pàç 
"ÏjtJ.&V. 'A'JCxÀoyLao:.cr6o:.t y~p ôeL n&ç ~!-LEV ~crwSe:v -r'ljç x.o~À~o:.ç 

5 Ôt<Îyov-re:ç, èv oxô-rcp, èv o:.~~-to:.-rt, èv q>ÀÉ:Y!-LIX't"t, tv xot..?j, èv 
~op~6pcp, tv x.6npcp, x.o:.t 1t<Îcryj &x.o:.So:.pcr(q: x.o:.t Ôucrwô~q: cru~-t­
cpupÔfJ.EVOt x.cd tv n<Îcr1J &yvwcr(~ Ô7t&pxov-re:ç, 7to:.po:.xU~o:.v-re:ç 
ôè: tv -rij) ~(cp -roU-rcp ~-re:p& 't"tVo:. 6e:wpoü~-te:v, &v TI)v ne:Lpo:.v 
oÜ1tw no:.pe:tÀ~tf!O:.~-te:v, &vécre:wç ëx't"o:.crtv, &époç &vo:.1tvo~v, &7t6-

10 ÀO:.Ucrt\1 tf!Wt"àÇ XIXÀÀ(cr-rou, XIX't"O:.OXEU-YjV XÔO'fLOU 't"EXV~'t"OU xd 
1to:.va6cpou ÔYJp.toUpyYjfLIX, xo:.t yvù.lcre:wç 0e:oü èp.7tt7tÀ<Î!-te:vot, 
&ne:p 7t<ÎV't"IX oü-re: d~évcxt ~tJ.éiÇ ~v ~uvcx-ràv oÜt"e: èv6uwtJ6!fivo:.t 
oü-re: &.xoücrcxt oÜ-re: &7toÀcxÜcro:.t évàç 't"OÜ't"wv, ~'t"t <5v't"cxç èv -r?j 
l<OLÀ[q:. 

188. Olhwç x.cxt TI)v p.É:ÀÀoucro:.v xo:.'t"<Îcr-ro:.mv xo:.66/..ou xpd-r­
B -rovcx -ruyx&voucro:.v -r&v èv't"o:.ü6o:. oô ~uvo:.Tàv 1J~-téiç &vo:.Ào­

y~cro:.crScxt, ë-rt <5v-rcxç tv 't"OÜ't"cp -rij) ~(cp, 7) èv6utJ.e:'i:cr6cxt ~ cpcxvt"o:.­
cr81jvcxt, d fL~ èv't"àç wh·&v 't"&v 7tpo:ytJ.<Ît"wv ye:vù.ltJ.e:So:. <<''A y~p 

5 Ocpf:lcxÀtJ.àÇ oùx e:!~e: xcxt oûç oùx. ))xoucre:, q>YJcr(, xcd t1tt xcxp~~cxv 
&v6pù.l1tou oùx &vé:~"fj, & ~-roL~J-o:cre:v 0 0e:àç -ro'i:ç &yo:.n&crtv 
cxù-r6v a. n ''.O.cr1te:p ToLvuv èv-ro:û6cx xotvàv ~&pov &.no:.crt xe:x&­
ptcr-ro:.t 0 0e:àç Tàv ~Àtov o:.Ô-roü &vo:.-rét..t..wv èrd Ôtxo:Louç xo:.t 
&ôtxouç xo:.t ~péx. wv èn' &yo:Soûç xo:.t 7tOVYJpoûç b, othwç xo:t èv 

10 't"?j fLE:ÀÀOÛO'YJ Xo:'t"O:.O"'t"<ÎO"Et XotVàV ÔiJJpov 1téicrt xo:p(~E:'t"O:.L 1 &f:lo:vo:­
O"~O:.V xo:t &cpf:lo:.pcrtcxv xo:.t ~w~v xcxt &'t"pE7t't"Ô't"YJ't"O:" xo:'t"~ ~è: -r~ç 

' '" " ' - ' 'À " -' a 7tpO't"EpO:Ç 1t\)CX~ELÇ EXO:.O"'t"OÇ EO:.Ut"q_) EtflE XE't"O:.L EL't"E: "'IV tJCXO'L-
/..dav, e:'L't"e: TI)v -rtp.wpLav, e:'L-re: &voôov èv oùpo:.v(/), e:'L't'e: fLOV-Yjv 

C 7te:pt -TI)v y'ljv, e:'L-re: rte:pt TI)v p.éa"f)V -r&Ç~v. ll&v't"a ôè c.dWv~a xo:.l. 
15 &7tépo:.v-ro: TUYX<ÎVe:t, xo:.t -rà &yo:.f:là xo:.t -rà -roU-rwv x.dpLcr't"o:.. 

187, 1 xpd't"'t"WV: xpdnov LS et sic infra Il 3 oU: 't"Oti LS Il 5-6 Sv 
~op~6p'l', tv : x~t ~op~6P'I' x~t LS If 12 ~v om LS. 

188, 1 xpdnovoc : xpd't"'t"WV V Il 3 Ov't"ocÇ : 6v"t"oc L (Ov"t"ocç V) S 
Il 4 yevC:weeœ : yev6f'ee~ v et s (?) Il 5 o~e"Àf'OÇ : ô o~e~Àf'OÇ LS Il 
8 ocù"t"oti om LS Il &'Joc't"éÀÀwv : &'Joc't"éÀÀov't"oc V win. 

188a. I Cor. 2, 9 b Cf. Matth. 5, 45. 
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L'autre condition diffère incomparablement de celle-ci, 
du tout au tout. Aux biens préparés pour les justes y 
sont opposés les peines réservées aux impies, le châtiment 
suprême et le jugement sans pitié; car jugement et châti­
ment sont proportionnés à cette condition-là. 

Les deux conditions 
attestées par 

les évangélistes 
et les apôtres 

189. Mais passons aux évangé­
listes et aux apôtres, et montrons 
qu'en accord avec les anciens, ils 
ont affirmé eux aussi que seules ces 
deux conditions ont été créées par 

Dieu : la première, dans laquelle nous vivons actuellement, 
et la future, que nous autres chrétiens nous avons tous en 
vue. Figurons donc le premier des évangélistes, Matthieu, 
qui parle de ces choses. 
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189. "Et..6wtJ.ev ÀDL1tàv xat è1tt -roùç eùcxyyeÀ~a-r<Xç xcd 
' '" \ \" '!: ~ ' 1 ' C<7tOO''TO OUÇ X<XL oS:L~.:,CùfJ.E\1 XI:X~ <XU't'OUÇ O'Uf.I.Cf>WVCùÇ 't'OÎ:Ç 

7tœÀe<:to~ç 'Aéyov-rœç 't'œÙ-re<ç xd (J.6vaç -rrlç 3ùo xoc"t'acr-r&cre:tç 
7te<pfi 0eoÜ yeye:v!ficr6at, 't'0:.0'T'YJV 7tf>ÙYt"t)V, èv 1i XCà 3L&.yop.e:v 

5 vüv, xa!. ~v p.É:ÀÀoucrcxv, e:lç ~v 7t&.v-re:ç at XPLO"'Tt<Xvo!. &cpop&­
f.J.EV • .6.te<ypci~<ùfLEV oùv -rOv npW-rov -rWv eùocyyeÀLo--rWv Moc-r­
Ba'Lov J..éyov-ra nept -rWv -roLoÔ-r(ùV. 

188, 17 8è om LS 1119 &veÀe~ç: &v~Àe~ç LS Il 20 xa!': om LS. 
189, 5 etç ~v : èv li Vwtn Il 6 Lit«yp&o/wf.'eV : Lit«yp&<J.of'eV LS 11 

oi5v : xoà add LSmwin. 
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MATTHIEU, le premier évangéliste 

190. Voici le premier des évangélistes', qui composa un 
Évangile ; évangile signifie : annonce de bonnes nouvelles. 
Lorsque survint à Jérusalem la persécution pendant laquelle 
on lapida Étienne, Matthieu, sur le point de quitter la ville, 
lui aussi, fut prié par quelques fidèles de leur laisser un 
enseignement écrit; ayant réfléchi au séjour charnel du 
Seigneur sur la terre, Matthieu le consigna par écrit, se 
proposant de montrer l'image d'une vie vertueuse, d'une 
conduite céleste, d'une existence inspirée de Dieu. Fidèle 
à ce but, Matthieu commence son ouvrage par les paroles : 
« Voici le livre de la généalogie de Jésus-Christ, fils de 
David, fils d'Abraham a )), faisant entendre : C'est en vous 
narrant, ô fidèles parfaits, la naissance miraculeuse du 
Christ, sa vie exemplaire, sa conduite céleste, et la condi­
tion merveilleuse, que je compose pour vous ce livre. 
191. Attendu que c'est à David et à Abraham que Dieu 
a fait les promesses de bénir toutes les nations dans leur 
descendance et de faire régner cette descendance éternelle­
ment, à savoir le fils issu d'eux par l'entremise duquel Dieu 
bénit l'univers, le reconstruit et lui octroie un royaume 

1901. Face aux prophètes, apparaissent les témoins oculaires de 
l'accomplissement des prédictions, les quatre évangélistes, les apôtres 
Pierre et Paul et le protomartyr Étienne. La même juxtaposition se 
retrouve dans 1' Évangéliaire de Rabbula, où les marges des folios 
réservés aux canons sont ornées de portraits des prophètes et de scènes 
évangéliques, ainsi que dans l'Évangéliaire de Sinope (Par. Suppl. 
gr. 1286), cf. A. GRABAR, Les peintures de l'Évangéliaire de Sinope, 
Paris, 1948 et dans celui de Rossano, cf. A. Mu:Noz, Il codice purpureo 
di Rossano ( ... ), Roma, 1907. 

190a Matth. 1, 1. 
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D 190. ÜÙ't'OÇ 0 rcpÛl't'OÇ 't'ÛlV 

dxxyyeÀ~rrr:wv cruyypa<j;ct[L<Voç ~.%T~ 4 t (()I: t~~,1 
Eùo:.yyÉ:ÀLOV. e:Ùo:.yyÉ:ÀL0\1 8è 
ÀÉ:ye:'t'Ct.t &yo:.6&v npo:.y(J.&.'t'(ù\1 

5 &yye:À(a. ÜÙ't'OÇ 8tCùy(J.oÜ ye:vo­
f-tÉ:vou èv •Je:pocroÀÙ!J.mÇ, ()Te 
~ov :E~éq>avov tÀL6o~6À'1J"""' 
!J.É:ÀÀ(l)V x.af. aù-ràç -rà •Je:po­
cr6ÀU!J.Œ. xœro:.Àme:î:v, dTYjcr&.v-

' 1 ~ ~ 10 't'(ùV O:.U'T0\1 'TL\1(1)\1 't'(ù\1 TCLQ"'t'(ù\1 
ëyypa<pov o:.ù-roî:ç 8t8acrxaÀLo:.v 
XC<'t'e<Àme:iv, 8ox~t-t&cro:;ç -rljv èv 
cre<px( [LêiÀÀoV t7tt yijç aLCL~pL­
~~\1 't'OÜ KupLou &ve:yp&~o:.-ro, 

15 dx6va rcoÀtTe:laç èvo:;pÉ:'t'oU xo:;~ 

8tay(l)y9ic; oùpav(ou xd èvElé:ou 
&vo:;cr-rpo<p9iç o:;Ù-roùç 8t8&.;o:;t 
7tpo6é(J.e:voç. Toü-rov oûv -ràv 
crxo1tàv &7tocr~~(ùv &pxe:To:;t 

288 A zo ~ijç tau~oü cruyypaq>ijç Mywv 
o{h(ùç · << BL~Àoç ye:vé:cre:(l)ç 
'IYJcroü Xptcr't'oÜ, uLoü ~o:;ut8, 

uLoü 'A~pœ&:tJ.a n, 't'OÜ't'O Àé-
y(l)v' llpàç ÔtJ.iiÇ7 cl} 7ttcr't'6't'ct"C'OL7 't'ÛV À6yov 7tOLOÜ!J.EVOÇ 

25 7tœpœ86~ou ye:vé:cre:(l)ç x.cd &ptcr't'YJÇ rcoÀt't'do:;ç xa~ 8tay(l)y9ic; 
oÙpe<:vtou X.e<:f. XIXLV07tpE7tOÜÇ X.Œ.'t'IXO"'t'&.cre:(l)Ç7 Ô!J.Î:V è:x.TWE!J.<XL 
~(~Àav. 191. 'E"e.a~"•P 7tpoç ~ov Ll.auta xat ~ov 'A~pa.X[L 
0 0e:Oç è7te<:yye:ÀÏ:e<:ç è:7tot~cra-ro è:ve:uÀoye:i:cr6e<:L 8tà 't'OÜ crrcé:p­
tJ.e<:-roç e<:Ù-r&v 7t&.v-re<: -r&. ëOvYJ, xo:.f. 't'à crrcÉ:p!J.e< e<Ù't'ÛlV e:Lç -ràv 
CÛÛlVe<: ~IXO"L)\e:Ùe:LV 7 C<Ù't'OÜ èx.dvou 't'OU è~ e<Ù't'ÙJV 0'7tÉ:p!J.e<:'t'OÇ7 

5 8t' oÙ 0 0e:àç 't'ÛV x.6crtJ.OV e:ÙÀoyeL x.af. &vo:;x.'t'(~e:L x.af. ~e<:crL-

190, pict. MAT€1AIO:E A' V : Ma-rOo:roç 0 eôctyyeÀta-r~ç LS Il 
1 0 om LS Il 12 x.ct-raÀmûv : :x.a.-raÀemew V ( -À~rre'Lv V1) Il 14 Kupiou : 
aù-rorç add LS. 

19 
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éternel, j'expose sa naissance et comment il est le chef de la 
deuxième condition, lui qui, conçu et né merveilleusement, 
a vécu en toute justice et dans une sainteté sans péché. 

192. En effet, de même qu'Adam, Les deux Adam 
l'homme premier-formé, fut par la 

puissance divine produit d'un sol encore non ensemencé et 
non labouré par l'homme, de même le chef de la deuxième 
condition fut produit du sein de l'humanité, d'un sol vierge, 
pourrait-on dire, sans semence, sans homme, par la puis­
sance du Saint-Esprit; et de même que jadis la femme a été 
produite de l'homme, de même à présent l'homme a été 
produit de la femme; de même encore qu'Adam vaincu 
par le diable a attiré la mort sur la race (humaine), de même 
le Christ, après avoir vaincu, a abrogé pour elle la mort 
et lui a obtenu l'immortalité et la vie sans fin'· 

193. Dans le but d'exprimer ces choses et d'autres 
semblables, le bienheureux Matthieu a exposé dans son 
écrit comment le Christ conçu sans semence est né de 
l'Esprit Saint, comment, avançant en âge, il a vécu sans 
péché et accompli sa vie suivant la Loi et selon l'Évangile, 
en toute justice. Livré au tentateur, il se révéla vainqueur, 
demeurant invincible et jetant hors de l'arène l'ennemi de 
la nature humaine; en butte par la suite aux complots des 
Juifs et livré injustement à la mort, il l'accepta volontai­
rement pour le bien de la race humaine, afin de clouer 
à la croix, après l'avoir généreusement déchirée, l'antique 
reconnaissance de dette a, et de racheter, victime spirituelle, 
la mort obligatoire pour tous, en s'offrant, lui qui est sans 
tache, à Dieu ; alors, s'étant levé des morts au troisième 
jour, il montra à tous que la mort a été abolie et ordonna 
à tous de se réjouir, car il avait désormais anéanti le pou­
voir de la mort. 

1921• Cf. V, 68 : Adam figure du Christ. 

193a Cf. Col. 2, 14. 

LIVRE V, 191-193 

191, 7 Ù'eu't'épo:.; : 't'~.; [J.E:ÀÀoUai').; LS. 
192, 1 &.'116p<.ù1tOÇ om LS. 
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193, 2 't'E: om LS Il 6 &m~:rp&'J6i'j: &'Jeq>&'JY) LS 1110 éx.o'J't't: Exon~.; LS. 
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L d i 
194. Matthieu mentionne, lui e royaume es c eux . . . 

aussi, l'ascensiOn au Ciel, non pas 
à la fin, il est vrai, mais dans le corps de l'ouvrage, lorsqu'il 
parle de Jean-Baptiste en ces termes : « En ces jours-là 
paraît Jean-Baptiste prêchant dans le désert de Judée : 
Repentez-vous, car le royaume des cieux est proche a », ce 
qui veut dire : La demeure dans les cieux est prête désor­
mais à être révélée avec l'apparition du Seigneur Christ; 
de même, dans les Béatitudes, ainsi qne dans l'ouvrage 
entier, l'évangéliste rappelle le royaume des cieux, en 
particulier lorsque le Seigneur au cours d'une discussion 
avec les pharisiens et les sadducéens au sujet de la résur­
rection dit ceci : (( A la résurrection, en effet, on ne prend 
ni femme ni mati, mais on est comme des anges de Dieu 
dans le ciel•. » Tel est le but de l'ouvrage du bienheureux 
Matthieu l'évangéliste. 

Digression 

195. Voici Matthieu, héraut non plus de l'Ancienne 
Alliance, mais de la Nouvelle, qui a mis par écrit pour 
nous comment, quand et de qui était né le chef de la 
deuxième condition, c'est-à-dire le Seigneur Christ : sa vie, 
sa. mort, sa résurrection et son ascension aux cieux, où se 
trouve la cité de la deuxième condition. Gloire à Dieu qui, 
dès le commencement, avait préparé et annoncé à l'avance 
ces choses qu'il a accomplies à présent et qu'il continue 
d'accomplir. Amen. 

194a Matth. 3, 1-2 b Matth. 22, 30. 
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D 194. MftLV1J't'C<,L 3€: x.cd cdrrbç Ma:-rSC(ï;oç -r'ljç &v63ou 't''lj<; de; 
't'àv oùpocv6v, d x.d t.L1j èv 't'(J) -ré).E:L, èt..ÀÀ, oôv ye:: èv aÙ't'?) 't'fi 
cruyypaqrfi, 1)v~xa Àéye:L ne:pt 'lw&:wou 't'OU Ba7t't'LO''t'Oi3 oihwç 
« 'Ev 3è 't'e<.Lç ~!Lépow; èxdviXLÇ 7t<Xprt.ytve:'t'\XL 'I(ù&:VV1JÇ 0 Bo:;-

5 7t'ncrTI)ç xwuaawv iv -rîî ip-lwrp -r~ç 'Iou3odaç, 'Aéywv· Me-ra­
vod't'e:, 1/jyyLxe: yàp 1) ~ocmÀde<, 't'iJJv oÙpe<vWv a )) 1 Zvoc e::'l1t7)" Tb 
olX"fj't'~pLov 't'à èv 't'OÏ:ç oùpocvoïç Àomàv ~'t'OL!J-6V è:a·n, 't'OÜ 
XptO"t'OÛ napaytvo!-Lévou, &vœ8dx.vucr6at· &ÀÀÙ. x.at tv 't'O~Ç 
Max.aptcr!-Lo~ç x.at èv mXcrn 't'Yi cruyypoccp?J ~é~V"tJ't'OCL ~acrr.Àdocç 

10 oùpav&v, èÇar.pé't't'ùÇ 8é, 5"Te npOç 't'OÙÇ cpocptcrafouç x.oct aoc8-
8oux.douç ar.ocÀey6~evoç 1tept &.vaa't'&aet'ùç 0 KUpt6ç cp1Jatv 
oiht'ùç" (( 'Ev y&.p 'T'Îi &.vacr-r&cret ot5't'e ya~oüar.v, ot5't'e ya~f­
~ovt'ar., &.ÀÀ' Wç &yyeÀot 0eoü dcrtv èv -ri{) où pave;> b. » ÜÛt'OÇ 
6 ax.o7t0ç 't'~Ç cruyypacp~ç 't'OÛ eùayyeÀtcr-roü 't'OÜ ~axaptou 

ts Ma't'6ocLou. 

om m 

195. Kat oÙ't'OÇ où 't'1jç IlocÀctt&ç &.ÀÀÙ. 't'1jÇ Néaç ~r.oc6~X1JÇ 
x~pu~, 8ç auvéyp()(tj;ev ~[L'i:V 1twç -re xat 1t6-re i-réx6"'1 xat ix 
"TLvoç 0 "T1jç 8eu't'épocç x.a't'acr't'&cret'ùç &.px.1Jy6ç, 't'OU't"éa't'tV 6 
~ean6't""t}Ç Xpta't'6ç, x.at 57tt'ùÇ ènoÀt't'eÜ61) xat &.nex't'&V61J x.d 

5 &.vécrTf) x.at dç oùpavoùç &veÀ~Àu6ev, ëv6a ècr't't 't"Y)ç 8eu't'épaç 
xcx:racrt"&cret'ùç 4) noÀt't'da. ~6Ça 'Tél> èÇ &.px.1jç é't'Ot!-L&aavn x.d 
1t'poxa"TayyefÀo:.v't"L 1tept 't'OÜ't't'ùV 0ei{) xœt vüv 7tÀ1Jpâlcrav't'r. xo:.t 
1t'À1)pOÛV't"L. 'A!J-~V. 

194, 1 a•hoç: 6 add LS Il 6 y&p om LSmwin 1111 'P"'I~": Àéywv LS Il 
13 etcnv ante &c; transp LS Il 14-15 -.oü !LIXX!Xp(ou Mœr6cdou -.oü 
e:ùocyye:À~O'-.oÜ transp LS. 

195 llopaypo<p~- 'A~~v om_LS. 
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MAne, le deuxième évangéliste 

196. Voici Marc 1,le deuxième évangéliste, qui a composé 
un Évangile, à Rome, à la requête de Pierre; il a pris 
pour début de son Évangile, ou pour mieux dire de la vie 
évangélique (du Christ), le baptême qui figure la résur­
rection d'entre les morts, pat laquelle nous renaissons à la 
vie immortelle et immuable; puis, après avoir, lui aussi, 
l'elaté les tentations et la victoire, de même que le complot, 
la mort et la résurrection, il a achevé son ouvrage. Lui 
également mentionne Jean-Baptiste qui a proclamé que 
le royaume des cieux est proche, toutes choses que Marc a 
énoncées en accord avec le bienheureux Matthieu. Unique 
en effet est la fin visée par la divine Écriture tout entière. 

Digression 

197. Voici Marc, héraut lui aussi de la Nouvelle Alliance, 
il a mis par écl'it à notre usage les mêmes faits que son pré­
décesseur ; débutant par le récit du baptême, qui est la 
figure de la résurrection d'entre les morts, j'entends de la 
vie nouvelle et céleste, (il raconte) comment le Seigneur a 

1961• Les portraits debout sont plutôt rares dans la tradition byzan­
tine qui, de préférence, représente les évangélistes assis dans des 
fauteuils ou sur des tabourets devant un pupitre et dans un enca­
drement d'architecture. Cc dernier type d'évangélistes viendrait de 
l'Asie Mineure, et notamment d'Éphèse. On le rencontre peu avant 
le xe siècle dans les manuscrits: deux portraits dans le Codex Rabbu­
lensis (fol. 9b), où les deux autres évangélistes sont debout, un dans le 
Codex Rosanensis (éd. cit., pl. XV) datant d'environ 500, dont les trois 
autres évangélistes sont perdus. On ne le voit jamais sur les fresques, 
les ivoires, les mosaïques et les bas-reliefs, comme c'est le cas pour les 
portraits des évangélistes debout. 

LIVHE V, 196-197 

289 A 196. 00-roç 6 3'e:U-re:poc; ô 
èv (PW{L"{J, II€'t'pou èv't'e:tÀ0:.-
1-Lévou o:.ù-r4'>, M&.pxoc; auyypoc­
tV&.~J.e:Voç EùayyÉÀtov, ôc; &px1jv 

s -roü Eùayye:/..Lou, ~'t'at 't''ljç 
e:Ùo:.yye:Àtx-Yjc; 7tOÀt't'.docc;, -rb ~&.-
7t't'LO"{LIX Ôptcr&:t-~-e:voç, 8 't'U7toÇ 
i}v 't'~Ç èx ve:xp&v &vacr-r&­
cn:û.)ç, 3't' 1jç de; &O&:vo:.'t'OV xcà 

10 Chp::n't'0\1 ~Cù~V &vocye:vvCÛ[Le:6o:., 
d't'o:. xcd o:.Ù't'àç 't'oÙç ne:tpo:.­
crfLoUç dp'tjxchç xcà Ttjv v(x.'fjv, 
6!1-o(CùÇ x.cd -rljv èr~t~OUÀ~V x.o:1 
-ràv O&:vrt't'0\1 x.o:.f. -r'ljv &v&crra-

15 mv, è-ré/..ecre: ~v ée<.U't'OÜ cruy­
ypacp~v. MÉ!J.V"fj't'ctt aè x.o:.f. 
ocÙ't'ÙÇ 'I(Ù&:vvou 't'OÜ Bo:.nTtcr-roü 

1 ' 1 ' f.l. X.1)pU't"TOV"C"OÇ 1JYYLX.EVClt 't'"fj\1 i-"0:.-

crLÀdo:.v -r:Wv oùpo:.v&v, &nep 
20 n&:v-roc x.cd oclrràç crÙfL<p(ùVo:; -ri{l 

11-ax.apLcp Mœ-r6o::Lcp ècp6éy?;o:.-ro. 
Etc; ylXp crx.on6ç è:cr-rt n&crt)Ç 
Tijç e.taç rpacp7jç. 

B Il "'P"YP"'P~ 
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197. Kal oihoç Tijç Néaç Ll-oa6~><1J<; x7jpu~ \m&p)(ülV -rO: 
ocù-rà -rè!) 7tp0 ocô-ro\3 1)~L\I cru\léypoc!.j;e\1, èx T-Yjç xoc't'à 't'à ~&.7t't't­
cr~oc ~cr't'op~ocç &pÇ&.~e\loç, 11't'tÇ xcxt ·dmoç ècr·rt 't'~ç èx \IExpW\1 
à\IOCO''t'rlO"E<ùÇ, Àéy<ù Ô~ -r-Yjç XOCL\I'YjÇ xcxt oÙpoc\I~OU 1tOÀL-rdcxç, 

196, pi ct. MAPKO:E (B' add nos) V: M&:pxoç 0 e:~o:.yyûLa-rljç LS Il 
1-2 0 €v 'PW!J.n IIé-rpou : Ilé-rpou èv 'PWwn LS Il 7 OpLcr&:~-tevoç : cruy­
ypo:.~&!J.e:voç LS Il 15 éetu't'oi'.î cruyypaq:rf)V : aô-roi'.î ypo:.q>~v LS. 
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été baptisé, sa vie, sa mort, sa résurrection et son ascension 
aux cieux, où se trouvent le lieu et la cité de la deuxième 
condition. Gloire à Dieu qui, dès le commencement, avait 
préparé et révélé à l'avance ces choses qu'il a accomplies 
à présent et qu'il continue d'accomplir. Amen. 

LIVRE V, 197 297 

s 5rcCùÇ -re: È~ctn-r(a61) xctt ènoÀL't'e:Ü61J xcd. cbte:x-r&.v6Y) xo:L &vécr't'1) 
xctt dç oUpctvoùç &ve:À~Àu6e:v, ëv6a ècr·-d TY)ç ~e:u't'épaç xo~:rctcr-r&­
cre:<ùç b 't'6rcoç xcd. ~ 7tOÀL-rda. ~6~1X 't'i{) è~ &ptijç é't'oLp.&.mxv·n 
xcxt npO!J.YJVÜcrctv·n ne:pt 't'oérc-wv 0e(i) xat vüv 1tÀ1JpWcrocv-n xd 
7tÀî')poüvn. 'Att~V. 

197, 8 7tept 't'00't'oov om LS. 
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Luc, le troisième évangéliste 

198. Voici Luc', le troisième des évangélistes : ayant 
observé que beaucoup de gens s'étaient mis à rédiger des 
Évangiles et inventaient beaucoup de choses de leur cru, 
il s'empressa de composer un mémoire pour son disciple 
Théophile, l'avertissant de ne pas se laisser entraîner par 
les fictions de ces gens, et de ne pas se détourner des ensei­
gnements qu'il avait reçus précédemment : « Afin que tu 
te rendes bien compte, écrit-il, de la solidité des ensei­
gnements que tu as reçus •. , Luc expose donc à Théophile 
des choses qu'il !ni avait (déjà) transmises; il commence 
par la naissance de Jean, enseignant que la naissance du 
Précurseur avait été miraculeuse ; ensuite, il expose que 
la naissance selon la chair du Seigneur Christ avait été 
miraculeuse elle aussi ; dans un but semblable à celui de 
son prédécesseur Matthieu, il énumère, en rétrogradant, 
les ancêtres du Christ (et dit) qu'il descend de David et 
d'Abraham; il va plus loin encore (et ajoute) que le Christ 
vient aussi d'Adam ; ne trouvant personne au-delà, il 
remonte à Dieu et dit « fils de Dieub », c'est-à-dire fils de 
celui qui a entrepris la création, suivant l'hiérophante 
Moïse, et qui a créé Adam, le premier-formé. 199. Ensuite, 
Luc relate des événements identiques à ceux qu'ont 
racontés les autres évangélistes : le baptême, les tentations, 

1981• La figure de Luc, plus petite que celles des autres évan­
gélistes, maladroitement insérée entre les deux colonnes du texte, 
montre à l'évidence que le scribe, qui laissait des blancs pour les illus­
trations, avait oublié de le faire ici. L'illustrateur a dû. se débrouiller 
tant bien que mal pour caser le portrait de Luc, qui certainement 
aurait dû. être placé à l'intérieur de la colonne, comme tous les autres 
portraits. 

19Sa Le 1, 4 b Le 3, 38. 

LIVRE V, 198-199 

198. ÜÙt'oc; Aouxac; 0 t'ph·oc; 
-r&v eûrxyyeÀtcr-r&v, ac; 6eCùp~-
arxc; 7t'OÀÀoUc; È1t'LXEX,€Lp'Y)X6-rrxc; 

C &vetyp&<)ietcr6oc. EùetyyéÀLet xetl 
5 èx xrxp3Lrxc; TCOÀÀ0C TCÀWt't'O!-té­

vouc;, rxû-rOc; -r&.X,LG't'rt. npOc; -ràv 
ŒLov (Let6'1)T~v 0e6<pLÀov cruy­
yp&<peL Myov &cr<petÀL~6[Levoç 
11-1} 7trxprxaup-Yjvrxt 't'oLe; èxdvCùV 

10 TCÀ&a~-trxcrt, W1}Ôè n:rxprx't'prxTC1jvœt 
iliv 7tpCÛ'Y)V /-tE~-t<i6'Y)X.€V' « "lvœ 
yvé;)c;, cp'Y)crf.v, &xpt~&c; 1tept &v 
XOtT'1))(~6'1)ç À6ywv -ri)v &cr<p&­
ÀettXva. » .1.t'Y)ye:L-rœt -roLvuv 

15 œû-ré;) 5crœ7tep xœt nœptX3e3Wxet 
œÛT<{), &pl;&~-tevoc; &nO -rYjc; ye­
véaeCùc; 'ICù&vvou, 't'OÜ't'o 3tô&.­
O'XCùV O-n xd t'OÜ llpoôp6~-tou 
ij yévecrLç 7tetp&~o1',oç ~v, ehet 

20 Tijv rxû-roü t'OÜ .1.ean6-rou Xpt­
O''t'OÜ x.rx't'OC cr&px.œ x.œt œûTijv 
7t0tpet~61',wç ~L'1)y'1)trrl(L<VOÇ ye­
yev1jcr6œt, x.e<-rOC -ràv 't'OÜ npo-
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Àœ~6v't'oc; Me<'t'6œ(ou axoTCÙV dp'Y)x.Wc; x.œ-rOC &.vœ7toÔta~-tàv 't'aUe; 
25 aÛt'oÜ n:poy6vouc;, ti>c; èx. 't'OÜ .1.autô x.cà 't'OÜ 'A~prx&~-t, ën 
D t'E nocprx't'ef.vac;, ti>c; x.at èx t'OÜ 'Aôd:~-t Ô7t&px.et, ~-t-i} eÔp1)x.<ilc; 

6at'ep6v t'LVOC ènt t'Ûv 0eàv ÀOL1t'Ùv &.véôprx~-te, ÀéyCùv « t'OÜ 
0eoüb », t'OU't'É:O't'l. t'OÜ &pl;rx~-tévou t'1jc; xt'f.creCùc; x.rx't'à t'ÛV tepo­
cp&V't'1}V MCùüaée< x.cd 7tOL~O'rt.V't'OÇ -rOv npw't'6TCÀrxcr-rov 'AôOC~-t. 
199. Ehe< TCtf.Àtv x.at e<Ô't'Ûc; 811-otrx 't'oLe; &ÀÀotc; dp1}x.<ilc; nept 
't'OU ~IXTCt'f.O'!J..tXt'OÇ x.oct t'ÙlV 7tEtptXO'/-tÙlV, Ét'L 't'E x.rxt 't'OU 6e<v0C-rou 

198, pict. AOYKAE r' v : Aouxêiç 0 eôœyye:Àta't'~Ç LS Il 8 Myov : 
M.yoov LS Il 15 rt'1Xpo::3e3Wxe:L : rt'œpé3ooxev LS 1119 yéve:atç : yéW'l)O'LÇ LS Il 
20 cxô-wU : o::ôTI)v LS Il 25 &ç : xo:t add win Il 26 xo::t om LSmwin Il 
27 ènl -ràv 0e:Ov ÀOLnàv : ènt 0e:Ov win. 

199, 2 -re: om V. 
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et aussi la mort et la résurrection ; après quoi, il proclame, 
daus sou Évangile aussi bien que dans les Actes, l'ascension 
du Christ au ciel et (dit) qu'il en reviendra de la même 
façon ; Luc, lui aussi, termine son écrit les yeux fixés sut 
le but unique espéré de tous ; voilà ce qu'il enseigne à son 
disciple Théophile aimé de Dieu. 

Digression 

200. Voici Luc, héraut, lui aussi, de la Nouvelle Alliance: 
il a relaté les mêmes événements que les autres évangélistes; 
ayant débuté par la naissance du Précurseur, il passa à 
celle du Christ et raconta sa vie conforme à la Loi aussi 
bien qu'à l'Évangile, j'entends le baptême, la mort et la 
résurrection; enfin, il proclama, lui aussi, rascension au 
ciel, où se trouve la demeure de notre deuxième condi­
tion. Gloire à Dieu qui, dès le commencement, avait préparé 
et révélé à l'avance les choses qu'il a accomplies à présent 
et qu'il continue d'accomplir. Amen. 

201. Voici Luc qui mit par écrit l'hymne de louange chanté, à la 
naissance du Seigneur Christ selon la chair, par la multitude de l'armée 
des anges pleins de joie et d'allégresse qui clamaient : (( Gloire à Dieu 
dans les lieux très hauts, paix sur la terre, pour les hommes bienveil­
lancea. »; ils rejetaient à cc moment leur découragement d'autrefois, 
causé par l'homme premier-formé, et se réjouissaient à la naissance 
du deuxième Adam 1. 

2011• Voir Introd., p. 68 s. 

201n Le 2, 14. 
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xcd 't'i)ç &ve<cr't'&.crluDç, 11-e't'a -re<Ü't'e< xd tv e<Ù-r<'J) 't'{J) Eôe<yyef..~<p 
xe<l èv 't'e<Ïç Ilp&.Çecrt -rljv &vo3ov e<Ù-roü Tljv dç 't'àv oÙpe<vOv 

5 &ne<yyé'AÀc..~, xd ihr. oihwç n&.'Ar.v èt.eUcre-re<r., xd 't'Û-.c..wï xe<l 
whOç TI) v E:e<u-roü ype<cp'ljv elç ëve< crxonOv &cpop&v, 8v n&.v't'eç 
npocr3ox&crt, 't'OÜ't'O 3r.3&.crxwv xe<!. 't'àv E:au't'OÜ fLe<61j't'~V -rOv 
6eoqnÀ'ij 0e6qnÀov. 
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200. K<Xl OOTOÇ x'ijpul; T'ijç <Xt>T'ijç Néotç ~L<X6~x"I)Ç &v TOC 
• ' - liÀÀ ·~ "' ' ~' ' \ .... ' ... ClU't'C( 't'OLÇ OLÇ ê<.:,€L7t€V, e<p<.:,C<fl.€\IOÇ C(7t0 't'1jÇ "(€\IC..O"€WÇ 't'OU 

IIpo3p6fLou, è'A6!hv xe<t bd 't''ljv e<Ô't'oÜ yéveow, elnWv 8è xe<t 
TI)v xe<-rà v6fLOV noÀt-rde<v, OfLoLwç xe<l TI)v eÙe<yyeÀtxf)v, 'Aéyw 
~\ P.' 6' \ ' ' ' tl \ ' \ 5 01j I"'C(7t't'LO'!J..C<, C(\IC('t'0\1 XC(t C<VC(O''t'C(O'LV' €Ç UO"'t'€pOV XO:L O:U't'OÇ 
Tljv &vo3ov 't'~v dç 't'àv oùpo:vOv xo:'t'Tjyyer.Àev, gveo: ècr't'1 't'O 
't''ljÇ 3eu't'épo:ç ~fl.c7>V Xœro:a't'&.aewç XCl't'OLX"tj't'Tjpt0\1. ô._6Ço: 't'i9 
èÇ &ptijç E:'t'OL!J..&.cro:V't't xo:1 7tp0f1.1JVÜO'O:V't'L nep1 't'OU't'W\1 0eéi> 
,_À, ,À_ 'A' XC<t \IUV 1t 1JpWO'O:\I't'L XC<t 1t 1JpOUVt"L. f1.1JV. 

201. OU-roç n&Àw auvéypœo/e -roü ïtÀ1}0ouç -r1jç a-rpœ·niiç -r&v &yyé­
Àoov -r~v 3o~oÀoy(œv ènt -r?J yevécre:L -roü 6.e<J1t'6-rou XpLcr-roü xœ-rcl cr&pxo: 

B xœtp6v-rwv xœt &yœÀÀtWv-rwv xœt Àey6v-rwv· << 6.6~œ èv ûtJ!(cr'L'OLÇ 0e<fl xo:t 
ènt y1jç dp-f)v"fj, èv &v6pWnotç eôaox(œn », -r~v ït&Àw xœ-r-f)cpetœv éo:u-r&v, 

5 't"~V 3tcl 'L'ÛV ïtpW't'61t'ÀIXO"'L'OV 0:v0pwrtov, VÜV &no(;)é(J.E:VOL xœ1 xœ(pov-reç bd 
'L'1j 'L'OÜ 3eu-répou 'A3cl(J. ye:vécre:t. 

199, 5 &.1t'œyyéÀÀe:t : È:JtœyyéÀÀe:t L (?) S Il 6 ype«p~v : cruyypœ­
~~" LS. 

200, 1 oo<oç : 6 add LS Il wl<~ç om LS Il i1v om LS Il 1·2 ,a 
œô-rcl : tJ.E:-rcl -rœü-rœ L (?) S Il 3 yéve:crw : yévv"fjcrLV LS Il 4 xœ't'cl v6tJ.OV : 
œù-roü LS Il 6t-to(wç : 3è add LS J1 5 xœt1 om LS. 

ante 201 llœpœypœcp-f) add Swin Ilœpœypo:cp~ é't"épœ Lm. 
201, 2 ye:vécre:t : ye:w-f)cre:t LS ct sic infra. 
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JEAN, Je quatrième évangéliste 

202. Voici Jean, Je quatrième des évangélistes, celui qui 
fut aimé par Je Christ plus que tous les autres, celui qui 
inclina sa tête sur la poitrine du Seigneur et y puisa les 
mystères comme à une source éternellement jaillissante; 
à J'époque où Jean séjournait à Éphèse, les ouvrages des 
trois autres évangélistes lui furent remis par les fidèles ; les 
ayant reçus, il fit savoir qu'il les approuvait, mais déclara 
que certaines choses qu'il était nécessaire d'exposer y étaient 
omises ; sollicité par les fidèles, il composa, lui aussi, son 
écrit, une sorte de complément qui comble ces lacunes, 
ainsi par exemple ce qui concerne les noces de Cana, 
Nicodème, la Samaritaine, Je denier de César, J'aveugle-né, 
Lazare, l'indignation de Judas contre celle qui avait 
répandu la myrrhe sur Je Seigneur, les païens qui J'avaient 
approché, Je lavement des pieds, et d'autres enseignements 
qu'il a intercalés au sujet du Paraclet, et surtout au sujet 
de la divinité du Christ que Jean proclama clairement, 
J'ayant prise pour fondement de son écrit, toutes choses 
qui avaient été omises par les autres évangélistes'. 

203. Ayant donc commencé par la divinité du Christ, 
Jean passe aussitôt à son humanité et répète, lui aussi, les 

202 1
• Cosmas reflète ici, tout en la durcissant, une opinion ancienne. 

Déjà Clément d'Alexandrie, aux dires d'Eusèbe de Césarée, affirmait 
que « Jean, le dernier, voyant que les choses corporelles avaient été 
exposées dans les Évangiles (Synoptiques), poussé par ses disciples ... 
fit un Évangile spirituel» (Rist. Eccl., VI, 14, 7, éd. G. Bardy (SC 41), 
Paris, 1955, p. 106-107). Voir aussi Hist. Eccl., III, 24, 13, éd. G. Bardy 
(SC 31), Paris, 1952, p. 132-133. 

202-204 cum pict post paragraphum 205 pon V. 
202, picl. ÏOANNH~ !;.' V : 'Iw&w~ç ô 6eoMyoç LS Il 1 ÜO<OÇ : 

0 OeoMyoç add LS Il 2 't'é't'txp't'oç : ~~o:pxoo:; LS /1 6 àev&:ou : àevv&:ou 
LSmwin Il 7 àpucr&:~evoo:; : àppu6!J.evoç LS j) 9 È:rrea601Jcrocv : erre~o01} 
V (-Ol}cro:v V1) Il 12 o:Ù't'ào:; ~èv transp LS Il 19 't'ÙW om mwin Il 
20 &vo:rrÀ~poocr~v : àverrÀTjpoocrLv win &verrÀTjpwcre m IJ 24 yeve~o:; : yevl}-
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202. ÜÙ't'oç 'Iw&vv"fl<;, b 
't'Ë:rap't'oç 't'iJJV eùrxyyeÀ~rr-r:Wv, 
b rcÀdw n&v-r:wv &yarcWfJ.EVOÇ 
!mo -rou Xp•cr-rou, 6 &ttt -ro 

5 cr-r:1j8oç -roü Kup(ou &vaxexÀt­
fJ.évoç, b èxd8ev &c; èÇ &ev&ou 
7t1)y1jc; -rO: fJ.UO"'t'~ptrx &purr&fJ.E­
\loç, <{) è\l 'Ecpérrcp a~&yo\l-r:~ 
ène3681JrrlX\l -r&\l ê:-répw\l 't'p~&\l 

10 EÙrxyyeÀ~cr-r:Wv Urcà -r:&\l 1t'tcr-r&\l 
ai. auyypacpa~, Xrt.t ae:Ç&fJ.EVOÇ 
eU ëxe~v f.l.è\l aù't'O:ç &ne:<p~­
\llX't'o, 't"t\10: aè èv aÙ't'oLç nrxpa­
ÀeÀe:Ïcp6rxt ë<p1), &:n\la xat 

15 &vayxat:ov ~v at"fly~aaa6at 0 

xd napaXÀ"fl8dc; Unà 't'&v nt­
c cr't'&\l èÇé8e't'o xrxt <XÙ't"Ûç -r~v 

ê:cw-roü cruyyp<X<p~\1 1 't'p6n:ov 
't't\10: 'tiJJ\l 1tlXfJlXÀEÀELfJ.fJ.é\lWV 

20 &\l<X7tÀ~pwcrt\l 1 otov nept -roü 
èv KC(\l(i y&fJ.ou, rcept Ntxo­
a~fJ.OU, nept -r'ljc; .S<XfJ.<Xpe(-rt-
aoç, 7tEpt 't'OÜ ~canÀtxoÜ, 7tEpt 
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't'OÜ èx ye:\le-r9jc; 't'UcpÀoÜ, ttept A<X~&pou, tte:pt 't'OÜ 't'Û\l 'loU3<X\l 
' "' "'\ \ 'À'·'· ' KI 1 \ ~ 25 C(Y<X\l<XX't'EI.\l ot<X 'ti'j\l <X Et'!'<XO'C(\l -ro\l upto\l fJ.Upcp, ne:pt 't'c.ù\l 

e' 'EÀÀ' \ ~ ~ ' ~ ~ ' 1tfJOO'EÀ 0\l't'WV -< 1JVWV1 7tE:pt 't'OU \lL1t't"YJ(JOÇ1 XC(L 1tëp~ E't'EpW\l 
a~.aC(O')((.(Àt&\l è\l fJ.éO'cp dp'l)fJ.é\lwv, 7tept -roü Tiape<xÀ~'t'ou, 
èi;a•pé-rwç 31: xat ttepl -rijç 8e6TIJ-roç -rou XpLcr-rou <pavep&ç 
X'l)pÛÇe<ç Xe<t 6EfJ.éÀLO\I -n)ç Ê:e<U't'OÜ cruyypo:cp-Yjç <XÙ't'Û 1t(JO't'&Ç(.(Ç1 

30 &rce:p n&v-ra 7tlXtJlXÀEÀE:LfJ.fJ.éVO: -ro'Lc; riÀÀOLÇ 1)\l. 
203. 'Apl;&flevoç -roivuv &tto -rijç 8e6-r1J-roç fl<-reÀ-/jÀu8ev 

eù8éwç xo:t ènt TI]v &\lf:lpwn6't'1)'t'<X o:Ù't'oÜ, ebtû.l\l xe<t <XÔ't"Oç 6aa 

'tl}<; V yevv1}t"'ljo:; LS IJ m:pt1 : 't'OÜ add LS JI 29 xcà om LS Il €o:ut"oÜ : 
o:Ùt"OÜ LS IJ IXÙ't'O : IXÙ't'!p Sm Il npo't'&:~o:o:;: npocrt""&:Çcco:; V win JI 30 1r&.v't"o: : 
&no:Vt"O: LSmwin. 

203, 2 &cro: : &o:; V &cro: xo:t LS. 
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choses déjà dites par les autres évangélistes : baptême, 
tentations, mort et résurrection. Ensuite, il ajoute ce que 
le Seigneur a fait après la résurrection, comment il est 
entré les portes étant fermées, comme il a montré (à ses 
disciples) ses mains, ses pieds et son côté, comment il a 
mangé et bu avec eux, comment il a cheminé avec eux, 
comment il a empêché leurs yeux de le voir, comment, 
à son gré, il apparaissait soudainement et soudainement 
disparaissait, comment, pour l'instruire, il a dit à Marie : 
<' Ne me touche pasa n, lui apprenant par là qu'il ne sied 
pas aux immortels de séjourner avec les mortels, mais que 
c'est au ciel qu'ils ont leur séjour. 204. C'est pourquoi le 
Seigneur ajoute : « Je ne suis pas encore monté vers mon 
Père a », là où je dois monter et où se trouve le séjour des 
immortels. Pour cette raison aussi il a ordonné à Matie 
de s'éloigner et de répéter aux disciples ces paroles : Je 
monte dans le ciel, là où vous allez monter, vous aussi. 
Après avoir mis par écrit toutes ces choses, Jean paracheva 
son ouvrage, ayant un seul but comme les autres évangé­
listes : enseigner que dès cette condition il faut aspirer à la 
condition future, elle que vise toute l'Écriture inspirée de 
Dieu, l'Ancien aussi bien que le Nouveau Testament. 

Digression 

205. Voici Jean qui apparaît, lui aussi, en héraut de la 
Nouvelle Alliance; il a mis par écrit les choses omises par 
les autres évangélistes et, une fois ces lacunes comblées, 
il a relaté, comme ses prédécesseurs, les autres événements : 
baptême, vie, mort, résurrection, ascension au ciel, où se 
trouve la demeure des immortels, des hommes justes aussi 
bien que des anges, c'est-à-dire le lieu de la deuxième 
condition. Gloire à celui qui avait préparé et révélé à 
l'avance ces choses qu'il accomplit actuellement. Amen. 

203n Jn 20, 17. 
204n Jn 20, 17. 
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D 1."aÏc; èfÀÀmÇ rtpadp'i')'t'a, ~&rt't'LO'(J.<Y., rte:Lp<Y.Ci(J.aUc;, 8&va1."aV X<Y.f. 
&v&cr't'<Y.Cïtv. E!"l."<Y. npacr't'LS'i')atV 8cra fJ.E't'à ~v &v&a1."amv 

5 rte:tcaL'i')XEV, ~Ç 1."êJV 8upê;)v xe:x.Àe:tO'fJ.É:VWV e:lcrYjÀ8e:v, ~Ç ~3e:tÇe: 
1."àÇ xe:'t;p<Y.Ç X.<Y.f. 't"aÙc; 7t63<Y.Ç xcd Tijv rtÀe:Up&v, ~Ç O'UVÉ:cpaye: X<Y.~ 
auvércte:v <Y.Ù't'or;c;, ~c; cruvw3am6p1)cre:v, 6lc; èxp&'t'e:t 't"aÙç; bcp6aÀ-

' • ~ ~ ( ~ • ' ( u ·A '" ·e 6 (J.aUÇ <Y.U't'WV 't'OU Op<Y.V <Y.U't'OV, WÇ, u't'ê 'i')t-"OU E:'Ta, <Y. p av 1t<Y.pe:-
y~VE;'t'O xat &8p6av n&Àtv &ne;Àt(J.7t&Ve:'t'o, 6lc; 3t3aaxaÀtx&c; 't'7j 

10 M<Y.pLCf~Àe;ye:· << M~ fJ.OU &n-raua », 3t3&axwv 3tà-raô-rau 6lc; -r&v 
&8avci't'WV 1) 3t<Y."(W"(~ fJ.E't'à 6V1j't'ÙlV aùx &:pfJ.6~e:t, àÀÀà fJ.éXÀÀOV 
èv aùpav0 èa't'tv 1) 3t<Y.ywy~ <Y.Ù't'&v. 204. Ü{hwc; yàp xat 
èrttcpÉ:pe:t • « Ol5nw yàp &va~É:~1JX<Y.7tpàc; 't'àv 7t<Y.'t'É:p<Y. (laU an, ~v8<X 
fJ.É:ÀÀW &vtévat, èv ~ ècrn xcd. -r&v &6<Xv&-rwv 1) 3taywy~. ~tOC 
-rotha x.af. ~Àe:ye:v <Y.Ù't'1) &ne:À6e:iv xal dne:iv -raie; (J.OC61J't'<Y.Î:Ç 8-n· 

5 'Avoc~<XLvw e:lc; -ràv oùpocv6v, ~v6a xal ÔfJ.e:Ïc; fJ.É:ÀÀe:'t'e: &vtévat. 
T - ' ·'·' ' ' ' ' '" ,..., ' -<Y.U't'<Y. 1t<Y.\I't'<Y. CiU"fYP<Y.'t'O:.fJ.êVOÇ X<Y.L <Y.U't'aÇ €'TE €Ci€ ~•jV SOCU't'aU 
ypacp~v, gvoc axonàv ~xwv crùv -raie; èfÀÀatc; e:ùayye:ÀtCï't'ocic; 't'aÜ 
3t3ciÇ<Y.t 8't't èx 't'<Y.Ô't'1jÇ 't'YjÇ XGt't'<Y.Cï't'ciO'E:CùÇ È:1tf. -rljv fJ.É:ÀÀaUO'OCV 
3e:î: &cpapéiv, 7tpàç ~V &cpapq. rtéicroc 1j 6e:67tVEUCi't'OÇ rp<Y.cp~, 

10 ll<XÀ<Xt& 't'e: x<Y.l Katv~ Llta6~x1). 

II "P"YP"'f'~ 
205. Kl)(t o3Toç T~Ç Nél)(ç Llc1X6~X'I)Ç x~pul; &vl)(q>l)(vdç, TOc 

7t<Y.p<Y.ÀSÀE:LfJ.tJ-É:V<Y. 't'OÎ:Ç èfÀÀatÇ e:Ù<Y."("(EÀtO''t'GtÎ:Ç cruyypw~ci(J.SVOÇ 
x<Y.f. &vocrtÀ1jpdlaaç; 't'à ÀomOC 't'aÏe; èfÀÀotç; ÛfJ.o(wç; è:Çe:'i;ne:, 
~cirt't'LCitJ-OC, 1t0Àt't'e:focv, 6ciV<Y.'t'OV X<Y.f. &vciCï't'<Y.CitV XOC~ èfva3ov -r1jv 

s e:Lç; -ràv aùpocv6v, ~vea ècr-t!. -r&v &6<Xvci't'WV x<Y.l 3txa(wv &v6pcû­
nwv xoct &.yyéÀwv 't'è X<Y.'t'atx1J't'~ptov, 't'OU't'écr'n 't'Yjç; 3e:u't'É:p<Y.c; 
X<Y.'t'<Y.O''t'cicre:wc; 0 't'6naç. L\6Ça 't'(J} -raÜ't'<Y. i:-rot(J.cicr<Y.V't't xaf. 
7tpOfJ.1JVÔCï<Y.V't't xaf. ~'t't 7tÀ1JpaÜv't't. 'AfJ.~V. 

203, 4 Ehoc : mXÀw add LS Il 8 o:Ô't'~V om LS Il O"t'e L 1m : om 
V LS Wç win Il ~~oÙÀe't'o : S~oÙÀe't'o LSmwin )) 8-9 no:pey('Je"t'o x.o:l 
&Op6o" om LS Il 10 "t'OÙ't'ou : "t'OÙ"t'W\1 LS Il 12 ècnw : 't'&" &Oo:'Jâ't'W\1 
add win. 

203, 12 - 204, 3 'l) 3w.ywy1j - ècr"t'~ x.o:t om LS. 
204, 4 ~Àeye\1 : J..i:ye~ LS Il 7 't'OÜ om LS JI 9 3ei: &qlOpéi\1 : 3Lo:rpopo:" 

V Il rpwp~ om LS. 
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PIERRE 

206. Voici Pierre', Je chef des apôtres, auquel les clefs 
du royaume des cieux ont été confiées, celui qui soutient 
l'Église fondée sur lui, celui qui trois fois a renié et trois 
fois a confessé, celui qui a demandé généreusement à subir 
la croix la tête en bas; lui aussi, poursuivant le même but 
que les évangélistes, s'exprime ainsi dans les Acles:" Jésus 
le Nazaréen, cet homme que Dieu a accrédité auprès de 
vous au moyen des miracles, prodiges et signes qu'il a opérés 
par lui au milieu de vous, comme vous le savez vous­
mêmes, cet homme qui avait été livré selon le dessein bien 
arrêté et la prescience de Dieu, vous l'avez fait mourir en 
le clouant à la croix par la main des impies, lui que Dieu 
a ressuscité, l'ayant délivré des affres de la mort•. »Et plus 
loin : (( Ce Jésus, Dieu l'a ressuscité, nous en sommes tous 
témoins. Élevé par la droite de Dieu, il a reçu du Père 
l'Esprit Saint, objet de la promesse, et l'a répandu, ce que 
vous voyez et entendez. Car David n'est pas monté au ciel; 
il dit lui-même : Le Seigneur a dit à mon Seigneur : Assieds­
toi à ma droite, jusqu'à ce que j'aie mis tes ennemis comme 
un escabeau sous tes pieds. Que toute la maison d'Israël Je 
sache donc avec certitude : Dien l'a fait Seigneur et Christ, 

2061
• Il est curieux que l'apôtre Pierre représenté ici, lui aussi, en 

auteur des ÉpUres et en témoin de l'accomplissement des promesses 
faites aux Juifs, tienne à la main un rouleau et non pas un codex 
(voir la note en V, 156). La même particularité se présente pour Adam 
en V, 67, avec toutefois une imprécision pour ce qui est du Vat. 
(le folio avec le dessin d'Adam ct Ève y est arraché). 

206a Act. 2, 22-24. 

206, pic[. IIETPOL : IH:-rpoç Ô cbt6m-oÀoç LS Il 5 Scw-rif> -reOe:(.I.E­
Àtt:.l(.I.SVtjv : 'tiï ÉO:UTOG Û!LOÀoy~ ee(.I.EÀtt:.l!J.évY)V Lm Éo::uT<j.i T<j.i Oe:(.l.e­
Àtt:.l(.Lévew S IJ 9 xo::-rwx&:po: : xo:'to::x&:po::v LS Il 15 &:7t'0 : {mO LS Il 

B 
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206. 03-roç · IIé-rpoç, 0 xo-
puq.>cûoç -r&v cbtocr-r6ÀCùV7 0 
-rd:ç xÀE'Lç -rY}ç ~ocmÀeLxç -r&v 
oôpoc.v&v 7t~cr-reu6dç, ô èv 

s éoc.u-r(j) -re6e!J.€ÀLCù!J.év1Jv ëxCùv 
_, 'E .... 1 ( 1 , 
~ tj\1 XXA'YJO'LOC.\1 1 0 't'()L'T0\1 0Cp-

\11)0"cf:l!€\IOÇ xocl -rpt-rov O!J.oÀo­
y~crocç, 0 yewcdCùç -ràv cr-rocupàv 
xoc-r<ùx&.poc. nocpocxoc.À&v ôno-

10 !J.ÛVoct, xocl oO-roç 't'àv ocô-ràv 
-roLç eôoc.yyeÀm-rocLç &.nocr<r~Cù\1 
crxonOv othooç èv Ta:Lç IIpOC­
ÇecrLv ëq.>1) • « '11jcroüv -rOv 
Nl)(~wpœï:ov, &vSpœ &7toSeSe•y-

15 !J.évov &.nO -roü 0eoü dç Ô!J.iXÇ 
auv0Cl!€0'L xocl Tépocm xocl 0"1}­
!J.dOLç, o!ç èno('YjcrE aL' OCÙ't'OÜ 
0 0e0ç èv llécrc:> Ô!J.&v, xoc6Ùlç 
<XÙ'tol o'i3<X-re, -roü-rov 't''Î) npoCù-

20 pLcr!J.évn ~ouÀTI xocl npoyvdlcret 
-roü @eoü ëx.ao-rov 3t0C xet.pOç 
&v6!J.OOV 7t()00'7t~Çoc.\l't'EÇ &vd-
À<X't'€7 &v 0 0eèç &vécr-r1)ae 
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c 25 

ÀÔcr!Xç T<lç &at:vocç -roü 6ocwhoua », e!-ra: na:p<XX<X't'tdlv· « Toü-rov 
-rèv 'IY)croüv &vé:crT'f)O'€V 0 0e6ç, oU 1t0CV't'EÇ 1}p..e1:ç ècrl!€V 
!J.&p-rupeç. Tfi 3eÇtq. oûv -roü 0eoü ô~oo6elç -r~v 'TE ènocyyeÀ(ocv 
-roü II veÔ!J.IX't'OÇ -roü &.yLou Àa~Wv nap<X -roü IIoc't'pèç èÇéxee: 
't'OÜ't'o, a Ôl!EÎ:Ç f3Àé1te't'e xal &x.oÙE't'E. Où yd:p ô.auta &vé[31) 
dç 't'àV oôpav6v· Àéye~ aè aù-r6Ç' E!nev 0 KùpLOÇ 't'{j} Kuptt{> 

30 flOU" K&8ou èx Sel;tôiv flOU, ~wç &v ew TOUÇ èx6poûç aou 
Ô7ton63tov 't'&V no3&v crau. 'Acrq.>a:À&ç oûv ytvoocrxé't'oo n&ç 
o!xoç 'Icrp<X-/jÀ <Sn Kôptov xal XpLcrTèv 0 0e0ç IXÙTèv Sno('tjcre:, 

16 8uv&:[!e:crt: 't"e add LS Il 20 npoyv&O'et: yvOOO'et LS jj 21 't"OÜ om LS 
Il 22 &ve(Àa'te: : &:ve:(Àe:'te: L Il 24 1t'apo:xa't'tdw : 1t'&Àw X(X't"tWv LS IJ 26 'te 
om LS Il 31 ouv om LS Il 321ht: xat add LS Il ao,ùv à 0eoç transp LS. 
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ce Jésus que vous avez crucifié".» 207. Il convient de noter 
ici comment en quelques lignes Pierre résume toute la 
matière des évangélistes : il dit au sujet du Christ quelle 
fut sa terre nourricière, rappelant qu'il était de Nazareth, 
(ajoute) qu'il était homme de Dieu en sa qualité de deuxième 
Adam, que c'est par lui que Dieu a opéré les miracles, 
qu'avec l'assentiment divin' il a été mis à mort par les 
impies, que Dieu l'a ressuscité immortel et immuable 
- car c'est là le sens des mots «l'ayant délivré des affres 
de la morta n -, qu'élevé par la puissance divine, il est 
monté au ciel et que de là il a envoyé l'Esprit Saint ; en 
effet, ni David ni aucun autre n'est monté au ciel, mais bien 
ce Seigneur duquel David avait dit : « Le Seigneur a dit 
à mon Seigneur : Assieds-toi à ma droite, jusqu'à ce que 
j'aie mis tes ennemis comme un escabeau sous tes piedsb n, 
et dont il est dit aussi : " Il est certain que Dieu l'a fait 
Seigneur et Christ•. » 

208. De plus, Pierre adresse à Corneille les paroles 
suivantes : « Jésus de Nazareth, (vous savez) comment 
Dieu l'a oint d'Esprit Saint et de puissance, comment il a 
passé en faisant le bien et guérissant tous ceux qui étaient 
tombés au pouvoir du diable, car Dieu était avec lui ; et 
nous, nous sommes témoins de tout ce qu'il a fait dans le 
pays des Juifs et à Jérusalem; ils l'ont fait mourir, en le 
pendant au gibet. Dieu l'a ressuscité le troisième jour et 
lui a donné de se manifester, non à tout le peuple, mais 
aux témoins qu'il avait choisis d'avance, à nous, qui avons 
mangé et bu avec lui après sa résurrection d'entre les morts; 
il nous a enjoint de prêcher au peuple et d'attester que c'est 
lui qui a été établi par Dieu juge des vivants et des morts. 

207 1• La leçon l8(~ (avec son propre assentiment) du groupe LSm 
est un contre sens dans le contexte théologique habituel de la Topo­
graphie. Pour Cosmas, le Christ n'est qu'un instrument de l'économie 
de Dieu, cf. V, 254. Le mot a dû être interpolé de la même façon que 
la leçon du groupe LSm en V, 244 (voir ad loc., n. 2). 
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't'OU't'OV 'TàV 'I1JO'OUv, 8v Ô!J-EÏÇ Ècno:.upd:HJ'C<'t'E b. >> 207. :Ex07t1J­
't'ÉOV Èv-rocUOoc, 7t&ç; 1têicrocv -r~v lm66e:mv 't'Ùl\1 e:ùo:.yye:Àtcr-r&v eLç 
ÙÀ(youç; mXvu crt"(xouç; 7t€ptéypa~e:v, ebtc1v rcepl o:.Ô't'oU xocl ~v 
6pe~o:.!J-éV1JV &ç; &1tà Noc~apé't', xal 8-rt &1tà 0eoU &v~p 't'Uy-

' ~ ~ , 'A~ 1 1 I! ~ , ' ... , n , 
5 XO:.VE:t 1 WÇ oEU't'EpOÇ OOC!J-1 XC<L u't't OL C<U't'OU 't'O:. VOCU!J-C<'t'C( 

D dpy&.~e:'t'o ô 0e:6ç, xocl 8't't cruyxwp~cre:t 6dq: &7te:x't'&v61J Ô1tà 
-rûlv &v611-wv, xo:.l (ht 0 0e:àç; e<Ô't'àv &vécrt"1JcrEv &6cXva't'ov xat 
éhpe:7t't'OV - -roU-ro yc(p ~cp"'J « /..Ocro:.ç 't'c(ç; &8'Lvocç; 't'oU 6av&-

' ,, ... n 1 ~ 1 • ,1. n 1 ' ' ' 't'OUa)) -, XO:.L O't'L 't'1) VEL({': oUVOC!LEL U7tEpU'f(ùVELÇ ELÇ OUpo:.V0\1 
10 &ve:À~Àu6e: x&xe'L6e:v xo:.'t'é7tE!L~E -rO Ilve:U!J-OC -rà &.ywv· où yOCp 

ë-re:poç; &vYjÀ6e:v dç 't'àv oùpo:.v6v, 1j b.ocut8, &ÀÀ' ocô't'àç; b KOptoç, 
1te:pl oü xocl b.ocut8 e!1te:v· « Eirce:v ô KOptoç; 't'ii} Kup~~ !J-OU" 
K&.6ou Èx 8e:Çtûlv !J-OU, ëwç; &v ew 't'OÙÇ èx6po0ç; crau Ü7to7t68tov 
-rûlv no8Wv crau b n, xocf • « 'Acrcpocf..&ç; KOptov xo:.l Xptcr't'àv 

15 b 0e:àç; ocÙ't'àV htoL1JO'EVc. » 
208. "En 8è: 7t&.Àtv ÀÉye:t 7tpàç; Kopv~Àtov oO-rwç- « 'I1JcroUv 

296 A 't'àv &1tà No:.~o:.pé't', &ç; ~Xptcrev o:.ù-ràv b 0e:àç; IIve:ÛtJ.OC't't &yi.~ 
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&Àf..c( !J.&.p't'UO'L 't'OÏÇ 7tpOXEXEtpo't'OV1J!J.ÉVOLÇ Ü1tà 't'OU @eaU, -iJ!-LÏV, 

10 ot·nve:ç cruve:cp&.yo!J-SV xo:.1 cruve:7tLO!J.EV cx;Ô't'i;'> tJ.E't'c( 't'à &vo:.cr-r'ljvcx;t 
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207, 4 Wc;; om LS Il &1t'0 : c&rOv Lm Il 5 €la:Ut.J.ct't'oc : Oocu(J.<i.<JLOC LSmwin 
Il 6 0d~ ' ta[~ LS Il 11 &vip,eev: <tÇ &veÀ~)m0ev LS Il 14-15 au<OV post 
KUpwv transp LS. 

208, 6 &ve:Tha:v : &ve:Thov LS Il 9 't'OÜ om LS. 

206h Act. 2, 32-36. 
207• Act. 2, 24 ' Ps. 109 (110), 1 c Cf. Act. 2, 36. 
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C'est de lui que tous les prophètes rendent le témoignage 
que quiconque croit en lui recevra en son nom la rémission 
des péchés•. >> 209. De même, après avoir guéri le boiteux, 
Pierre proclame : « Repentez-vous donc et convertissez­
vous, afm que vos péchés soient effacés, que viennent ainsi 
les temps du répit et que le Seigneur envoie celui qui 
vous a été destiné, Jésus-Christ, lui que le ciel doit garder 
jusqu'aux temps de la restauration universelle, dont Dieu 
a parlé par la bouche de tous ses saints prophètes, dès les 
temps anciens a. )) A ce propos, Pierre se souvient d'un pas­
sage de Moïse : « Le Seigneur Dieu suscitera pour vous 
un prophèteb ,, ; et il ajoute : « Tous les prophètes qui ont 
parlé, depuis Samuel et ses successeurs, ont annoncé ces 
jours; vous êtes les fils des prophètes et de l'alliance que 
Dieu a conclue avec vos pères, lorsqu'il a dit à Abraham : 
En ta postérité seront bénies toutes les familles de la terre. 
C'est pour vous en premier lieu que Dieu a ressuscité son 
serviteur et l'a envoyé vous bénir, pour détourner chacun 
d'entre vous de ses pei'versités 0 • )) 210. Par toutes ces 
paroles le bienheureux Pierre, de même que les évangélistes, 
atteste que tous les prophètes ont annoncé ces choses 
à l'avance, à savoir que Dieu a créé et continue de créer 
une deuxième et nouvelle condition, qu'il a annoncée 
à l'avance par la bouche de tous les prophètes; Pierre n'a 
pas dit qu'il existe une autre condition antérieure à la 
condition présente et n'a pas déclaré non plus qu'il y a une 
autre condition postérieure à celle qui va venir ; mais en 
accord avec tous les prophètes et apôtres, il a dit qu'il 
existe deux conditions seulement, la présente et la future. 

208~> Act. 10, 38~43. 
209~> Act. 3, 19~21 b Act. 3, 22 (Deut. 18, 15) c Act. 3, 24~26. 
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xptrf)c; ~Wv-rwv xcd ve:xp&v. ToU-rcp mfv-re:c; at npocp)î-rat 
B [.Lap-rupoüow &cpe:ow &q..1.ap·n&v Àa~dv 3ta 't'OÜ 6v6{J.Cl't'OÇ ocô-roü 
15 n&.v-ra 't'Ûv ntcr't'e:Ùov-ra etc; wh6va. n 209. (Ü{J.otwc; n&.Àtv, Û't'€ 

't'ÛV xwÀàv ~&.cra't'o, o{hw tp'f)O'(' (( Me:'t'Ct:VO~O'IX't'€ oùv xoct 
i:ntcr't'pé~a't'e de; 't'à ii;ocÀettpS!jjvat ÙfL&V 't'ac; &[.Let:p't'Lac;, Onwc; 
&v ~À9wcrt xatpot &vatVùi;ewc;, xcà &7tocr't'€ÎÀ1J 't'Ûv npoxexetpt-

5 0'[-Lévov Ù[.LÏV 'IY)O'OÜV Xptcr't'6v, &v ae:r: oôpocvàv fLÈ:V 3éi;occr8at 
&xpt xp6vwv &noxe<:'t'acr't'&.crewc; n&.v-rwv, &v iÀ&ÀY)O'€V 0 0e:àc; 
3ta cr-r6{J.a:'t'OÇ n&.v't'WV 't'ù>V &yLwv &n' at&voc;. e<:Ô't'oÜ npo­
'Jl'>)Tôiv•. )) K()(t [J.é[J.V'>)T()(' Tijç xr-/jcrewç Mwücréwç, o:6· (( l1ro­
(j)~'t'YJV Ü[.LLV &va:cr't'~cret KOpwc; b 0e:6c;b ))' xaln&.Àtv inttpépet' 

10 (( Ka:ln0CV't'€Ç aè: at npotp)î't'e<:L &nO La:[.LOU~À xal 't'ù>V xoc9ei;9jc;, 
Ocrm iÀ&.ÀY)O'e<:V xa:l xa't'~yyetÀe<:V 't'ac; -f){J.époc:c; 't'whoc:ç ÙfLe:Ïc; 

C icr't'e utol 't'ù>V npO(j)Yj't'ù>V xal -r9j<; 3tcx6~XYJÇ, ~<; até6e't'O b 0e:Qç 
npàc; 't'OÙ<; 1ta-répa:c; ÙfLNV Àéywv npàc; 'A~pa:rl{J. • Kcxl &v 't'Ci) 
crttépfLe<:'t'~ crau èveuÀoyYJ6~croV't'CXL niicra:L at 7tet:'t'ptal 't'Yjç y9jc;. 

15 (lfLLV npù>'t'OV 0 0e:Oc; &vacr't'~crac; -ràv 7taLaa aÔ't'oU &nécr't'eLÀev 
aô-ràv e:ÔÀoyoÜv't'a Ü{J.iic; èv 't'Ci) &nocr't'pa:tp1jva:L ~XCXO''t'OV &nO -rillv 
7tOVYjpt&v ÛfL&vc. )) 210. ToU-rote; niicrt {J.ap-rupeL xcxl b [.Lcxx&.­
ptoc; Tié-rpoc;, &cr7tep xal at eôa:yyeÀtcr-rocL, xal 0-rt n&v-rec; at 
7tpotp9j't'ct;L 7tpoxa-r~yyetÀct;V 't'ClÜ't'CX n&.v-ra, Ù't'L 0 0e:àç 3e:u-répocv 

' 1 j, { ' ~ " ' 'tW(X XCX't'ClO''t'C(O'L\1 X.IXLVtjV 1t€7tO~'f)XE: XIXL 7tmet, 'f)V XClL 7tpOXCl-
5 -r~yye:tÀ€ ata O''t'6[.LCl't'OÇ nrfV't'WV 't'b>V 7tpO(j)'f)'t'ù)v, xal oti't'€ 7tpà 

't'ClÜ't'YJÇ Tljc; XOC't'<XO''t'&.cre:wç e!ne:v é't'épav dvat, oti't'e: {J.E:'t'a 't'~V 
{J.éÀÀOUO'IXV é't'épav &7t€(j)~VIX't'O, &Ma f.Le't'a 7t&.V't'(t.)V 't'&V 7tpo­
<f>Yj't'ù>V xal &nom6ÀWV 3Ùo f..L6VOV èi;eine, 't'IXth'f)V x.at rijv 
[J.éÀÀOUCJ()(V. 

209, 7 &ytrov : -r:Wv add LS Il 14 èveuÀoy'I)EI~crov-r:ca : èv croL add LS Il 
16 Ô[.têic; : 1)[.têic; mwin Il cbrocr-r:pœqri}vœt : &1t'ocr-r:pélpew LS. 

210, 1 !J.œx.&:ptoc;: [.tœx.œph'l)c; LS Il 8 v-6vov: [.t6vœc; LS. 
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Digression 

211. Jadis, lors de la construction de la tour, les hommes 
en lutte contre Dieu décidèrent d'escalader le ciel ; Dieu, 
en divisant leurs langages, l'en dit vains leurs efforts 1 . 

Survenu aux derniers temps pour sauver les hommes et 
pour introduire notre nature dans le ciel, Dieu, présageant 
au jour de la Pentecôte l'ascension du reste de l'humanité, 
réunit à nouveau du haut du ciel les langues par l'Esprit 
Saint, et en fit don aux apôtres. 212. Pierre, le grand 
héraut de cette Nouvelle Alliance, debout au milieu de la 
foule prononça un discours ; tenant les clefs des cieux que 
le Christ lui avait confiées, il proclama avec assurance les 
faits que les évangélistes ont mis par écrit : baptême, vie, 
mort, résurrection, grâce de l'immortalité et de l'incorrupti­
bilité- en effet, c'est ce que Pierre veut dire par «l'ayant 
délivré des affres de la morta >> -, et aussi l'ascension au 
ciel; il appelle la condition future « temps du répit" », et 
laisse entendre que c'est là la bénédiction promise à Abra­
ham, annoncée par tous les prophètes à tontes les nations, 
et que son chef est le Seigneur Christ par qui toutes les 
nations sont bénies. Gloire à Dieu qui avait préparé et 
révélé à l'avance les choses qu'il a accomplies à présent et 
qu'il continue d'accomplir. Amen. 

211'. Cf. Ill, 2-4. 

212a Act. 2, 24 b Act. 3, 20. 

D 
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Il"'P"'YP""f>-lj 

211. 'E1t1 't'~Ç 1tUlY'(07tottctç 6e:O!LClX,o13v't'éÇ 7tO't'e: at &v6pcv7tOL 
1)(3m)Àov't'o e:~ç 't'è\l oùpavèv &ve:À6e:Lv· 't'OÛ't'WV Td:.ç yÀÙ>crmxç 
crx.(crocç 0 0Eèç &7tp&x:rouç 1te:1tob-pœv. ,En' ècrx.&'t'ou -r&v 
x.atp&v èrd O'Cù'T1)f>~Cf 'TÜJV &v6pfu7twv 7tapayeyovc1ç xal TI)v 

s ~fJ.E'Tépav cpUcnv ELç oùprxvàv &vayay6lv, tv ~!J.épq:; 'T!fjç llEV't''Y)­
XOO'T!fjç 7tpop:Y)vÙwv xat 'TÜJV Àot7tÙ>V Tijv &vo3ov, 3t~ llvEÙ­
fl.lX't"OÇ &yLou oùpav66Ev 7t&Àtv 't"~Ç yt..fuacraç cruv&~rxç 'TO~Ç 
&7tOO"'t"6f..otc; 3Œwcrt. 212. Kat cr-raOElç 0 -r!fjç Néaç -raÙ't'1)Ç 
6.'"'0-i)x"I)Ç fléy"'ç x'ijpui; ITé-rpoç l:v flécr<p ~"l)fl"I)YOPWV, ""'t &ç 
t7ttO"TEÙÜ1) 7tap~ Xptcr'TOÜ XÀE~3aç 'TÜJV oùpav&v ~acr-r&:~wv, 

297 A 5 
è:~6a fJ.E'T~ 7trxpp1)crLrxç & xal o~ eùrxyyEÀtcr-rcà cruvEyp&:o/rxv-ro, 
~' À ' o. 1 ~ 1 ~a 1 1 I-"C<.7t'TLO'{J.lX, 7t0 L'TELrxV, VOCVOC'TOV, OCVOCO''TtXaLV, IXVWJC<.CJLlXÇ XtXf>LV 
xocl &cpOapcrtrxç - 't'OÜ-ro y~p ~oÛÀE-rat f..éyEtv « /..Ùcrocç -raç 
ch3~vrxç -roü Orxv&.-rou a » -, xrxl O{J.oLwç -r~v &vo3ov Tijv de; -ràv 
oùprxv6v· xcd « xatpoùç &vao/ù~ECùÇ b )) xaÀE~ -r~v !J.éf..Àoucrœv 
xa-r&.cr-racrtv, xal -re<Ù'T1)V f..éyEt Tijv 7tpOE1t1)YYEÀfJ.éV1)V EÙÀoy(œv 

10 't'ii} 'A~pœ&p., xrxt 3ta 7t&.v-rwv -r&v 7tpOcp1)-rWv aù-r~v X1)pu-r­
-rop.év1)v È:7tltt&.v-ra -ra ~{h1), xœt &px1)yàv œù-r!fjç -ràv ~Ecrtt6'T1JV 
Xptcr-ràv dvat, 3t' oO 7t&v-ra -r~ ~Ov11 EÙÀoyoüv-roct. ~6~a -rii} 
-raü-ra É:'Tot!J.&:crœv-rt xœt 7tpOtJ.1)VÙcrav-rt 0e<;> xal vUv 7tÀ1)pfu­
cravn xocl ~'Tt 7tÀ1)poüv-rt. 'A!J.-ftv. 

211, 3 eox&.ou : 3è add L Il 5 ev : •ii LS. 
212, 5 &8ocvoccr(ocç : &:8ocvoccrLocv LSmwin Il 6 &:~8ocpcr(œç : &:~8œp­

dœv LS Il 12 eÔÀoyoüv't'oc~ : xoct .3ol;&~oVTIX~ rcocpà: E>eoiJ add LS Il 
13-14 xcà 1t'f;\O!J."t)VUcrocvn- 'A!J.'fjv om L xoct 1t'p0[.1.1)VUcrocv't'~ ®eéi) omS. 
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ÉTIENNE* 

* Le dessin ci-contre est placé dans le Laur., fol. 170r, ct dans 
le Sin., fol. 125v, au bas de la page, à la suite de la digression sur Pierre. 
Il représente, ainsi que l'indique la légende, « Saul gardant les vête­
ments des gens qui font périr Étienne )) (Act. 7, 58). On y voit Saul, 
assis sur un haut tabouret recouvert d'un coussin, avec un escabeau 
sous ses pieds. D'un geste de la main, il invite ceux qui vont lapider 
Étienne à déposer devant lui leurs vêtements. Deux de ces hommes 
s'en sont déjà débarrassés, trois autres sont en train de le faire et un 
sixième, si nous lisons correctement la miniature, très effacée à cet 
endroit, enlève son manteau. Rien ne justifie cette miniature dans le 
texte de la Topographie, V, 213-214. Elle a probablement été trans­
portée ici d'un manuscrit illustré des Actes des Ap8tres. La miniature 
du Laur. (très abtmée, voir Introd., fig. 29) semble conforme à celle du 
Sin. reproduite ici. Le Vat. accole la figure de Saul gardant les vête­
ments à la scène de la lapidation représentée sur la miniature suivante, 
cf. infra. 

LIVRE V, 213 

~TE<I>ANO~ 

c!V'~oc ~Y~'TTioiN :!l.i''Mj'TIA 
'l'l.l>f JI.NA!riiYNTI.IJ'I TON C.Te!pANON 

l:TE\IIANOl: om codd. 
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213. Voici Étienne', premier martyr et premier diacre 
de la Nouvelle Alliance, celui qui a eu pour meurtrier le 
grand Paul encore zélateur de la Loi, Étienne qui lutta 
sen! contre la synagogue entière, qui a fait se lever pour 
regarder l'Arbitre de la lutte, Étienne qui contempla les 
cienx ouverts et le Fils de l'homme debout, à la droite de 
Dieu; car alors que toute la divine Écriture représente le 
Christ assis, Étienne l'a vu debout : la violence du combat 
a fait se lever pour regarder l'Arbitre de la lutte. Aussi 
Étienne, exhorté par le Christ à monter vers cette gloire, 
a-t-il prié pour ceux qui le lapidaient, disant : « Seigneur, 

213 1• Le Laur. et le Sin. commencent le folio suivant (17Qv ct 126r) 
avec un dessin représentant l'épisode central du martyre de saint 
Étienne, sa lapidation (Act. 7, 57-60). On voit au centre le saint 
tombant à genoux, les bras levés dans le geste de l'orant. Autour, 
disposés en amphithéâtre, des personnages vêtus tous de la même 
façon sont en train de lapider Étienne. La main de Dieu, émergeant 
du ciel, tient une couronne au-dessus de la tête du martyr. Des 
légendes précisent le contenu de la miniature. Tout en haut, on lit 
« le peuple des Juifs lapidant Étienne », en bas, << Étienne, premier 
martyr, en train d'être lapidé », et au-dessus de la tête du saint, 
«Seigneur Jésus~Christ, reçois mon esprit» (Act. 7, 59). La scène n'est 
pas décrite dans la Topographie. La miniature provient probablement, 
elle aussi, d'un manuscrit illustré des Actes des Apôtres. Le Sin. 
s'accorde avec le Vat., fol. 82r, mais ce dernier fond deux épisodes en 
une seule composition (Introd., fig. 31). La miniature précédente est 
réduite ici au seul personnage de Saul gardant les vêtements ; relégué 
dans l'angle droit, il se trouve incorporé à la scène de la lapidation. 
De ce fait, un personnage à l'extrême droite a dû. être déplacé. Les 
remaniements du Val. sont manifestes. Nous reproduisons donc ici le 
dessin du Sin., plus correct. La photographie ainsi que le microfilm 
ne sont pas nets ; il faudrait peut-être restituer, d'après le Vat., les 
pierres volant autour du saint. - La miniature du Lallr. présente 
une composition différente que nous reproduisons dans l' Introd., 
fig. 30. Le dessin est très effacé, mais il semble bien qu'on y distingue 
Étienne agenouillé à mi-hauteur d'une colline qui s'élève vers la 
droite. Au-dessus de sa tête, la main divine tient la couronne. Au 

(Suite de la nole p. 318) 
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213. Oil-roç 6 2:-rérpœvoç, 6 -r~ç Nél)(ç Ll.too0~><1)Ç 7tpw-ro-
' ' ' ' ''' rr-À •YÀ""" ~O:.p't'UÇ XC<:t 1tpûYC'OoLOCXOVOÇ, 0 't'OV !J.EYOCV OCU 0\1 E't'L ~"tj (1) • 'IV 

B ùn&pxov't'oc 't"oÜ v611-ou <povéoc 'Œtov xeX't'YJ~évoç, 0 ~6voç (J.E'Tà. 
n&O'YJÇ cruvocy(l)y~ç &y(I)Vt~6p.evoç, 0 'C'ÙV 'Ay(l)vo6é't'1jv npàç 't'~V 

5 6éetV è~e<:Ve<:O"'C'~Ge<:Ç, OÜ'C'OÇ Q 6e(ùp{;)v 't'OÙÇ oÔpocvoÙç 3t"f)VOL­
î'(J.éVOUÇ xo:.L 't'ÙV Y~Ov 't'OÜ &v0pcilnou É:cr'C'ÙYre<: È:x 3E~t&v 't"OÜ 
0eou· 7t&""Jç yàp -r~ç Bdooç Ppl)(tp'ijç xœB~[J.evov ÀeyoÙa1)ç, 
oÙ't"oÇ É:a't"W't'e< d3ev· 1) yà.p a<po3p6't'YJÇ 't'OÜ &y&voç ÈnL 't"ijv 
Oéocv 't'ÛV 'Ay(l)vo6é't'YJV È:~rxvéa't'YJcrev. "06ev x.ocL 7te<:p' whoü 

10 1tpO'TpE7t6(J.EVOÇ &vtévoct dç èxdVYJV ~V 36~G<V YJÜXE't'O 't'OLÇ 
e<:Ù't'àV À~ea~oum Àéyoov· (( KUpte, w}j G't'~cr:JÇ e<:Ô't'o'Lç 't"ijv 

213, 1 Qt om LS. 
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ne leur impute pas ce péché an, mais toi-même<< reçois mon 
espritb >>. Eh bien, lui aussi a vu et proclamé les mêmes 
choses que les autres, à savoir que c'est dans le ciel que se 
trouve le Christ, chef de la deuxième condition ; Étienne 
le supplie de l'accueillir là, lui aussi. 

Digression 

214. Voici Étienne, lui aussi héraut et fervent champion 
de la Nouvelle Alliance : de ses yeux il a contemplé, ravi 
par l'Esprit', Jésus séjournant à l'intérieur du firmament; 
lapidé, il l'a supplié d'accueillir son esprit. Voici celui qui 
a prononcé un long discours aux Juifs, dans lequel il les 
a accusés d'avoir été les meurtriers de Jésus. C'est pourquoi 
Étienne, lui aussi, nous garantit ce qu'ont proclamé les 
témoins précédents : mort, résurrection, ascension au ciel. 
Gloire à celui qui avait préparé et révélé à l'avance les 
choses qu'il a accomplies à présent et qu'il continue 
d'accomplir. Amen. 

centre de la composition, deux personnages lancent des pierres de 
leurs bras levés. L'angle gauche, en bas, est occupé par Saul gardant 
les vêtements, contradiction manifeste, puisque le Laur. l'avait 
représenté sur la miniature précédente. De fait, une légende identique 
répète : « Saul gardant les vêtements des gens qui font périr Étienne », 

On voit les innovations introduites par le copiste du Laur., et les 
libertés qu'il a prises: alors que les compositions du Val. et du Sin. sont 
encore pleines de réminiscences antiques (cf. KoNDAKov, I, p. 150), 
la miniature du Laur. est typiquement byzantine. Elle est proche 
de celle que l'on trouve dans le Ménologe de Basile (Val. Gr. 1613, 
fol. 275), dans le Nouveau Testament de la coll. Rockefeller Mc Cor­
mick, du XIIIe siècle, fol. 114 (cf. E. J. GOODSPEED, D. W. RIDDLE, 

H. R. WILLOUGHBY, The Rockefeller Mc Cormick New Testament, 
Chicago, 1932, vol. 1, Color Facsimile, fol. 114v, ainsi que le vol. III, 
The Miniatures, p. 251-253, pl. LXXXVI, pour le dessin du Ménologe), 
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&11-ap·dav 't"aÜTYJV a>>, &ÀÀà crù aÔ't"àÇ << OéÇar. 't"à 7tVEÜ!J.OC !J.OUb n. 
'13où xat aô-ràç 't"à aù-rà 't"oÎ:ç &ÀÀotç xcd. e!3e xd X1JpÜ't"'t"et, 
ile; eLç 't"àv oùpav6v ècr-rr.v 6 Xptcr't"6ç, ô -r~ç Oeu-répaç xoc't"oc-

15 a't"&:crewç &px1Jy6ç, av nocpocxaÀeî: xat tXÙ't"àV tXÙ't"66t OéÇacr6Clt. 

C 214. Kotl oi'iToç T~ç Néotç b.Lot6~><1)ç x~pu~ xotl &ywvLm~ç 
6ep!J.àç tmOCpxcvv ClÔ't"oÎ:ç Ocp6aÀ!J.OÎ:ç è6e:OCcroc't"o 7tVEU!J.tX't"LX.W­
-repov 't"àv 'l1jcrOÜV é:'crw6ev 6v't"a 't"OÜ O"'t"EpEW!J.OC't"OÇ, av Xrl1 
ÀL6ot~6[L<VOÇ 7totpot>t<XÀ<c 3é~otcr6otL ot>'>'t"ou 't"O 7tV€U[J.<X. ÛÙTOÇ 

' ' 'I • ' '"' ,, • ' ' z. 5 7tpoç 't"OUÇ OUoOCWUÇ €<-;,E:'t"EtV€ !J.EYrlA1)V o1)!J.1)YOptav, ev tl 

, ' "'' " ' - 'I - 6 A ' ' ' (.(U't"OUÇ 'JAEYsE CflOVE(.(Ç 't"OU "fJO"OU yeyov 't"(.(Ç. ut(.( 't"OU't"OU XtXt 
' \ 1 • ~ & \ t "' ' , 61. OCU't"OÇ 7ttO"'t"OU!J.EVOÇ 1)!J.OCÇ, 7t€p XOCt Ot 7tpCV't"Ot ê.tp1jXtXcrt, ocV(.(-

't"OV xrlt &vcXcr-racnv xrlf. &voOov dç 't"àv oùpor;v6v • .6.6Çrl 't"<}> 't"rlÜ't"rl 
è't"ot!J.&crocv't"t xrlf. npoxor;'t"ocyydÀ<XV't"t xœf. vüv 7tÀ1JpWcrav't"t xo::l 

10 È!'t"t 1tÀ1jpOÜV't"!.. 'A!J.~V. 

213, 13 aô't"Oç : oiSToç LSmwin. 
214, 6 aÔ't"oÙç- 'I1Jcroi3 om V 11 7 &nep : Ocranep LS 11 8 xcd1 om LS Il 

10 ~'tt om LS. 

213a. Act. 7, 60 b Act. 7, 59. 

et dans quelques psautiers, comme l'indique J. J. TmKANEN, Die 
Psallerilluslration im Mitlelalter, Bd 1, Heft 1, Byzantinische Psalter­
illuslration, Helsingfors, 1895, p. 38. Saint Augustin mentionne dans 
son Sermon 316, 5 (PL 38, col. 1434) une image qui correspond aux 
deux miniatures de Cosmas : (( Dulcissima pictura est haec ubi videtis 
sanctum Stephanum lapidari, videtis Saulum lapidantium vestimenta 
servantem. » 

2141• Il s'agit d'un ravissement comparable à celui que rapporte 
Paul dans la seconde ÉpUre aux Corinthiens, 12, cf. Top. Chrét., V, 220. 
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PAUL 

215. Voici le grand Paul', l'apôtre, le chef de la phalange 
céleste, celui qui a en lui la voix vivante du Christ, celui 
qui porte sur son corps les stigmates du Christ, le grand 
docteur de l'Église qui chaque jour subit pour elle mille 
morts, celui qui au nom du Seigneur se glorifie même de 
ses faiblesses, celui qui a en lui la grâce jaillissante du 
Christ, celui qui s'adresse en langues à toutes les nations, 
persécuteur jadis, aujourd'hui persécuté, pécheur jadis, 
aujourd'hui gracié, ravi jusqu'au troisième ciel et jusqu'au 
paradis, auditeur de paroles ineffables, juge éprouvé des 
grâces spirituelles, grand auteur de canons, lui qui dépasse 

2151• La miniature, reproduite ci~contre d'après le Sin., se trouve 
placée dans ce manuscrit au bas du fol. 126v, à la suite de la digression 
concernant Étienne. Elle doit illustrer le texte sur saint Paul qui 
commence en regard, au fol. 127r, mais n'y trouve pas de justification. 
Cependant, comme elle figure des épisodes bien connus de la vie de 
l'Apôtre, on la comprend sans peine. Empruntée à un manuscrit 
illustré des Acles des Apôtres, la miniature réunit plusieurs scènes qui, 
probablement, étaient séparées à l'origine. On y remarque aussitôt, 
légèrement vers la droite, la figme debout qu'une légende désigne 
comme« saint Paul ». Nimbé, et tenant un codex dans sa main gauche, 
tandis que de la droite il esquisse un geste de bénédiction, vêtu 
comme les prophètes qui précèdent, saint Paul fait partie de la même 
suite de portraits d'auteurs. Seul ce portrait, emprunté probablement 
à la page de titre d'un recueil de Lettres, aurait dü figurer ici. Cepen­
dant autour de lui s'organise tout un récit. Il commence dans la ((ville 
de Jérusalem 11 placée à l'angle gauche de la miniature. Deux« grands 
prêtres » remettent à " Saul 11 une lettre d'introduction pour la syna­
gogue de Damas (cf. Act. 9, 1-2 et 26, 12). Dans l'angle droit, on voit 
cette ville accompagnée de la légende « ville de Damas 11. L'épisode 
central se situe sur la route de Jérusalem à Damas : Saul est frappé 
par la lumière tombant du ciel, tandis qu'une voix prononce : « Saul, 
Saul, pourquoi me persécutes-tu ? ~ Une autre légende, qu'on ne 

(Suite de la nole p. 322) 
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TIA!AO~ 

215. 0i5't"o<; 0 11-éyaç llaiJÀoç, 0 &n6cr-roÀoç, 6 't"~ç oùpav(ou 
cprl.Àe<yyoç -re<l;trl.p;pJç, 6 iv ~e<u-riji ~x.wv -ràv Xptcr-ràv Àe<Àouv-re<, 

D 6 TOC cr-rLy11-a-ra 't"o\3 Xpta-ro\3 èv T<î> aWwt-rL 7teptcpépwv, 
6 (.léye<ç 3tMcrxe<Àoç -c'ijç 'ExxÀ1Jcr(e<ç, 6 f'Up(ouç 6e<vr1.-rouç xe<6' 

s èx&cr'n)V tmèp -r~ç 'Ex.x.ÀYJaLo:;ç Ô1to11-évwv, 6 èv Kup(<p x.aux.W­
!1-EVoç x.at -raî:ç ~8Lo:tç &cr6evdaLç, b TI)v x.&ptv 't"o\3 Xpta-roü èv 
èau't"é)l ~pùouac-:v ëx.wv, b yÀÛlcrao:tç ÀrxÀ&v 1tiicrt 't"oÎ:ç ë6vemv, 
6 1to-rè 8tWx.-rYJ<;, vüv 8è 8twx.6!-Levoç, b 7to't"è &.!Lcxp-rwÀ6ç, vüv 
8è: ~ÀeYJ!Lévoç, 0 éwç -rpL-rou oùpavoü &:p7taydç x.rxt 1t&"Aw dç 

10 -ràv 7tap&8etcrov, 0 -r&v &pp~-rwv PYJ!L&-rwv &x.oua't"~ç, 6 -r&v 
7tVEU!LCl't"tx.&v x.aptcr!L&-rwv x.ex.pt!l-évoç 8txacr-r~ç, 6 11-éyo:ç 
x.avov&px.YJ<; x.rxt Ùnep~a(vwv -roùç ÀOL7toÙç 8t8acrx&Àouç -r9jç 

ITAYAO:E : om codd llcô)Àoç 0 <bt6cr't"oÀoç mwin. 
215, 6 xcd : €\1 add LS. 

21 
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les autres docteurs de l'Église, Paul dont la salutation 
finale dans toutes ses Épîtres est, en guise de signature, 
«la grâce du Seigneur». 216. Voici celui qui dans toutes ses 
ÉpUres, comme s'il était déjà dans la deuxième condition, 
ne cesse de se réjouir et de vouloir persuader : << Il nous 
a ressuscités avec lui et nous a fait asseoir avec lui, 
répète-t-il, dans les régions célestesa ))' et : << C'est par 
l'espérance que nous sommes sauvésb n, ainsi que mille 
autres passages qu'il n'est pas aisé d'énumérer maintenant. 
N'en citons donc que quelques-uns, pour ne pas allonger 
notre propos. Ainsi, Paul dit dans la première ÉpUre aux 
Corinthiens : « Si c'est pour cette vie seulement que nous 
avons mis notre espoir dans le Christ, nous sommes les 
plus malheureux des hommesc. » Quoi, Paul, après cette 
vie ici-bas, y en a-t-il une autre que nous devons attendre ? 
Oui, confirme-t-il, il existe une vie meilleure, intense, 
céleste, promise par Dieu avec serment. 217. En effet, Paul 
ajoute : << Aussi, Dieu, voulant faire voir bien davantage 
encore aux héritiers de la promesse l'immutabilité de son 
dessein, s'engagea-t-il par serment, afm qu'au moyen de 
deux réalités immuables, dans lesquelles il est impossible 
à Dieu de mentir, nous soyons puissamment encouragés, 
nous qui avons trouvé un refuge, à saisir l'espérance qui 

trouve que dans le Vat., au~dessous de la figure prosternée, traduit la 
question de Saul : « Qui es-tu, Seigneur ? » Une troisième, placée 
à droite du rayon, rapporte la réponse du Christ: ((Je suis Jésus que 
tu persécutes» (Act. 9, 3-5). On voit Saul regarder le ciel, la main droite 
levée dans un geste d'effroi, et derrière lui deux hommes désignés 
comme «compagnons de route de Sa til n. Le troisième épisode est celui 
de Saul dans l'attitude de la 1t'pocndJV1}a~ç, le quatrième le montre 
aveugle, mené à Damas par un de ses compagnons, ainsi que le 
racontent les Actes (9, 8), cependant que la légende (( Ananias guéris­
sant Saul » est fausse par rapport à cette scène, - Dans le Val., la 
composition est réduite (lntrod., fig. 33; l'épisode des grands prêtres 
y est omis). Une fois de plus, le dessin en largeur se trouve transposé 
en une image centrale. Les deux manuscrits offrent des différences 
notables dans les vêtements de Saul et de son compagnon (appelé 
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'Ex:xÀ'Y}aLac;, IlcxUÀoc;, oô 0 &G7t1Xcr!J-O<; èv n&.crcxtç "Tcx'Lç 'Entcr't"o­
Àcx'Lç cxÙ't"oU, 6lç èv 't"&.~et O''Y)(Ldou, ~ « x&.ptç >> èa't"t « "ToU 

300 A 15 Kup(ou >>. 216. ÜÛ't'OÇ xaEI6)..ou èv n&.acuc; 't"cx'Lç é:cxu-roU 
'E7ttO''t'OÀIXÎ:Ç1 <Ûç ~Ô"'j ye:V6!J-E:VOÇ èv 't'1j ÔEU't'épCf XIX't'CXO''t'ci.O'Et, 
ye:yYjEI6lc; xo::1ne:notEI6lç Ôtcx-re:Àe:L· (( ~uv~yetpe: xd cruve:x&.Eitcre:, 
<p&crxCùv, èv -roïç ènoupcxv(otça n, xcxt· << T?) èJ.nLôt èa~EIY)-

5 !J.EV b », xo::t &À!.cx fLÜpto-:, & vUv xoc-ro::Àéye:w oùx eùxepéç. 
'Ev(CùV ÔÈ: (LV"'j(LOVEÜO'Cù(LEV 1 fviX !J.1j 't'ÛV À6yov tJ.YjXÜVCùtJ.EV, 
Aéye:t -roLvuv èv -r1) npOc; KoptvEILouç npÛl-r"(J 'Etttcr-roÀTI 
oü-rwc;· << Et èv -r?j ~w?i -riXÜ't'"(J èv Xptcr-r(}> 'ijÀ7ttx6Teç ècr(LÈ:V 
!J.6vov, È:Àe:e:tv6-re:pot n&.V't'CùV &.v6pÛl7tCùV È:cr(Lév 0 • >> 'AÀÀà -r(, 

10 & ITIXUÀe:, (J.E't'à -r1,v èv't'cx136o:: ~Cù-f}v, nofcxv &ÀÀY)V È:Àn(~e:tv 
b<pdÀop.e:v ; Nd, <pY)cr(v, ~cr-rt -nç xpd-r-rCùv ~Cù-f}, tcrxupà xd 
oùp&.vwç, !J.EEI' 8pxou ttcxpà 0e:oU èniXyye:ÀÀO!J.éV"IJ. 217. <l>Yjcrl 
y&p· (( 'Ev <}> ne:ptcrcr6-repov ~ouÀ6[J.e:voç 0 0e:Oç èntôe:L~o:.L 

B 't"OÏ:Ç XÀ1)pOV6fLOLÇ 't"ijÇ È7tayyeÀ(aç 't"O &f.Le't"a6e't"OV 't"ijÇ ~ouÀijç 
cxù-roU È:(Le:cr(-re:ucre:v 8px<p, tvo:: ÔLà ôUo npcxy(L&-rwv &[J.e:'t'o:.-
61 ' 1" '"'' .t. 1 6 C\ 1 ' ' 1 ... 5 E't'CùV1 EV O~Ç IXOUVCX't'OV 't'EUO'/XO' /XL ~EOV 1 LO'XUpO:.V 7t0:.p0:.XA"IJO'LV 
~XWtJ.eV o~ xœtcx<puy6v-re:ç xpcx-r1jcrcn -r1jç npoxELtJ..éVY)Ç È:ÀnLôoc;, 

215, 141) om L (add L 1) S. 
216, 1 éct.u't'oÜ : ct.Ô't'OÜ LS Il 6 !J.V1J!J.OVeUaw~ev V : !J.V1J(J.OVe:Uao(J.ev 

Vl Lmwin !J.V'l')(J.OVe:Uact.(J.E:\1 S Il 7 KopwEHouç : ..y) add. L 1S Il 8 èv Xpta't'<";) 
om LS 1110 (:; om LS 1110-11 èlm((w Ù~e(ÀOf'<V: èÀ,d(of'<V LS. 

217, 6 xct.'t'o:qmy6neç : xct.'t'ct.cpe:Uyoneç LS. 

216a. Éphés. 2, 6 b Rom. 8, 24 c I Cor. 15, 19. 

(( Ananias )) dans le Vat. également) qui le conduit à Damas; cellX 
du Sin. sont beaucoup plus schématiques et plus simples. De plus, 
alors que dans le Sin., seules les figures de Paul au centre et de Saul 
après la vision céleste sont pourvues de nimbes, le Vat., anachroni­
quement, donne déjà un nimbe à Saul pendant la vision. Pour la 
comparaison des deux miniatures, voir : WEITZMANN, Illustrations in 
Roll and Codex, p. 187 et 142. Cf. aussi KoNDAKov, I, p. 149. - Le 
Laur., fol. t71v, qui place la miniature au haut de la page, avant le texte 
sur saint Paul, réduit encore la composition. Il ne garde que les deux 
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nous est offerte : en elle nous avons comme une ancre de 
l'âme, sûre autant que solide et pénétrant à l'intérieur du 
voile, là où est entré pour nous, en précurseur, Jésus, 
devenu pour l'éternité grand prêtre selon l'ordre de Melchi­
sédech a. >> Et de plus : <<Vous savez que vous avez une 
richesse meilleure et qui dure b.>> Et encore:<< Puisque nous 
recevons un royaume inébranlablec. >> Ou encore : « Car 
nous n'avons pas ici-bas de cité permanente, mais nous 
cherchons la cité future ct. "Et : «Car elle passe, la figure de 
ce mondee. "Et de plus : «La piété est utile en toute chose, 
car elle a les promesses de la vie, la vie présente et la vie 
futuref, >> Ou encore : << Non, frères, je ne me flatte pas de 
l'avoir déjà atteint; mais je dis une chose : oubliant ce 
qui est derrière, tendu vers ce qui est devant, je cours vers 
le but pour remporter le prix auquel Dieu nous appelle 
d'en haut, dans le Christ Jésus; nous tous donc qui sommes 
des parfaits, nous avons cette même pensée g. >> Et : « Pour 
nous, notre cité se trouve dans les cieux, d'où nous atten­
dons ardemment le Sauveur, le Seigneur Jésus, qui trans­
formera notre corps d'humilité pour le conformer à son corps 
de gloireh." Et de plus : « Attendant la bienheureuse espé­
rance et la manifestation de la gloire de notre grand Dieu 

villes " Jérusalem ~ et Damas qui encadrent la composition sur toute 
la largeur du dessin, et place entre eiics deux scènes: 1) Saul (seul) en 
train de recevoir l' « appel céleste » et 2) Saul conduit à Damas par 
«Ananias guérissant Saul » (Inlrod., fig. 34). Pour l'évolution de la 
composition voir E. VON DonscnuETZ, « Die Bekehrung des Paulus )), 
dans Reperlorium fii.r Kunslwissenschafl, 50 (1929), p. 87-111, qui ne 
cite que la miniature de Cosmas du Vat., et In., Der A postel Paulus. 
Il. Seine Stellung in der J(unsl, Halle, 1928 (ne nous a pas été acces­
sible). - La réduction du sujet ne s'observe pas seulement dans les 
manuscrits de la 1'op. Chrét. Sur les mosaïques de la chapelle Palatine 
de Palerme (xnc siècle), dont la composition est très proche de celle 
du Vat., on voit Saul et ses deux compagnons sur la route de Damas; 
Saul est en train de tomber. L'illustrateur réunit ainsi deux épisodes : 
1) Saul frappé de la lumière; 2) Saul prosterné; ensuite vient la scène 
de Saul reconduit à Damas (E. VON DonscHUETz, « DieBekehrung ( ... ) n, 
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~v 6lç &yxupocv ~XOfl<V Tijç t/Juxijç, &crq>ocÀij TE xocl ~E~oc[ocv xoct 
dcrepxofJ.é""IJ" elç -rà ècrW-repo\1 -roü xo:'t'a7te-r&:crp.o:-roç, 81tou 
7tp68po!Loç Û7tèp ~fJ.&" elcr'l)ÀBe" 'l"')croüç xa-rOC 't'~\1 -r&:~t\1 

10 MeÀxtcreOèx &pxtepeUç ye\16!1-e\loç dç -ràv at&vo:a. n Kat 7t&:Àtv· 
<< rt..,Wcrxo\l't'eç ~xet\1 Û!J.&ç xpd-r-ro"a Ü1tap~t" xat !J.é\loucra\lb. n 

Kat 7t&Àt\l' « ~tO ~cxcrtÀeb:.v &cr&Àeu-ro\1 7trxpcxÀCX!J.~&vov-reçc. n 
Kat 7t&Àtv· << Où yOCp ~XO!J.E:\1 &8e !Û\Ioucro:\1 7t6Àt\l, &ÀÀ<Î -r~\1 

c !J.éÀÀoucrcx\1 è7tt~"')'t'OÜ(J.evd. >> Kcxt 7t&Àtv· Ticxp&yet y<Xp -rO 
15 crx'li!LCX 't'OÜ x.6cr!LOU 't'OÛ't'OUe. )) Kat 7t&:Àt\l' ({ (H Oè eùcré~et<X 

7tpoç m<vToc &q>éÀ•fl6ç tcrT.v, &mxyyeÀ[ocç ~xoucroc ~wijç Tijç vilv 
xcxr. -r!f)ç !-LeÀÀoÛcr1Jçf. >> Kcxk 7t&:Àtv· « 'AûeÀcpoL, èyW è!Let:u-ràv 
OÜ7tc.ù Àoy~~O!J.at XCX't'E:LÀ'tj({:lf\lcxt • ~V 8f, -rOC p.è\1 èm(O'Cù è7ttÀa\181X­
v6!LeVaç, -roï:ç Oè €'!J.npocr6e" è7tex-ret\16(1.e\loç, x.cx't'<X crxonàv 

20 OtWX(t) eic; -rb ~pcx~û:ov TI)ç &vw xÀ~crewç -roü 0eoü, èv 
Xptcr't'c{) 'lî')crOü· 8crot oÙ\1 -réÀetot, -roU-ra <ppo\l&(l.E:Vg. » Kcxt 
7t&:Àt\l' « tHtJ.&" Oè -rO rcoÀL't'eU!LCX è" oùpcx\loÎ:ç Û7t&pxet, 
èÇ où xat ~w-r!f)pcx &7texûex6!J.e6et: Kûptov 'l"')croüv, &ç p.e-rcx­
crx1J!J.rx-rLcret -rà cr&!J.<X -r!f)ç -rcxnet\16>creCùç ~t.J.Û)\1 eiç -rà yevé-

25 cr8cxt cxù-rO crÛ!J-!1-0pcpov -r<f> cr6>!J.CX't't 't''ljç 06~"/)Ç cxô-roü h, >> Kcxt 
7t&Àtv· « I1pocrûex6!J.evot -r~Jv !J.CXxcxpicx\1 èÀ7tL8rx xar. è7tt<p&vetcx\l 

D -r~ç 86~1JÇ -roü p.ey&Àou 0eoU xat Lw't'!f)poç ~!J.&v 'l'tjcroü Xpt-

217, 11 thto::p~tv: èv oùpo::votç add mwin Il 16 èrro::yyeÀ(œç: èrro::y 4 

yû(rxv LS Il 20 8td>xw : Ù'Lfux.<.ùv LS. 

217a Héb. 6, 17-20 b Héb. 10, 34 
13, 14 e I Cor. 7, 31 1 1 Tim. 4, 8 
3, 20-21. 

' Héb. 12, 28 
g Phil. 3, 13-15 

d Héb. 
" Phil. 

p. 89, fig. 1). La composition est encore plus réduite dans le manuscrit 
de Saint-Emméran de l'époque carolingienne (également discuté par 
DoBSCHUETZ, ibid., p. 91, fig. 2), où l'on voit: 1) Saul prosterné; 2) Saul 
reconduit à Damas. Le Nouveau Testament de la coll. Rockefeller 
Mc Cormick, du xmc siècle, fol. 115~" (cf. éd. citée à la note 213, 1, vol. 1, 
fol. 115r, et vol. III, p. 254-256, pl. LXXXVII, pour la mosaïque de 
Palerme), ne retient que l'encadrement architectural des deux villes, et, 
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et Sauveur, Jésus-Christi. » 218. Ou bien : " Si donc vous 
êtes ressuscités avec le Christ, recherchez les choses d'en 
haut, où le Christ se trouve assis à la droite de Dieu, songez 
aux choses d'en haut, non à celles de la terre•. , Et de 
même : << Voici, en effet, ce que nous avons à vous dire 
d'après la parole du Seigneur : nous, les vivants, qui serons 
encore là lors de l'avènement du Seigneur, nous ne devan­
cerons pas ceux qui seront endormis, car le Seigneur lui­
même, au signal donné, à la voix de l'archange et au son 
de la trompette de Dieu, descendra du ciel, et ceux qui sont 
morts dans le Christ ressusciteront d'abord; ensuite, nous, 
les vivants, qui serons encore là, nous serons emportés 
ensemble avec eux sur des nuées à la rencontre du Seigneur 
dans les airs, et ainsi nous serons toujours avec le Seigneur; 
consolez-vous donc les uns les autres par ces parolesh, n 

Et encore : << Ceux qui parlent ainsi, font voir qu'ils sont 
à la recherche d'une patrie; et s'ils avaient pensé à celle 
d'où ils étaient sortis, ils auraient eu le temps d'y retourner; 
mais, actuellement, ils aspirent à une patrie meilleure, 
c'est-à-dire céleste; c'est pourquoi Dieu n'a pas honte de 
s'appeler leur Dieu ; il leur a préparé, en effet, une citée. n 

Et de plus : " Il attendait une cité pourvue de fondations, 
dont Dieu est l'artisan et le constructeur". " Ou encore : 
"Ministre du sanctuaire et du tabernacle véritable que fixa 

entre elles, Saul conduit par un personnage vers Damas. Le Par. Gr. 510 
ne figure que Saul prosterné ; les rayons de la lumière partent d'un 
médaillon avec le buste du Christ (voir Sirarpie DER NERSESSIAN, 
<1 The Illustrations of the Homilies of Gregory of Nazianzus, Par. 
Gr. 510 », dans Dumbarfon Oaks Papers, 16 (1962), p. 197 s., pl. 2). 
- Les trois manuscrits de la Top. Cl!rél. présentent ainsi, du Sin. 
au Laur., en passant par le Vat., l'évolution qui s'est produite paral­
lèlement dans d'autres documents. La composition du Laur., avec 
son encadrement architectural, est plus proche des documents ulté­
rieurs que de l'original de la 1'op. Chrét. Elle indique, comme celle de 
de la lapidation d'Étienne (voir note 213, 1), que son illustrateur 
a suivi un modèle autre que la Top. Chrél., qu'il avait cependant sous 
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cr't'oüi, » 218. Kat 7t<fÀtv' << EL oùv cruv"f)yépfl"f)'t'E 't'l;} Xptcr't'l;}, 
't'à &.vw ~"t)'t'Û't'e:, où b Xpm-r6ç tcrnv èv Oe:/;t~ -roü 0e:oü xcx6~­
!J.E:Voç, -rel &.vw cppove:Î:'t'e:, f1.1J 't'à t7tt 't'Yjt:; y1jça. » Kal 7t&:ÀtV' 
<< Toü-ro yàp Û(J.Î:V f..éyo(J.EV Èv f..6yc:p Kuptou, 5-rt i}(J.e:Î:ç at 

5 ~&v't'e:t:;, at 7te:ptÀe:m6fLe:vat e:lç 't'~v 7tapaucrtcxv 't'OÜ Kuptou, où 
(.!1} cp6&:crWfLE:V 't'OÛÇ XOLfL1J6É:v't'aç· éh·t aù-ràç b KOptoç èv 
xe:Àe:ÛcrfLa'n, Èv cpwv?} &pxayyéf..ou xat Èv mXf..ntyyt 0e:oü Xa't'e<­
(3~cre:'t'œt &n' oùpavoü, xcxt aL ve:x.pol èv Xptcr't'l;} &vacr't'~O'OV't'at 

301 A np&-rov· ëne:t't'a iJfLe:Î:ç aL ~&v-re:ç, at ne:ptÀEt7t6(J.e:vm, &(.La crûv 
10 e<Ù't'oÎ:ç &.pnay'Y)cr6(J.e:6a Èv ve:cpéÀatç dç &n&:V't''Y)O'LV 't'OÜ KupLou 

dç &épa, xœt o{h<ù n&:v-ro-re: crûv KupLc:p Ècr6!J.e:6a· &me nape<­
xaÀe:Î:-re: &ÀÀ~Àouç Èv 't'oLe; À6yotc; 't'oO-rmçb, >> Kcxt n&:f..tv' « Ot 

' " À' ' 'Y '' ''1:> , y . yap 't'OLCW't'OC e:yOV't'E:Ç E:!J.cpavto.,OUO'LV O't'L 7ta't'ptoœ E1tLo.,'Y)-
't'OÜO't' xat e:l 11-èv Èxe:Lv"f)c; è(.!V1J!J.6ve:ucrav, &cp' ile; èl;é:(31)cre<v, 

1' ~\ 1 ' 1 1 "' '>:'11: ' ' ' 15 e:r.xov av xatpov ocvcxxe<!J.YJO:.L" vuv o xpe:t-r-rovoc; ope:yov-rcxt, -rou-
' ' 1 '>:'~ 1 ' ' 1 ' 1 ( Q l 't'EO''t'LV E7t0Up0:.VLOU' OLO OUX E7taLO'XUV€'t'(XL aU't'OUÇ a ~E:OÇ 

0e:àç È7tmaÀe:Lcr6at cxù-r&v· ~'t'OL!J.tXO'E yàp tXÙ't'oÎ:c; 7t6Àtvc. » Kcxt 
n&:Àtv' « 'Ei;EOéxe:'t'o yàp 't"'!jv 't'oÛc; 6E!J.EÀLouc; ëxoucrocv n6Àtv, 
~- nxvh·~ç ""t 3~1-'•oupyoç b 0e6çd, n K"t 7taÀ•v· « Tô\v 

20 &.yLwv Àe:t-roupyàc; xd -r'ljc; O'X1JV1jc; -r1jc; &À1)6tv1jc;, ~v énYJI;e:v 

218, 14 &~VYJ~6veucr.:x.v : è~V1J~6veuov LS. 

217i Tite 2, 13. 
218 3 Col. 3, 1-2 b 1 Thess. 4, 15-18 o Héb. 11, 14-16 d Héb. 

11, 10. 

les yeux, puisqu'il répète l'inscription incorrecte « Ananias guérissant 
Saul », absente des autres documents. - Pour le portrait de saint 
Paul, voir: H. P. L. L'ORANGE,« Plotinus-Paul »,dans Byzantion, 25-
27 (1955-1957), p. 473-485. Pour le cycle des illustrations de la vie de 
saint Paul, dont certaines offrent des affinités avec les miniatures de 
Cosmas, cf. la Bible latine du monastère de Saint-Paul-hors-les Murs: 
S. O. WESTwoon, The Bible of the Monastery of Paul near Rome, 
Oxford, 1876, cité d'après WEITZMANN, op. cil., p. 193-194. 
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le Seigneur et non pas un homme•. » 219. Mais dans les 
Actes également, lorsqu'il discutait au tribunal avec Festus 
et Agrippa, Paul exprima les mêmes idées : "C'est à cause 
de cette espérance, ô roi, que je suis mis en accusation par 
les Juifs; pourquoi juge-t-on incroyable parmi vous que 
Dieu ressuscite les morts•? » Ou encore: «Voilà pourquoi 
les Juifs, s'étant saisis de moi dans le temple, essayaient 
de me tuer. Soutenu par la protection de Dieu jusqu'à ce 
jour, j'ai continué de rendre le témoignage devant petits et 
grands, ne disant rien d'autre que ce que les prophètes et 
Moïse ont déclaré devoir arriver : que le Christ souffrirait 
et que, ressuscité le premier d'entre les morts, il annonce­
rait la lumière au peuple et aux nations b. »Et si l'on voulait 
réunir tous les passages de l'Apôtre à ce sujet, on trouverait 
que ses quatorze ÉpUres traitent presque exclusivement ce 
sujet : de cette condition-ci nous avons hâte de passer dans 
la condition future; c'est pourquoi Paul nous exhorte : 
<c Efforçons-nous d'entrer dans ce repose )), qualifiant la 
condition future de << repos )), car il n'y en aura pas d'autre 
après elle, et de « royaume inébranlable "• ce qui veut 
dire: qui ne sera pas supplanté'. 

219 1• Avec le développement sur saint Paul (V, 215-219), se ter­
minent les passages du Traité sur les deux conditions communs à la 
Topographie ct à la Chronique pascale, voir Introd., p. 86 s. Nous 
croyons pourtant que le Traité se poursuit dans la Topographie 
( § 227 s.), comme l'indique le titre (( Revenons au texte précédent ». 
D'ailleurs, la théologie et l'exégèse de ces paragraphes sont plus 
savantes que la« théologie» du ~este de l'ouvrage. Les digressions, par 
contre, comme partout ailleurs, reviennent à Cosmas. On remarque 
par exemple qu'en fait de ((christologie))' Cosmas souligne uniquement 
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B 0 KUpwç xod oùx &v8pû)rtoç8 • >> 219. 'AÀf..à xcxL èv -rcx'Lç 
llp&Çe:ow, O-re: Tc{> <I>~cr-rcp xcd -r<{) 'Aypbtrt~ èrct ~~!LOC't'OÇ 
3te:Àéye:'t'o, -nxi}r& tp1)cn · << lle:p!. 1jç èÀrtŒoç èyxaÀoÜ!LC<L U1tO 
'Iou3cd.wv, ~amÀe:Ü' TL &1ncr-rov xpLve:-raL nocp' ÔfLÏV, el 6 0e:Oç 

5 ve:xpoùç èye:îpa:ta; n Kat n&Àtv• « ''Eve:x<X 't'OÜ't'(ùV 'IouOaî:oL 
cruÀÀa~6!-Le:vot f.LE: èv 't'(i} le:pi{) èrre:tp&v-ro Otcxxe:tp(O'(xcr6aL. 'En~­
xoup~w; oûv -r:uyx&vwv -r:9ic; &nO -r:oü 0eoü &xpL -r:9ic; ~!J..épœc; 
-r:œthïjc; ~O''T:'Y)Xœ, ~J..œp-r:up6!J..evoc; fJ.tXpi}> -r:e xœ1 {1-ey&À~, oU3èv 
lx-rOc; Àéywv Wv -r:e ot npo<p9i-rœt èÀ6.À1)0'ft.V ~J..eÀÀ6v-rwv y(vecr6o:t 

10 xo:t Mwücr1}ç· d 7t0:61J-r:Oç 0 Xptcr-r:6c;, d np&-r:oc; èÇ &ve<cr-r&­
crewc; vexp&v, <p&ç tJ.éÀÀet xa-rœyyéÀÀetv -ri}> -re Ào:i}> xa~ -r:o'Lç 
gevecrtb. )) Kd d eeÀ~O'O{J-êV n&cro:c; 't'ac; 't'OU 'Anocr't'6ÀoU 
xp'f)cretç &:ve<ÀéÇo:cr6e<t nept -r:oU-r:ou, crxe:aOv 't"ac; 3exe<-récrmxpo:c; 
e<U-roü 'Entcr't'of..tXc; 3t' ~Àou eUp~crotJ.eV ne:pt 't'OU't'ou ÀeyoUcro:c;, 

15 0-rt èx 't'0:01'1JÇ -r:9ic; x.o:'t'e<cr't'&crewç ènl 't"Yjv tJ.éf..f..oucro:v ène:ty6-
fJ.e:6oc 3pe<!J-e:Lv, 06ev x.o:;l ne<po:;yyéÀÀet f..éywv· « l:nou3&crc.vtJ.e:V 
dcreÀ6e:'Lv e:Lç èxdV'YjV 't"Yjv XOC't'ft.7tO:UO"LVc », « X.OC't'ft.7te<UO"LV » 
aU't'~V dp'llx.Wç, &ç é't'épaç tL~ oi5cr1JÇ fJ.e't'' e<Ô't'~v, &f..f..tX x.d 
« ~o:mf..do:v &:cr&f..eu't'ov », Ïve< e'lnn 3ta3ox~v Il-~ ëxoucrocv. 

219, 2 8<< : 8Tav LS ]] 5 <o•hwv : o[ add LS ]] 6 !J.< : 8VTœ LS ]] 
7 -ruyx&:vwv : -ruxWv LS )) 8 ~ap't'up6~evoç : ~apwpoUv.evoç LS Il oMè:v : 
oô~evt V /1 12-13 xp-f)ae~ç 't'OÜ 'Arrocr't'6Àou transp LS. 

218° Héb. 8, 2. 
2198 Act. 26, 7-8 h Act. 26, 21-23 ' Héb. 4, 11. 

dans ces digressions la résurrection et l'ouverture de la deuxième 
condition, gages donnés à l'humanité entière; les développements 
théologiques caractéristiques du Traité en sont absents. 
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Digression 

220. Que dire de ce vase d'élection, de cette grande 
trompette retentissant de sons nouveaux parmi les nations, 
et qui allait réunir les nations et Israël en une seule Église ? 
On sait que sa première élection lui est venue des cieux, 
lorsque Jésus l'a appelé : l'ayant comprise, il n'a pas 
désobéi à la vision céleste. 

Ce même Paul, pendant qu'il 
vivait encore dans cette condition-Lieu du séjour 

des anges : 3e ciel 
ci, ravi jusqu'au troisième ciel, vit 

les rangs des anges; il contempla l'office des Puissances 
invisibles, Principautés, Dominations, Seigneuries ; ayant 
eu accès à toutes ces Puissances qu'on vient de nommer et 
ayant vu comme dans un miroir leur ministère, il s'exclama: 
(( Ne sont-ils pas tous des esprits serviteurs envoyés pour 
exercer un ministère en faveur de ceux qui doivent hériter 
du saluta? , Voici Paul qui précisa que le rang détenu 
autrefois par l'Adversaire était celui du maître de l'air, et 
raconta sa chute des cieux à la suite de son orgueil. Voici 
Paul qui s'exclama : «Ne savez-vous pas que nous jugerons 
les anges" ? n Et : « Ce seront les anges' qui jugeront le 
mondee. n 

221. Voici Paul qui, dans toutes ses ÉpUres, recommande 
de penser aux choses célestes, de rechercher les choses 
célestes, d'avoir hâte de passer dans le ciel, de s'empresser 
d'atteindre aux biens d'en haut•. Voici Paul qui, ayant 
désigné le ciel comme la cité et la demeure des justes, des 
anges aussi bien que des hommes, et de l'Église tout 

2201. Le Nouveau Testament donne ici, comme le Laur., &ytot. 
Il est possible, cependant, que le Vat. et le Sin. aient raison; Cosmas 
changerait &ytot en &yyeÀot pour obtenir le sens:« nous jugerons ... et 
eux, ils jugeront ... », 

c 
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220. Tl: 3e:L Àéye:tv xcd. 7te:pl -roÔt'ou 't'OÜ crx.e:ôouç t'~ç €xÀoy~ç, 
-r~ç i)xoôcr1J<; !J..e:y&:À'Y)Ç cr&:À7ttyyoç véC<ç €v 't'oÎ:ç ë8ve:m, 't'Yjç 

' ' "" ' ' 'I "'À ' ' 'E À ' GUVC<YOUO''Y)Ç 't'C( E:VV'Y) XC<L 't'UV crpC<'l E:LÇ !J..tC<V i XX 'Y)O'L0:.\1 j 

''Ü't't xC<t o:.Ù-T~ ~ npCÛnJ o:.Ù't'oÜ èxÀoy~ €Ç oùpo:.vffiv 't'OÜ 'l1Jcroü 
s npocrxo::Àe:cro:.(J.évou èyéve:'t'o, xd !-LC<6tilv oùx 1jne:H:l1JcrE: '1'1j oùpo::­

vLcp ùn't'o:.crLq;. 

ÛÛ't'oç n&:Àtv &pno:.ydç, ne:pttilv €v -r?) vüv XO:.'t'OCcr't'&:cre:t, gwç 
't'pi't'ou oùpocvoü 't'ffiv &yyéÀwv 't'à<; -r&:~e:tç €:6e:&:croc-ro, -r&v &op&:­
't'üN ô.uv&:!J.e:wv TI]v Àe:t-ToupyLo:.v xoc-rWn-re:ucre:, -rffiv 'Apxffiv xd 

10 -rffiv 'E~oumffiv xd Kupto't'~'t'WV xcd. noccrWv 't'Ù'Jv ô.uv&:(J.e:Wv 
~ ' • ~ ' ' a ~ ' 't'WV XO:."t'WVOfJ.O:.O'!J..E:VWV E:fJ.I-'0:.-t'E:UO'O:.Ç XO:.L XIX't'01t't'ptcrvE:tÇ 'T'1)V 

3to:.xovLo::v è~6oc « Oùxl n&:v-re:ç dcrl Àe:t't'oupytx.cl nve:Ô(J.O::'t'IX dç 
D 3tocx.ov(o:.v &nocr-re:ÀÀ6p.e:voc 3tà 't'OU<; (LéÀÀO\l't'IXÇ XÀYjpOVOfJ.E:Î:V 

crW't'YjpLo:.v a ; >> ÛÙ't'oç xo:.l 't'~V 7tO't'E -r&:~tv -roü 'Av't'tXE:t(J.évou, 
15 &ç 't'Yjç è~oucrLo:.ç 't'OÜ &époç Un~pxe:v, è~e:Lne: xal ~v &nà 't'OÜ 

't'Ô<pou €:~ oùpavWv 7tt'Ù'Jmv &v~yye:tÀev. ÛÙ't'OÇ n&:Àtv ~o<f· 
« Oùx oï3o::'t'e 8-rt &yyéÀouç xptvOÜfLE:Vb ; » Kocl n&:Àtv· « Ot 
&yye:Àot 't'àv x6cr!J..OV xpLvoumvc. >> 

221. Oih6ç ècntv 0 èv n&:croctç -raî:ç 'E7ttcr-roÀcxÎ:ç éau't'oÜ 
no::po:.yyéÀÀwv oùp&:vto:: <ppove:Lv xat oùp&:vta ~"IJ't'e'Lv, xal 
cr7te:Ù3e:tv 3po:fLE:Î:V èv oùpo:.vc'J) xd €:ndye:cr6o::t -r&v &vw 't'uy­
x&.vetva. ÛÙ't'6Ç €crtW Q Tijv 7t6ÀtV xcxi 't'à olX"fj't'~ptOV 't'ffiV 

s 3txoc(wv, &yyé"Awv xo::l &v6pWrcwv, xd n&.crYjÇ O!J.OÜ 't'Yjç 
304 A 'Exx.ÀYjcrLocç 't'àv oùpo:.vàv €~e:mWv, xe:<po:.À1jv 8Àou 't'OÜ crCÛ(J.IX't'OÇ 

220, 4 oùpavC:rv: oùpavoü LS )) 14 ÜiS't'oÇ: o\hw LS 1116 {3o~: è~6ct 
LS Il 18 &.yyeÀot : &ytot LSm. 

221, 3 't'uyx&vew : 't'uxerv LS. 

220a. Héb. 1, 14 b I Cor. 6, 3 
221a. Cf. Col. 3, 1-2; Phil. 3, 14. 

e I Cor. 6, 2. 
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entière, ajoute que le Seigneur Christ est la tête de tout le 
corps, parce que supérieur (à tous); il est au-dessus de toute 
Principauté, Domination, Puissance et Seigneurie, dit Paul, 
au-dessus de tout nom qu'on puisse nommer, non seulement 
dans le siècle présent, mais aussi dans le siècle à venirb. 
Bref, il est le grand docteur et l'exégète des troupes célestes 
et de l'Église ; cependant, lui aussi 1 ne mentionne que la 
condition présente et la condition future seules, ainsi que 
l'immortalité et l'incorruptibilité qui nous sont offertes 
par Dieu dans le siècle à l'avenir, de même que l'immuta­
bilité et tous les biens d'au-delà de ce monde dont nous 
sommes incapables d'imaginer la puissance. Gloire pour les 
siècles à Dieu qui avait préparé et révélé à l'avance les 
choses qu'il a accomplies à présent et qu'il continue 
d'accomplir. Amen. 

De plus 

Caractéristiques 
des Épitres de Paul 

222. Dès le prologue, Paul prône 
la foi des Romains, proclamée dans 
le monde entier•, et les appelle ses 

frères dans la foi. Par contre, il réprouve les Corinthiens, 
ces philosophes profanes convertis depuis peu : ils croyaient 
déjà à la résurrection du Christ, cependant, Paul leur fait 
connaître que cela leur est inutile, s'ils ne croient pas à la 
nôtre b. C'est donc avec raison que les Athéniens ont traité 
Paul de picoreur de grains : il déterrait l'ivraie de leur 
superstition c. Quant aux Gala tes, Paul les qualifie d'insen­
sés, et, comme des gens sans courage, de facilement versa­
tiles tl, parce qu'ils se laissent tromper et circoncir après le 

221l, La leçon du groupe LS, xo::t aô't'Or;;, que nous avons adoptée, 
contre celle du Val., xcà Oo:u[J.ctcr't"àç, qui rend Je texte incompréhen­
sible, est assez plate (quoique les formules de ce genre soient fré­
quentes dans la Top. Cllrél., cf. p. ex. V, 153, ct V, 169). Y avait-il 
xcd è~'f)Y'f)'t"~<; Elau!J.o:cr-.Oç originairement ? 
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Wç &v<.Û't'e:pov 't'àv Ô.e:crrr.6't'Yj\l Xptcr't'àv rr.pocre'i:rr.e:v· Ùrr.e:p&vN 
yàp dree 7t&cr"fjç 'Apx-Yjç xo:.1 'EÇoucr(o:.ç xo:.1 ô.uv&tJ.e:Nç xo:.t 
Kupt6't'1J't'OÇ xo:.1 rr.o:.v'tàç 6v6fl.IX't'OÇ ÔVO!J.ll~OfJ.É:Vou où tJ.6vov è:v 

10 't'Ci) œl&vt 't'oUnp, &ÀÀà xcd è:v 't'Ci) tJ.É:ÀÀOV'ttb· xcd, cruv't'6!LNÇ 
d1te:t:'v, où't'6ç È:crnv 0 't'&v oùpo:.v(Nv 't'OCY!L&'t'Nv xoct 't'-Yjç 'ExxÀrr 
cr(w; 8LMcrMÀoç [J.éyaç xat èi;1)y1)-r~ç xat whàç -rijç vuv xal 
-r-Yjc; !LEÀÀoÔcr"fjc; !L6v<ùv xœ't'o:.cr't'&.cre:wv tJ.V1JtJ.OVe:Ôwv xo:.l-ri)c; &6o:.­
voccrLo:.c; xœl &cp6o:.pcrLo:.c; 't'-Yjç 7tœpe:xofLÉ:VYjÇ -iJfJ.ÏV lmà 't'OU 0e:oU 

15 è:v 't'Ci) tJ.É:ÀÀovn xo:;L -r'Yjc; &'t'pë7t't'6't'"fj't'OÇ xat 7t&V't'<ù\l 't'&V &yœ6&v 
't'&v Ô7tepxocrf1.Lwv, Glv 't'~V 8UvœtJ.tV Àoy(cro:.cr6o:.t où 8uv&.f1.e6o:.. 
Ll6Çoc: -rt;) 't'OC:U't'cx: n&.v't'o:. npoe:'t'OtfJ.&.cro:.v't't xoct npOf1.1JVÔcrcx:v't't xd 
vüv 1CÀ1JpCÛcrav-rL xoc1 7tÀ1JpoUv-rt @e~ elc; -roUe; oc:L&vac;. 'AtJ.~V. 

''E't't 

B 222. !P<ùfJ.Cl({ù\1 ttèv eù6ùc; è:v npoOtfJ.Lmç 6 Ilo:.UÀoç 1'1jv rdcr't'L\1 
&natve'i: xoc-rayye:ÀÀOtJ.É:V1JV &v 0À<p 't'~ x6crf1.cpa, xoc1 OttonLcr't'OUÇ 
&noxaÀeÏ. Koptv6Louç 8é, ~ç npCÛi')V qnÀocr6cpouç 't'OÜ x6cr!J.OU 
't'OÔ't'OU 6V't'ClÇ1 tJ.É:!L<flE't'OCL1 7ttCi't'E:ÔO'Cl\l't'ClÇ tJ.èV ~ai') 7te:p1 -r-Yjç 

5 &vacr't'&.cre:wç -ToU Xptcr-roü, &v6V1J't'OV 8è oc:Ù't'o'i:ç 't'OÜ't'o &nocpaL­

ve:-rat, fl.~ xal 't''Yjç -iJtte:-répaç &vacr-r&cre:wc; 7ncr't'e:UO!LÉ:V1JÇ nocp' 
aù-r&v b, LltxaLwç oùv at 'A61Jvœ'i:ot crne:pf1.oÀ6yov aù-ràv1tpOcr1j­
y6pe:uov, &c; &vopù-r-rov-ra -rà 't''Yjç 8e:tcrt8o:.tiJ.oVLo:.ç aù-r&v ~t~&­
Vtcx:c. roc:À&.-raç &vo~'t'OUÇ &noxoc:Àe:'i: xal 8LX1JV &tflUxwv e:ùxe:p&ç 

10 tJ.E:'t'o:;'n6e:tJ.É:vouçd, Ùlç tJ.E't'à -rà ~&.7t't'LO'fl.OC: &na-r1J6É:vt'o:.ç xat 

221, 7 <ilç : oç Y1 Il Xptcr-ràv : xa-rOC cr&pxa add LS Il 1t'pocre:tm:v : 
1rpocre:mWv LS JI 12 aô-ràç : 8au~o:cr-ràç Vwin Il 13 v.6vwv x.o:-ro:cr-r&­
cre:wv : ~6vov x.ot-ro:cr-r&:cre:wç LS jj 14-15 &.<p8otpcr(otç - [J.éÀÀOV'rt xotl om 
LS Il 17 "&"'"' om LS. 

ante 222 "E-rt : mxpotypct<p-f) L (1t'ctpo:ypacpij hépoc Llm) S. 
222, 5 -roü : 6.e:cr1t'6-rou add LS JI 8 -rd: ante ~t~&vt<X transp LS 

om win Il 10 !J.E:'t"ot-rt8e:[J.évouç : ~e:-rot-rtEie:{Lévwv V win Il <ilç : x.a~ LS. 

221b Cf. Phil. 3, 20; II Cor. 5, 1 ; Col. 1, 15-18; Phil. 2, 9-10. 
222a Cf. Rom. 1, 8 b Cf. 1 Cor. 15, 12-19 c Cf. Act. 17, 18 

ct Cf. Gal. 1, 6. 
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baptême•. Il annonce aux Éphésiens +out le dessein de 
Dieu, et se présente là presque comme s'Ii avait à affronter 
des bêtes féroces; il prophétise et leur dit qu'un jour des 
hommes, pareils à des loups, viendront chez eux et les déchi­
reront, et qu'avec ces hommes, dit-il, d'autres se lèveront 
aussi parmi eux, semblables aux loups, qui déchireront 
l'Églisefl. 223. Il admire grandement les Philippiens, et 
les loue d'avoir été les seuls à lui témoigner beaucoup de 
sollicitude et de charité, pendant qu'il était en prison et en 
instance de jugement a, lui envoyant à maintes reprises le 
nécessaireb. Il loue également les Colossiens pour leur foi, 
à condition qu'ils persévèrent, et pour leur charité envers 
tous les saintsc. Quant aux Thessaloniciens, Paul dit qu'ils 
sont attachés à leurs frères, subissent des persécutions et 
souffrent pour la foi autant que les Juifs fidèles• ; il les 
soutient, comme il l'avait fait pour les Corinthiens, au sujet 
de la résurrection des morts et aussi de la deuxième venue 
du Seigneur•. (S'adressant) aux Hébreux!, en tant qu'Hé­
breu et membre de leur communauté, Paul fait siennes 
les choses qui les concernent, et les appelle frères saints, 
élus, participants des biens célestesf; il les dit persécutés 
et exposés aux épreuves pour la foig, <<si toutefois, ajoute­
t-il, nous maintenons jusqu'à la fin l'assurance initialeh >>; 

il les fortifie pour qu'ils ne fléchissent pas par peur de la 
persécution et ne reviennent pas en arrière vers les infidèles. 
224. A Timothée, qui est à Éphèse, Paul recommande par 
écrit de se prémunir contre les maîtres hétérodoxes et de 
ne pas prêter attention à leurs fables•; il l'affermit dans les 
dogmes et lui transmet les canons de l'Égliseb : « Afin que 
tu saches, écrit-il, comment te comporter dans la maison 

2221• Peut~être faut-il voir dans cette amplification du passage des 
Acles des Apôtres, 20, 28-30, une allusion au « brigandage d'Éphèse ))' 
de funeste mémoire pour le nestorien Cosmas. 

2231• Cosmas suit l'ordre actuel des ÉpUres de saint Paul, sauf pour 
la lettre aux Hébreux, qu'il place avant les lettres à Timothée, Tite 
et Philémon. 
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1tE:fWt'tJ.1)6évt"e<çe. 'Ecpe:crfou; nŒ.crcr.v -djv ~ouÀ~v "t'OÜ 0e:oü 
è:Ço:.yyÉÀÀe:t xe<L crxe:30v è:xe:Lcre: 6YJpWtJ.o:.x~cre<ç no:.pe<"t'H:le:"t'e<t 

C e<Ù-roî:'ç npocpYJ't'E:ÛCùV xd ÀÉyeùv tJ.E:'t'<i 't'O:.Ü't'e< 't'tv<:Y.ç 7tp0ç o:.Ù-roUc; 
&ç ÀÛxouç dcre:pxo1..1.évouç xad 3te<a7t&V't'o:.Ç e<Ù't'oÜç, 1..1.e:6' irlv, 

15 g{j)YJ, xe<L è:Ç o:.ÙT&v &vLcr-re<cr6e<L 't'tvaç 61..1.oLCùç ToÏç ÀÛxotç 
3to:.a7t&V't'aÇ -djv 'ExxÀYJcr(avf, 223. cl>tÀt7t7tYJO"(ouç n&vu 6au­
tJ.&~e:t è:mxtv&v Wç 1..1.6vouç 7tOÀÀ~v ~povTŒa xat &.y&nYJV -rt6e:­
l..l.évouç np0ç o:.Ù't'Ov flv 't'e: 't'OÎ:Ç 3e:crtJ.OÎ:ç o:.Ù't'oÜ xcd è:v 't'7j &no-
"~ , a \ "1'\, , ~ , .r. \ \ \ , b 1\0ytq. , XO:.t 1tO/\/\C<XtÇ O:.U't'<.)l 7tE:tJ.'I'O:.V't'O:.Ç 'TC< 7tp0Ç TI'}V xpe:tO:.V . 

5 KoÀocrcro:.e:î:'ç 3è n&Àtv xa<L ctÙToUç ènatve:ï èv 't'TI nfcr-re:t, e:ï ye: 
, 1 \ • j_ ,, • 1 .\ • 1 
e:7tttJ.evoum, xo:.t o:.yŒ.nYJV e:xovr:o:.ç etç no:.v't'o:.ç 't'ouç o:.ywuçc. 
0e:crae<Àovtxéo:.ç cptÀo:.3ét..cpouç Àéye:t xo:.L 3twxotJ.évouç xo:.L 
7t&crxov't'e<ç {mè:p T:rjç eùcre:~daç, &cr7te:p xat r:oùç (E~pafouç 
1ttcr-roUçd, xo:.~ è:ntO"'t"YJpf~e:t aÙ't'oUç &cr7te:p xd "t"oÙç Koptv6fouç 

10 7tE:pf. civacn&cre:c.ùç Ve:xp&v, &tJ.e< xat 7te:pf. -r:rjç 3e:u't'épo:.ç 't"OÜ 
KupLou 7tapoucrfo:.çe. (E~paimç, &ç (E~po:.î:'oç xo:.L &ç e:!ç è:~ 

D e<Ù-r&v XOLV07tOW0tJ.E:VOÇ -r<i O:.Ù't'&v, <Î.y(ouç &ae:ÀcpoÙç xd 
XÀYJ-roùç xcà tJ.e:'t'6xouç -r&v oùpo:.v(wv ye:yov6-re<ç Ovo!J.&~e:tf 
XtÛ atc.ùXOtJ.éVOUÇ xo:.f. miO"XOV"t'O:.Ç {mèp 'T:rjÇ e:Ùcre:~do:.çg, 7tÀ~v, 

ts cp1JaLv, « è&v1te:p T~v &px~v tJ.éxpt -réÀouç ~e:~e<(a<v xœro:.crx&-
11-e:vh n, xcd &crcpe<Àf~e:'t'e<L tJ.YJ 't'(i) cp6~cp 't'OÜ atc.ùY!-LOÜ èxÀu69jvo:.t 
xo:.L 7te<Àtv3pol..l.9ïcro:.t 7tp0ç -roùç &.7tfcr't'ouç. 224. Tt~-to6écp n&Àtv 
, 'E L '"~"~ , , "''Y 6 , ' e:v i cp~;;crcp napayye:/\1\E:t ype<cpwv acrcpa/\L"-:>ecr at 't'OUÇ e't'e:po-
'' ,, ' .>, ' • ' • '6 a ' ' OtOO:.O"XCl/\OUÇ XC<~ f.l•j 1tf>OO'EXEtV 't'OtÇ O:.U"t'WV !-LU OLÇ , XC<t O''t'1)pt-
~E:t èv 't'OÎ:Ç a6yfLacrt xa<t xo:.v6vaç mxpa<aŒwmv èxXÀ1JO'LO:.O''t'L-

5 xoUçb· << "Ivo:. yv(i)ç, cp'Y)crf, 1t&ç aeï èv oïxcp 0e:oü &.vo:.cr't'pé-

222, 14 dcrepxof.té\louç : èpxof.tévouç LS. 
223, 5 KoÀocrcro:dç : KoÀo:crcro:etç Lmwin. 
224, 3 cr..-Y)pL~e~ : O"'t"Y)p(~e~v LS. 

222e Cf. Gal. 5, 2·6 r Cf. Act. 20, 28-30. 
223a. Cf. Phil. 1, 7 b Cf. Phil. 4, 10-19 c Cf. Col. 1, 3-5.23 

d Cf. 1 Thess. 2, 13-14; II Thess. 1, 4-6 e Cf. 1 Thess. 4, 13-5,3; 
II Thess. 2, 1-12 t Cf. Héb. 3, 1 ~> Cf. Héb. 10, 32-35 
h Cf. Héb. 3, 14. 

224e. Cf. 1 Tiro. 1, 3-7; 4, 1-7; II Tim. 2, 16-18 b Cf. 1 Tim. 2-3. 
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de Dieu c, " Il annonce cependant que certaines hérésies 
vont apparaître aux derniers jours et fausseront la vérité; 
elles ne se développeront pas, prédit Paul, mais seront 
démasquées' et leur folie deviendra manifeste à tous•. 
A Tite, qui vivait en Crète, Paul transmet pareillement les 
canons de l'Église et l'affermit dans les dogmes; il blâme 
le mensonge, la légèreté et la fourberie des Crétois qui se 
laissent égarer par les adeptes de la circoncision e, 225. Paul 
rend témoignage à la grande foi, aux aumônes' et à la 
charité envers les saints, de Philémon, dont il avait converti 
et amené à la piété l'esclave Onésime, un bon à rien; le 
grand Apôtre demande à son maître de l'accueillir non plus 
comme un esclave, mais comme un frère a. Dans toutes ses 
Épitres, Paul exhorte tous les hommes à entrer dans la 
demeure céleste au moyen d'une foi droite et d'une vie 
parfaite, et à ne pas manquer les biens réservés aux justes, 
parmi lesquels veuille nous juger dignes d'être comptés 
nous aussi, tout indignes que nous sommes, dans ta misé­
ricordieuse bonté, Seigneur Dieu, créateur universel. Amen. 

226. De plus. Aux Hébreux, Paul, Hébreu lui-même, 
a écrit en hébreu ; il a été traduit en grec par Luc, dit-on, 
ou par Clément, de même que l'Évangile selon Matthieu 1 • 

2241
• Dans le texte grec, on a ici le masculin rpowe:pot; sans doute 

l'auteur n'entend plus ici les « hérésies )J, mais les << hérétiques », 

2251
• Nous avons traduit l'accusatif pluriel e:ùcre:{3do::ç (que m cor­

rige en eùcré{3e:~a\l), non par « actes de piété )>(cf. ARISTOTE, Rhelorica 
ad Alexandrum, 1423 b 28; ÉVAGRE LE ScoLASTIQUE, Rist. Eccl., 
4, 24), mais par« aumônes », d'après le contexte et sur la foi du dic­
tionnaire de Lampe qui cite en ce sens les Acta Arcl!elai, 10 et les 
Acta Tlwmae, A 19. 

226 1
• Cosmas se fait ici l'écho de traditions anciennes. Très tôt, en 

effet, on a mis en doute l'authenticité paulinienne du texte grec de 
l' Éptlre aux Hébreux, et cherché une solution de conciliation. Voir, par 
exemple, l'opinion de Clément d'Alexandrie rapportée par EusÈBE 

DE CÉSARÉE, Rist. Eccl., VI, 14, 2, éd. G. Bardy (SC 41), Paris, 1955, 
p. 106-107. 
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305 A 't>Ecr6at c. » Aéyet 3è x.aL 'tTwxc; cx:Lpécretc; &vcx:3etXVUtJ.É.vac; è1t' 
' ' l ' 1 ~ 'À' 0 ' À' " EO'X.O:.''C'OU XIX CX:1t00"'t'pEq?OtJ.EVCX:Ç "'jV Cl. "f)VELCX:V, X.CX:L 7tp0 eyet O't'L 

' 
1 ,!, ' 1 ~ ~ 'ÀÀ' l ' ou 7tpox.o'foucrtv ent -ru x.pevr-rov, rx a cpavepo yev7Jcrov't'at 

x.rxL ~ &vota a1hûlv el>37jÀOc; gcr't'rJ.t 1tfi.crt d, T~'t'<p n.&.Àtv x.aL 
10 aù't'(f> èv 't'TI Kp~TrJ xav6vac; èx.xÀ"'jcrtrJ.cr't'moùc; naprt3Œwm x.at 

crT"'jp(~et èv 't'OÎ:Ç 36y(J.CI.O"t x.rxf. èrtt't'LtJ.~O'Et x.fx.p"'j't'CXL 7tpàc; -roÙc; 
K N ( .r, f l ' ' ' À/ 1 ( \ N ' p7j't'CI.Ç, WÇ 't'EUQ"'t'<XÇ X.<X XOU(j)OUÇ X.O:.L 00 LOUÇ X.O:.L U7t0 't'WV EX 
7t0pL'I'OfL'ijÇ 1tÀO<VWfLtVOUÇ0, 225 • <I>LÀ~fLOVL f-'1Xp'\'UpeL 1tOÀÀ~V 
7t(cr-rtv, eÔcre~do::c; x.o:.f. &y0Crt7jV ~X.OV't't rtp0c; 't'OÙÇ &y(ouc;, oÙ 't'Ûv 

SoÜÀov 'Ov~crLtJ.OV Y.x.p1JO''t'OV Ùv't'a (J.E't'é~o:.Àe x.at eôcre~1) 
nenoL7Jx.e, x.o:.!. 't'Ûv o:.Ù't'oÜ 3ecrn6't'7jV b 11-éyo:.c; 'An6cr't'oÀoc; 

5 nrtpaxo:.ÀEL 3éÇo::cr6oct 1-'-YJX.É.'t't Wc; 3oüÀov, &"A"A' Wc; &3e'AcpOva. 'Ev 
n&cratc; Sè 't'o:.Lc; 'Erncr-roÀaÎ:c; ocÙ't'oÜ de; 't'Û 't'êùv oùpo:.v&v o~X.I')­

B 't'~ptov n&v't'ac; rtpo't'pérte't'at StcX n[a't'ewc; Op6'ljc; xal ~(ou x.aÀoÜ 
e~ae"A6eî:v xcx:t t.J.~ &7to't'uxeî:v 't'êùv &nox.ett.J.É.Vwv 't'oÎ:c; 3txaLotc; 
&yo::8Wv· t.J.E8' Wv x.a!. ~11-iic; &vocÇ~ouc; Ùv't'OCÇ &ÇLwcrov, 6 ~v 

10 efJcr7tÀo:.yx.vov ~x.wv &yoc86't'1J't'O:., Kûpte 6 t3e6c;, 't'êùv 8Àwv 
1tOL1J't'&. 'A(.L~\l. 

226 "E"'· Toï:ç 'E[3p1Xlo•ç o IliXÜÀoç t[3pC<tcr'\'l yeyp&qnpœv 
&ç 'E[3p1XÏ:oç· fL<'\'e<pp&cr6') 81: etç -r~v tÀÀ')VŒIX yÀw'\"\'IXV, &ç 

·' ' A ~ ,1 ( 1 KÀ' • 1 , 1 ' 't>O:.crtV, U1t0 OUX.O:. 1J U1t0 YJ{J.EV't'OÇ, O(J.otWÇ XCXt 't'O X.<X't'OC 
Ma't'ea~ov Eôo:yyéÀtov. 

224, 9 etia~Àoç : lxa~Àoç LS Il 11 m~p(l;e• : lmm~pll;e. LS. 
225, 5 napaxœÀe:î: : napexœÀe:~ V Il 6 o:Ô't'OÜ : éctU't"Oti LS jj 10 0e:6ç : 6 

add LS JI 11 1t'Ot"f)'t'CÎ : i't'Otl')'t'~Ç LS. 
226, 1 "E-rt om V )j 3 K!.'l)(-le:V't'oc; : Wc; add LS. 

224c 1 Tim. 3, 15 <l Cf. II Tim. 3, 1·9 e Cf. Tite 1, 10-14. 
225a. Cf. Philém. 4·5,8·20. 

22 



338 TOPOGRAPHIE CHRÉTIENNE 

Revenons au texte précédent 

Résumé: 
deux conditions -

deux espaces 

227. Il faut donc, très cher ami 
de Dieu 1, prendre en considération 
l'accord du cosmographe Moïse et 
de tous les prophètes, évangélistes 

et apôtres, (pour voir) comment, d'un commun accord, ils 
exposent tous que Dieu a créé l'univers entier en deux 
conditions. Ainsi, lorsqu'il a commencé l'œuvre de la 
création, Dieu, au deuxième jour, a fait le fh'mament et l'a 
attaché au premier ciel à mi-hauteur entre la terre et Je 
ciel, divisant l'espace unique en deux espaces; il a ordonné 
que l'un, l'espace inférieur, soit ce monde-ci, mais l'espace 
supérieur, il l'a réservé dès l'origine au monde futur, 
suivant son dessein conçu d'en haut 2• 

Participation 
à la gloire 

du Christ par les 
mystères liturgiques 

228. En effet, ce n'est pas en 
cette vie passagère que réside notre 
espérance, mais dans la vie future 
qui n'a pas de fin, où il y a adoption 
filiale, rédemption, immutabilité, 

justice, sanctification, félicité, connaissance parfaite et tout 
bien auquel il nous est proposé par Dieu de participer, 
après avoir fait dès ici-bas l'expérience des choses bonnes 
et des choses mauvaises, afin que nous connaissions, dans 
la mesure du possible, la puissance des biens offerts à nous, 
en devenant d'une certaine manière fils de Dieu, glorifiés 
par une gloire et une joie ineffables. C'est également pour 
cela qu'ici-bas, nous autres fidèles, nous participons sym-

2271
• Ces paroles sont adressées à Cosmas par l'auteur du Traité, 

et non pas par Cosmas à Pamphile, auquel est dédiée la Topogra­
plu"e (II, 1). 

2272
• L'auteur du Traité est parfaitement au courant des thèses 

cosmographiques de la Topographie. Cependant, après avoir énoncé 
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227. ~:x.o1t1jcro::t Àomèv 3e:r:, & 6e:oqnf..É:crTœre:, -r~v O'U!J.~Cù­
v(o::v -roü :X.OO'!J.O"(p&cpou :Mwücréwç, :x.o::t mX.v-rwv 't'Wv 7tp0~1J't'WV 
:x.o::t 't'WV e:ôo::yye:À~cr-r&v :x.o::t &7tocr't'6Àwv, 1t&ç 7t&v-re:ç crU!J.~dl­
vwç 30o :X.()(.'t'()(.(j't'0Ccre:LÇ 3t1j"(OÜV't'()(.L 't'àV @e:àv 1tE:7tOt1J:X.É:VO::L 't'ÙV 

5 crUtJ.7tav-ra :x.6cr!J.OV . .6.tOC -roü-ro &pÇ&tJ.e:voç 0 0e:àç -r1jv K't'~crtv 
C 7tOt1jcrat, 't'1j 3e:u't'ép~ ~!J.É:p~ 't'à cr-re:péw!J.a 7te:rtoL1):x.e: :x.d cruvé-

31)cre: 't'ii) 7tpdl't'cp oùpavii) :x.a't'OC 't'à !J.É:crov 't'OÜ i5~ouç 't'OÜ &1tà 
't'1jç y1jç Swç 't'OÜ oôpo::voü, 3Œf..ù:>v 't'ÙV Svo:: x.Wpov dç xWpouç 3Uo· 
:x.al -ràv Sva 't'àv :x.a-rdl't'e:pov -roü-rov 't'Ùv :x.6cr!J.OV ë't'a.Çe:v dvat, 

10 't'Ùv 3è &vdl-re:pov 't'àv !J.É:ÀÀov't'a :x.6atJ.ov ~'t'o(tJ.o::cre:v è:Ç &px1jç 
x.o::'t'à 't'àv &vwOe:v a.Ô't'OÜ cr:x.o1t6v. 

228. Oô y&.p è:v 't'1j ~w1i 't'a0't''i'l -r1j 7tpocr:x.a(pc.p è:cr-rlv ~ -lJtJ.e:­
't'époc È:À7tLç, &ÀÀ' è:v 't'1j !J.E:ÀÀo6crn &'t'e:f..e:u-r~-rcp, è:v '{1 uto6e:crLoc 
:x.al &rcoÀÜ-rpwcrtç x.d &'t'pe:7t't'6-r'1J<; :x.at 3t:x.atocr0v'YJ :x.o::l &.yto::­
O"!J.àç :x.al !J.a:x.apt6't'1JÇ tm&pxe:t :x.d 't'e:Àdo:: yv&mç x.o::t rcéiv 

5 Ô-rtoüv :x.o::f..àv ~!J.r;V &rc6:x.e:t't'at Àa!J.~&ve:tv rcapOC 't'OÜ 8e:oi3, 
Tte:Tte:tpo::!J.É:Vot &7t' ÈV't'e:i36e:v x.o::ÀWv x.o::t xo::x.Wv, ~v' d3dYJ!J.E:V 
~ ' · .... · o~ ' ~~ O' • ~, D 't'WV nape:xo!J.e:vwv '1J!LLV œya wv 't''YJV ouva!Ltv, :x.a · wç e:voe:xe:'t'at, 

't'p6Ttov 't'tvà utot 0e:oü ye:v6!J.e:vot :x.af. 3o1;a~6!-Le:vm 36Çn x.o::t 
xapéf àVE:XÀCI.À~'t'<.p . .6.tà 't'OÜ't'O :X.<Xf. È:V't'O::Ü6a at 1tLO''t'Of. O"U!L~O-

ante 227 'Ent "t'Û 1t'flOXd!J.evov (xd~J.evov win) &:wx8pti~w~ev V et Sin 
margine : TO x.e(f!evov Lm Aomàv 't'à xd~e:vov in textu post Eùayyé­
À~ov (V, 226, lin. 4) pon S. 

227, 1 Àomov om LS Il 3 n&ç : &ç LS Il 5 <oiho : yop add LS Il 
7 't'à om LS. 

228, 2 f'OÀÀooon : <îi add LS Il 4 yv&o<ç : xoct 86~oc add LS Il 
8 yev6~evot : ytyv61J.E:VOL LS. 

le principe général de la division bipartite de l'univers, il revient 
aussitôt aux considérations théologiques (V, 228-229), abandonnant 
les questions relatives à la structure de l'univers. 
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boliquementl, après le baptême, aux mystères du corps 
du Seigneur Christ : aiusi, après la résurrection d'entre les 
morts, nous attachant au Seigneur Christ, nous partici­
perons à sa gloire, tirant gloire de sa gloire. 229. C'est pour 
cela que (ces mystères) s'appellent communion, ainsi qu'il 
est écrit chez l'Apôtre:" Nous tous qui, le visage découvert, 
réfléchissons comme dans un miroir la gloire du Seigneur, 
nous sommes transformés dans cette même image, de gloire 
en gloire, comme il convient à l'action du Seigneur qui est 
Esprit• », ce qui veut dire : Lorsque le Seigneur est présent, 
nous autres fidèles, nous réfléchissons tous, comme dans un 
miroir, au grand jour, sans voile, la gloire du Seigneur, et 
nous sommes transformés en l'image même du Seigneur, 
participant à sa gloire po11r notre gloire. Car c'est bien ce 
que signifie la communion aux mystères : participer au 
corps glorifié du Christ, en s'y réfléchissant comme dans un 
miroir, et participant à sa gloire. " Nous recevons tous de 
sa plénitude• », car il donne et n'en est pas diminué. 
Quant à l'expression " comme il convient à l'action du 
Seigneur qui est Esprit », elle signifie : De même que Moïse 
avait reçu du Seigneur, de même nous recevons de lui par 
l'intermédiaire de l'Esprit Saint. 

Digression 

230. De même qu'une fois venus dans ce monde nous 
nous nourrissons du lait de nos parents, c'est-à-dire que 
nous nous formons pour la vie avec leur chair et avec leur 

2281• rr Symboliquement» est à prendre en un sens fort, qui n'exclut 
pas le réalisme eucharistique affirmé en V, 229. La valeur du sacrement 
comme signe, ou, ainsi que le dit Cosmas, comme symbole ou figure, 
a été développée en V, 4-5 ; ici, l'auteur du Traité insiste sur un aspect 
complémentaire, le sacrement comme anticipation des réalités escha~ 
tologiques. 
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10 ÀLKÛlÇ 'tÛl'J !J..UO''t"ljp((I)'J (.LE'tOCÀOC!l-~&_vof.LE:V "'COÜ a00(.LOC't0Ç 't'OÜ 
A ' x ~ 1 ' fl.' <1 \ ..).. ' l..l.E:0"1tO'tOU f'LO''t'OU fLE:'tOC "'CO t-'OC1t't'LO'f.LOC, L'JOC f.LE:'t'OC 't',j'J E:K 
vex.p&v &v&cr-roccrtv rcpocréx.ov-reç 't'Ci) .LlecrrcÔ-rYJ Xpta't'<';) !1-E:'t'OC­
ÀO<[!.~OCVW[J.<V -rijç w\-roÜ 36~1jÇ, irpeÀX6[!.€VOL 36~av &7t0 -rijç 
er:Ùt'OÜ 8ÔÇ1)Ç. 229 • .Lltà 't'OÜt'O x.d !1-E:'t'ckÀ"Ijlj.otç ÀÉye't'er:t, x.er:6à 
x.ocf. èv 't'<';) 'Arcoat"ÔÀcp yéyper:rc't'oct o5-r(I)Ç' (( ~H(.Le~ç 8è rc&v-rec; 
&vocxexer:ÀU(L!l-Évcp rcpoaWrccp -rl]v 86Çer:v Kup(ou xer:-rorc't'pt~6-
!J.E:Vot 't'~V er:ù-r1jv dxôvoc f.LE:t'Cr:f.LOpcpoÙ(.Le9oc &7t0 3ÔÇ1)c; de; 86Çocv, 

5 xer:6&:rcep &rcO KupLou IIveÙ!l-IX't'OÇa n, Lver: e:'lrcn· (HvLxer: b 
308 A KUptoc; rcocper:ytve:'t'oct, rc&:v't'e:c; ot rcta't'of. cpocvepW't'oc:'t'oc:, &veu 

xer:ÀÙ(.J..!l-OC't'OÇ, 't'~V 3ôÇer:v KupLou ti>c; èv ècr67t-rpcp 'twf. xoc-rorc-rpt­
~Ô(.Le6oc: xer:f. -r1jv oc:ù-r1jv dxôvoc:, ~v 0 KUptoç ~x.e:t, f.LE:'t"OC:!J.opcpo0-
!J.e6oc: &:rcO 't'1jc; tXÙ't'oÜ 36Ç1)c; dç iJ!J.e:-répoc:v 36Çocv !1-E't'tXÀOC:(.L-

10 ~&:vov't'eç. Toü-ro yàp 0'1)(-LOCLve:t xtX!. i) (.LE:'t'&À1JlJ.'tc; 't'Ûl'J !LUO''t""lj­
pLwv, 't'à !1-E't'OC:ÀOC:~E~'J 't'OÜ 3e:f3oÇOCO'(.LÉVOU OC:Ù't'OÜ 0'00!-LOC:'t'OÇ, 
JI. ' ' 1 , 1 1 "l (l. 1 wcrrce:p ev ecrorc't'pcp XOC:'t'Ott't'pt...,o(.Levot xoct (.LE:'t'OC:AOC:!Lt-'OC:VOV't"EÇ 
't'1jc; 86Ç1Jç er:ù-roü. (( 'Ex yàp 't'OÜ 7tÀ1Jphl!l-oc:'t'oc; er:Ù-roü iJ11-e'Lc; 
rc&v-reç ÀOCfL~&:vo!l-e'Jb », X.OP1JYOÜV't'OÇ otÙ't'OÜ xer:f. (.J..-/j !-LELOU-

15 11-évou. TO 8è (( xer:6&:rce:p &:rcO KupLou TiveÙ!l-OC't'OÇ » 't'OÜ-ro 
~oÙÀE:'t'OCt Àéye:w éht • Koc:6&rce:p 0 Mwücr~c; ~Àot~e rcocpà KupLou, 
-/j[!.<CÇ aè a.a.: -roü II V€0[!.0t'rOÇ -roü &y(ou ÀO<[!.~OCVO[J.€V. 

230. 
~6[!.e6a 

1'.0.crtte:p èv't'oc:ü6oc yewW11-evm èx 't'OÜ y&:f..ocwroc; at't't-
... ( 1 , 1 • ... ... 

't'WV 1J!l-E't'e:pwv yoveoov, 't'OU't'e:cr't'tV ex -roov crocpxoov 

228, 10 !J.~'t'o:ÀO:!J.~&\Io(.te:\1 : !J.~'t'o:ÀO:!J.~â.\IO\I't'eç Vwin Il 11-12 èx \le:­
xp&\1 om LS Il 12 !J.E:'t'O:ÀO:!J.~â.\lwtJ.e\1 : f!E:'t'o:Àâ.~wf.l.~\1 LS. 

229, 7 't'L\Il om LSmwin Il 11 't'à : 't'OÜ LS Il 13 'Ex y&:p - O:Ù't'OÜ 
om V 11 14 ÀO:f!~&\IO!J.e" : v.e't'o:Ào:!J.~â."o!J.e:\1 LSmwin Il tJ.E:LOU!J.é"ou : 
[I.«O~tvou mwin Il 16 ô om LS Il 17 8è om LS. 

229& II Cor. 3, 18 b Jn 1, 16. 
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sang 1, de même nous avons l'ordre de nous nourrir mysti­
quement du corps et du sang du Seigneur Christ, car il est, 
d'après l'Écriture, notre père dans le siècle futur; c'est de 
lui et par lui que nous tenons l'être et le moyen de renaître 
pour la vie éternelle, 231, Ici-bas, c'est la naissance char­
nelle, c'est le lait pour nourriture, formant l'homme qui 
naît de façon adéquate à cette vie; dans les mystères, c'est 
la figure de la renaissance par l'eau et l'esprit, c'est la nour­
riture mystique du corps et du sang du Christ qui invite et 
conduit à la vie éternelle l'homme qui croit et qui commu­
nie; dans le monde futur, c'est la résurrection d'entre les 
morts des hommes surgis des tombes, comme d'un ventre, 
régénérés et remodelés, c'est, à un degré éminent, la 
communion au corps glorifié, immortel, incorruptible et 
immuable du Christ, ainsi qu'à son âme, Gloire pour les siè­
cles à Dieu, constructeur et rénovateur de l'univers. Amen. 

Revenons de nouveau au texte précédent 

232. La divine Écriture a cou­La Trinité 
tume de dire que la création a été 

effectuée par le Père, l'incarnation par le Fils et la résur­
rection d'entre les morts par l'Esprit Saint; non que le 
Père ait fait cette seule chose, le Fils cette autre et le Saint­
Esprit cette troisième, car c'est la sainte Trinité tout entière 
qui opère la création, l'incarnation et la résurrection. Mais, 
ainsi qu'il a été dit, la divine Écriture, pour montrer que 
le Dieu unique est en trois hypostases, a coutume d'attri­
buer séparément, au Pète, comme à la cause de l'existence, 
l'univers; au Fils, né de lui, la cause de l'incarnation, parce 

230 1• Ce rapprochement entre le lait, d'une part, et la chair et le 
sang, d'autre part, s'explique pat les conceptions anciennes sur 
l'origine du lait maternel. Voir, par exemple, CLÉMENT n'ALEXANDRIE, 
Pédagogue, VI, 39, 2, éd. H.-I. Mal'l·ou-M. Hari (SC 70), Paris, 1960, 
p. 182-183: «le sang, sous l'effet d'une fermentation naturelle qui a lieu 
lors de l'accouchement de la femme, se transforme ... il devient blanc 
pour ne pas effrayer le petit enfant ; le sang est la part la plus fluide 
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rt:Ô-rù:Jv xat -r&v attJ.&-rcvv 7tpàc; ~w~v cruvLcr't'&!J.EVOL, oiJ't'WÇ 
B npocre:'t'0Cx6i'JtJ.EV cn-r~~ecr8at !J-UO"'t'tx.W-re:pov 't'OÜ crÙ>!J.e<.'t'oç; xcà 
s œXfLct:'t'OÇ 't'OU 6.ecm6-rou Xptcr-roU, È:7te:t3~rce:p xoct rtct't'~p ~tJ.ffiV 

ècr'tW Èv -ré;) f.LéÀÀov-n cd&vL, xcx6<1: 't'1j rpacpfl 3oxe:L, mxp' 
aù-roü xcd 3't' o:.ù·roü 'TÛ dvoct ÀatJ.f3&vov-re:ç xcà 't'0 7tÛlç e!voct 
&vaye:vvWv.e:vot dç ~wljv odW'nov. 231. 'Ev't'aü6œ, yéVV't)O'LÇ 
cra:pxtx-f} xa:t y&Ào~xroç -rpocp'lj Xct't'ctÀÀ1"jÀCùÇ e:tç ~Cù-f}v cruvt­
cr-rWcrct -ràv ye:w&:!!J.e:vov· èv -roî:ç fLUO''t"fJP~otç, -rlmoç &va:ye:v-

, ~) "~ \ 1 \ 1 J.. 1 V'f}O'E:CùÇ OL Uoct't'OÇ XctL 1t\IE:Utlct't'OÇ, XctL !J.UO''t'LX1) 't'pOCfJ•j O'Cù-
5 !J.O::'t'OÇ xd ctl{.Lct't'OÇ Xptcr-roü e:Lç ~Cù1jv o::l!Gvtov npo't'pe:7tO!J.éV1) 

\ ' 1 \ 1 \ "!. (.).' , ... XctL e:cpe:ÀXO{.LE:\11) 't'0\1 7tLO''t'€UOV't'ct XO::L !J.€'!0::/\cttlt-'0::\10\l't'ct' EV 't'l{) 
tLéÀÀov-rt, &v&cr't'ctO'L<; &nà ve:xpWv, Wç &nà yctcr't'pà<; èx -rù)v 
-r&cpeùv &vtcr-r&tLevot xd &vo::yewÛ>fLe:Vot xd &vanÀa-r-r6~J.e:Vot, 
xat xupÎCù<; !J.E:'t'0CÀ"f}t}t<; 't'OÙ aeao;acr{.Lévou, &6av0C-rou xo::t 

C 10 &cp80Cp't'oU xd &'t'pétt-rou crÛ>!J.ct't'o<; xat t}ux.1jç Xptcr-roü. 6.6~o:: 
-r(il x-rfcr't'YJ xd &vo::xatvtcr't'TI -roü no::v't'à<; 0e~ dç -roùç atWvaç. 
'A[L~V. 

232. Eteù6e 8è ~ 6da rpacp1j -r1jv 31)tLLOupyfo::v &ç &nà 't'OÙ 
Ilo::-rpàç Àéyetv yeyev1jcr6ctt, -r1jv aè !vav6p!G7t1)0'LV Wç &ttà -roü 
l"Loü, 't'1jv 8è &vayévv1)0'LV -r1jv &nb -rù)v vexp&v Ùl<; &ttb -roù 
IIveU~J.a-ro<; -roù &.yfou· oôx 5-rt b Ila't'1jp -r63e !J.6vov noteî:, 

5 1) b l"tàç 't'63e:, 1) -rà llve:ÙtL<X -rà &ytov -r63e, &"AÀà xa66"Aou 
-lj &.yîo:: T ptà<; xat 't'~\1 a1J!J.LOupy(av xat 't"ijv èvo::v8p!G7t1)0'tV xat 
'T1jv &v&cr't'acrtv èpyOC~e-ro::t. 'A"AÀ&, xo::6Wç e:'lp1)'t'<XL, e'leù6ev 

D 10 

, e ' r , , 1 .... , " a 1 • , 1J e:Lct p<X<p1) npo<; -ro no::pctO''t''IJO'<Xt -rov e:va ~eov ev -rptcrtv 
e!vo::t Ûnoa-r&aeatv o5-reù<; 3taa-ré"A"Aetv, -r~ 1-Lèv llct't'pt, Wç , , • r , , ... ~~ r(.... ( , , 
ctt't'LI{) 't'OU e VctL, 't'OV XOO'fLOV1 't'l{) oe: LI{), CùÇ "(€VV1J!J.<X't'L1 't''t)V 

230, 4-5 x.cd câ(J.a't'OÇ om V. 
ante 232 'E7tt 't'à - &va3p&(J.w(J.eV : Tà xdtJ.evov LS. 
232, 7 'AÀM, xa6wç: xa6&mp y&p LS [[ 10 ahlcp: -rljv al<lav add 

LSmwin. 

de la chair ... et le lait, à son tour, est la part la plus succulente et la 
plus subtile du sang )), 
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que celle-ci détient la dignité de l'adoption filiale et appa­
raît comme la source de la connaissance ; à l'Esprit Saint, 
procédant du Père, parce que sa vertu est vivifiante et 
sanctifiante, (reviennent) la renaissance, la rédemption et 
la sanctification de la condition future. 

233. En effet, de même que le 
Exemple du soleil 

soleil contient en lui le pouvoir de 
la lumière et le pouvoir de la chaleur, en dehors desquels il 
ne peut se concevoir, de même le Père possède deux pou­
voirs qui procèdent de lui et en dehors desquels il ne peut 
se concevoir : le Fils et l'Esprit Saint ; et de même que pour 
le soleil, qui est un corps de feu, autre est l'énergie éclairante 
et autre l'énergie chauffante - le pouvoir de chauffer 
n'étant pas celui d'éclairer, ni le pouvoir d'éclairer celui 
de chauffer -, et que cependant le soleil et ses pouvoirs 
sont mutuellement inséparables, il en va de même du Pète, 
du Fils et de l'Esprit Saint : un est Dieu le Père avec ses 
deux pouvoirs mutuellement inséparables et contemplés 
chacun en esprit dans son hypostase propre. A vrai dire, 
dans notre raisonnement, Dieu est éminemment quelque 
chose d'immatériel, tandis que l'exemple reste obscur, 
comme (tout) exemple. 

234. On peut aussi prendre 
Exemple de l'âme 

l'exemple de notre âme; de même 
que l'âme contient en elle un verbe intérieur et un esprit, 
que le principe raisonnable est une chose et le principe 
spirituel une autre, que le verbe procède de l'âme sans en 
être séparé ni retranché, tout comme l'esprit, mais se trouve 
en elle, procède d'elle, demeure avec elle, il en va de même 
pour Dieu. De là, l'évangéliste Jean, usant de cet exemple, 
nomme le Fils, Verbe, parce qu'il procède du Père, existe 
avec le Père, est de même essence que le Père; l'apôtre 
Paul, lui, appelle le Fils, d'une manière plus matérielle, 
Rayonnement•, en recourant à l'exemple du soleil. 
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.., ' a , ' 1 ~ 't'l ( e 1 ' 1 ' 
't'"IJÇ €\IO:.Vvp<ù1t'tJO'€CùÇ O:L't'LC<V7 WÇ Cl~.;,LOCV ULO eme<:Ç EXOUcr'l)Ç XIXL 

7t1Jy9jç yvcûcre:cvç oÜo"YjÇ, -r0 8è II veÙfLC(t'L -rif) &yLcp, &ç È:x 't'oU 
Ilo::rpàç È:x7topeuofJ.évcp, ~W07tOtoü xd &yutcr't'txYjç cd.l-roü 
~ 1 ,, ' ) 1 ) \ • '). 1 \ \ 
olJVCqLEWÇ OUO''IJÇ, 't''fJV CI.VOCYEVV"f)O'tV XOI.:~ 't''IJV Of.:7toAU't'pC.VatV XOI.:t 't'OV 

15 &:ytOI.:O'fLÙV 't'~Ç fLEÀÀOÜO''fJÇ XOI.:'t'Of.:O''t'&.ae::C.VÇ. 

5 

309 A 

234. "Ecr·n 3è ""'t &1to -r~ç <Jiux~ç -rijç iJf'm\p"'ç ""'p&3e.w"' 
À"'~eî:v· li>=ep yd:p ij <Jiux~ ~X"' tv &"'u-rîî t.va,&Oe-rov Myov ""'t 

~ \ <1 1 • l '). 1 1 <1 l 6 ' vouv, xctt e::'t'e::pov e::a't't 't'o AOytxov xoct e't'epov 't'o voe::p v, xa~o 

7tp6etmv 0 À6yoç èx 't'9)ç ~ux~ç &xwpLa't'c.vç, fL~ 't'EfLV6p.evoç è~ 
5 <X.Ù't'~ç, 6p.oLwç xat 0 voüç, &,),),' èv aÙ't''Îi xat è~ aÙ't'~Ç xaL crùv 

B aÙ't'1j dcrtv, o6't'c.vç xat bd 't'OÜ 0eoü. '10Bev xat 'Ic.v&.vv'IJÇ 

b e~l"'yyeÀLcrTI)ç -rmhcp -rij\ ""'P"'3elyf'"'"' XP1J<10Cf'EVoç A6yov 
è:x&Àe::cre:: 't'àv Yt6v, &ç èx 't'o'ù lla't'pàç 7tpo"C6v't'a xat aùv 't'fi> 
Ila't'pt 5v't'oc xal èx 't'~Ç aÙ't'~Ç oùcrLaç 5v't'a' 6 8è &7t6cr't'oÀoç 

10 lla'ùÀoç O'WfLC<'t'tXcil't'epov • A1ta6yaafLC<. a aù't'Ov èx&f..ecre, 't'ij} 
7tape<.8dyfLe<.'t't 't"OÜ ~/..Lou XP'!Jcr&fLevoç. 

232, 11 u!oOEdœç: u!o6ecr(œv LS Il 12 7t~y~ç: 7t~y~v VLS (7t~y~ç 
VlLl). 

233, 6 xœ! hépœ : hépœ a< LS. 
234:, 2 €œu-r?i : œô-r?i V. 

234• Cf. Héb. 1, 3. 
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Sens des termes : 
a) à notre image 

235. L'Ancien Testament dit : 
" Faisons l'homme à notre image et 
selon la ressemblance a >> ; il met 

<<faisons >> et<< notre >> au pluriel ; cependant<< à notre image » 
et <<selon la ressemblance» ne signifient pas la même chose : 
autre est le sens de« à l'image », et autre celui de << selon la 
ressemblance >>. Voici le sens de << à l'image >> : l'homme, et 
lui seul, parce qu'il contient en lui toutes les essences visibles 
et invisibles, intelligibles et sensibles, raisonnables et irrai­
sonnables, immortelles et mortelles, incorruptibles et cor­
ruptibles, montre qu'il n'existe qu'un démiurge unique de 
tous les êtres, Dieu; et c'est pour cette raison qu'il est 
l'image de Dieu, parce qu'il sait que le démiurge de l'univers 
est unique, comme le proclame aussi l'Apôtre : « L'homme 
ne doit pas se couvrir la tête, car il est l'image et la gloire 
de Dieu b », disant explicitement que l'homme a été créé 
à la gloire de Dieu, et pour cette raison le nommant image, 
parce que l'homme seul peut savoir que Dieu est le démiurge 
unique de l'univers, celui qui a créé l'homme, un être vivant 
composé de toutes les natures. 

236. Voici d'autre part le sens de 
« selon la ressemblance n : comme 
Adam était père et non fils 1, il pro­

duisit de sa propre essence, par voie de procession, Ève qui 
ne peut être appelée ni sa fille ni sa sœnr, tandis qu'il pro­
duisit par voie de génération, mais toujours de sa propre 
essence, son fils Seth; ayant produit l'un par voie de géné­
ration et l'autre par voie de procession, il les fit naître tous 
deux, de manières différentes, de sa propre essence ; mais 
comme Adam avait eu un commencement, ceux qui sor­
tirent de lui en eurent un également; par contre, Dieu le 
Père étant sans commencement, ceux qui sortirent de lui 

b) selon 
la ressemblance 

2361, Cf. Cosmas, Théol. Sc., p. 96 et 291. 
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235. (H 8è 7tOCÀet~à rprxq>1j « lloL~O'Cùf.LE:V &v6pCù7tOV, J..éyet, 
x.œr' eLx.6vrx 1j!Le't'éprxv x.d x.rxB' OtLoLCùmv a ))' t"à {1-èv « 7tot~­
O'Cùf.LE:V )) x.d 't'è « 1j(J.e:'t'épocv >> 7tÀ1)6Uv't'mWç è:~eq>ÛlV'Y)O"e:, 't'è 8è 
« Xet't'' e:tx.6voc x.oct 0{1-oLCùmV » où 't'è rxÙ't'è J..éyet, &Àf..' ë't'ep6v 

5 È:a't'L t"è « x.rx't'' eLx.6vrx n, xrxt é't'epov 't'à « x.rx6' 0{1-o(<.ùmV n. Koct 
't'à (.LèV (( XIX't'' dx.6voc )) 't'OCÜ't''Y)V gxe:t -rljv gVVOLIXV 8't'L &v6pCù1tOÇ 

C xc:d (.L6voç, ~ç 7t0CV't'et gX.CùV è:v éocu't'éi), Oprx-r&. 't'E: x.rxt &6prx't'rx, 
V01)'t'à x.rxt rxta61j't'&., Àoytx.<X x.rxt &f..oyoc, &60Cvoc't'o: x.d 6V1)'t'0C, 
&rp6o:p't'rx x.d rp6ocp't'0C, 8etx.v0e:t ëvo: 't'tvà 81J(.LLOUpyèv 7t&.V't"CùV 

10 't'WV 5V't'Cù\l e:!vo:L 't'èV @e:6v, x.rxt X.<l't'à 't'OÙ't'O dx.Ûlv È:cr't'L 't'OÙ 
0eoü, 8tà 't'à yvCùpL~etv aùt'èv ëva 't'OÜ 7tav't'èç dvo:t 81JtLLoupy6v, 
xoc6<X xat 0 'A7t6cr17of..oç ~o~· « 'Av1)p (.Lèv yàp oùx brpeLJ..e:t 
xa-rax.e<ÀÜ7t't'E:a6e<t -rljv xe:q>e<À~v, eLx.Wv xe<t 86~e< ®e:oU Ô7tcip­
xwvb ))> aL<Xpp~aYjV '>:OV &v8p<ù1tOV dç a6~0LV @<OU )'<)'<V'ijcr8<XL 

15 q>~cre<ç, x.d Xe<'t'à 't'OÜ't'o dx.6ve< xe<f..écre<ç Wc; tL6voç b &v6p<.ù7tOÇ 
8uvci!J.E:VOÇ yvwpLcre<L ëvrx dve<L 't'OU nrxv-rèç 't'èv ®e:èv 81)(J.LOUp­
y6v, 't'èv è:~ &.7te<cr&v 't'ÙJV rpUcreCùv ëve< ~c{>ov 't'ÛV &v6pCù7tOV 
XtX't'e<crxe:u&:crr.t.V't'CI.. 

236. Tè 8è « xe<6' 0{1-oLCùcrtv >> 't'ct.Ü't''Y)V ll.x.e:t -rljv ëwmocv, 
" ' 'A"'\ ....J.. ' 1 ' • ( 1 R IÀÀ ' O't'L1tE:p 0 ooq1. 1CC( "'IP e:ye:ve:'t'O XCI.L OUX, ULOÇ, 7tp0t-'OC WV e:X. 
-r~ç ée<u't'oU oùcr(e<ç È:x7tope:u't'm&ç (.Lèv 't'1)v Eüav, {1--l)'t'e: utèv 

D 7tpocro:;yope:Uo(J.ÉV1JV (J.-/j-re &8e:f..rp1jv, xat ye:w'Y)'t'tx.&ç 't'ÛV Z8wv 
s utàv ~1)6 Ttcif..tv è:x 'T~ç éau't'oÜ oùcr(aç, 't'ÛV ttèv "(E:VV'Y)'t'tx.&ç 

7tpo~&;ÀÀCùV7 Tijv 8è È:X7tOpe:U't'LXÙJÇ7 É-rÉpCùÇ X.C<t É't'ÉpCùÇ 7tpO~tXÀ­
f..6!J.E:VOÇ èx. 't'~Ç Éocut"oÜ oùcrLaç 't'oUç 8Uo· &ÀÀà 't'OU ttèv 'A8à!-'­
~ç &px.~v è:crx.1jx6't'oç xat ot è~ aÙ't'oU &px.1)v gx.oucrt • 't'oU 8è 
®e:oU xoct Ila't'pèç &ç &v&px.ou x.cd ot è:~ e<Ù't'oÜ &v&px.wç 

235, 6 O·n : 0 add LS Il 8 VO't)'t'OC : 't'e add LS Il ÀoytxOC- 6v1)'t'CÎ om 
Lm Il 9 &~e"P'" xat ~eap,& : ~eœp,& 'e ('e omS) xat &~e"P'" LS Il 
8etxv6et : 8dxvucnv LS Il 't'tvOC: e:Ivca add LS 1110 dvat: ras in L omm. 

236, 2 npo~CÎÀÀwv : npo~o::Àwv V Il 5 écunoü : o::Ô't'OÜ LS Il 5-7 't'à v 
fLèV- oôcr(w; om V Il 6 É't"Épwç xcd é't'Épwç mw in: É:'t'Ép@ xo::l (hépwt LS. 

235a Gen. 1, 26 b I Cor. 11, 7. 
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se produisirent sans commencement, coexistant avec lui 
éternellement, comme le rayonnement et la chaleur 
coexistent avec le soleil, ou comme le verbe et l'esprit 
coexistent avec notre âme, suivant les exemples de la 
divine Écriture. 

Exemples de la 
source et de l'arbre 

237. Cependant, certains Pères 
usèrent d'exemples plus matériels 
au sujet de la sainte Trinité, (la 

comparant) les uns à une source éternellement jaillissante 
qui donne naissance à deux fleuves, d'autres à un arbre avec 
sa racine, sa branche et son fruit. Mais tous, apôtres ou 
Pères, en hommes qu'ils étaient tous, bien qu'inspirés par 
l'Esprit Saint, dirent de façon trop matérielle, comme cela 
arrive dans les exemples, des choses très inférieures à 
l'essence divine; c'est dans la condition future que, ressus­
cités, êtres spirituels, nous aurons une connaissance plus 
exacte au sujet de Dieu. 

238. Ainsi donc, ici-bas, la divine Écriture, lorsqu'elle 
veut représenter les hypostases, recourt souvent à ce 
mode d'expression, disant que la création vient du Père, 
l'incarnation du Fils et la résurrection de l'Esprit Saint ; 
mais en vérité c'est la sainte Trinité qui opère toutes 
choses. 

239. Le bienheureux Moïse 
Révélation énonce au nom de Dieu : << Faisons 

de la Trht!té 
dans l'Ancien et le l'homme a >>; le verbe est au plu-

Nouveau Testament riel, mais on peut l'entendre aussi 
de deux personnes seulement. 

Comme Dieu avait jugé bon de ne pas nous transmettre dès 
le début la confession de la sainte Trinité, de crainte qu'en 
êtres matériels nous ne la concevions de façon trop maté­
delle et n'en venions à imaginer l'existence de trois dieux, 
arrivé à la création de l'homme, il procéda par allusion, et 
il émit le verbe au pluriel; on peut cependant l'entendre 
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10 7tpo1jt..6ov, cruv6v't'eç et.Ô't'éf> &x3L<ùç, &cmep 't'O &mxUye<cr!Loc 
x<XL 1j 6ép!L1J 't'ii) 1jÀLc:p, xet.t &cr7te:p 6 )..6yoç xttf. 6 voüç -rfl 
fJ!LnéN <)iuzii, xe<-r<l: -r<l: -r~ç 6de<ç rp"'f'~' 1te<pe<adyl"""'"· 

237. 'Ezp~cre<v-ro al: xe<[ -r•veç 1te<-répeç 1te<pe<ady[Le<cr' 
cr(ùp.rt-rtx(ù't'épott;, btf. 't'1jt;, &y(IXç T pt&.3oç, ot p.èv &ç htf. 
&e:v&.ou 1t'l'j"(1jt;, xiXf. èÇ wh·9jç 36o 7tO't'IX(J.OÙÇ npox.e:op.év'l'jt;,, ot 

312 A 3è 3év3pcp, Wç pt~1J, xd x)..0C3cp xiXf. xapn<f>. IT&.v't'e:t;, 3é, e:he: 
5 &7t6cr't'oÀot e:he: 7tœrépe:ç, Wç &v6p(ù7tOt n&.v't'e:ç, O"(ù(J.IX't'txdl­

't'e:pov, èx 't'OÜ Ilve:Ü!LIX't'Ot;, È!L7tve:ucr6év't'e:ç, èÇe:Lnov, &ç èv 
7t'1Xpa3dy!Lacrt, Àe:m6p.e:va 11-év't'ot n&.vu 't'1jç Sdocç oôcr~ttç' èv 
ti) Sè (J.E:ÀÀoÜcr1J xa't'IXO''t'&.cre:t Wç nve:U(J.IX't'txof. &vtcr't'&.p.e:vot 
7t&À,v o\xp•~écrnpov yvwcr6(LE6e< 1tepl 0eou. 

238. Ü(h(ùt;, ol5v È:V't'IXÜ6a 't'ac; UnoO"t'&.cre:tç 7t1Xp1Xcr't'1jcr1Xt 
~OUÀO[LéVY) 1) Gele< rpe<<p~ xé)(pY)1'C<' 1tOÀÀ&x•ç -rij\ ta.&[LC<1'' 
't'OÛ-rcp, Ù>ç &7tà lle<'t'pàç )..éyoucre< 't"Yjv 3'1'jp.toupy(e<v, xe<f. 't'OÜ 
Y~oü 't"Yjv È:ve<v6pdl7t1JcrtV, xe<f. 't'OÜ TI ve:Op.e<'t'OÇ 't'OÜ &y Lou -IT)v 

5 &v&cr't'e<mv· &XA' oùv ye: 't'a n&v't'tt Y) &y~e< Tptar;, xoc't'e:py&~e:'t'e<t. 

239. Ke<t b [Le<x&pwç 81: MwUcrîiç et1tci>v &ç o\1to -rou 0eou 
't'Û (( 7tOt-ljO'(ù(J.E:V &v6p(ù7tOVa )) 1 xat 7tÀYJ6UV't'LX~ p.év ÈO''t'LV 1j 
~(ùv-1), Suvoc!LéVYJ Sè xocf. È:nf. 36o 11-6v(ùv voe:Lcr6oct. 'E7te:t31} ol5v 

B èÇ &px1jç 6 0e:Oç è3ox(!Loccre: p.~ 7te<pe<3oüve<t -f)p.Lv 't'~v 't'1jç 
5 &ytocç Tpt&.Soç 0!1-oÀoy(ocv, lvoc p.1j Wç crdlp.oc't'oc O"<ù(J.IX't'tXW­

't'e:pov ocô-ra vo~O'(ù!J.E:V xe<f. Û7t07t't'e:6cr(ù{l-E:V -rpe:Lç e:!voct 6e:o6ç, 
È:1tf. 't'1jt;, 31)!1-LOUpy(e<ç 't'OÜ &v6pdl7tOU È:À6~v 't'6Te: e<lVL"(!LOC't'(ù3{;)ç 
7tÀ1J6UVTtx.~v <p(ùV~v èÇe:~WvYJcre:, Suvoc!LéVYJV 3è xaf. È:nf. 36o 

236, 12 .. a om V. 
237, 2 0'(1)(./.IX't'~X(I)'t'épott;: O'W(.I.IX't'tXÙl't'epov LS n ètct~ : &nO LS Il 3 rcpo­

xeov.év1'}Ç : 'Tt'poxeov.évouç LS Il 5 rc&vttç om mw in Il 8 't''(j v.eÀÀoUcrn aè 
transp VI. 

238, 3 &rcà : 't'OÜ add LS. 
239, 1 K~l 6 f'~x&pwç 3è : 6 3è f<axap<oç LS Il e!n:iliv : e!n:ev LS Il 

2 .. o om L. 

239a. Gen. 1, 26. 
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aussi de deux personnes seulement. 240. Avec le temps, 
Dieu se manifesta à nouveau parlant au pluriel de façon 
plus explicite : « Allez 1 descendons, confondons leurs 
langages•,; «allez, ne peut plus s'entendre de deux per­
sonnes seules, mais de trois ou davantage. Ensuite, bien 
des années après, afm que nous ne nous laissions pas 
entraîner vers une foule (de dieux), Dieu éleva à nouveau 
la voix de manière allusive au sujet de la Trinité par 
l'entremise d'Isaïe; il prononça à trois reprises (( Saint >>; 

cependant il rapporta ce mot au Dieu unique et ajouta : 
« Seigneur Sabaoth, toute la terre est pleine de sa gloireb >>, 

faisant connaître le nombre des trois hypostases aussi bien 
que l'unité de la divinité. Par contre, au temps du Seigneur 
Christ selon la chair, il donna un clair enseignement, lors­
qu'il dit : «Allez, instruisez toutes les nations, les baptisant 
au nom du Père, du Fils et du Saint-Espritc >>, car il met 
«nom >>au singulier, mais il l'applique aux trois hypostases. 
C'est donc parce qu'il devait un jour proclamer ouverte­
ment ces choses en prenant la forme d'esclave que, les 
révélant à l'avance lors de la création de l'homme, il dit 
tout d'abord « Faisons l'hommed >> au pluriel. 

2e condition : lieu 
du séjour des justes 

et des impies 

241. Au temps où le Seigneur 
viendra du ciel, il introduira avec 
lui les fidèles, les justes, les dignes, 
hommes et anges, dans le royaume 

des cieux ; pour le reste, il laissera les uns en dehors du 
firmament, les autres, en bas, aux alentours de la tertel, 
ainsi qu'il l'annonce dans l'Évangile à propos de l'accomplis­
sement du monde : << Alors deux hommes seront dans un 
champ, l'un sera pris et l'autre laissé; deux femmes mou­
dront à la meule, l'une sera prise et l'autre laissée an, ce qui 
veut dire : Les gens dans le champ sont tous les hommes 
qui vivent dans le monde, riches ou de fortune moyenne ; 

241 1• Cf. Top. Chrél., V, 184-185. 
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!J.6VW\I voe:~cr6oc~. 240. Me:"t'OC 3è: xp6vov n&f..tv g,t't 7tÀ1)6UV't't­
X.W"t'épcxv <pwv~v &no<paLve:"t'CXL Àéywv· « Lle:i}re:, x.cx't"e<:~&vTe:ç 
auyxéwtJ.e:V e<:Ô't'&v 't'àç yÀ~crcraça n· "t'0 3è: « 3e:ihe » oôx. g't'L 
ènl 3Uo fJ.6vwv 3Uve<:'t'e<:t voe:î:cr6at, &Àf..OC xal ènl 't'pt&v x.al 

5 nÀe:t6vwv. Il&Àtv oùv fJ.E:'t'à TCOÀÀ<i n&vu Ë'T1), tva fJ.~ dç 
nÀ'lj6oç è;e:vex6WfJ.ev, €cr't'1)cre Tijv <pwv~v n&f..tv aLvtytJ.e<:­
't'W3Wç ènL "t'~ç Tpt&3oç 3tà 'Hcratou 't'()LXÙ>ç Àéywv 't'Ù 
(( &ytoç n, cruv<ÎTC't'WV 3è: e:lç ëve<: ee:Ov xd Àéywv· ({ KùpLOÇ 
~e<:~a~e, nÀ~p1)ç niicra ~ y'lj 'T!fjç 36;1)c; <XÔ't'oüb n, xat -r&v 

C 10 't'pt&v lmocr't'&cre:wv 31)/..~cre<:ç 't'ÙV &pt6fJ.ÙV xat 't''l)ç 6e:6't"'')"t'OÇ "t'0 
fJ.OWt3tx.6v. 'Ent 3è: 't'OÜ ~e:cr7t6"t'ou Xptcr"t'oÜ X.e<:'t'<i cr&pxe<: <po:.ve:­
p&ç è3Œo:.;e: Àéywv· « Ilope:u6év't'e:ç fJ.0:.61)"t'eÜcro:"t'e: n&v't'o:. 't'à 
gQV1), ~C<:7t't'L~OV'TE:Ç aÔ"t'OÙÇ e:k 't'Ù i>VOfJ.O: 't"OÜ Ilo:"t'pÙç x.d 't'OÜ 
Y!oü x.o:.t 't'OÜ &yLou IIve:ÜfJ.O:.'TOÇc n, &v Ovo!J.O: fJ.È:V dn~v, e:Lç 

15 't'pe:Lç 3è: lmocr't'&cre:tç 3te:À~v. Kd ène:t3~nep ~tJ.e:ÀÀe: "t'O:.Ü"t'o:. 
<j)C<:Ve:p&ç X.1)pÛ't"'t'E:LV 3t0C 'T:rjÇ 't'OÜ 3oÛÀOU (J.Op<p'ljç, 7tp0!J.1)VÛWV 
ènt 'T'ljÇ 31)fJ.LOupy(e<:ç "t'OÜ &v6p~TCOU Tijv 1tÀ1)6UV't'LX~V <j)WV-/jV 
np~"t'WÇ è;e<p~V1)cre: 't'6· « IIot~crWtJ.EV &v6pwnovd. n 

241. tHvLx.a "t'oLvuv no:.po:y(ve:'t'o:.t è; oÙp<Xvoü 0 Küptoç 't'oÙç 
t-tè:v ntcr't'oÙç x.o:.t 3tx.e<:Louç x.o:t &;touç (.Le6' éo:u"t'oÜ dcr<pépe:t dç 
TI)v ~o:.crtf..do:.v 't'&v oùpo:.v&v, &v6p~nouç 't'e: xo:L &yyé:f..ouç, -roùç 
3è: ÀOL7tOÛÇ1 "t'OÙÇ f!È:V g;wee:v 't'OÛ ()"t'E:pE:~(J.C<:"t'OÇ èfj., 't'OÙÇ 3è: 

D 5 x.<Î't'W ne:pt TI)v y'ljv, x.o:.6&ne:p x.d èv 't'é;l Eôo:.yye:À(cp f..éye:t èv 't'fi 
cruv't'e:ÀdCf o{hwç· « T6't'e: gcroV"t'O:L 3üo èv 't'ê!} &ypé;l, dç 
no:.po:.Ào:.tJ.~&ve:'t'o:t x.o:t dç &<pLe:-ro:.t • x.o:t 3üo &À~6oucre<:t èv -ré!) 
tJ.ÙÀcp, tJ.(O:. no:.po:.ÀO:.!J.~rfve:'t'O:.L x.o:.L !J.(e<: à<p(E"t'O:L a n, rvo:. eJTCfj" 
Toùç èv 't'ij) &ypê!} n<Îv'To:.Ç 't'OÙç 6v't'ttç èv 'Té!} x.6cr!J.cp, e:'i'Te nÀou-

10 crtouç e:he: x.o:t (J.écrouç, 31)Àov6't't èv oLCf31)7tO't'oÜv 't'&;e:t e:ôpé61J 

240' 3 ae:i}re: : XCt't'Ct~&.v-re:ç auyxlfw[J.E:V etÔ't"&\1 -ràç yÀfucrao:ç add LS Il 
4 xcxV om LS Il 18 rcpW't"<ùÇ m : rcp&'t'oç codd win. 

241, 3 &yyé:Àouç 'te: xcd &vElpfurcouç transp LS. 

24Qa Gen. 11, 7 b Is. 6, 3 e Matth. 28, 19 d Gen. 1, 26. 
241a Matth. 24, 40~41. 
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précisons : quel que soit le rang qu'occupe l'homme digne, 
il sera pris dans le ciel; s'il n'est pas digne, il sera laissé sur 
la terre ; ensuite, par les gens de la meule, le Seigneur 
entend les esclaves, car parmi eux aussi, s'il s'en trouve qui 
soient dignes, ils seront pris dans le ciel, s'ils sont indignes, 
ils seront laissés sur la terre ; en employant le masculin 
pour les premiers et le féminin pour les deuxièmes, le Sei­
gneur indique la différence de sexe : hommes ou femmes, 
ils (se répartissent) en justes et en pécheurs. 

2e condition : 
récompenses 
et châtiments 

242. L'apôtre Paul, dans sa 
deuxième ÉpUre aux Thessaloni­
ciens, nous le fait comprendre, lors­
qu'il dit:« Quand le Seigneur Jésus 

se révélera venant du ciel avec les anges de sa puissance, au 
milieu d'une flamme de feu, il tirera vengeance de ceux qui 
ne connaissent pas Dieu et de ceux qui n'obéissent pas 
à l'Évangile de notre Seigneur Jésus; ceux-là auront pour 
châtiment la perdition, éloignés qu'ils seront de la face du 
Seigneur et de la gloire de sa force, quand il viendra pour 
être glorifié dans ses saints et admiré en tous ceux qui 
auront cru• >>;tout au long (de sa lettre), Paul affirme, lui 
aussi, que de grands et ineffables honneurs sont réservés 
aux saints fidèles; pour les infidèles, c'est la perte éternelle, 
autrement dit un châtiment proportionné à la condition 
future'. En vérité, il y aura perte, châtiment suprême et 
grand repentir pour tout homme qui ne jouira pas (de la 
vue) des saints, des honneurs et de la béatitude réservée 
aux justes. 

Contre les 
chrétiens égarés par 

la science hellène 

243. Tout chrétien doit donc, 
dès à présent, s'asservir et se sou­
mettre à Dieu, accorder sa foi à la 
divine Écriture tout entière, l'An­

cien comme le Nouveau Testament, demeurer gardien 
rigoureux des dogmes et mener une vie droite conforme 
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1313 A 15 

-rtt; &~toc;, 7tctpcxÀa!L~&ve:'t'at èv -r<}> oôpa:vij), èav 8è f.1.1) ~ &~wc;, 
&epte-rat èv 't'Yi y1j· d't'ct x.od 't'OÙ<; èv 't'{jl !J.ÜÀc:p 't'OÙÇ SoU'Aouç Àéye:t, 
O·n xo:t &nà -r&v 3oÜÀwv, èà;v e:Ôpe:6&ow &~tot, napcxÀO:.tJ.~OC­
vov-rrt;t èv -r(j) oùpctvéi'>, d 8è &v&Çwt, &cpLe:v-roct èv 't'?i y?i· 't'à 8è 
&ppe:\ltx.Wç È:1tl. 't'ê:JV 7tp<Û-rwv e:btWv x.cà 't'à 61)Àux&c; èrtt -riilv 
~~ ,, j..~ '_, ''l~ oe:U't'epwv, E:0'1)fLO:.Ve:v -r:,Jv otoccpopocv 't'OU ye:vouç· e:t't'e: v;ppe:ve:ç 
eUpd:l~crO\I't'C(t e:t't'e: e~Àe:ttXt, etc; 't'E: 't'OÙÇ Stx.cdouc;, r::'lc; -re: 't'aUe; 
&fJ.ctp't'<.ùÀOÛÇ. 

242. Kcd 0 &n6cr't'oÀoc; 8è llaü'Aoc; 0'1')!-La(\le:t èv 't'?i 7tpàc; 
@e:crcraÀovmeLc; 3wTépCf 'Entcr-roÀfl 'Aéywv o{hwc;· cc 'Ev 't''ÎÎ 
&7tox.cxf..U~e:t -roü Kuptou 'l"t)croü &re' oôpctvoü fLE't'' &:yyé"AüJV 
8uv<ftJ.EtùÇ cd.J't'0\3, È:V 7tUp!. qJÀoy6ç, 8t86VTOÇ è:x.8bt"t)OW 't'OÎ:Ç (..1.-1} 

s d86m 0e:Ov x.oc!. 't'ote; (.1.1) Ô7tax.oùoucrt 't'<}> Eôocyye:'Atcp 't'OÜ 

Kup[ou ~fJ.&V 'l1jcroü, ot't'tVEÇ 3LX1jV 't'(croumv ÙÀé6ptov &7tà 
1tpocrÛl1tou Kuptou xcû &7tà 't'1jç SôÇYjç 't'1jç lcrxOoç whoU, Ù't'av 
~À61) èvSo~acr61jvat èv 't'O~Ç &ylotç o:Ù't'OÜ xat 6au~acr61jvat èv 

B 1tiicrt 't'O~Ç 7tLO''t'E0crama n, St' ÛÀwv ),éywv xat aù't'àç O-n 't'O~Ç 
10 7tLO''t'O'i:ç &yLotç ~ey&Àat xat &vexÀ&À1)'t'OL 36Çat &7tÔXELV't'at, 

't'O~Ç 3È: &7t(O''t'OLÇ 8b~1) ÙÀé6pto<;, 't'OU't'éO"t'tV &v&f..oyoç 't'ttJ.Wp(a 
't'1jç xa-racr't'&crEwç ~xdv1)ç. 'Ev à),é6p~ y<Xp xat ~crx&-rn 't'LtJ.W­
pLq:; xat fLE't'atJ.eÀdq:; 7tOÀÀ] eùp(crx.e-rw. 1tiiç, 8; oùx &7tof..oc0et 
-r&v &y(wv xoct -r&v 3o~&v xat -r1jç tJ-aKapLÔ'OJ't'OÇ 't'1j<; &7tOXEL-

15 ~év"l)c; -ro~ç StxaLotç. 

243. ·o~e(Àet 't'oLvuv 7tiiç XPLO"t'tavàc; aouÀaywy1jcro:L éau-ràv 
xo:t Ù7to't'&~at &7tev-reü6ev 't'~ 0e~ xat 7ttcr't'eUetv 7t&crn 't''Îi 6dq:; 
rpC<tpîj, IlC<ÀC<<if ~e xC<t K"'"ÎÎ L\.,"6~><7J, >tC<\ <pUÀC<~ dva< 
~ow<hwv &xp<~~- xa\ ~(ov eùe'ij ""~aÀÀ"JÀov ~îi 7t(a~« 

241, 14 d: o! LS. 
242, 2 8eu,kpaç 'Ema.oÀ~ç V Il 3 'I~croü : Xp<cr,oü add LS Il 9 8<' 

0Àwv Àéywv : a'Y)M)v LS. 
243, 4 e0El1j : ~xew Lm. 

242 8 II Thess. 1, 7-10. 

242 1• Cf. Top. Clzrét., V, 188. 
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à la foi; il doit, comme nous l'avons professé au moment 
d'approcher le baptême, rejeter et renier toute erreur sata­
nique, hérétique ou païenne, ainsi que l'incroyance, la. 
vanité et l'espoir sans espoir. En effet, ceux qui s'attachent 
à ces erreurs se portent les plus graves préjudices : ils 
calculent et prédisent les éclipses comme un enseignement 
divin 1 ; sans espoir d'aller au-delà de ces calculs, ils égarent 
et se laissent égarer; tout au plus (arrive-t-il) qu'un homme 
dépouillé de son manteau ou de quelque autre chose, les 
abordant comme des devins, entend d'eux la vérité si, tout 
menteurs qu'ils sont, ils ont la chance de la découvrir; 
sinon, même pas cela. Voilà les espoirs des sots qui font don 
au ciel de la forme sphérique'; ils ne peuvent tien espérer 
au-delà : ni résurrection, ni royaume des cieux, ni condition 
meilleure, parce que cela exclut la sphère et détruit jusqu'à 
l'espoir qu'ils ont. 

244. Puissions-nous, ô Tête vénérable', à la révélation 
de notre Seigneur Jésus-Christ, par les prières' de tous 
les saints patriarches, prophètes, apôtres, martyrs, confes­
seurs et docteurs, être du nombre de ceux de la droite 
et entendre avec eux cette voix sublime et bienheureuse 
prononcer : « Venez, les bénis de mon Père, recevez en 
héritage le royaume qui vous a été préparé dès la fondation 
du monde•. " Gloire à lui, avec le Père et l'Esprit Saint 
pour les siècles des siècles. Amen. 

243 1
• Cosmas veut parler des astrologues. 

2432• Cf. Top. Chrét., V, 178. 
2441• Comme en V, 227, ces paroles sont adressées à Cosmas par 

l'auteur du Traité. 
2442• Le groupe LS, comme l'indique l'apparat critique, ajoute ici 

les mots « de notre Souveraine, Mère de Dieu », inadmissibles aussi 
bien pour le« nestorien)) Cosmas que pour l'auteur de la copie remaniée, 
qui semble avoir exprimé son attachement à la théologie diophysite 
avec plus de résolution que Cosmas lui-même. La phrase ne peut être 
qu'une interpolation faite sur l'exemplaire ayant servi de modèle au 
groupe LS, donc sur la copie remaniée, ou sur son double qui n'en 
différait que par ces mots et par un mot en V, 207 (voir ad loc., n. 1). 
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5 x.a:Top6oüv, &7tc.ù6e:Lcr9<Xt 8é, x.a9cl x.at f.I.É:ÀÀOV't'e:ç 7tpomévat 't'if> 
~an't'Lcrf.I.<X't't Ûlf.I.OÀoy~crafJ.e:v, x.c.d &no't'&aaecr6at n&an aa't'oc­
"Jtx.?j, o:.Lpe:'t'LKÎÎ 't'E x.o:t É":AÀYJVLX?j nÀ<fVY) x.o:t &ntcr't'(lf x.at f.I.<X't'at6-
't't)'t'L x.o:t è)..nf8t &veÀ7t(cr't'cp. Ta f.I.É:ytcr-ta yclp ~Àa~~aov't'o:.t 

c èx.dvotç kf.1.f.1.É:vov't'eç, Wç f.l.&e't)f.l.« 6e:Lov 't'clç èx.Àd~e:tç ~YJcpL-
Y ' À' ' , 'À '> ' 10 ~OV't'€Ç X.O:.!. 1t('O e;yov't'e:Ç, 7tEpOCL't'E('c.ù 'rOU't'OU e; 1tWtl f.I.Yj X.EX't'YJ-

l ,,À_ 'À' " 1 f.I.E:VOt, OCÀÀOC 7t <XVc.ùV'rEÇ X.OCL 1t O:.Vc.ùf.I.EVOt, €!.1tOU ye: X.IXL 't'LÇ 
&nocrUÀYJ6dç Lf.J.&-rtov ~ é't'ep6v -tt, Ûlç 7tpocp1}'t'e<tç -toO-rotç 7tpocr-

' JJ.. , ' ~ ' , ' .r. ' 'À'6 L<.ùV, ,1x.oucre: 7te>:.p OCU't'c.ùV, EL E7tE't'UXE 'I'EUt'JOCf.I.EVOLÇ, OC YJ EtOC\11 

e:t 8è f.1.1J, oü8è 't'OÜ-ro. Tote>:.Ü't'oct 't'ÙJV f.l.tl't"<Xtocpp6vCùV T&v 't'à 
15 acpoctptx.àv GX~f.I.OC -rif> oÜpocv<f> 8wpoUf.1.É:VCùV d È;À7tt8e:ç· OÙ 

~ 1 ~~ 1 1 ,À l't' }~ ' 1 oUVOCV'rOCt OE: 7tEpOCt't'ep<.ù "t'OU't'<.ùV "TL e; 1tL":.ELV, Ou't'E: OCVOCO"'t'OCGLV, 
o{he: ~occrtÀe:Locv oùpav&v, oihe: x.pd't''t'OVOC x.oc-r&a-re<crtv, ène:f.ne:p 
èÇe:&crt -rljv cr<pe<Lp.ocv x.oct ocüTijv ~v ~xoucr1.v èÀnŒoc &n6ÀÀucrt. 

244. révot't'O 8è ~f.l.&ç, c1} "t'Lf.I.LOC x.e:<pe<À~, èv -r?j &nox.ocÀÜ~e:t 
D -roü KupLou ~f.I.&V 'IYJcrOÜ Xptcr-roü, e:ùxcx.Lç n&v't'wv 't'&v &.yLwv 

7t<X't'pto:px&v, npocpYJ't'&v, &nocr't'6ÀCùV, f.I.OCp-rOpwv, Ûf.I.OÀO­
YYJ't'&v, 8t8o:crx&:ÀCùv, cruvapt6f.1.(ouç ToLç èx. 8e:Çt&v ye:vécr9oct x.at 

, ' ~ ' "' \ •t: 1 ) 1 • 1 5 f.I.E't' OCU't'<.ù\1 C<X.OUCJtlt 't'YJV Er..:.OCtpE't'OV X.C<!. f.I.O:.X.O:.ptrt.V E:XE:LVYJV 
q>wv-Jjv 't'ljv ÀéyoU<J(J.V' « Llei:îTe, o[ EÔÀOY"I)fLSVO' 'I:OÜ Il(J.1:p6ç 
f.I.OU, X.ÀYjpOVOf.1.1}cro:.'t'E -rYjv ~'tOLf.I.C<CJf.l.éVYJV Ôf.I.Î:\1 ~C<GLÀdo:.v &nà 
X(J.'r<X~OÀ'ijç x6<JfLOU•. )) Aô1:é{i ~ 861;(/. aùv Il(/.1:pt X(J.t ocy(<f> 
llveÜf.I.O:.'t't dç 't'oÛç o:.t&vaç 1:&v atfuvCùv. 'Af.l.-f,v. 

243, 5 xoc"t'op6oU\I V (in margine) win : om LSm Il &7tw0etcr6oct 8é: 
't'li è\1&\l't"toc add V (in margine) win Il 7 atpe-.tx?i om LS !1 9 €(l(lé­
\IO\I't"et:; : &q:>opp:lj\1 -."fjç t81.aç ath00\1 7tÀ&:\IY)t:; add Vwin )) 13 et : '1} LS 
Il ~eucrœ[Lévotç : ~eucra[Lévow LS Il 18 &7t6ÀÀUcrt : &7toÀÀ .•. L (ras) 
-ûoucrt m. 

244, 2 eùxatç: "t'"fjt:; Âecr7to(\IY)Ç ~(l&\1 ®eo-.6xou xal add LSm Il 4 -.otç: 
-njc; V JI 6 ..-Yj\1 om LS )) 7-9 hic habet Sin margine ~~"t'et TI)\1 ~ctcrtÀe(ct\1 
"t'00\1 oùpct\100\1 e[ç 't'à "t'éÀoç 't'OU ~t~À(ou Jl 8-9 aÙ\1- Il\leÛtJ.OC't"t om LS JI 

9 "t'00\1 cttW\Iw\1 om LS. 

244a Matth. 25, 34. 



356 TOPOGRAPHIE CHRÉTIENNE 

Digression snr le ciel 

Le lieu du séjour des 
anges : hiérarchie 

de la création 

245. Qne c'est dans ce monde-ci 
qu,e résident les anges', la divine 
Écriture le fait connaître on ne peut 
plus clairement, aussi bien l'Apôtre, 

lorsqu'il dit: ((Nous avons été livrés en spectacle au monde, 
aux anges et aux hommes a >> - car les uns et les autres 
séjournent dans ce monde-ci -, que David (lorsqu'il 
déclare) de même : « Louez le Seigneur du haut des cieux, 
louez-le dans les hauteurs, louez-le tous ses anges, toutes 
ses armées, soleil et lune, tous les astres et la lumièreb », 

indiquant que toutes les créatures, depuis le firmament 
jusqu'aux régions basses, se trouvent assemblées à un 
niveau inférieur au firmament; après avoir nommé d'abord 
le ciel et ensuite les anges, David ajoute : « Louez-le, 
cieux des cieux et l'eau de dessus les cieuxc. >>; il mentionne 
seulement, en accord avec Moïse, l'eau qui se trouve au­
dessus du firmament, tout en disant, suivant une particula­
rité de l'hébreu, cieux au lieu de ciel 2• 246. De même, les 
trois jeunes gens de Daniel, lorsqu'ils disent en chantant 
leur hymne : «Bénissez le Seigneur, cieux et toutes les eaux 
au-dessus du ciel a )), ils mentionnent clairement eux aussi 
l'eau, de dessus le ciel, et font comprendre que toutes les 
autres créatures se trouvent au-dessous du firmament ; eux 
aussi nomment d'abord le ciel et ensuite les anges. De même 
David, lorsqu'il dit : « Celui qui déploie le ciel comme une 
peau, qui met un toit d'eau à ses étages supérieurs, et fait 
des vents ses messagersb )), rappelle encore une fois les 

2451• Alors que tous les développements qui précèdent et qui 
suivent appartiennent au Traité, la« digression sur le ciel» (V, 245-247) 
est bien dans le goût de Cosmas et relève de ses sujets favoris :le lieu 
du séjour des anges et la répartition des créatures dans l'espace 
cosmique. Il est probable que c'est le dessin du «royaume des cieux )) 

omm 
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Ilocpocypoccp-1] dç -rOv oùpocv6v 

245. "On èv -r<{l x6crtJ.!p 't"OÜ't"!p dcrt xd oi &yyeÀot croccpé­
cr-roc-roc 81JÀOÎ: 1j Bdoc rpoccp~, 0 !J.èv 'An6cr-roÀoç o{hCùÇ ÀÉ:yCùV" 
<< 0éoc-rpov èye:w~B"tJ!J.E:V -ri}> x6cr!J.!p, &yyéÀotç xoct &vBp<il-
7totça », &ç &!J.cpo-répCùv dç -ràv x6cr!J.OV -roü-rov 8tocy6v't"CùV 1 

s O!J.o!Cùç xcà 0 Llocut8· « Atve:L't"e: -rOv KOptov Èx -r&v oùpocv&v, 
o:.Lve:L-re: ocÙ't"àv Èv -roLç ô~!crTmç, o:.Lve:L-re ocÔ't"Ûv n&.v-reç &yye:Àot 
ocô-roü, n&croct oct 8uv&.tJ.e:Lç ocù-raü, ~Àtaç xoct cre:À"hv"tJ, n&.v't"oc -rà 
&cr-rpoc xoct -rO cp&çb )) 1 81JÀ<ilcrocç n&.v-roc -rà &nà -raü cr't"e:pe:OO-

' \ \ 1 ' ".1. ~ 1 1 1 ~ ... ")' 1 !J.OC't'OÇ E:7tt 't'OC Xot't"Cù E:V U'fE:t U7t0 '!0 Ci't"E:pE:CùtJ.OC O!J.OU E:!.VOCt" XOCt 
10 7tp&-rov d1tchv -rOv aùpocv6v, e:L0' o6-rCù -roùç &yyéÀouç, 7t&.Àtv 

È7ttcpépet • « Atve:L-re ocô't"àv at oùpocvot -r&v aùpocv&v xocl -rà 68Cùp 
-rO ôrcep&.vCù -r&v oùpocv&vc », -roü 63oc't"oç 11-6vou !J.V"tJ!J.ave:Ocrocç 
cru!J.cp&>vwç -ri{) MwUcreL {mep&.vw Ov-roç -raü cr't"epeWtJ.oc't"oç, xœrà 
't"à L8Lw!J.ot -rO é:~poctx6v, &v't"l -raü oùpoc\loÜ, oùpocv&v e:btdl\l. 
246. ~Ü!J.a!Cùç xocl È\l -rij) Ô.oc\lt-f)À at -rpe:Lç rcocL3eç Ô!J.\lOÜ\l't"eç 
ëÀe:yov· << EùÀaye:L-re:, oùpocva!, -ràv KUpta\1 1 ü3oc-roc 7t&n·oc 't"à 
èrc&\lw -raü aùpoc\loÜ a », croccp&ç xoct ocù-rol -raü 68oc-raç -roü 
È7t0Cvro 't"aÜ oÙpOC\lOÜ !J.V"t)!J.a\le:Ucroc\l'!E:Ç, 't"à 3è &ÀÀOC rc0C\l'!OC {mO 

s -rà cr-re:pê:Cù!J.OC d\loct. 81JÀ6lcroc\l't"eç· xocl oU-rot 8è np&-ra\l 't'àv 
oùpocvà\l dnov, d0' o6-rCù -roùç &yyéÀouç. ~Ü!J.OLCùç nOCÀt\l 
0 Llocut8 1-Lé!J.V"tJ't"OCt ÀéyCùv' « tO Èx-rdvCùv -rOv oùpocvOv &ad 
3éppt\l1 0 Cï't"ey&.~Cù\l È:\l 63occrt -rà Ô7tep<{)1X IXÙ'!OÜ 1 0 7tatÙ)\l 't"OÙÇ 
&yyéÀauç ocÙ't"aÜ 7t\le:UtJ.oc-rocb n, xoct ocù-rOç n&Àt\l &\l&>'t"e:poc 't"à 

245-247 IIo:pc;;ypc;;rp~ - 'A(.L·~v cum pi ct om LS. 

245a 1 Cor. 4, 9 b Ps. 148, 1-3 c Ps. 148, 4. 
246a. Cf. Dan. 3, 59-60 h Ps. 103, 2-3.4. 

(V, 247) qui a ramené Cosmas à ce sujet développé à plusieurs reprises: 
TV, 2; VI, 34; VII, 48, 51-59. 

245'. Cf. !1, 21·23: VII, 6·8. 
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eaux de dessus le firmament, car elles se trouvent dans les 
chambres hautes et forment un toit; ce n'est qu'après qu'il 
nomme les anges. 247. Cependant, c'est le Seigneur Christ 
qui révèle ces choses avec le plus de clarté, lorsqu'il dit : 
« Nul n'est monté au ciel, hormis celui qui est descendu du 
ciel•. n En effet, sauf dans la deuxième condition, ni les 
anges ni les hommes n'entrent dans le ciel, ainsi qu'il a été 
démontré. Seul le Seigneur Christ, s'étant levé d'entre les 
morts, y est entré comme précurseur pour nous b, alors que 
dure encore la condition présente, donnant à tous l'assu­
rance que, de même qu'il y est entré lui, de même vont y 
entrer tous ceux qui se rangent sous sa règle. Veuille nous 
en juger dignes, ô ami des hommes, nous qui nous sommes 
rangés sous ta règle et croyons en toi, tout en demeurant 
indignes de par la lâcheté de nos actes, toi, notre Sauveur 
unique, grand dispensateur de dons, plein de miséricorde 
et de pitié, avec le Père et l'Esprit, pour les siècles. Amen 1• 

2471• Le développement intitulé << Revenons de nouveau au texte 
précédent» (V, 232-244) finit dans le Sin. fol. 134v avec une remarque 
mise en marge par une autre main : « Cherche le royaume des cieux 
à la fin du livre » (voir l'apparat critique). Nous ne trouvons pas un 
tel dessin au livre V dans le Sin., pas plus que dans le Laur., qui omet 
même la remarque marginale du Sin. Dans le Vat., cependant, après le 
paragraphe 244 vient une« digression sur le ciel » (V, 245-247), omise 
dans le groupe LS. L'auteur y établit la hiérarchie de la création ; il 
la confine au-dessous du firmament et réserve l'espace supérieur au 
Christ qui seul est monté dans l'espace supérieur durant la condition 
présente. Cette digression finit en cul-de-lampe au fol. 88v; le fol. 89r est 
occupé par le dessin en pleine page reproduit ci-dessous; il représente 
le côté étroit du monde - est ou ouest - coupé au milieu par le 
firmament. L'espace inférieur contient, répartis en trois rangs super­
posés, les anges, les hommes vivants, et dans le bas, les morts enterrés, 
ainsi que l'indiquent les inscriptions en regard : « anges célestes », 
« hommes terrestres », << morts chtoniens ressuscitant )) (cf. pour ces 
derniers II, 107). Dans l'espace supérieur règne le Christ seul. Au-
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10 68œroc 't'OÜ cr't'e:pe:W~J.o::TOÇ Ûlç È:\1 Ô7te:pc;><p 6v-ro:. xcd a-r:~:y1JV 
Ô7t<fpXOV't'CX, d6' OÔ't'W tt&.ÀLV X.CÛ 't'ÙJV &yyf..ÀCùV !J.V1j!J.OVEÙO"IXÇ. 

247. eo 3è KOpwç 't'1JÀocuyécrroc't'<>: &ne:q:tf)VO(.'t'O ÀéyüJv' Oùùdç 
' ~~~ • ' ' 1 • \ ! ' ... • ... 

o:.wx:pE:p1JXEV e:~ç 't'OV oupavav, EL fL1J o e:x 't'OU oupo:.vou xcc-rc<.-
~&ç a, >> El !.l.~ yàp È:\1 -r1j Oe:uTépCf xoc't'acrt"&cre:L ol5't'e: &yyeÀot 
oÜ't'e: &v6pwnot dcrépxovTat èv 't'li) oÜpet.vc7), xa6à 3e:Ù~ÀC.V't'OCL. 

s M6voç yàp 0 6.e:crn6·n1ç Xptcr't'Oç &vcr:cr't'clç È:x -r&v ve:x.p&v, é·n 
't'cdrr'Y)<; T!fj<; xcx:-rœcr-r&cre:wç oi5cr1j<;, e:icr1jÀ6e: np63po!J.OÇ ém€p 
~fl&\lb, ntcr·nv 7t~XpacrxWv nOCow 8·n &cmep ~XÙt'Ûç dcreÀ~ÀuOe 
xat ot -ri{) XIXV6Vt o:.Ù't'OÜ O"'t'OLXOÜVt'EÇ 7t.fV't'EÇ dcrEÀEÙO"O\It'IXL. 
'AÇ(wcrov x~Xt ~fLOC<;, qnÀâvOpwne, cr-rmxoüv-r~Xç !J.È:V -ri{) cri{) 

10 xo:.v6vt xo:.l 7tLO't'eÙov-ro:.ç, &vo:.Çtouç Oè: 5v-ro:.ç Otà -rà &crùcr-rpocpo:. 
~p.Wv ~pya, 0 !J.6voç p.eyo:.À63wpoç xo:.t oLx-r(pp.wv xo:.l noÀu­
éÀeoç ùnOCpxwv ~W't'~p ~p..& v aùv IIo:.-rpl xcà II VEÙ!J.ct't't dç 
't'oÙç o:.lWvo:.ç. 'A!J.~V. 

246, 10 tS~ct't"ct : TOC add win. 

247a. Jn 3, 13 b 1-Iéb. 6, 20. 

dessus, on lit deux fois « Venez, les bénis de mon Père, et le reste » 

(cf. Matth. 25, 34). Ce verset, qui termine aussi le§ 244, semble avoir 
appelé le dessin du royaume des cieux, mais nous maintenons ce des­
sin à l'endroit que lui assigne le Vat., parce qu'il s'accorde plus ou 
moins avec la digression qui le précède, parce qu'un dessin du royaume 
des cieux est signalé par le Sin. à la fin du livre, et parce que le para­
graphe qui suit ce dessin (V, 248) semble confirmer sa présence: «Le 
but ultime de cet écrit ainsi que de son illustration ( ... ) », Ce dessin 
de l'univers vu du côté est ou ouest se trouve suivi dans le Vat. par la 
miniature que nous appelons « projection de l'univers )) (n° 66 de la 
Table des illustrations) et qu'accompagne une explication. II n'y a 
pas de texte dans le livre V auquel on pourrait rattacher le second 
dessin. Mais les deux images réapparaissent dans le même ordre 
au livre VI, dans le groupe LS, sauf que l'univers représenté sché-
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matiquement n'y est pas rempli de personnages : voir VI, 34. Le 
dessin reproduit ici est une variante de celui qu'on a vu dans le 
livre IV, 2 et que nous avons appelé « symbole de l'univers », Là, 
c'était un croquis schématisé, dépouillé de tout ornement et devant 
traduire graphiquement les explications écrites ; ici, le même schéma 
se garnit de personnages disposés dans l'espace cosmique selon 
leur hiérarchie. L'interprétation de AINALov, The Hellenislic Origins, 
p. 40-41, qui voyait dans cette miniature de Cosmas l'exemple le plus 
ancien de la représentation du Jugement Dernier, ayant influencé 
toutes les compositions postérieures de ce sujet, est contestée, avec 
raison à notre avis, par Paeseler et Brenk : ils la rangent parmi les 
images cosmographiques et non eschatologiques; cf. \V. PAESELER, 

« Die rômische Weltgerichtstafel im Vatikan », Kunslgeschichlliches 
Jahrbuch der Bibliolheca Herlziana, 2 (1938), p. 320, n. 23, ct B. BRENK, 
«Die Anfange der byzantinischen Weltgerichtsdarstellung ))' BZ 57, 1 
(1964), p. 106, n. 2. 

bEYrE: Ô! sfJ\Or"ti ... 
MEiNOI TOY '11A· .... ..,.. 
TP 6e. ·Mo'( 

~4~ Tl 
~Iii'c. 
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Résumé: 
deux conditions -

deux espaces 

Texte 

248. Le but ultime de cet écrit' 
ainsi que de son illustration est 
de montrer : (premièrement,) que 
depuis le début jusqu'à la fin, par 

tous les hommes d'autrefois, par le cosmographe Moïse 
aussi bien que par tous les prophètes et apôtres, Dieu 
a révélé ce qu'il avait préparé, les deux conditions, la pré­
sente et la future, faisant connaître aussi la forme de l'uni­
vers entier ; (deuxièmement,) que les chrétiens suivent bien 
leurs principes et prouvent que leurs conclusions découlent 
de leurs principes ; par là, ils rendent manifeste la bonté de 
Dieu qui met fin à l'apprentissage d'ici-bas, aux luttes, à la 
corruption, à la mort, et révèle dans la personne du Seigneur 
Christ à l'humanité entière l'immortalité, l'incorruptibilité, 
l'immutabilité, la sanctification, la justice éternelle ; car 
c'est dès la fondation du monde que Dieu a préparé• le 
deuxième espace qui est dans le ciel, la deuxième condition, 
ainsi qu'il nous l'a fait voir à l'avance en figure par le 

Invectives contre 
les païens hostiles 
à la résurrection 

des corps 

tabernacle; (troisièmement,) que la 
croyance des païens ne comporte 
aucune espérance, puisqu'ils ne 
s'attendent pas à une deuxième 
condition et ne croient pas qu'il y 

aura une résurrection de nos corps ; tout à tour trompeurs 
et trompés, leurs esprits tournoyant avec leur sphère, ils 
estiment qu'il est impossible à Dieu de ressusciter les corps 
de tous les hommes ; pourtant, ils doivent savoir ceci, eux 
les sages : si Dieu est le juge des pensées et des cœurs de 

2481, Le Traité reprend, à notre avis, avec le paragraphe 248. 
On y revient, en effet, aux préoccupations théologiques semblables 
à celles des passages qui précèdent la « digression sur le ciel ». Aussi 
restituons~nous le titre « texte », 

LIVRE V, 248 363 

T o xdtJ.evov 

313 D 248. '0 ""o1toç 5t.oç 1:ijç "uyyp<X<pijç ><<Xl 1:ijç S'"'YP"''f'ijç 
7tpàç 't'à 3e:tl;a~ éhL &1t' &px~ç ëwc; -rÉ:Àouç Ô @e:àç a~a 7t&.v­
't'Cù\l 't'Wv &pxatwv &v6p6:mwv, g't'L 't'e xat 't'OÜ xocr!J.oyp&cpou 
Mwucréwç xat TC&.v't'CV\1 't'W\1 TCflOCf.>YJ't'W\1 xat &7tocr't'6Àwv, 

s &3~Àcvcre:v &m::p xa't'ecrxe6acre, 36o xo:.-racr't'&.cre:tç, 't'a6't'"fJ\I xat 
316 A 't'~\1 !J.É:ÀÀoucrav, 31)Àcilcraç xat 't'à crx~!J.IX &7t<X\I't'OÇ 't'OÜ x6cr!J.OU, 

xat 8't't ot xptcr't'tavot !J.ê1ÀÀov ëTCO\I't'IXt 't'<XÎ:ç é:aut"Wv &pxct:Lç 
3e:mv6ov't'eç xat 't'a 't'É:ÀYJ &x6Àou0a 't'aLç é:au't'Wv &pxatç, xat 
!v 't'WJ't'<!) !J.'t)VUov't'eç ~v &yo:.66-rYJ't'O:. "t'OÜ 0e:oü, ~" 7to:.péxoucro:.v 

10 TCCXÜÀ0:.\1 't'<';) 7'CCCt3e:U't'Yjp~<p 't'OÔ't'<p xo:.t 't'OÎ:Ç &y&crt xo:.t -r1j cp0opëf 
xd 't'Ci) 6av&'t'<p, &va3dl;w:ro:.v 3è èv 't'Ci) Lle:cr7t6"t'1) Xptcr"t'<';) 
&6avo:.cr~av, &cpOo:.pcr(o:.v, &'t'pe:7t"t'6"t'1)'t'IX, &.ytacr!J.àV xo:.t 3txo:.to-

, '' .... "''6' " s.~ 1 !\ O'U\I"fJ\1 CCLW\IL0\1 7'CIXO'L 't'mÇ <X\1 pW7tOLÇ, CV0'7te:p 'l\1 E:"t'otfLIX(JO:.Ç O:.'ltO 
XO:.'t'IX~OÀ-Yjç x6crv-oua 't"à\1 3e:6"t'e:pov xWpov, 't'à\1 èv 't'OÎ:Ç oÔpavo'Lç, 

15 't'~\1 3e:u't'É:pav xa't'&.O"t'ct:O"L\1, xaO&ïte:p xat 3tà 't"Yjç crx1)v-Yjç ït&.Àtv 
èv 't'Ôïtip 7tpoe3~Àwcre\l ~!J.LV, xat 8't't &vÉ:Àïttcr't'6ç ècr·tw 1j 't'W\1 
~EÀÀ~\IW\1 36Ço:. (.1-~"t'e: 3e:u"t'É:po:.v xa't'&.cr"t'CCO'L\1 7tpocr3oxcilv't'W\I 

B fL-f)"t'e: 7ttcr't'e:u6v"t'(l)\l &v&cr't'acrt\1 ëcre:cr6o:.t 't'W\1 ~(.1-E:"t'É:pwv crwtJ.&.-
"t'W\1, àÀÀà ïtÀ<X.\Icil\l"t'W\1 xo:.t ïtÀ<X.\ICùfLÉ:VCù\1, fLE't'ck 't"Yjç É:O:.U"t'Ù)\1 

20 crcpo:.~paç &tJ.<X. XUÀ.~6fJ.E\IOL 't'<X.Î:ç cppecr(v, &36wt't'O\I e!vat \IO(J-(­
~0\I't'e:ç 't'Ci) 0e<';) &vacr't"Yjcro:.t 't'à crcilfLct:'t'IX 7t&.v-rwv 't'W\1 &vOpcil7tW\I, 
bcpdÀo\l"t'e:ç &ç crocpot yvWvo:.t 6"t't, el xpt"t'~ç èO"t'W ô 0e:àç 

ante 248 Tô x.e~11-evov nos : om V win Ila:pa:ypa:q:rf) LSm. 
248, 2 É!Cùç ·d:Àouç om LS Il 5 &nep x.a:'t'ecrx.eUa:<re om LS Il 6 &na:\1-

't'OÇ : 7CC(V't'ÔÇ LSmwin l! 8 ae~x.vUov't'eÇ- &pxa:rç om v Il 11 &\ltx8d~acra:v 
nos : &viX8d~CG\I't'~ codd win &\ltx8dl;a:neç m Il 12 &'t'pen't'6Tl'j't'OC : x.at 
!Lctx.a:pL6TY)'t'ct add LSmwin Il 17 TCpo<raox.Ùw't'CùV : npocr8ox.oUnCùv V Il 
20 VO(.t(~ov-.eç e!vocL transp LS Il 22 d Vmwin : om V LS. 

248a. Cf. Matth. 25, 34. 
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tous les humains et peut discerner les pensées de chacun 
d'eux depuis l'origine des temps, ne peut-il bien plus dis­
cerner le corps de chaque homme ? Car, s'il est capable de 
discerner les choses de l'esprit, il est plus encore capable 
de discerner les corps. 24.9. Il ébranlera, en effet, lors de la 
consommation, la création entière depuis ses fondements, le 
ciel aussi bien que la terre et tous les éléments : chacun d'eux 
rendra le corps humain qu'il détient et que la puissance 
divine aura discerné; de même qu'en triant avec un crible 
on trouve dedans la chose recherchée, de même, une fois la 
création entière ébranlée, on trouvera dedans ceux qu'on 
recherche. «Encore une fois je ferai trembler, dit le Seigneur 
par la bouche du prophète, non seulement la terre, mais 
aussi le ciel a n ; << encore une fois >> indique, selon l'Apôtre, 
la transformation des éléments qui seront ébranlés en tant 
que choses créées, afin que subsistent celles qui sont iné­
branlablesb, << Puisque nous recevons un royaume inébran­
lable, fidèles à cette grâce, nous rendons à Dieu un culte 
qui lui soit agréable, avec piété et avec crainte o. » 

250. Le Seigneur, parlant de la consommation, s'exprime 
comme suit : « Les étoiles tomberont du ciel sur la terre et 
les Puissances des cieux seront ébranlées; alors (les tribus) 
verront le Fils de l'homme venant sur les nuées avec puis­
sance et pleine gloire ; alors il enverra ses anges avec une 
grande trompette et il rassemblera ses élus des quatre 
vents, depuis l'extrémité de la terre jusqu'à l'extrémité 
du ciel•. >> De plus, dans sa première Épître aux Thessalo­
niciens, l'Apôtre enseigne : << Car le Seigneur lui-même, au 
signal donné, à la voix de l'archange et au son de la trom­
pette de Dieu, descendra du ciel, et ceux qui sont morts 
dans le Christ ressusciteront d'abord; ensuite, nous, les 
vivants qui serons encore là, nous serons emportés ensemble 

249• Cf. Aggée 2, 6 (2, 7 LXX) 
12, 28. 

250a. Matth. 24, 29-31. 

b Cf. Héb. 12, 26-27 c Héb. 
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èwmWv xoct xocp8t&v 7t0CV't'<.ùV &v6p6:mwv xcà 8Uvoc't'oct 8w;xp~vor;t 
't'àç èwo(or;ç é:x&crmu 't'àç &1t' or;lWvoç, 7t&ç oùxt f,LiiÀÀov 8Uvoc't'oct 

zs crWf.LiX't'<X 8tor;xp~wxt é:x&.cr't'ou &v6pW7tou ; Ei yàp 't'à 't'OÜ 7tve:U­
f.LOC't'OÇ 80vor;'t'oct 8tor;xp'i:vor;t, 1t'OÀÙ f,LiiÀÀov 't'à crW[J.IX't'IX. 249. Tt­
v&.acre:t yàp 1tfiaav -rljv X't'Lcrtv èx 6e:[J.e:À(wv, oùpocvàv xor;t yYjv 
&[Lor; xor;t 't'à Àomà cr't'OLXÛor;, èv 't'fi auv't'e:Àe:LCf xat éxor;cr't'ov 
IXÙ't'WV &7to8Œwmv a XOC"C'éxe:t a&[J.OC &v6pW7te:toV 8tor;xptv6-

5 !J.E:Vov tmà 't'Yjç aÙ't'oÜ 8uv&!J.e<.ùç' &a7te:p yàp èv xocrx[v~ 

xocrxtve:Uwv 't'LÇ -rà ~'f)'t'OO!-Levov !1-écrov e:Up~cret, oihw cror;Àe:uo~Lé­
C V'f)Ç 7t&a'f)c; -rYjç x-r(crewç ot ~'f)'t'OUf.Levot !1-écrot e:Upd)~aov't'oct. 

<< ''E't't yàp &7tor;~ èy6l adaw n, ~'f)at 8tà 't'OÜ 7tpocp~'t'ou, « où 
!l-6vov -r/jv yYjv, &ÀÀà xor;L 't'àv oÙpor;v6va >>' -rà 8è « ~'T:L &.7tor;~ » 

10 8'f)Ào~, e!1te:v 0 'A7t6cr't'oÀoç, -rljv -r&v cror;Àe:uo!-Lévwv !1-e:-r&.­
cr't'ocow Wç 1t'E7tOL1J!-Lévwv, ~vor; !1-d"YI -rà IL~ cror;Àeu6!-Levor;b. 
« ~tà ~amÀdor;v &cr&.Àeu-rov 7tocpor;Àor;!-L~&vov't'E:Ç ~XO!-LE:V x&.ptv, 
8t' ~ç Àoc-rpe:Uo!J.E:V e:Ùor;péa-rwç -ré;) 0eé;> !1-E:'T:à eÙÀor;~dor;ç xat 
8éouçc. >> 

250. Koct 0 KUptoç ne:pt cruv't'e:Àdor;ç Àéy(ùv oG't'(ùÇ cp1JaL • 
<< Kor;t oL &cnépeç 't'OÜ oùpavoü 1t'E:croÜv't'<'lt è1tL -rljv yYjv xd cx;l 

D ~uv&.fLe:tç -r&v oùpcx;v&v cror;Àeu6~crov-ror;t · xoct -r6-re: i:itjlov-ror;t -ràv 
YLàv -roü &.v6pW1tou èpx6f.Le:vov èv ve:cpéÀor;tç !J.e:-r<X 8uv&.!-Le:(ùç xcû 

s 86~1)<; 7tOÀÀYjç xcx;t -r6-re &7toa-reÀe'i: -roùc; &.yyéÀouc; cx;Ù-roü fLE:'t'à 
cr&.Àntyyoç !J.e:y&À'f)Ç xor;t è'Tt'tcruv&~e:t 't'oÙç èxÀe:x-roùç cx;Ù't'OÜ èx 
-rWv -re:crcr&.p(ùV &véfLCùV, à1t' &xpou y·Yjç gCùÇ &xpou oùpocvoüa. >> 
Kcx;t 7t&.Àtv 7tpàç 0e:crcror;Àovtxe:'i:ç 0 'An6cr't'oÀoç èv 't''Îi 7tpW't'Y/ 
<p1JcrLv· « ''On ocù't'àç 0 Kûptoç èv xe:ÀeÛcrfLOC't't, èv ~(ùV'Îi &.pxocy-

'À ' ' 'À 1::\ ... o. 1 , ' ' "' \ 10 ye ou xoct ev cra ntyyt 6eou, XIX't'<'ltJ1Jcre:-roct oc1t oupocvou, xcx;t 
ot ve:xpot èv XptO"t'é;) &vor;cr't'~O'OV't'IXt 7tpW-rov. "E7te:t't'IX iJfJ.e~ç at 
~ffiv't'eç, ot 7te:ptÀE:t7t6!J.eVot, &fLoc crùv cx;Ù't'o'i:ç &p7tocy'f)cr6fLe6oc 

248, 26 noÀÙ : no"A).q, LSmwin. 
249, 5 yd:p om LS Il 7 ~éaot: ~écro\1 LS IJ 10 Ô''I'JÀOÏ:, e:!ne:\1 6 'A. : 

drre:Ï:\1, 6 'A. Ô''I'JÀOÎ: LSm e:!ne:\1 Ô'l)ÀOÏ: 6 'A. win 1114 S'éouç: S'e:~cre:wç LS. 
250, 5 aÔ't'oÜ om LS Il 8 7t'pàç 0e:aa. 6 'A. : 6 'A. 1t'pàç 0e:acr. 

LS 6 'A. è" T{j 1rpàç 0e:cra. L 1m )) è" T{j ex L 1m hic inseruimus J) 
8-9 1t'p00't'n <p'fjcrt" om V Il 11-12 ot ;;w., .. e:o; om LS. 
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avec eux sur des nuées à la rencontre du Seigneur dans les 
airs, et ainsi nous serons toujours avec le Seigneur; conso­
lez-vous donc les uns les autres par ces paroles b. >>De même, 
dans sa première Épître aux Corinthiens, l'Apôtre s'écrie : 
«Voici, je vous dis un mystère. Nous ne mourrons pas tous, 
mais tous, nous serons transformés, en un instant, en un 
clin d'œil, au son de la trompette finale. Car la trompette 
sonnera, et les morts ressusciteront incorruptibles et nous, 
nous serons transformés. II faut, en effet, que ce corps 
corruptible revête l'incorruptibilité et que ce corps mortel 
revête l'immorta.litéc. )) 

Les espérances 
chrétiennes 

251. Telles sont les bonnes nou­
velles des chrétiens, telles sont les 
grandes et merveilleuses espérances 

des fidèles : résurrection des morts, et royaume des cieux 
préparé pour les hommes dès la fondation du monde ; 
revêtus d'abord d'immortalité, d'incorruptibilité et d'im­
mutabilité, marchant haut dans les airs, avec le Christ ils 
recevront en héritage le royaume des cieux, avec le Christ 
ils régneront, avec le Christ ils auront pour demeure le ciel, 
avec le Christ ils seront admis à franchir l'entrée du taber­
nacle qui n'est pas fait de main d'homme, avec le Christ 
ils seront, de même que les saints anges, proclamés citoyens 
de la cité céleste, Jérusalem, avec le Christ ils se réjouiront, 
avec le Christ ils seront dans l'allégresse, avec le Christ ils 
seront élevés, couronnés avec le Christ, glorifiés avec le 
Christ, avec le Christ ils jouiront du trône de la grâce, avec 
le Christ ils jouiront de la justice, de la sanctification, de 
la rédemption, de la béatitude et de tout bien éternel et 
ineffable. Quelle nation, ou quelle hérésie, puise dans sa foi 
de telles espérances, sinon les seuls chrétiens ? 

250b I Thess. 4, 16~18 c 1 Cor. 15, 51-53. 
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317 A èv ve:cpéÀatç dç &mXv't''i'JO'tV -roU KupLou e:Lç &épcx, xoà of.S't'(t.)Ç 
n&.v't'O't'E aùv Kup~<p ècr6!J-e6ct, &cr't'E nctpaxctÀE~'t'E ci.ÀÀ~Àouç èv 

15 't'o~c; À6yoLç -rmhOLçb. n 'O!J-oL(ùç ÀÉ:yz:~ èv 't'TI npOç Kop~v6Louç 
npcil't'YJ >E1tLCi't'OÀ'()" « '13oû !J-UCi't'~pwv Ô!J-~V ÀÉ:y(t.). ll&.v-rz:ç !J-èV 
OÔ XOL!J-Yj61jCi6!J-E6ct, 7t&.V't'EÇ 3è ci.ÀÀGt)"1JCï6!J-E6ct ÈV ci.'t'6!J-<p, ÈV 
PmTI àcp6ctÀp.oü, èv 't'TI ècrx&'tfl cr&.Àrr.tyyt. :EctÀ7tLcret ycXp xctf. o~ 
vexpot &vcx;cr't'~crov't'at &cp6ap't'ot, xat ~p.z:~ç &ÀÀrl)"1Jcr6p.e6o:. ~EL 

20 yclp 't'Û <p6ctp't'Ûv 't'OÜ't'o èv3ûcrctcr6ctt &<p6ctpcr~ctv, xcx;l -rO 6v1J't'ÛV 
-roÜ't'o èv3Ucracr6ctt &6o:vctcrLctv c. >> 

251. TaÜ't'ct 't'&v xptcr't'tctv&v 't'à z:ùctyyÉ:Àtct, ctÙ-rctt -r&v 
1t~cr-r&v ct! !J-Ey&Àctt xo:f. 6ctu!'-ctO''t'd èÀnŒeç, &v&.cr't'ctcrtç vexp&v 
xcx;f. ~ctcrLÀE(ct oÔpcx;vù)v -ij't'OL!'-ctcrp.É:V1J &.nO Xct't'ct~OÀ~Ç x6cr11-0U 
't'O~Ç &.v6pcilnotç, ot xo:l np&-rov &.6ctvctcr(o:v xctf. &.<p6ctpcrLctv xaf. 

5 &.'t'p€7t't'6't'1J't'Gt XOp.t~6!1-EVOt, p.e't'&pcrtOL &z:po~ct't'OÜV't'EÇ O'ÛV 
Xptcr-ré)l ~ctcrtÀdctv oôpctvùw XÀY)povop.oücn, crûv Xptcr-ré)l ~ctcrt­

B ÀeÛcroucrt, crûv Xp~cr't'é)l o~X1J't'~pwv 't'ÛV oôpctvOv xÉ:X't'1JV't'ctt, crûv 
Xptcr't'é)l 't'~Ç &.xetponot~'t'ou O'X1JV~ç ~v etcro3ov cruyx(ùpoU-
1'-EVOt 7tct't'E~v, crûv Xp~cr't'i}) Tfiç oôpcx;v(ou n6ÀE(t.)Ç 'lepoucro:À~!'-

10 7tOÀ~'t'ctt crûv &yfoLç &.yyÉ:Àotç &vctyopeu6v-evot, crùv Xptcr't'é)l 
xo:tpov-reç, crûv XptO"t'(i} &.yctÀÀtcilv.evot, crûv Xptcr't'i}) ô~oU-
1'-evot, crûv Xptcr't'(i} cr't'ecpctv1Jcpopoüv-rz:ç, crûv Xptcr't'(i) 3o~ct~6-
v-evot, crûv Xptcr't'i!} 't'OÜ 6p6vou 't'~Ç x&.pt't'OÇ &.noÀaÛOV't'eç, crùv 
Xptcr-ré)l 3txcttocr0v1Jç xctf. &ytctcr!'-oü xo:f. &noÀu-rpcilcre(t.)Ç xctf. 

15 v-ctxctpt6't'1J't'OÇ xctf. 7tctV't'ÛÇ ct~(ùvtou xctf. &.vexÀctÀ-Ij't'OU &.ya6oü 
&.noÀcx;Oov't'EÇ. llo~ov ë6voç 1) no~ct ctZpecrtç 't'Otwho:ç èÀn~3ctç 
1tLCi't'EÔoucra xéX't'1j't'ctL1 d !'-~ wSvov XPLcr't'tctvo( ; 

250, 15 'O(J.otwç: rc&Àw add LS. 
251, 6 ~IXO'LÀdav - crùv XpLcr't'i;) om V J! 9 oùpav(ou Srcoupo:-

v(ou LS. 
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Invectives 
contre les païens, 

les Juifs, 
les hérétiques 

252. Les païens, parce qn'ils sont 
sans espérancea, rejettent la foi, 
et s'attachent à la sagesse de ce 
monde, impuissante pourtant à 
comprendre par elle-même ne fût-ce 

qu'une de ces vérités, si une illumination divine ne l'accom­
pagne. Les Juifs, parce qu'ils n'ont pas cru au Christ qui, 
lors de sa manifestation, a nettement proclamé et confirmé 
toutes ces choses, par lui-même et par ses apôtres, restent 
pareillement en dehors de ces espoirs. Les Samaritains et 
les montanistes, à la nuque plus raide encore que les Juifs, 
n'ont pu être instruits par Moïse sur les formes de l'univers; 
mais comme ils ne croient pas aux prophètes, ne recon­
naissent ni ange ni esprit ni âme raisonnable et immortelle 
et, à l'égal des païens, rejettent la résurrection des corps, ils 
passent à côté de tous ces biens. De même, les manichéens 
qui haïssent le corps et nient sa résurrection, parce qu'ils le 
tiennent pour l'œuvre d'un dieu mauvais, et s'attendent 
à sa destruction, se privent, eux aussi, de tous les biens 
(futurs), condamnés en raison de leur impiété à demeurer 
aux alentours de la terre, avec le dieu qu'ils se sont élu. Il 
en va de même de tous les hérétiques qui rejettent l'assomp­
tion de notre chair et de notre âme au moment de l'incar­
nation, et de tous ceux qui nient, en la mutilant, la divinité 
du Fils ou rapetissent celle du Saint-Esprit; eux aussi se 
privent de tous ces biens. 

Profession de foi 
du vrai chrétien 

253. Seuls (seront admis) ceux 
qui professent un Dieu unique en 
trois hypostases, un Dieu sans 

commencement, éternel, incirconscrit, invisible, impal­
pable, incorruptible, immortel, impassible, incorporel, illi­
mité, insaisissable, non composé, indivisible, créateur du 
ciel et de la terre, de toutes choses visibles et invisibles, 
reconnu et adoré dans le Père, le Fils et l'Esprit Saint, (un 
Dieu) qui veut restaurer, aux derniers jours, au moment de 
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252. ''EÀÀY{VE:Ç &:mcr-roümv, &véÀ7ttO''t'OL 5v-re:c;a, crocpiav .,-oü 
x.6cr!LOU 't"OÜ't'OU &ya7t&V't'E:Ç1 ~'TLÇ !LéiÀÀOV o(_he: ~V .,-(;)v 7tp<Xy!L&-

'< ' À ~ • ' " • ' ' n ' "ÀÀ .r. 'T(l)V E:sLO"X.UE:L X<X't'(.( (.(1-"E:LV <XCfl E:<XU't'1)Ç1 E:t !1-1) VE:L(.( 'TLÇ E: IX!L'fLÇ 
C 7tcxpaxoÀou8~cr1J. (Ü!Lotwc; x.al. 'lou3aïoL &ntcr't'~crav.,-e:ç 'Téi} 
5 cpavév'Tt XpLcn~ -r~ TalhiX 7t&.V't'IX cpiXve:p&ç X1JpÜÇIXV't'L xat 

O'UO''t'~O'<X\I't'L, XIX!. 3t' E:et:U't'OÜ XIX!. 3tà -r&v &nocr't'6Àwv, 'TOÜ'TWV 
7t&.V'T(l)V &né't'UX.OV. ~IX!L<XpêÏ'TO':L 3è xo-:1. !1-0V't'O':VOI. O'XÀ1)pO'Tp&.­
X.1JÀût ônèp 't'oÛc; 'Iou3o-:Louç 6v-reç èx Mwücréwç x.o-:1. 't'Wv 
O"X.1J!L&.-rwv 't'OÜ x6cr11-ou IL~ 3uv&.!Le:vot 7tO':L~ku81)vaL, &/../..à xo-:t 

10 't'oÛç 7tpocp~'t'O':Ç &7tLcr-roÜV't'e:ç, 11-~-re: &yye:/..ov !1-~'Te: 7tVE:Ü!La 11-~n:: 
.r. ' À \ 'Cl. 1 • À • 'ÀÀ \ \ ' \ " 'fUX.1JV OYLX1JV IXVO':VO':'t'OV 0!1-0 OYOUV't'êÇ1 (X (.( X<XL <XU't'OL LO'O': 
-r;(;)y 'EÀÀ~VWV &v&.O"t'<XO'LV O'W!L&.'t'WV &6e:t'OÜV't"êÇ1 't'OÜ't'WV 
7t&.vt'wv &noTuyx.&.voumv. '0!-!o~wç !1-IXVLX.IXÏot 7t&.Àtv .,-OC crW­
!1-<X'T<X !1-LcroÜvt'e:ç xaL .,-oU-rwv &v&.cr-ro-:mv IL~ Ô!-!oÀoyoÜv't'e:ç, 

15 &ÀÀà 7tOV1)pOÜ Se:oü a1hà 31)!1-toupy~!Let:'t"O': U7to-rL8é!J.E:VOL x.o-:1. 
&nWÀe:tiXV o-:ù-r&v npocr3ox&v-re:ç, 7t&.v-rwv -r&v &yo-:S&v xd 

D o-:Ù-rol cr't'e:pLcrxov't'<Xt, 11-e:6' où èx.e:tpo't'6V1JO'O':V éo-:u't'oÏç Se:oü 
nep!. 't'~V y!fjv cbç &cre:(3e:ïç XO':'TaxptV6fLe:VOL. '011-otwc; xo-:1. 

1 ( ( \ J! 'Cl. ~ \ ' lÀ .t. .... • 1 1tGt:V't'êÇ OL <XLpE:'t'LXOL uO'OL IXVE:'t'OUCH 'T'Y)V (.(V(.( 1J'fLV 'T1JÇ 1}{-Lêt'E:paÇ 
20 crapx.Oç xal. Ttjç ~!J.e:.,-épaç tux.1jc; èv 't'tf} xcxLp~ T!fjç èvcxv6pw-

7t~cre:wç, xcxl. OcroL &6e:-roUm xoÀo(3oiJ'V't'E:Ç -r~v 6e:6'T1)'t'<X ToU 
Y~oü xo-:1 O"!LLxpUvov.,-e:ç Tijv 6e6't'1J't'O': -roU &.yLou TI ve:U!J.<X'toç, 
-roU.,-wv n&.v-rwv -r&v &ycxS&v xd o-:Ù-rol. O"t'e:pLcrxov't'CXL. 

253. M6voL yàp ot Û!J.OÀoyoUv.,-e:ç ëvcx 0e:Ov èv 'Tptcrl.v 
ÔnoO"t'&.cre:mv, &v~XpXov, &t3tov, &ne:pLypacpov, &6pcx-rov, &vacp-Yj, 
&cpSo-:p-rov, &S&.v<X-rov, &ncx61j, &crW!J.Ct.:'t'ov, &ne:pt6pw-rov, &xa­
.,-&.À1J7t-rov, &crUvSe:-rov, &!J.e:p-Yj, 7tOL1JTijv oÙp~XvoU xcxl. y!fjc;, 

5 ÔpiXTWv 'Te: n&.v't'wv xcxl. &op&.-rwv, èv Ilcx't'pl. xal. Yt~ xat &.ytcp 
IIve:U!J.et:'t"L yvwpt~611-e:v6v 'TE: xaL npocrxuvoU!J.e:vov, xaL èn' 

320 A ècrx&..,-ou .,-Wv ~!J.e:p&v èv -réi} xcxLp~ 't'!fjç èvo-:vOpwn~cre:wç &v<Xx'TL-

25211 Cf. I Thess. 4, 17. 

252, 2 ~Ttç : d V Il 5 7r&VTœ om LS Il 10 't"OÙÇ 7tporp1}Tœç : 't"OÎ:Ç 

7tpocp1}-rcaç LS Il 13 'OtJ.o(ooç : x.o:t add LS. 

24 



370 TOPOGRAPHIE CHRÉTIENNE 

l'incarnation, l'univers qu'il a créé. 254. Ayant pris de 
notre pâte, de la sainte Vierge Marie, sans semence, Dieu 
le Verbe 1, avec le Père et l'Esprit Saint, restaure le micro­
cosme, le lien de toute la création, à savoir l'homme, et se 
l'unit, à partir de cet instant indivisible, d'une union par­
faite et indissoluble, de sorte qu'il ne faut pas imaginer 
l'assomption avant l'union, mais considérer comme simul­
tanées formation, assomption et union ; il permit qu'il 
souffrît, qu'il fût mis à mort, et, l'ayant amené à la perfec­
tion par la résurrection, ille fit montet au ciel, l'honora du 
siège à sa droite et l'établit Juge de l'univers. C'est avec 
lui, c'est avec l'Époux, que pénétreront dans la chambre 
nuptiale les hommes qui vivent bien, qui ne mutilent ni la 
divinité ni l'humanité (du Christ); ils forment un seul chœur 
avec le Christ et régneront avec lui dans le ciel, lorsqu'ils 
l'auront entendu prononcer lors de la consommation du 
monde: <<Venez, les bénis de mon Père, recevez en héritage le 
royaume qui vous a été préparé dès la fondation du monde•. » 

Le temps 
de la consommation 

du monde 

255. Quant à la consommation, 
nul n'en connaît le jour, sinon Dieu 
seul. A ce qu'on dit, tant que le 
nombre des hommes n'atteint pas 

celui des anges, le monde ne s'accomplira pas ; Moïse dit, 
en effet : « Il fixa les limites des nations suivant le nombre 
des anges de Dieu a n, ce qui veut dire : Dieu a fixé pour 
terme aux nations le jour où elles seront devenues égales en 
nombre aux anges. Certes, quand l'Apôtre affirme: «Lorsque 
la totalité des nations sera entrée, alors tout l'Israël sera 
sauvéb ll, il entend de toute évidence la consommation. D'ail­
leurs, le Seigneur Chl'ist semble aussi y faire allusion par les 
mots : <(A la résurrection, ils seront pareils aux angesc. >> 

2541• Ce passage, outre une saveur nestorienne prononcée, présente 
une grande ambiguïté dans l'emploi des sujets c~~ il permit qu'il 
souffrit. .. »). Pour tout ceci, cf. Cosmas, Théol. Sc., p. 96-97. 
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O'otL ~oUÀ6fL<Vov 5v7tep gX'L'LO'< x60'fLOV. 254. Aot~wv 7t&ÀLv Èx 
Tijç &:y(aç 7totp0évou Map(aç ex Toil i)fL<ttpou 'f'UpctfLot'L'OÇ 
0 0e:Oç A6yoç, crUv llo::rpL xcà &ytcp llve:Ù!J.OC:'n, &ve:u crrcop<Xç, 
&vo:x.-rL~e:t -ràv !J.mpàv x.6cr!J.OV, -ràv crUv8e:cr~J.OV rc&crYJÇ -r!fiç 

s x.-rlcre:Cùç, -rou-récr-rt -ràv &v6pwrcov, x.a.~ évot éoc:u-rc9 tÇ oc;ù-r!fiç -r!fiç 
&xo:pta.La.ç porc!fiç kvdlae:t èÇoc:tpé-r~ x.d &va.rpa.tpé-rcp, Wç 11-YJ 
rcpoe:rctvoe:Lcr6oc:t -r1jv /..9j~tv -r!fiç évWaewç, &JJ..' &1-J.rx 3t<Î7tÀo:crtç 
x.oc:t /..!fi~tç x.oc:t ~vwmç cruve:xÔlp1Jcre: rca.6e:Lv x.oc:t &7tox.-roc:v6!fivoc:t, 
x.d -re:Àe:tdlcra.ç 8t<X -r-Yjç &va.cr-r&cre:Cùç dç oùpa.vàv &v~yocye: xa.t 

10 -r!fiç èx 8e:Çt&v a.ù-roü x.a.6é3pa.ç è-r[~J:t}ae xoc:1 x.ptTI)v o:ô-ràv -roü 
na.v-ràç xa.-ré:cr-r1Jcre:v. (Üf.to(wç crùv -roù-rcp xoc;1 o~ ~toUv-re:<; 
x.oc:/..&ç dcré:pxov-ra.t dç -ràv vuf.trp&va. &11-a -Tli) VU!J.<p~cp, !J-1) 

B xoÀo~oUv-re:ç f.t~'t'e: TtJv 6e:6't'1J't'!X !J.~'t'e: TI)v &v6pCù7t6Tij't'OC:' oU-rot 
cruyxopdouat -reT> Xptcr-r<fl x.oc:~ t'JU!J.~acrtÀe:Ùoucrtv a.ù-réf> èv -ri!> 

15 oùpavèJ), &xoùov-re:ç 1tap' aô-roü èv -rJi cruv-re:f..dq: « Lle:U-re:, ol 
e:ÙÀOY1JfLÉ:VOt -roU lla-rp6ç fLOU, XÀ1JpOVOfL~croc;-re: 't'1jv 'lj-rot!J.acr­
{-téV1jV Ô!J.LV ~acrt/..dav &rcà xa-roc:~oÀ9jç x6crfLOUa. » 

255. ITept 31: Tijç rruvTeÀdotç T~v ~fLÔpotv oô3dç È7t(<not'L'otL, 
e~ !J.1J 11-6voç 0 0e:6ç. <l>oc;crt 3é:, e:L fL~ cruvapW!J.tOt yév{tlv-roc;t oE 
&v6pw7toL 'L'OLÇ &yyiÀoLç, oô rruvTeÀe1:TotL b x60'fLOÇ' My<L ycY.p 
0 MwUcr-Yjç' « ''Ecr-r1Jcre:v 5pta è6v&v xoc-r<X &pt6fLàV &yyé:/..{ùv 

5 0e:oua n, &cravd· Tàv 8pov -r&v è6v&v èv -roù-rcp E:"cr-r1Jcre:v, èv 
Tij) rruvapLOfLoouç yevérrOotL To1:ç &.yyéÀoLç. 'AfLÔÀEL xat 
0 'A7t6cr-roÀoç f..éye:t · « ''0-rav 3è: 't'à 7tÀ~pCùfLa 't'ÙlV è:6v&v 

C e:Lcré:/..61}, 't'6-re: x.d rc<iç 'Icrpa~À crw6~cre:'t'atb », crarp&ç ne:pt 
cruv-re:/..daç dndlv. 'At..t..<X xaL 0 KUptoç rpa(ve:-roc;t a~vtTI6{-te:voç 

10 ne:pt 't'oU-rou xoc;L f..é:yCùv' <<'Ev -r?) &vacr-r&ae:t LcrrXyye:/..o( daw0 >>. 

253, 8 f)ouM(J.evov : ~oUÀ.61J.eVoc; Lm. 
254, 5 €vot éocu"t"cj> : €vote; OCÔ"t"CÏ> LS ocô"t"<f> m Il 8 cruvexWp't)O'e : "t"e: 

add LS. 
255, 6 yevéa6oct : y(ve:a6oct V. 

254a. Matth. 25, 34. 
255• Deut. 32, 8 (LXX) b Rom. 11, 25-26 o Cf. Le 20, 36. 
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256. Vous tous, chrétiens, tant 
Prière de l'auteur que vous êtes, qui participez à cette 

du Traité 
espérance et avez pour exemple et 

pour modèle le Seigneur Christ, priez pour moi pécheur, 
lorsque vous lirez ce livre : que le Seigneur de toutes choses 
ne me dédaigne pas, mais, me prenant en pitié, me place 
avec vous au nombre de ceux de la droite, ne regardant pas 
nos offenses; que je ne manque pas cette béatitude ineffable, 
vos prières et vos supplications aidant, par la miséricorde, 
l'amour envers les hommes et la grâce du Christ notre 
Sauveur à tous; avec lui, gloire soit au Père ainsi qu'à 
l'Esprit Saint, maintenant et toujours et pour les siècles. 
Amen. 

257. Dieu bon 1, miséricordieux, 
Prière de Cosmas 

longanime et plein de pitié, aie 
pitié de moi, ton indigne serviteur, et ne me condamne pas 
pour mes péchés, parce que tu prends soin de tous et connais 
les pensées cachées de chacun, et parce que, implorant ta 
mansuétude avec tout l'amour que je te porte, je n'ai pas 
dissimulé ta miséricorde, ta bonté et ta mansuétude, (dont 
la connaissance) m'a été transmise, pour le bien de mes 
lecteurs, par des hommes à toi que tu m'as donnés pour 
maîtres, par la providence du Christ, notre Sauveur pour 
les siècles. Amen. 

TOPOGRAPHIE CHRÉTIENNE 

EMBRASSANT L'UNIVERS ENTIER 

ŒUVRE D'UN CHRÉTIEN 

2571. La succession des deux prières confirme la thèse que le Traité 
sur les deux conditions est dft à un auteur autre que Cosmas, thèse 
que nous avons soutenue tout au long de ce travail : une première 
fois, Cosmas transcrit la prière qu'il trouve dans son modèle ; en un 
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256. "Oam -ro(vu\1 X.PtC"Tto:vot Û7t&pxe:'t'e xctt 't'<XUTI)<; 't'i)<; 
·À ·• • À ~' e • • - ' ' • ' e: 1ttoOÇ OC\I't'L <X!J.I-"OC\1€0' e: XOCt oEf.Y!J.IX XIXf. 't'U7t'OV E;X,E't'E 't'OV 
Ll.ecm6't"1JV XpLcr't"6v, &v"'y•vwcrxov't"eç 'r1)v ~(~Àov e~~"'cr6e Ô7tl:p 
è!J.OÜ 't'OÜ &:!J.e<p't'CùÀoÜ, 8nc.ùç b n&v't'CùV KUptoc; 11-1) !J.E tme:pŒ"(), 

5 &"JJ..' èf..e:~O'IXÇ O'UVe<pL6!J.t6v !J.E 7tot-f)a"() !J.E6' Ô!J.lûV aÙV 't'OÎ:Ç èx 

3e~Lwv, ""'popwv ,.c); -1)1-'énp"' 7tÀ1JI-'I-'EÀ~I-'"''"""'' ""'' 1-'>i &7to­
't'UX,c.ù 't'IX0n'jt; 't'~Ç !J.e<x.apt6't'1)'t'OÇ -rijç &ve:xÀaÀ-lj't'OU, e:ÙX,e<~Ç Xrl~ 

3e~crecr•v Ô!-'e'""éP"'''' eÔcr7tÀ"'YXv(q; 31: ""'' 'f''À"'v6pom(q; xd 
x.&pt't't 't'OÙ nOCV't'CùV ~p.lûv Lc.ù't'~poç Xpta't'oÜ, (J.e6' oU 't'<}> 

D 10 llrl't'pL a6~r.< aùv 't'<}> &:yLc::> TI VE6f-Lr.<'t't, vüv xcà n&V't'O't'€ xaL E~Ç 
't'oÙç allùvaç. 'Ap.-ljv. 

om m 257. 0€1: &y"'6é, e~cr7tÀ"'YXVE, l-'"'"p66ul-'e x"'t 7toÀuéÀee, 
èf..ÉYJcr6V !LE 't'àV &vlf~tOV aoïJJ..6v O'OU Xr.<L 1-f.~ 1-f.E Xr.<'t'r.<Kp(V1JÇ 't'IX~Ç 
&!J.ap-rLatç p.au, 8't't crot !J.ÉÀe:t ne:pL nOCV't'CùV xocL ènLa-rocaC<t 
tx0Ca't'OU 't'~ xpu1t't'0C -rlùv atocvor.lùv, 8't't n66c::> -ré!) dç aè xoct 't'WV 
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5 crlùv otx't'Lp!J.lûv o:.~n'j6dç oùx &néxpuo/o:. 't'1jv ne<pocae:ao!LÉV'YJV 11-o~ 
aau e:ÙattÀ<XYXV(av x<XL &ya66-r1J't'IX xcd oEx't'tp!J.oÙç npOç 
&<pe:f..(o:.v 't'Wv &vC<ytVCùO"X6v-rCùv èx 't'Ùlv alùv &v èxocp(ac.ù !LOt 
llL3"'crxrkÀwv 7tpovo(qt 't"OÜ ~w't"ijpoç -/)1-'wv Xpw't"oÜ dç 't"oÛç 
o:.EWvaç. 'A11-1jv. 

XPI~TIANOT 

XPI~TIANIKH TOIIOrPAc!JIA 

IIEPIEKTIKH IIANTO~ TOT KO~MOT 

256, 6 &e~t&v: œù·.-oü add LS 1110 Tive:U!J.IX"t't: xœL add LS Jj 11œlW­
vcxç : -r&v cxlOO'J(.VV add LS. 

ante 257 Eùx~ add S. 
257 0Eè: - • A!J.-/jV om Lm Il 4 xcxL om win 1! 7 &rpeÀktv : &rpéÀe:Lœv 

S Il rJ&v : è!J.&V S Il 8 8t81XrJX&:À(I)V : 8t81XO'X.IXÀL&v S. 

second temps, il en compose une lui-même, dans laquelle il invoque 
ses maîtres, comme ill' a déjà fait au livre II, 2. 
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